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LE SAINT EVANGILE DE NOTRE SEI6NEXTR 
JÉSUS-CHRIST, SELON SAINT MATTHIEU. 



CHAPITRE I. 

Gtnédlogie de J^otre Seigneuf 
Jésus-Christ, 

LA Généalogie de Jésus- 
ChrUt, fils de David, fils d'A- 
braham. 

2 Abraham fut père dMsaac. 
Ipaae fut père de Jacob. Jacob 
fut père de Juda et de ses 
frères. 

3 Juda eut de Tbamar, Pha- 
rez et Zara. Pbarcz fut père 
d'Ksrom. Esrom fut père 
d'Aram. 

4 Aram fat père d'Aminadab. 
Aminadab fut père de Naaëson. 
KaassoQ fut père de Salmon. 

5 Salmon eut Booz, de Ra- 
hab. Booz eut Obed, de Ruth. 
Obed fut père de Jeseé. 

6 Jessé fut père du Roi Da- 
vid. Le Roi David eut Salo- 
mon, de celle qui avoU éU fem- 
me d'Urie. 

7 Salomon fut père de Ro- 
boaro. Roboam fut père d'Abia. 
Abia fut père d'Asa. 

8 Asa fut père de Josaphat. 
Josapbat fut père de Joram. Jo- 
ram fut père de Hosias. 

9 Hosias fut père de Joatham. 
Joàtham fut père dMchas. 
Achas fut père d'^Ezéchias. 

10 Ezécbias fut père de Ma- 
nassé. Manassé fut père d'A- 
mon. A mon fut père de Jo- 
sias. 

It Josias fut père de Joakim« 
Joakim fut père de Jéchonias 
et de ses frères, vers le tems 
qu'ils- furent transportés à Ba- 
bjlone. 

12 Et après qnHIs eurent été 
transportés à Babylonè, Jécho- 




nias fut père de Salathiel. Sala- 
thiel fut père de Zorobabel. 

13 Zorobabel fut père d^Abi. 
ud. Abiod fut père d'Eliakiffi. 
Eliakim fut père d'Azor. 

14 Azor fut père de Sadoo* 
Sadoc fut père d'Achiin. Achin 
fut père d'Eliud. 

15 Eliud fut père d'Eléazar. 
Eléazar fut père de Mattban. 
Mattban fut père de Jacob. 

16 Et Jacob fut père de Jo- 
seph, Pépoux de Marie, de la- 
quelle est né Jésus, qui est ap* 
pelé Christ. 

17 Ainsi toutes les généra, 
tiens, depuis Abraham jusqu'à 
David, sont quatorze généra- 
tions ; et depuis David jusqu'au 
tems qu'ils furent emmenés à 
Babylone, quatorze générations ; 
et depuis qu'ils eurent été em- 
menés à Babylone jusqu'au 
Christ, quatorze générations. 

18 Or, la naissance de Jésus- 
Christ arriva ainsi : Marie sa 
mère a^ant été fiancée à Jo- 
seph, se trouva enceinte par la 
vertu du Saint Esprit, avant 
qu'ils fussent- ensemble. 

19 Alors Joseph son époux 
étant un homme de bien, et ne 
roulant pas la diffamer, voulut 
la quitter secrètement. 

20 Mais comme il pensoit à 
cela, un Ange du Seigneur lui 
apparut en songe, et lui dit : 
Joseph, fils de David, ne crains 
point de prendre Marie pour ta 
femme ; car ce qu'elle a conçu 
est du Saint Esprit. 

21 Et elle' enfantera un fils, 
et tu lui donneras le nom de Jé- 
sus ; car c'est lui qui sauvera 

^son peuple de leurs péchés. 

22 Or, tout cela arriva, afin 
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que s^accomplît ce que le Seig- 
neur avoit dit par le Prophète : 

23 Voici, une Vieiî^ sera 
enceinte, et elle enfantera un 
fils, et on le nommera EMMA- 
NUEL, ce qui signifie, DIEU 
AVEC NOUS. 

24 Joiepl) donc étant réveil- 
lé de son sommeil, fit comme 
PAnge du Seigneur lui avoit 
commandé, et il prit sa femme. 

25 Mais il ne la connut point, 
,iusqu^à ce qu'elle eût enfanté 
son fils premier-né, et il lui don- 
na le nom de Jésus. 

CHAPITRE II. 

ArrhU • des Mages, Fuite en 
Egypte, Massacre des enfans 
de Bethléem, Retour de Jo' 
seph et de Marie en Judée, 

. JESUS étant né à Bethléem, 
ville de Judée, au tems du roi 
Hérode, des Mages d'orient ar- 
rivèrent à Jérusalem. 

S Et dirent : Oà est le Roi 
des Juifs qui est né ï car nous 
avons vu son étoile en Orient, et 
nous sommes venus Padorer. 

3 Le Roi Hérode Payant ap- 
pris, en fut troublé, et tout Jéru- 
salem avec lui. 

4 Et ayant assemblé tous les 
principaux Sacrificateurs, et tes 
Scribes du peuple, il s'informa 
d'eux oà le Cfanst devoit naître. 

5 Et ik lui dirent : C^est à 
Bethléem ville de Judée ; car 
c'est ainsi que l'a écrit un Pro- 
phète : 

6 Et toi, Bethléem, terre de 
Juda, tu n'es pas la moindre 
entre les principales villes de 
Juda ; car c'est de toi que sor- 
tira le Conducteur qui paîtra 
Israël mon Peuple. 

7 Alors Hérode ayant appelé 
en secfet les Mages, s'informa 
d'eux exactement du tems au- 
quel ils avoient vu l'étoile. 

8 Et les envoyant à Bethléem, 
il leur dit : Ailes, et informez- 



vous exactement de ce petit 
enfant ; et quand vous Taurez 
trouvé, faites-ie moi savoir, afin 
que j'y aille aussi, et que je 
l'adore. 

9 Eux donc ayant oui le Roi, 
s'en allèrent ; et voici l'étoile 
qu'ils avoient vue en Orient 
alloit devant eux ; jusqu'à ce 
qu'étant arrivée sur le lieu où 
étoit le petit enfant, elle s'y ar- 
rêta. 

, 10 Et quand ils virent l'étoile 
s'^arrêter^ ils eurent une fort 
grande joie. 

11 Et étant entrés dans la 
maison, ils trouvèrent le petit 
enfant, avec Marie sa mère, le- 
quel ils adorèrent en se proster- 
nant ; et, après avoir ouvert 
leurs trésors, ils lui présentè- 
rent des dons, de l'or, de l'en- 
cens, et de la myrrhe. 

12 Et ayant été divinement 
avertis par un songe, de ne pas 
retourner vers Hérode, ils se 
retirèrent dans leur pays par un 
autre chemin. 

13 Après qu'ils furent partis, 
un ange du Seigneur apparut en 
songe à Joseph, et lui dit : 
Lève-toi, prends le petit enfant 
et sa mère, et t'enfuis en Egypte, 
et te tiens là jusqu'à ce que je 
te le dise ; car Hérode cherche- 
ra le petit enfant pour le faire 
mourir. 

14 Joseph donc étant réveillé, 
prit de nuit le petit enfant et sa 
mère, et se retira en Egypte. 

15 Et il y demeura jusqu'à 
la mort d' Hérode. C'est ainsi 
que s'accomplit ce que le Seig- 
neur avoit dit par un Pro- 
phète : J'ai appelé mon fils hors 
d'Egypte. 

16 Alors Hérode, voyant que 
les Mages s'étoient moqués de 
lui, fut fort en colère ; et ayant 
envoyé sts gena^ il mit à mort 
tous les enfans qui étoient dans 
Bethléem et dans tout son ter- 
ritoire, depuis çwi^ 4e deu^ 
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ans et au desions, selon le tenu 
dont il s^étoit exactement infor- 
mé des Mages. 

17 Alors s^accomplit ce qui 
aToit été dit par Jérémie le Pro- 
phète : 

18 On a OUI dans Rama des 
cris, des lamentations, des 
pleurs, et de grands géœisse- 
mens ; Rachel pleurant ses en- 
lans ; et elle n^a pas voulu 
être consolée, parce quMls ne 
sont pluA» 

19 Mais après qu'Hérode fut 
Biort, PAnge du Seigneur ap- 
parut à Joseph en songe, en 
Egjpte ; 

20 Et il hAi dit : Le? e-toi, 
prends le petit enfant et sa nière^ 
et retourne au pajs dMsraël ; car 
ceux qui en vouloient à la vie 
du petit enfant sont morts. 

21 Joseph donc s^étant leré, 
prit le petit enfant et sa mère, 
et s^en vint an paj^s dUsraë). 

22 Mais, ajant appris qu^Ar- 
chélaûs régnoit en Judée en 
la place d^Hérode son père, il 
craignit d^y aller ; et ayant été 
averti divinement en songe, il 
se retira dans les quartiers de 
Id Galilée ; 

23 £t alla demeurer dans une 
ville appelée Nazareth ; de sorte 
que fut accompli ce qui avoit été 
dit par les Prophètes : Il sera ap- 
pelé Nazarien. 

CHAPITRE HT. 

Ministère de Jean- Baptiste^ et 
Baptême de Notre Seigneur, 

EN ce tems-là, Jean- Baptiste 
vint, prêchant dans le désert de 
Judée, 

2 Et disant : Convertissex- 
Tous, car le Royaume des cieux 
est proche. 

3 Car c^est celui dont Esaîe 
le Prophète a parlé, en disant : 
La voix de celui qui crie dans 
le désert, dit : Préparez le che- 
min du Seigneur, dressez tes 
•eatien. 

1* 



l 



4 Ce Jean avoit un habit de 
poil de chameau, et une cein- 
ture de cuir autour de ses reins, 
et sa nourriture étoit des saute- 
relles et du miel sauvage. 

5 Alors ceux de Jérusalem, 
de toute la Judée et «de tout le 
pays des environs du Jourdain, 
venoient à lui. 

6 Et ils étoient baptisés par 
lui dans le Jourdain, confessant 
leurs péchés. 

7 Lui donc, voyant plusieurs 
des Pharisiens et des Saddu- 
céens venir à son baptême, 
leur dit : Race de vipères, qui 
vous a appris à fuir la colère à 
venir ? 

8 Faites donc des fruits con- 
venables à la repentance. 

9 Et ne présumez pas dire en 
vous-mêmes : Nous avons Abra- 
hau) pour père ; car je vous dis 
que, même de ces pierres. Dieu 
peut faire naître des enfans à 
Abraham. 

10 Et la cognée est déjà mise 
à la racine des arbres ; tout ar- 
bre donc qui ne produit point 
de bon fruit, sera coupé et jeté 
au feu. 

1 1 Pour moi, je vous baptise 
d^eao, pour vous porter à la re* 
pentance ; mais celui qui vient 
après moi est plus puissant que 
moi, et je ne' suis pas digne de 
lui porter les souliers ; c^est lui 
qui vous baptisera du Saint-Es* 
-prit et de feu. 

12 II a son van dans ses 
mains, et il nettoiera parfaite- 
ment son aire, et amassera son 
froment dans son grenier ; mais 
il brûlera la paille au feu qui ne 
s^éteint point. 

13 Alors Jésus vint de Gali- 
lée au Jourdain vers Jean, pour 
être baptisé par lui. 

14 Mais Jean s^y opposoit di- 
sant : C'est moi qui ai besoin 
d'être baptisé par toi, çt tu viens 
à moi ! 

ib Et JésQB répondant, lui dit: 
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Ne t*j oppose pas pour le pré- 
sent ; car c^est amai qu^i) noos 
oonvient d^aoooinpltr tout cb 
qui «fit joete. Alors il ne ti'j 
opposa plus. 

16 £t quand Jésus eut été 
baptisé, il* sortit incontinent de 
l'eau ; «t à Piostant les cieoz 
s'ouvrirent sur lui ; et Jean Ttt 
I^esprit de Dieu, descendant 
oottcae une oolombe et venant 
sur lui. 

fi £q même tems une voix 
tini des cieux, qui dit : C^est 
ici mon fils IneD^aimé, en qui 
j^ai mis toute mon affection. 

CHAPITRE IV. 

T€ntaiion^ prédiçaiion^ miracles 
et réputation de Jhufi-Chritt. 

ALORS Jésus fut emmené 
par l'EspHt dans un désert, pour 
être tenté par le Diable. 

2 Et après qu'il eut jeâné 
^ar^nte jouM et quarante nuits, 
il eut faim. 

3 Et le tentateur s^étant ap- 
proché de lui, lui dit : Si tu es 
h fils de Dieu, dis que ces 
pierres deviennent des pains. 

4 Mais Jésus répondit : U est 
écrit : L'homme ne vivra pas 
seulement de pain, mais il vivra 
Ae toute parole qui sort de la 
bouche de IMeu> 

5 Alors le Diable le mena 
dans la ville sainte, et le mit 
sur le haut du temple ; 

6 Et il lui dit : Si tu es le FUs 
de Dieu, jette-toi en bas ; car 
il est écrit, qu'il ordonnera à ses 
Anges d^awrir soin de toi ; et ils 
te porteront dans leurs mains, 
de peur que ton pied ne heurte 
contre quelque pierre. 

7 Jésus lui dit : U est aussi 
écrit : Tu ne tenteras point le 
Seigneur ton Dieu. 

- 8 Le Diable le mena encore 
«ur une montagne fort haute, et 
il lui montra tous les Royaumes 
du monde et leur gloire ; 
9 £t loi dit : J« to .d9aQerai 



toutes ces cboseé, sj, et te proik 
tarnant^ tu m'adotes. 

10 Alors Jésus lui dit : Re« 
tire-toi, Satan ; car il est écrit : 
Tu adoreras le Seigneur ton 
Dieu, et tu le serviras lui seul. ' 

1 1 Alors le Diable le laissa ; 
et aussitôt des Anges vinrent, et 
le servirent. 

12 Or, Jésus ^yaot appris que 
Jean avoit été mis en pnson, se 
retira dans la Galilée. 

13 Et ayant quitté Nazareth, 
il vint demeurer à Capernaiim, 
ville proche de la mer, sur les 
confins de Zabulop et de Neph- 
thali. 

14 En sorte qxue ce qui avoit 
été dit par Esaïe le Prophète, 
fut accompli : 

15 Le pays de Zabulon et de 
Nephthali, le pays qui est sur le 
chemin de la mer, au-delà du 
Jourdain, la Galilée des Gentils. 

16 Le peuple qui étoit assis 
dans les ténèbres, a vu une 
grande lumière, et la lumière 
s'est levée sur ceux qui étoient 
assis dans la région et dans 
Pombre de la mort. 

17 Dès-lors Jésus commença 
à prêcher et à dire : Convertis- 
sez-vous, car le royainne des 
cieux est proche. 

18 Et Jésus marchant le long* 
de la uier de Galilée, vit deux 
fières, Simon, qui fut appelé 
Pierre, et André son frère, qui 
jetoient leurs filets dans la mer, 
car ils étoient pêcheurs % 

19 Et il leur dit : Suivez-moi, 
et je TOUS ferai pécheurs d^hom- 
mes. 

SO Et eux, laissant inconti* 
nent leurs filets, le suivirent. 

21 De là, étant passé iplus 
avant, il vit deux autres frères, 
Jacques, JUs de Zébédée, et 
Jean son frère, dans une barque, 
avec 2*ébédée leur père, qui rac- 
commodoient leurs filets, ^t il 
les appela. 

22 £t eux, laissant iaco&f»- 
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lieDt leur barque et leur père, le 
suivirent. 

23 El Jésus alloit par toute la 
Galilée, enseignant dans leurs 
Sjn^ogueF, prêchant PEvangile 
du Règne de DitUy et guérissant 
toutes sortes de maladies et de 
langueurs parmi le peuple. 

SA Et sa renommée se répan- 
dit par toute la Syrie ; et on lui 
. présentait tons ceux qui étoient 
jnalades, et détenus de divers 
maux et de dicers tourmens, les 
dénomaques» les lunatiques, les 
paralytiques, et il les guérissoit. 

25 £t une grande multitude 
le suivit de Galilée, et de la l)é- 
cap<de, de Jérusalem, de Jodée, 
et de delà le Jourdain» 

CHAPITRE V. 
Sermon sur la Montagne, 

JESUS voyant tout ce peu- 
ple, monta sur une Montagne ; 
et s'étant assis, ses Disciples 
s'approchèrent de lui. 

i Et ouvrant su bouche ; il les 
enseigtioit en disant : 

3 Heureux les pauvres en 
esprit ; car le Royaume des 
cieux est à eux. 

4 Heureux ceux qui pleu- 
rent ; car ils seront consolés. 

6 Heureux les débonnaires ; 
car ils hériteront la terre. 

6 Heureux ceux qui sont af- 
famés et altérés de la justice ; 
car ils seront rassasiés. 

7 Heureux les miséricor- 
dieux ; car ils obtiendront mi- 
séricorde. 

8 Heureux ceux qui ont le 
ocÈur pur ; car ils verront Dieu. 

9 Heureux ceux qui procur 
rent la paix ; car ils seront ap- 
pelés enfans de Dieu. 

10 Heureux ceux qui sont per- 
sécutés pour la justice ; car le 
Royaume des cieux est à eux. 

11 Vous serez heureux, lors- 
qu'à cause de moi on vouH'dira 
des injures, qu^on vqxm persécu- 



tera, et qtt*on dka fauitement 
contre vous toute sorte de mai. 

12 Réjouissez-vous a/or#, et 
tressaillez de joie, parce que 
votre récompense tera grande 
dans les cieux ; car on a ainsi 
persécuté les Prophètes qui ont 
été avant vous. 

13 Vous êtes le sel de la ter- 
re ; mais si le sel perd sa saveur, 
avec quoi le salera-t-on i 11 ne 
vaut plus rien qu'à être jeté de- 
hors, et à être foulé aux pieds 
par les hommes. 

14 Vous êtes la lumière du 
monde : Une ville située sur une 
montagne ne peut être cachée. 

15 Et on n'allume point une 
chandelle pour la mettre sous un 
boisseau ; mais on la met sur un 
chandelier, et elle éclaire tous 
ceux qui *ont dans la maison. 

^ 16 Que votre lumière luise 
ainsi devant les hommes, afin 
qu'ils voient vos bonnes œuvres, 
et qu'ils glorifient votre Père qui 
est dans les cieux. 

17 Ne pensez point que je 
sois venu abolir la Loi^ou Ut 
Prophètes ; je suis venu, non 
pour les abolir, mais pour les 
accomplir. 

18 Car je vous dis en vérité, 
que jusqu'à ce que le ciel et la 
terre passent, il n'y aura rien 
dans la Loi qui ne s'accom- 
plisse, jusqu'à un seul iota et à 
un seul trait de lettre. 

19 Celui donc qui aura violé 
l'un de ces plus petits comman- 
démens, et qui aura ainsi en- 
seigné les hon.mes, sera estimé 
le plus petit dans le Royaume 
des cieux ; mais celui qui Us 
auH observés et enseignés, 
celui-là sera estimé grand dan» 
le Royaume des deux. 

20 Car je vous dip, que si 
votre justice ne surpasse celle 
des Scribes et des Pharisiens, 
vous n'entrerez point dans le 
Royaume d^s cieux. 

SI Vous avez entendu.qu'iJ a 
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été dit aux anciens : Tu ne 
tueras point ; et celui qui tuera 
sera punissable par les juges. 

22 Mais moi, je vous dis, que 
quiconque se met en colère 
contre son frère, sans cause, 
sera puni par les Juges ; et ce- 
lui qui dira à son frère, Racha, 
sera puni par le Conseil ; et ce- 
lui qui lui dira, Fou, sera punis- 
sable par la géhenne du feu. 

23 bi donc tu apportes ton 
offrande à Pautel, et que là tu 
te souviennes que ton frère a 
quelque chose contre toi ; 

24 Laisse là ton offrande de- 
vant Pautel, et va«Oen première- 
ment te réconcilier avec ton 
frère ; et, après cela, viens et 
offre ton offrande* 

25 Accorde-toi an plutôt 
avec ta partie adverse, pendant 
que tu es en chemin avec elle, 
de peur que ta partie adverse ne 
te livre au Juge, et que le Juge 
ne te livre au Sergent, et que tu 
ne fois mis en prison. 

26 Je te dis en vérité, que tu 
ne sortiras pas de là, jusqu^à ce 
que tu aies pajfé le dernier qua- 
drain. • 

27 Vous avez entendu qu^il a 
été dit aux Anciens : Tu ne 
commettras point adultère. 

28 Mais moi, je vous dis, que 
quiconq«ie regarde une femme 
pour la convoiter, a déjà com- 
mis Padultère avec elle dans son 
cœur. 

29 Que si ton œil droit te fait 
tomber dam le péché^ arrache-le, 
et jette-2e loin -de toi ; car il 
vaut mieux pour toi qu^un de 
tes membres périsse, que si tout 
ton corps étoit jeté dans la'gé- 
henne. 

30 Et si ta main droite te fait 
tomber dans le piehé^ coupe-la, 
€t jette-/a loin de toi ; car il 
vaut mieux pour toi qu^un de 
tes membres périsse, que si tout 
ton corpi étoit jeté dans la $é- 
h«nB€« 



31 TI a été dit aussi : SI 
quelqu'un répudie sa fentme, 
qu^il lui donne la lettre de di- 
vorce. 

32 Mais moi, je voua dis, 
que quiconque répudiera aa fem- 
me, si ce n^est pour cause d*a- 
dultère, l'expose à devenir adul- 
tère ; et que quiconque se re- 
mariera à la femme qui aura été 
répudiée, commet un adultère. . 

33 Vous avec encore entendu 
qu'il a été dit aux Anciens : Ta 
ne te parjureras point ; mais tu 
^acquitteras envers le Seigneur 
de ce que tu auras promis avec 
serment. 

34 Mais moi, je vous dis ; 
Ne jurez point du tout ; ni par 
le ciel, car c'est le trône de 
Dieu ; 

35 Ni par la terre, car c'est 
son marchepied ; ni par Jérusa- 
lem, car c'est la ville du grand 
Roi. 

.36 Ne jure pas non plus par 
ta tête ; car tu ne peux faire 
devenir un seul cheveu blanc ou 
noir. 

37 Mais que votre parole 
soit, Oui, Oui, Non, Non ; ce 
qu'on dit de plus vient du malin. 

38 Voup avez entendu qu'il a 
été dit ; Œil pour œil, et Dent 
|)Qiir dent ; 

39 Mais moi, je vous dis de 
ne pas résister à celui qui rou» 

fait du mal ; mais si quelqu'un 
te frappe à la joue droite, pré- 
sente-lui aussi l'autre. 

40 Et si quelqu'un veut plai- 
der contre toi, e< t'ôter ta robe, 
laisse-lui encore l'habit. 

41 Et si quelqu'un te vent 
contraindre d'aller une lieue 
avec lui, vas-en deux. 

42 Donne à celui qui te de- 
mande, et ne te détourne point 
de celui qui veut emprunter de 
toi. 

43 Vons avez entendu qu'il a 
été dit : Tu aimeras ton pro- 
chain, çt tn bairu ton ennemie 
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44 Mais moi, je yoqs dis ; Ai- 
mez vos eDDemii^, bénutei ceux 
qui vous naudiatent, faites du 
bien à ceux qui vous haïssent, et 
priez pour ceux q«ii vous outra- 
gent et. qui vous persécutent ; 

45 Afin que vous soyez enfans 
de votre Père qui eft dans les 
cieax ; car il fait lever son soleil 
sar les méchans et sur les bons, 
«1 il fait pieuTobr sur lés justes 
et sur les injustes. 

46 Car si vous n^aimez que 
ceux qui vous aiment, quelle 
récompense en aurez-vous ? Les 
péagers même n^en font-ils pas 
autant ? 

47 Et si vous ne faites accueil 
qu^à vos frères, que faites-vous 
^^extraordinaire ? Les péaçers 
même n^en font-ils pas autant ? 

48 Soyez donc parfait?, com- 
me votre Père qui ai dans les 
cieux est parfait. 

CHAPITRE VI. 

Continuation du Sermon sur la 
J^ontagnCm 

PRENE2 garde de ne pas 
faire votre aumône devant les 
hommes, afin d^en être vu ; au- 
trement vous n^en aurez point 
de récompense de votre Père 
qui têt aux cieux. * 

2 Quand donc tu feras Pan- 
mône, ne fais pas sonner la 
trompette devant toi, comme 
font les hypocrites, dans les sy- 
nagogues et dans les rues, afin 
qu^iUs en soient honorés des hom- 
mes. Je vous dis en vérité, qu^ils 
reçoivent leur récompense. 

3 Mais quand tu fais Pau- 
mée, que ta main gauche ne 
sache pas ce que fait ta droite. 

4 Afin que ton aumône se 
fasse en secret ( et ton Père qui 
te voit dans le secret, te le ren- 
dra publiquement. 

5 Et quand tû prieras, ne fais 
pas comme .les hypocrites, car 
ils aiment à prier, eq se tenant 



debout dans les Synsgognefl et 
aux coins des rues, afin d^étre 
vus des hommes. Je vous dis 
en vérité, qu^iis reçoivent leur 
récompense. 

6 Mais toi, quand tu pries, 
entre dans ton cabinet ; et 
ayant fermé la porte, prie ton 
père qui est dans ce lieu secret ; 
et ton père qui te voit dans le 
secret, te récompensera* publi- 

' quement. 

7 Or, guand vous priez, n'osez 
pas de vaines redites comme les 
Païens, car ils croient qu'ils se- 
ront exaucés en parlant beau- 
coup. 

8 Ne leur ressemblez donc 
pa?, car votre Père sait de quoi 
vous avez besoin, avant que 
vous le lui demandiez. 

9 Vous donc, priez ainsi : 
Notre Père qui es aux cieui, 
ton nom soit sanctifié ; ' 

10 Ton règne vienfie ; ta vo- 
lonté soit faite sur la terre com- 
me au ciel ; 

1 1 Donne-nous aujourd'hui 
notre pain quotidien ; 

1^ Pardonne-nous nos pëchéf, 
comme aussi nous pardonnons à 
ceux qui nous ont offensés ; 

13 Et ne nous abandonne 
point à la tentation, mais déli- 
vre-nous du malin. Car à toi ap- 
partient le règne, la puissance, 
et la gloire à jamais : Amen. 

14 ai vous pardonnez aux 
hommes leurs offenses, votre 
Père céleste vous pardonnera 
aussi les vôtres ; 

15 Mais si vous ne pardonnez 
pas aux hommes leurs offenses, 
votre Père ne vous pardonnera 
pas non plus les vôtres. 

16 Et quand vous jeûnez, ne 
prenez pas un air trisle comme 
les hypocrites ; car ils se ren- 
dent le visage tout défait, afin 
qu'il paroisse aux hommes 
qu'ils jeûnent. Je vous dis en 
vérité, qu'ils reçoivent leur ré- 
compense^ 
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17 Mais toi, quand tu jeûne», 1 
oins ta tète et lave ton visage ; 

18 Afin qu^il ne paroisse pas 
aux hommes que tu ieûnes, 
mais aeultfntni à ton Père qui 
e*i en secret ; et ton Père qui 
ie voit dans le secret, te récom- 
pensera publiquement. 

19 ^e vous amassez pas des 
trésors sur la terre, où les vers 
et la fouille gâtent tout, et où 
les larrons percent et dérobent ; 

20 Mais amassez-vous des 
trésors dans le ciel, où les vers 
ni la rouille ne gâtent rien, et 
où les larrons ne ^ percent ni ne 
dérobent point : 

21 Car où est votre trésor, là 
sera aussi votre cœur. 

22 L'œil ept la lumière du 
corps : Si donc ton œil est sain, 
tout ton corps sera éclairé ; 

23 Mais si ton œil est mauvais, 
tout ton corps sera ténébreux. 
Si donc la lumière qui €êt en loi 
n*est que ténèbres, combien 9t- 
ront grandes ces ténèbres ! 

24 Nul ne peut servir deux 
maîtres ; car, ou il haïra Pun, et 
Bimc4a Pautre ; ou il s'attachera 
à Pun, et méprisera Pautre ; 
Vous ne pouvez servir Dieu et 
Mammon. 

25 C'est pourquoi je vous dis : 
Ne soyez point en souci de vo- 
tre vie, de ce que vous mange- 
rez, ou de ce que vous boirez, ni 
pour votre corps, de quoi vous 
serez vêtus. La 'vie n'est-elle 
pas plus que la nourriture, et le 
corps plus que le vêtement ? 

26 Regardez les oiseaux de 
Pair ; car ils ne sèment, ni ne 
moissonnent, ni n'amassent rien 
dans des greniers, et votre Père 
céleste les nourrit. N'étes-vous 
pas beaucoup plus excellons 
qu'eux ? 

27 £t qui est-ce d'entre vous, 
qui, par son souci, puisse ajou- 
ter une coudé&.à sa taille ? 

28 Et pour ce qui est du vête- 
nent, pourquoi en êtes-vous en 



souci ? Apprenez comment les 
lis des champs croissent ; ils ne 
travaillent ni ne filent. 

29 Cependant, je vous dis, 
que Salomon même, dans toute 
sa gloire, n'a point été veto 
comme l'un d'eux. 

30 Si donc Dieu revêt ainsi 
Pherbe des champs, qui est 
aujourd'hui, .et qui demain sera 
jetée dans le four, ne vous re- 
vêlira-t-il pas beaucoup plutôt, 
ô gens de petite foi ? 

31 Ne sojez donc point en 
souci, disant : Que mangerons^ 
nous ? que boirons-nous ? ou de 
quoi serons-nous vêtus ? 

32 Car ce sont les Païens qui 
recherchent toutes ces choses ; 
et votre Père céleste sait que 
vous avez besoin de toutes ces 
choses-là. 

33 Mais cherchez première- 
ment le Royaume de Dieu et sa 
justice, et toutes ces choses vous 
seront données par dessus. 

34 Ne soyez donc point en 
souci pour le lendemain ; car le 
lendemain aura soin de ce qui 
le regarde : A chaque jour suf- 
fit sa petne. 

CHAPITRE VIL 

Fin du^Sermon sur la Jiîontagne» 

NE jugez point, afin que vous 
ne soyez point jugés. 

2 Car on vous jugera du mê- 
me jugement que vous aurez 
jugé ; et on vous mesurera de 
la même mesure que vous aurez 
mesuré les autres, 

3 Et pourquoi regardes-tu 
une paille qui esi dans l'œil de 
ton frère, tandis que tu ne vois 
pas une poutre qui est dans ton 
œil? 

4 Ou comment dis-tu à ton 
frère. Permets que j'ôte cette 
paille de tçn œil, toi qui as une 
poutre dans le tien ? 

5 Hypocrite, ôte première- 
ment de ton œil la poutre, et 
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alors tu penseras à ôter la paille 
hon de Vœi\ de fon frère. 

6 Ne donnez point les choses 
saintes anx chiens, et ne jetez 
point vos perles devant les poiir- 
ceanx ; de peur qu^ls ne les 
foulent à leurs pieds, et que se 
tournant ils ne tous déchirent. 

7 Demandez, et on tous don- 
nera ; cherchez, et tous trouve- 
rez ; heurtez, et on tous ouTrira< 

8 Car quiconque demande, re-' 
çoit ; et qui cherche, trouve ; et 
Ton ouvre à celui qui heurte. 

9 Et qui sera même Phomme 
d'entre vous qui donne une pier- 
re à son fils, s'il lui demande du 
pain ? 

10 Et s'il lui demande du pois- 
son, lui donnera-t-il un serpent ? 

11 €i donc TOUS, qui êtes 
mauTais, savez bien donner à 
Tos enfans de bonnes choses, 
combien plus votre Père qui têt 
dans les cieuz, donnera-t-il des 
biens à ceux qui Ut loi deman- 
dent ! 

12 Tontes les choses que tous 
Toulez que les hommes vous fas- 
sent ; fûUê-iet leur aussi de mê- 
me, car o'est-là la Loi «t les 
Prophètes. 

13 Entrez par la porte étroite, 
caria porte large et le chemin 
spacieux mènent à la perdition ; 
et il j en a beaucoup qui j en- 
trent. 

14 Mais la porte étroite et le 
chemin étroit mènent à la vie» et 
il J en a peu qui le trouTent. 

15 Gardez-vous des faux Pro- 
phètes, qui viennent à vous en 
habits de brebis, mais qui au- 
dedans sont des loups ravis- 
sans. 

16 Vous les reconnoîtrez à 
leurs fruita: Cueille-t-on des 
raisins sur des épines, ou des 
figues sur des chardons ? 

17 Ainsi, tout arbre qui têt 
bon porte de bons fruits ; mars 
an maurais arbre port« de mau- 
vais fruits. 



18 Un bon arbre ne peut por- 
ter de mauvais fruits, ni un mau- 
vais arbre porter de bons fruits. 

19 Tout arbre qui ne porte 
point de bons fruits, est coupé 
et jeté au feu. 

20 Vous les connoîtrez donc 
à leurs fruits. 

21 Ceux qui me disent. Seig- 
neur, Seigneur, n'entreront pas 
tous au Royaume des cieux ; 
mais celui-là setUemeni qui fait 
la volonté de mon Père qui e$t 
dans les cieux. 

22 Plusieurs me diront en ce 
jour-là : Seigneur, Sei^eur, 
n'avons-nous pas prophétisé en 
ton nom ? n'avons-nous pas 
chassé les démons en ton nom ? 
et n'avoDs-nous pas fait plu- 
sieurs miracles en ton nom? 

23 Alors, je leur dirai ouver- 
tement : Je ne vous ai jamais 
connus : Retirez«vous de moi^ 
vous qui faites métier d'iniquité* 

24 Quiconque, donc entend 
ces paroles que je dis. et les met 
en ivatique, je le comparerai à 
un homme prudent, qui a bâti sa 
maison sur le roc. 

25 Et la pluie est tombée, les 
torrens se sont débordés, et les 
vents ont soufflé, et sont venus 
fondre sur cette maison-là ; elle 
n'est point tombée, car elle étoit 
fondée sur le roc. 

26 Mais quiconque entend ces 
paroles que je dis, et ne les met 
pas en pratique, sera comparé à 
un homme insensé, qui a bâti sa 
maison sur le, sable. 

27 Et la pluie est tombée, les 
torrens se sont débordés, et les 
vents ont soufflé, et sont venus 
fondre sur cette maison-là ; elle 
est tombée, et sa ruine a été 
grande. 

28 Et quand JESUS eut ache- 
vé ces discours, le peuple fut 
étonné de sa doctrine. 

29 Car il les enseignoit oom* 
me ajraut autorité, et non pas 
comme les Scribes. 
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CHAPITRE Vin. 

Miracles de Jésua-Christ : gui- 
riton d^un lépreux^ du servi' 
leur d'un Centeniety et. de la 
belle'tnère de S, Pierre, 

QUAND Jésus fnt descendu 
de la Montagne, une grande 
multitude de peuple le suivit. 

S Alors un lépreux vint se 
prosterner devant lui, et lui dit : 
seigneur, si tu le veux, tu peux 
me nettoyer. 

3 Et Jésus étendant la main, 
le toucha, et lui dit: Je le veux, 
sois nettoyé ; et incontinent il 
fut nettoyé de sa lèpre.^ 

4 Puis Jésus lui dit : Garde- 
toi de 2e dire à personne ; mais 
va-t^en, montre-toi au Sacrifica- 
teur, et offre le don que Moïse, 
a ordonné, a6n que' cela leur 
serve de témoignage. 

5 Et Jésus étant entré dans 
Capernaûm, un Centenier vint 
à lui, le priant, 

6 Et lui disant : Seigneur, 
mon serviteur est au lit dans la 
maison, malade de patalysie, et 
fort tourmenté. 

7 Et Jésus lui dit: J^lraî, et 
je le guérirai. 

8 Et le Centenier répondit, et 
lui dit : Seigneur, je ne suis pas 
é\gne que tu entres chez moi ; 
mais dis seulement une parole, 
et mon serviteur sera guéri. 

9 Car, quoique je ne sois 
qù^un homme soumis à la puis- 
sance d^aulrui^ j^ai sous moi des 
soldats, et je dis à Ptin, Va, et 

". il Va ; et a Pautre, Viens, et il 
vient ; et à mon serviteur. Fais 
cela ; et il le fait. 

10 Ce que Jésus ayant ouï, il 
en fut étonné, et dit à ceux qui 
le sui voient : Je vous dis en 
vérité que je n'ai point trouvé 
une si grande foi, pas même en^ 
Israël. 

11 Aussi je vous dis que 
plusieurs viendront d'orient et 



d'occident, et seront à table an 
Royaume des cieux avec Abra- 
ham, Isaac et Jacob ;' 

12 Et les enfans du Royaume 
seront jetés dans les ténèbres de 
dehors ; il y aura là des pleurs 
et des grinoemens de dents. 
\ 13 Alors Jésus dit au Cen- 
tenier : Va, et qu'il te soit 
Tait selon que tu as cru. Et à 
jPbeure même son serviteur fut 
guéri. 

14 Puis Jésus étant venu à la 
maison de Pierre, vit sa belle* 
ffière couchée au lit, et ayant la 
fièvre. 

15 Et il lui toucha la main, et 
la fièvre la quitta ; puis elle se 
leva, et les servit* 

16 Sur le soir on lui présenta 
plusieurs démoniaques, dont il 
chassa les mauvais esprits par 
sa parole ; il guérit aussi tous 
ceux qui étoient malades. 

17 C'est ainsi que s'accomplit 
ce qui avoit été dit par Esaïe le 
Prophète : Il a pris nos lan- 
gueurs, et s'est chargé de nos 
maladies. 

18 Jésus voyant une grande 
fouie de peuple autour de lut, 
ordonna qu'on passât à l'autre 
bord du lac. 

19 Alors un Scribe 8*éta|it ap- 
proché, lui dit: Maître, je te 
sui vrai, par-tout où tu iras. 

20 Et Jésus lui dit : Les re- 
nards ont des tanières, et les 
biseaux de l'air ont des nids'; 
'mais le fils dé l'homme^ D'à pe^ 
où reposer sa tête. 

21 Et un autre qui était de 
ses Disciples, lui dit : Seigneur^ 
permets que j'aille auparavant 
ensevQlir mon père. 

22 Mais Jésus lui dit : Sois- 
moi, et laisse le» morts ensevelir 
leurs morts. 

23 Ensuite il entra dans la 
barque, et ses Disèiples le sui- 
virent. 

24 Et il s'éleva tout à coup 
une grande tempête sur la mer, 
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en sorte qne la baraue étoît 
coiiTerte de flots ; mais il dor- 
nioît. 

25 Et ses disciples s^appro- 
chant de /ut, le réveill^ent, et 
lui dirent : Seigneur," sauve- 
nons ; nous périssons. 

26 Et il leur dit : Pourquoi 
arez-vous peur, gens de peu de 
foi ? Et s'étani levé, il parla avec 
autorité aux vents et à la mer, 
et il se fît un grand calme. 

27 Et ces gens-là furent dans 
l'admiration, et ils disoient : 
Quel est cet homme, à qui les 
Tents même et la mer obéis- 
sent? 

28 Quand il fut arrivé à l'au- 
tre bord, dans le pajs des Ger- 
gé§éniens, deux démoniaques 
étant sortis des sépulcres, vin- 
rent à lui ; ils éloient si furieux 
qne personne n^osoit passer par 
ce chemin-là, 

29 Et ils* se mirent à crier: 
Qu'y a-t-il entre nous et toi, Jé- 
sus, Fils de Dieu ? Es-tu venu 
ici pour nous tourmenter avant 
le tems? 

30 Or il j avoît assez loin 
d'eux un grand troupeau de 
pourceaux qui paissoit. 

31 bt les Démons le prièrent, 
et lut dirent : Si tu nous chas- 
ses, permets-nous d'entrer daiis 
ce troupeau de pourceaux. 

32 Et il leur dit : AHez. Et 
étant sortis, ils allèrent dans ce 
troupeau dé pourceaux ; et 
aussitôt tout ce troupeau se pré- 
cipita avec impétuosité dans la 
mer, et ils moururent dans les 
eaux. 

33 Alors ceux qui les paîs- 
soient s'enfuirent, eWIfant venus 
dans la viiJe, ils y^ racontèrent 
tout ce qui s'étoit passé^ et ce qui 
étoit arrivé aux démoniaques. 

34 Aussitôt toute la vHle sor- 
tît audevant de Jésus; et, dès 
qu'ils le virent, ils le prièrent de 
se retirer de leurs quartiers. 

2 



CHAPITRE IX. 

JéiUt'Chritt guérit diverses mal- 
adies. Il exhorte ses Disciples 
à prier Dieu d^envoyer des per-- 
sonnes qui travaillent à la con- 
rersion des peuples, 

JÉSUS étant entré dans une 
barque, repassa le lacy et vint en 
sa ville. 

2 Et on lui présenta un para- 
lytique couché sur uii lit, et Jé- 
sus voyant la foi de ces gens-là, 
dit au paralytique : Prends cour- 
age, mon fils, ieê péchés te sont 
pardoiinés. 

3 Là-dessas, quelques Scribes 
disoient en eux-mêmes : Cet 
homme blasphème. 

4 Mais Jésus connoissani leurs 
pensées, leur dit : Pourquoi 
avez-vous de mauvaises pensées 
dans vos cœurs ? 

5 Car lequel est le plus aisé 
de dire : Tes péchés te sont 
pardonnes ; ou de dire : Lève- 
toi, et marche ? 

6 Or, afin que vous sachiez 
que le Fils de l'homme a l'auto- 
rité sur la* terre de pardonner 
les péchés,*Lève-toi, dit-il alors 
au paralytique ; charge-toi de 
ton lit, et t'en va dans ta mai- 
son. 

7 Et il se leva et s'en aH\ dans 
sa maison. 

8 Ce que le peuple ayant tu, 
\l fut rempli d'admiration, et il 
glorifia Dieu d'avoir donné un 
tel pouvoir aux hommes. 

9 Et Jésus étant parti de-Ià, 
vit un homme assis an bureau 
des impôts, nommé Matthieu, et 
lui dit: Suis-moi. Et lui, se 
levant, le suivit. 

10 Et un jour Jésus étant à 
table dans la maison de cet hom- 
me, beaucoup de péàgers et de 
gens de mauvaise vie t/ vinrent 
et se mirent à table avec Jésus* 
et SCS Disciples. 

1 1 Les Pharisiens voyant cela. 
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dirent à ses Disciples : Pour- 
quoi votre Maître m«nge-t-il 
avec des péagers «t des gens de 
mauvaise vie ? 

12 Et Jésus ayant entendu 
cila^ leur dit : Ce ne sont pas 
ceux qui. sont en santé qui ont - 
besoin de médecin ; ce sont ceux 
qui se portent mal. 

13 Mais allez, et apprevî.z ce 
que signifie cette parole : Je veux 
la miséricorde, et non pas le sa- 
crifice ; car ce ne sont pas les 
justes que je suis venu appeler 
à la repentance, mais ce tant les 
pécheurs. 

14 Alors les Disciples dé Jean 
vinrent à Jésus^ et lui dirent : 
D'où vient que les Pharisiens 
et nous jeûnons, souvent, et que 
tes Disciples ne jeûnent point ? 

15- Et Jésus leur répondit: 
Les amis de l'Epoux peuvent-ils 
fi'aflîiger pendant que l'Epoux 
est avec eux ? mais le temps 
viendra que l'Epoux leur sera 
ôié; et alors ils jeûneront 

16 Personne ne met une pièce 
de drap neuf à un vieil habit ; 
parce que la pièce emporteroit 
une partie de l'habit, et la dé- 

' chiriire en seroit pir^ 

17 On ne met pas non plus le 
vin nouveau dans de vieux vais- 
seaux; autrement les vaisseaux 
se ronpent, le vin se répand, et 
les vaisseaux sont perdus; mais 
on met le vin nouveau dans des 
vaisseaux neufs, et l'un et l'autre 
se conservent. 

18 Comme il leur disoit ces 
choses, un des Chefs de la êy- 
nagogue vint qui se prosterna de- 
vant lui, et lui dit: Ma fille vient 
de mourir; mais viens lui im- 
poser les mains, et elle vivra. 

19 Et Jésus s'étant levé, le 
suivit avec ses Disciples. 

20 Et une femme qui etoit 
malade d'une perte de sang, de- 
puis douze ans, s'approcha par 
derrière, et toucUa le bord de 
son habit. 



21 Car elle disoit en elle- 
même : Si je puis seulement tou- 
cher son habit, je serai guérie. 

22 Jésus s'étant retourné et 
la regardant, lui dit : Prends 
coura^ ma fille, ta foi t'a guérie. 
Et cette femme fut guérie dès 
cette heure-là. 

23 Quand Jésus fut arrivé à 
la maison du Chef de la syna^ 
gogue^ et qu'il eut vu les joueurs 
de flûte, et une troupe de gens 
qui faisoient grand bruit, 

24 11 leur dit: Retirez-vous; 
car cette jeune fille n'est pas 
morte, mais elle dort. Et ils se 
moquoient de lui. 

25 Et après qu'on eut fait 
sortir tout le monde, il entra, et 
prit par la main cette jeune fille, 
et elle se leva. 

26 Et le bruit s'en répandit 
par-tout ce quartier-là. 

27 Comme Jésus partoit de 
là, deux aveugles Je suivirent, 
criant, et disant : Fils de David, 
aie pitié de nous. 

28 Et quand il fut arrivé à la 
maison, ces aveugles vinrent à 
lui, et Jésus leur dit : Croyez- 
vous que je puisse faire cela? 
Ils lui répondirent : ' Oui, Seig- 
neur. 

29 Alors il leur toucha les 
yeux, en leur disant : Qu'il vous 
soit fait selon votre foi ! 

30 Et leurs yeux furent 
ouverts; et Jésus leur défendit 
fortement d'en parler^ en leu» 
disant : Prenez garde que per- 
sonne ne le sache. 

31 Mais étant sortis, ils répan- 
dirent sa réputation dans tout 
ce quartier-là. 

32 Et c#nme ils sortoient, on 
lui présenta un homme muet 
démoniaque. 

33 Et le Démon ayant été 
chassé, le rouet parla. Et le 
peuple étant dans l'admiration, 
disoït : Rien de semblable n'a 
jamais été vu en Israël. 

34 Mais les Pharisien» dis- 
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otcnt: Il chasse les Béuions par 
le prince des Démons. 

35 Et Jésus alloit par toutes 
les TÎiles et par toutes les bour- 
gades, enseis^nant dans . leurs 
»yna«:oguc«, prêchant l'Evangile 
du Règne de Dieu^ et guérissant 
toutes sortes de maladies et 
toutes sortes d'infirmités parmi le 
peuple. 

36 Et voyant la multitude de 
peuple, il fut ému de compas- 
sion envers eux, de ce qu'ils 
étoient dispers-és et errans», 
comnte de» brebis qui n'ont 
point de berger. 

37 Alors il dit à ses Disci- 
pies : La moisson est grande, 
mais t7 y a peu d'ouvriers. 

38 Priez donc le Maître de 
la moisson, d'envoyer des ouvri- 
ers dans sa moisson. 

CHAPITRE X. 

Vocation et nomt des douze 
JipôiTes» 

JÉSUS ayant appelé ses douze 
Disciples, leur donna le pouvoir 
de chasser les esprits immondes, 
et de guérir tontes sortes de 
maladies et toutes sortes d'in- 
firmités. 

2 Or, voici les noms des douze 
Apôtres : Le premier est Si- 
mon, nommé Pierre, et André 
son frère ; Jacques,^/* de Zébé- 
dée, et Jean son frère ; 

3 Philippe et Barthélemi, 
Thomas et Matthieu le péager, 
Jacques,^/* d'Alphée, et Leb- 
bée surnoromé Tbaddée ; 

4 Simon le f^ananite, et Jndas 
Iscariot, qui même trahit Jésus, 

5 Jésus envoya ces douze-là, 
et il leur donna ses ordres, en 
disant : N'allez point ver? les 
Gentils, et n'entrez dans aucune 
tille des Samaritains ; 

6 Mais allez plutôt auK bre- 
bis de la maison d* Israël, qui 
sont perdues. 

7 Et quand vous 6erez partis, 



prêchez, et dites qne le Roy- 
aume des cieux approche. 

8 Guérissez les malades, net- 
toyez les lépreux, ressuscitez 
les morts, chassez les démons : 
vous l'avez reçu gratuitement, 
donnez /e gratuitement. 

9 Ne prenez ni or, nf argent, 
ni monnoie dans vos ceintures ; 

10 Ni sac pour le voyage, ni 
denx habits, ni souliers, ni bâton ; 
car l'ouvrier est digne de ^a 
nourriture. 

11 Et dans quelque ville ou 
dans quelque bourgade que vous 
entriez, informez-vous qui est 
digne de vous rtcevoir^ et demeu- 
rez-y jusqu'à ce que vous par- 
tiez de &e lieu-là, 

12 Et quand vons enjlrerez 
dans quelque maison, saluez-la. 

13 Et si la maison en est 
digne, que votre paix vienne sur 
elle ; mais si elle n'en est pa^ 
digne, que votre paix retourne 
à vous. 

14 Et par-tout où l'on ne vous 
recevra pas, et eu l'on n'écoutera 
pas vos paroles, en sortant de 
cette maison, ou de cette ville 
secoues la poussière de vos 
pieds. 

15 Je vous dis en vérité, qtte 
Sodome et Gomorrhe seront 
traitées moins rigoureusement 
an jour du Jugement, que cette 
ville -là. 

16 Voici, je vous envoie 
comme des brebis au milien 
des loups ; soyez donc prudens 
comme des serpens, ei simples 
comme dos colombes. 

17 Mais donnez- vous de {rarde 
dtîs homriifs : car ils vous livre- 
ront aux Tribunaux, et ils vous 
feront fouetter dans les syna- 
gogues ;^ 

18 Et Vons serez menés de- 
vant les Gouverneurs, et devant 
les Rois, à cause de moi, pour 
me rendre ténioignasre devant 
eux et devant les nations. 

19 Mais quand on vous livrera 
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à tux^ ne eojez point en peioe, 
ni de ce qoe vous direz, ni coin- 
iiieDt VQU» parlerez^ car ce que 
T0U8 aurez à dire yous sera in- 
spiré à Pbeure même, 

20 Car ce n^est pas tous qui 
parlerez ; àiais c^est TEsprit 
de Totre père qui parlera par 

TOUS. 

21 Or le frère livrera »on frère 
à la mort, et le père ton enfant, 
et les enfans se soulèveront con> 
tre hws pères et leurs mères, et. 
les feront mourir ; 

22 Et vous serez haïs de tons, 
à cause de mon nom ; mais celui 
qui persévérera juscfu'à la fin, 
.t'est celui-îà qui sera sauvé. 

23 Or, quand ils vous persé- 
cuteront dans une ville, fuyez 
dans une autre: Je vous dis en 
vérité, que vous n'aurez pas 
achevé d'^alkr par toutes les villes 
dUsraë], que le Fils de Tbomme 
ne soit venu. 

24 Le Disciple n'est pas plus 
que le Maître, ni le serviteur 
plqs que son Seigneur* 

^ 25 II suffit au Disciple d^étre 
comme son Maître, et ^n servi- 
teur «i'é/rfi comme sou Seig- 
neur. S*'ils ont appelé le Père 
de fandille Béelzébul, combien 
plus appeUeront-Us ainsi ses do- 
mestiques ? 

i26 Ne lei^. craignez donc 
point ; car il n'y a rien de caché 
qui ne doive être découvert, ni 
rien de secret qui ne doive être 
connUj. 

27 Ce que je vous dis dans les 
ténèbres, dites/e dans la lumi- 
ère ; et ce que je vous dis à 
l'oreille, prêchez-?e sur le haut 
des maisons. 

g8 Et ne craignez point ceux 
qui ôtent la vie du corps, et qui 
ne penvent faire mourir l'âme ; 
mais craignez plutôt celui qui 
peut perdre et l'âme et le corps 
dans la géhenne. 

29 Deux passereaux ne se 
%'eDdent-ils pas une pite ? et né- 



anmoins il n'en tombera pas un 
seul à terre sans ia permission 
de Votre Père. 

SO Les cheveux même de 
votre tète sont tous comptés. 

31 Ne craignez donc rien; 
TOUS valez mieux que beaucoup 
de passereaux. 

32 Quiconque donc me con- 
fessera devant les hommes, je 
le confesserai aussi devant mon 
Père qui est aux cienx. 

33 Mais quiconque me renie- 
ra devant les hommes, je le 
renierai au&sî devant mon Père 
qui est aux cieux ; 

34 Ne pensez pas que Je soie 
venu apporter la paix syr la 
terre ; je suis venu apporter non . 
la paix, mais l'épée. 

35 Car je suis venu mettre la 
division entre le fils et le père, 
entre la fille et la mère, entre la 
belle-fille et la belle-mère. 

36 Et on aura pour ennemis 
ses propres domestiques. 

37 Celui qui aime son père ou 
sa mère plus que moi, n'est pas 
digne de moi ; et qui aime son 
fils ou sa fille plus que moi, n'est 
pas digne de moi. 

38' Et celui qni ne prend pas 
sa croix et ne me suit pas, n'es! 
pas digne de moi. 

39 Celui qui aura, conservé sfi 
vie, la perdra ; mais celui qui 
aura perdu sa vie à cause de 
moi, la retrouvera. 

40 Celui qui vous reçoit me 
reçoit ; et celui qui me reçoit^ 
reçoit celui qui m'a envoyé. 

41 Celui qui reçoit un Pro- 
phète, en qualité de Prophète, 
recevra une récompense de Pro- 
phète ; et qui reçoit un Juste^ 
en qualité de Juste, recevra une 
récompense de Juste. 

42 Et quiconque aura donné 
à boire seulement un verre d'eau 
froide à un de ces petits, parce 
qu'il est tï\on disciple, je vous 
dis en vérité qu'il ne perdrai 
poÎQt sa récompense. 
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CHAPITRE XI. 

Réponse de Jésus Christ aux Dis- 
ciples de Jean- Baptiste, failles 
impéntitenies pires que Sodome» 

APRÈS que Jésus eut achevé 
de donner ces ordres à ses douze 
Disciples, il partit de là pour 
aller enseigner et prêcher dans 
leurs villes. 

2 Or Jean ayant ouï parler 
dans la prison de ce que Jésus- 
Christ faisoit, envoya deux de 
ses Disciples pour lui dire : 

3 £s-tu celui qui doit venir, 
ou devons'iious en attendre un 
autre ? 

4 Et Jésus répondant, leur 
dH: Allez, et rapportez à Jean 
les choses que vous entendez et 
que vous voyez. 

5 Les aveugles recouvrent la 
Tue, les boiteux marchent, les 
lépreux sont nettoyés, les sourds 
entendent, les morts ressuscitent, 
et PÉvangile est annoncé aux 
pauvres. 

6 Heureux celui qui ne se 
scandalisera pas de moi ! 

7 Comme ils s^en alloient, 
Jésus se mit à parler de Jean 
au peuple, et dit : Qu^êtesvous 
allés voir au ^ésert ? Eloil-ce 
un roseau agité du vent ? 

8 Mais, qu^êtes-vons allés 
Toir? Etoit'Ce un -homme vêtu 
d^habits précieux ? Voilà ceux 
qui portent des habits précieux 
sont dans les maisons des Rois. 

9 Qu'êtes vous donc aJîês voir? 
Un Prophète ? Oui, vous dis-je, 
et plus qu^nn Prophète. 

10 Car c'est celui-ci de qui il 
est écrit : Voici j'envoie mon 
Ange devant ta face, qui prépa- 
rera ton chemin devant toi. 

11 Je vous dis en vérité, 
qu'entre ceux qui sont nés de 
femme, il n'en a été suscité 
aucun plus grand que Jean- 
Baptiste ; toutefois celui qui est 
le plus petit dan» le Royaume 

2* 



des cieux, est plni grand qne 
lui. 

13 Mais depuis le tems de 
Jean-Baptiste jusqu'à mainte- 
nant, le Royaume des cieux est 
forcé, et les violens le ravis- 
sent. 

13 Car tous les Prophètes et 
la loi ont prophétisé jusqu^à 
Jean. 

14 Et si vous voulez receroir 
ce que je dis^ il est cet Elie qui 
devoit venir. 

15 Que celui qui a des oreilles 
pour ouïr, entende. 

16 Mais à qui comparerai-je 
cette génération ? Elle ressem- 
ble aux petits enfans qui sont 
assis dans les places publiques, 
et qui crient à leurs compag- 
nons, 

17 Et leur disent : Nous vons 
avons joué de la flûte, et vous 
n'avez point dansé ; nous avons 
chanté des plaiptes devant vous, 
et vous n'avez point pleuré. 

' 18 Car Jean est vienu ne man* 
géant ni ne buvant ; et ils disent : . 
11 a un Démon. 

19 Le . Fils de l'homme est 
venu mangeant et buvant ; et il» 
disent : Voilà un mangeur et on 
buveur, un ami des péagers et 
des gens de ^lauvaise vit; ; mats 
la Sagesse a été justifiée par ses 
enfans. 

20 Alors il se mit à faire des 
reproches aux villes où il avoit 
fait plusieurs de ses miracles, 
de ce qu'elles ne s'éloient point 
amendées. 

21 Malheur à toi, Corazin ; 
malheur à toi, Bethsaïde ! car 
si les miracles qui ont été fait^ 
au milieu de vous eussent été 
à Ty r et à Sidon, il y a lonf^-tems 
qu'elles se seroient repenties en 
prenant le sac et la cendre. 

22 C'est pourquoi je v;tt8 dis 
que Tyr et Sidon seront traitées 
moins rigoureusement que vous 
au jour du jugement. 

23 Et toi, Capernaiimy qui as 
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éU éiçTée jasqu^au ciel, tu seras 
abaissée jusqu^en enfer; car si 
les miracles -qui ont été faits au 
/juilîeu de toi eussent été faits à 
Sodome, elle subsisteroit encore 
aujourd'hui. 

24 C'est pourquoi je te dis, que 
ceu$ de Sodome seront traités 
moins rigoureusement que toi au 
jour du jugement* 

25 £ii ce tems-là. Jésus pre- 
nant la parole, dit : Je te loue, 
ô Père, Seigneur du ciel et de 
la terre, de ce que tu as caché 
ces choses aux sages et aux in- 
telligens, et que tu les as rêvé* 
lées aux enfans ! 

26 Oui, mon Père, cela est 
ainsi, par ce que tu Pas trouvé 
bon. ,. 

Ti Toutes choses m'ont été 
données par mon Père, et nul 
ne connoît le Fils que le Père, 
et nul ne conncit le Père que le 
Fil,s, ti^ttlui à qui le Fils aura 
vouhi It faire connoîtce. 

23 Venez à moi, vous tous qui 
êtes travaillés et chargés, et je 
vous soulagerai. 

29 Chairgez-vous de mon 
joug, et apprenez de moi que je 
suis doux et humble de cœur, 
et vous trouverez le repos de vos 
âmes ; 

30 CtiT mon joug est aisé, et 
mon fardeau est léger. 

CHAPITRE XII. 

J^a Sabbat* Miracles de Jésus- 
Cfiristé ■ Blasphttne des Phari- 
sien f» 

EN ce tems-là, Jésus passoit 
par des blés un jour de Sabbat; 
et ses Disciples ayant faim, se 
luirent à arracher des épis, et à 
en manger. 

2 Lés Pharisiens voyant cela^ 
lui dirent : Voilà tes Disciples 
qui.folit ce qu'il n'est pas permis 
«le faire le jour du Sabbat. 

3 Mais il .leur dît: N'avez- 
4ott8 pa$ lu cç que fît David 



ayant faim, tant lui qtie ceux qui 
étaient avec lui.; 

4 Conjment irl entra dajis la 
maison de Dieu, et mangea les 
pains de proposition, dont il 
n'étoit pas permis de manger, ni 
à lui, ni à ceux qui éioient avec 
lui, mais aux seuls Sacrificateura?^ 

ô Ou n'avez-vous pas lu dans 
la Loi, que les Sacrificateurs, atf 
jour du Sabbat, violent le Sab-. 
bat dans le Temple, sans être 
coupables ? 

6 Or, je TOUS dis, qu'il y a ici 
quelqu^un qui est plus grand qu^ 
le l'emple. 

7 Q^ie si TOUS saviez ce que 
signifie ceci ; Je veux la miséri- 
corde et non pas le sacrifice, vous 
n'auriez pas condamné ceux qui 
ne sont point coupables. 

8 Car le Fils de l'homme est 
maître même du Sabbat. 

9 Et étant parti de là, il vii^t 
dans leur Synagogue. 

10 Et il y trouVa un homme 
qui avoit une main sèche ; et ils 
lui demandèrent, pour avoir lieu 
de l'accuser: »t-il permis de 
guérir dans les jours de Sabbat ? 

11 Et il leur dit : Qui sera ce- 
lui d'entre vous, qui ayant une 
brebis, si elle tombe au jour du 
Sabbat dans une fosse, ne la 
prenne et ne Ven retire ? 

12 Et combien un homme ne 
vaut-il pas mieux qu'iine brebis ? 
Il est donc permis de faire du bien 
dans les jours de Sabbat. 

13 Alors il dit à cet homme : 
Etends ta main. Et il /'étendit, 
et ell.e devint saine comme 
l'autre. 

14 Là dessus les Pharisiens- 
étant sortis délibérèrent entr'- 
eux comment ils le feroient 
périr. 

15 Mais Jésus connoissant 
celay partit delà, et une grande 
muhitude le suivit, et il les guérit 
tous. . 

, 16 Et il leur défendit forte- 
ment de le. faire connoître. 
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17 De sorte que ce*quiavoit 
été dît par Esaïe le Prophète fut 
accompli : 

18 Voici mon serviteur, que 
j^ai éla, mon Bien^aioié, en qui 
mon âme a mis toute son affec- 
tion : Je mettrai mon esprit sur 
lui, et il annoncera la justice aux 
nations ; 

19 11 ne contestera point, et 
ne criera point, et on n^en tendra 
point sa voix dans les places ; 

^ 11 ne rompra pas iout-à-fail 
le roseau froissé, et il n^éteiudra 
pas le lumignon qui fume encore^ 
,insqii'à ce qu'il ait rendu la jus* 
tice victorieuse ; 

21 £t les nations espéreront 
en son nom. 

22 Alors on présenta à Jhus 
nn démoniaque aveugle et muet ; 
lequel il guérit ; de sorte que et- 
hii qui avait été aveugle et muet, 
parloit et vo^oii. 

23 De quoi tout le peuple fut 
étonné ; et ils disoient: Cet 
homme ne seroit-il point le fils de 
David ? 

24 Mais les Piiarifien«, en- 
fendant cela, disoient: Cet 
homme ne chasse ks Démons 
que par Béelzébul, le Prince des 
I)éjaon.«. 

25 Mais Jésus connoissant 
leurs pensées, leur dit : Tout 
Rojaume divisé contre lui- 
même, sera réduit eu désert, et 
toute ville ou toute maison divi- 
sée contre elle-même, ne sub- 
sistera point. 

26 Si donc Satan chasse Sa- 
tan, il est divisé contre lui-même : 
Comment donc sqn Uojraume 
subsistera-t-il ? 

27 Que si je chasse les Dé- 
mons par Béelzébul, vos fils par 
qui Us chassent-ils ? C^est pour* 
quoi ils seront eux-mêmes vos 
juges. 

28 Mais si je chasse les Dé- 
mons par Pesprit de Dieu, il tst 
donc vrai que le Hègne de Dieu 
est venu à vous* 



29 et comment qaelqa^un 
pourroit-il entrer dans la mai- 
son d^un homme fort, et piller 
son bien, s^il n'avoit auparavant 
lié cet homme fort ? Après quoi 
il pourroit piller sa maison. 

30 Celui qui n^est pa» avec 
moi est contre moi, et celui qui 
n^assemble pas avec moi dis- 
perse. 

31 C^est pourquoi je vous dis, 
que tout péché et tout blaft- 
phéme sera pardonné aux hom- 
mes; mais le blasphème contre 
P£sprit ne leur sera point par- 
donné. 

32 Et si quelque! n a parlé 
contre le Fils de Phomme, il 
pourra lui être pardonné ; mais 
celui qui aura parlé coittre le 
Saint-i^prit, n^ep obtiendra le 
pardon, ni dans ce siècle, ni dans 
celui qui et>t à venir. 

33 Ou dites que Parbre est 
bon, et son fruit bon ; ou dites 
que Parbre est mauvais, et que 
son fruit est mauvais aussi ; car 
on connoît Parbre par le fruit. 

34 Race de vipères, comment 
pourriez-vous dire de bonnes 
choses étant méchans ? Car c'est 
de Pabondance du cœur que la 
bouche parle. 

35 L'homme de bien tire de 
bonnes choses du bon trésor de 
son cœur; mais le méchant tire 
de mauvaises choses du mauvais 
trésor de son cœur, 

36 Or, je vous dis que les 
hommes rendront compte au 
jour du Jugement de toutes les 
paroles impies qu'ils auront 
dites ; 

37 Car tu seras justifié par 
tes paroles et par tes paroles tu 
seras condamné. 

38 Alors quelques-uns des 
Scribes et des Pharisiens lui 
dirent : Maître, nous voudrions 
te voir faire quelque mir&cle. 

39 Mais lui, n§pondaat, leur 
dit: La race méchante et adul- 
tère demande un miracle ; mais 



^0 



s. MATTHIEU, Xlfî. 



il ne lui en sera accordé aitcun 
auire^ que celui du Prophète 
Jona^. 

40 Car, comme Jonas fut dans 
le ventre de la baleine trois 
jours et trois nuits ; ainsi le Fils 
de rhomme sera dans le sein de 
la terre trois jours et trois nuits. 

41 Les Ninivites s'élèveront au 
jour du Jugement contre cette 
nation, et la condamneront ; 
parce qiPils s^amendèrent à la 
prédication de Jonas ; et il y a 
ici plus que Jonas. 

42 La Reine du Midi s^élè- 
vera &ii jour du Jugement contre 
cette nation, et la condamnera ; 
car elle vint d^un pays éloigné 
pour entendre la Sagesse de 
Saloraon ; et il y a ici plus que 
Salomon. 

43 Lorsqu^un esprit immonde 
est sorti d^un homnie^ il va par 
des lieux arides, cherchant du 
repos, et il n'en trouve point. 

44 Alors il dit : Je retourne- 
rai dans ma maison, d^où je suis 
sorti ; et étant revenu, il la 
trouve vide, balayée et ornée. 

45 Alors il s'en va, et prend 
avec soi sept aut^res esprits plus 
méchans que lui, lesquels y 
étant entré.% habitent là ; et la 
dernière condition de cet homme- 
là est pire que la première ; il 
en arrivera ainsi à cette mé- 
chante race. 

46 Et comme Jhus parloit 
encore au peuple, sa Mère et 
ses Frères qui étoient dehors, 
demandèrent à lui parler. 

47 Et quelqu'un lui dit: Voilà 
ta Mère et "tes Frères sont de- 

' hors, qui demandent à te parler ; 

48 Mais il répondît à celui 
qui lui avolt dit ctla : Qui est 
ma Mère, ' et qui sont mes 
Frères ? 

49 Et étendant sa main sur 
ses Disciples, il dit : Voici ma 
Mère, et mes Frères. 

50 Car quiconque fera la vo- 
]«lité de oiuon ?ère qui ist aux 



cieux, c^est celui*là qui est mon 
Frère, et ma Sœur, et ma Mère^. 

CHAPITRE XriL 
Paraboles du Semeur^ de Plvrate^ 

du Grain de Moutarde^ et plU^ 

sieurs autres, 

CE même jour, Jésus étant 
sorti de la maison, s'assit au 
bord de la mer. 

2 Et une grande foule d& 
peuple s'assembla devant liii^ 
en sorte qu'il monta dans uae 
barque. Il s',v assit, et toute 
la multitude se tenoit sur le 
rivage. 

3 Et il lepr dit plusieurs choses 
par des similitudes ; et il leur 
parla ainsi : Un semeur sortît 
pour semer. 

4 Et comme il semoit, une 
partie de la semence tomba le 
long du chemin, et les oiseaux ■ 
vinrent, et la mangèrent toute. 

5 L'autre partie tomba sur 
des endroits pierreux, où elle 
n'avoit que peu de terre, et 
elle leva aussitôt, parce qu'eUe 
n'entroit pas profondément dans 
la terre. 

6 Mais le soleil étant levé, 
elle fut brûté ; et parce qu'elle 
n''avoit point de racines, elle 
sécha. 

7 L'autre partie tomba parmi 
des épines et les épines crûrent 
et l'étouffèrent. 

8 Et l'autre partie tomba 
dans une bonne terre, et rap- 
porta du fruit ; un grain en rapm 
porta cent, un autre soixante, et 
un autre trente. 

9 Que celui qui a des oreillea 
pour ouïr, entende. 

10 Alors ses Disciples s'è^tant 
approchés, lui dirent: Pourquoi 
leur parles-ta par des simili- 
tudes ? 

11 II répondit, et leur dit : 
Parce qu'il vous est donné de 
connoJtre les mystères du Roy- 
aume des cieux ; mais cela m 
leur est point donné. 
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12 Car on donnera à celui 
qu! a déjà^ et il aura encore 
davantage; mais "pour celui qui 
n'^a paSf on lui ôtera même ce 
qii^il a. 

13 Cest à cause de cela que 
je leur parle en similitudes ; par- 
ce qu'en voyant ils ne voient 
point, et qu^en entendant ils 
ii^entendent et ne comprennent 
point. 

14 Ainsi s'*accomp]it en eux 
la prophétie d^Esaïe, qui dit : 
Vous entendrez de vos oreilles, 
et vous ne comprendrez point ; 
vons verrez de vos yeux, et vous 
n^apercevrez point. 

15 Car le cœnr de Ce peuple 
est appesanti ; ils ont ouï dur 
de Uurs oreilles, ils ont fermé 
les yeux, afin qu'ils n'apeiçoivent 
pas de leurs yeux, et qu'ils n'en- 
tendent pas de Uurs oreilles, et 
qn^ils ne comprennent pas du 
cœor, et qu^ils ne se convertis- 
sent pas, et que je ne les guérisse 

pft«* 

16 Mais pour vous^ vous éies 
heureux d'^avoir des yeux qui 
▼oient, et des oreilles qui enten- 
dent. 

17 Car je vous dis en vérité, 
que plusieurs prophètes et plu' 
sieur* Justes ont désiré de voir 
ce que vous voyez, et ne Pont 
pas vu ; et d^ntendre ce que 
vous entende^, et ne Tout pas 
entendu. 

18 Vouffdonc écontez la simi- 
Iftnde du semeur. 

19 Lorsqu^un homme entend 
la parole du Jloyaume de Dieu^ 
et qu'il ne la comprend point, le 
malin vient, et ravit ce qui est 
seraé dans le cœur ; c^est celui 
qui a reçu la semence le long du 
chemin. 

20 £t celui qui a reçu la se- 
mence dans des endroits pier- 
reux, c'est celui qui entend la 
parole, et qui la reçoit d'abord 
avec joie ; 

21 Mais il n'a j;^oint de racine 



en lui-même ; c^est pourquoi il 
n^est que pour un terns ; et lors- 
que l'affliction ou la persécution 
surviennent à cause de. la parole, 
il se scandalise aussitôt. 

22 Et celui qui a reçu la 
semence parmi les épines, c'est 
celui qui entend la parole ; mais 
les soucis de ce monde et la 
séduction des richesses étouf- 
fent la parole, et elle devient* 
infructueuse. 

23 Mais celui qui a reço la 
semence dans une bonne terre^ 
c'est celui qui entend la parole 
et ^ qui la comprend, et qui 
|)ofte du fruit ; en sorte 
qu'un grain en produit cent, 
un autre soixante, et un^ autre 
trente* 

24 Jtsus leur proposa unç 
autre similitude, en disant : Le 
Royaume des cieux . est sem- 
blable à un homme qui avoit 
semé de bonne semence en son 
champ. 

25 Mais pendant qne les 
hommes dormoient, son ennemi 
vint, qui sema de l'ivraie parmi 
le blé, et s^en alla. 

26 £t après qne la semence 
eut poussé, et qu'elle eut produit 
du fruit, l'ivraie parut aussi. 

27 Alors les serviteurs dtt 
père de famille lui vinrent dire : 
Seigneur, n^as-tu pas semé de 
bonne semence dans ton champ l 
D^ù vient donc çu'il y a de 
l'ivraie ? 

28 Et il leur dit : C^est un 
ennemi qui a fait cela. Et 
les serviteurs lui répondirent : 
Veux-tu donc que nous allions 
la cueillir ? 

29 Et il leur dit: Non, de peur 
qu'ail n'^arrive qu'en cueillant 
l'ivraie vous n'arrachiez le fro- 
ment en même tems. 

30 Laissez-les croître tous 
deux ensemble, jusqu'à la moi&v 
son ; et au tems de la moisson, 
je dirai atix moissonneurs ; 
Cueillez premièrement l'ivraie, 
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et 1iez.la en faisceaux pour la 
brûler ^, mais assemblez le fro- 
ment dans mon grenier. 

31 il leur proposa une antre 
similitude, et il dit : Le Roy. 
aume des cieux est semblable à 
nn grain de moutarde, que 
quelqu^un prend et sème dans 
son champ. 

32 Ce grain est la plus petite 
de tontes les semences ; mais 
quand il est crû, il est plus 
grand que les avives lés^umes, 
et il devient un arbre, tellement 
que les oiseaux du ciel y Vien- 
nent, et font leurs nids dans ses 
branches. 

33 [1 leur dit nne autre simili- 
tude : Le Royaume des cieux 
est semblable à du levain, 
qu''une femme prend, et qu'elle 
met parmi trois mesures de fa- 
rine, jusqu'à ce que la pâte soit 
toute levie. 

34 .Jésus dit toutes ces choses 
au peuple en similitudes, et il ne 
leur parloit point sans simili- 
tudes. 

35 Pe sorte que ce qui avoit 
été dit par le Prophète fut ac 
conipli : J'ouvrirai ma bouche 
en similitudes, j'annoncerai les 
choses qui ont été cachées de- 
puis la création du monde. 

36 Alors Jésus ayant renvoyé 
le peuple, s'en alla à la maison ; 
et ses Disciples étant venus vers 
Ini, lui dirent : Explique-nous la 
similitude de l'ivraie du champ. 

37 11 Itur répondit, et leur 
dit : Celui qui sème la bonne 
aemence, c'est le Fils de l'hom- 
me. 

38 Le champ, c'est le monde. 
La bonne semence, ce sont les 
enfans du Royaume. L'ivraie, 
ce sont les enfans du malin. 

39 L'ennemi qui l'a semée, 
c'est le Diable. La moisson, 
c'est la fin du monde ; et les 
moissonneurs, sont les Anges. 

40 Comme donc on amasse 
l'ivraie, et qu'on la brûle dans le 



feu, il en sera de œérae à la fia 
du monde. 

41 Le Fils de Thommc en- 
verra ses Anges, qui ôteront de 
son Royaume tous les scandales^ 
et ceux qui font l'iniquité. 

42 Et ils les jetteront dans la 
fournaise ardente ; o'est-là qu'il 
y aura des pleurs et des grince- 
mens de dents. 

43 Alors les justes luiront 
comme le soleil, dans le Roy- 
aume de leur Père. Que celui 
qui a des oreilles pour ouïr, en- 
tende. 

44 Le Royaume des cieux est 
encore semblable à un trésor 
caché dans un champ, qu'un 
homme a trouvé, et qu'il cache ; 
et de la joie qu'il en a, il s'en 
va et vend tout ce qu'il a, et 
achète ce champ-là. 

45 Le Royaume des cieux 
est encore semblable à un 
marchand qui cherche de belles 
perles : 

46 Et qui ayant trouvé une 
perle de grand prix, s'en va, et 
vend tout ce qu'il a, et l'achète. 

47 Le Royaume des cieux est 
encore semblable à un filet, qui, 

' étant jeté dans la mer, ramasse 
toutes sortes de choses ; 

48 Quand il est rempli, les pé- 
cheurs le tirent sur le rivage ; et 
s'étant assis, ils mettent ce quMI 
y a de bon à part dans leun 
vaisseaux, et ils jettent ce qui ne 
vaut rien. 

49 II en sera de même à la fin 
du monde : Les Anges viend- 
ront, et sépareront les œéchans 
du milieu dei< justes. 

50 Et ils jetteront h» mkkans 
dans la fournaise ardente ; c'est 
là qu'il y aura des pleurs et de» 
grincemens de dents. 

51 Et Jé?us dit à itt Disci- 
ples : Avez-vous compris toutes 
ces choses ? Ils lui répondirent r 
Oui, Seign<»nr. 

52 Et il leur dit : C'est pour 
cela que tout docteur qui e«t 
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instruit tlans et qui regarde 
Je Roj^anme des cieux, est sein- 
blable à ud père de famille, qui 
tire de son trésor des choses nou- 
velles et des choses vieilles. 

53 Kt il arriva que quand Jé- 
sus eut achevé ces similitudes, il 
ae retira à^^$ lituAk, 

54 Et étant venu en sa patrie, 
il les enseignoit dans leur syna* 
^gue ; de sorte qu^ils étoient 
étonnés, et qu'ails disoient : D^où 
fpienneni à cet homme cette sa- 
gesse et ces miracles ? 

55 N** est ce pas le fils du char- 
pentier ? Sa mère ne s'appelle- 
t-elle pas Marie, et ses frères, 
Jacques, Joses^ Simon et Jude ? 

56 Kt ses sœurs ne sont-elles 
pas toutes parmi nous ? D^où 
lui Tiennent donc toutes ces cho- 
ses ? 

&7 De sorte qu^ils se scanda- 
Jîsoîent de lui ; Mais Jésus leur 
dit : Un prophète n^est niépri&é 
que dans son pays et dans sa 
maison. 

58 £t il ne fit là que peu de 
miracles, à cause de leur incré- 
dulité. 

CHAPITRE XIV. 

Jlfbr/ de Jean-Bapiitte, MiracUs 
de JétuS'Christ 

EN ce tems-là, Hérode le 
Tétrarque entendit ce qu^on pu- 
blioit de Jésus. 

2 Et il dit à ses serviteurs : 
C^est Jean-Baptiste ; il est 
ressuscité ; et cVst pour cela 
qu'ail :e fttit des miracles par 

Car Hérode avoit fait 
prendife Jean, et l'avoit fait lier 
et mettre en prison, au sujet 
d'Uérodias, femme de Philippe 
son frère ; 

4 Parce que Jean disoit à 
Hérode : Il ne t^est pas permis 
de ravoir pour femme, • 

ô Et il auroit bien voulu le 
fûre mourir ; mats il craignoit 






le peuple, par ce qu^on regardoit 
Jean comme un prophète. 

6 Or, comme on céléhroit le 
jour de la naissance d^Hérode, la 
fille d^Hérodias dansa au milieu 
de Vasiemblcey et plut à Hé- 
rode. 

7 De sorte qn^il lui promit 
avec serment de lui donner tout 
ce qu^elle demande roi t. 

8 BUle donc, étant poussée 
par sa mère, lui dit : Donne* 
moi ici dans un plat la tète de 
Jean-Baptiste. 

9 Et le Roi en fut fâché ; mais 
à cause du serment quHl avoù 
faii^ et de ceux qui étoient à 
table avec lui, il commanda 
qu^on la lui donnât. 

10 Et il envoya couper la tête 
à Jean dans la prison. 

11 Et on apporta sa tête dans 
un plat, et on la donna à la fille, 
et elle la présenta à .«a mère. 

12 Puis ses Disciples vinrent, 
et emportèrent son corps, et 
Pensevelirent ; et ils vinrent 
Pannoncer à Jésus. 

13 Et Jésus ayant appris ce 
qu*Hérode disoit de lui^ se retira 
de là dans une barque, en un 
lien écarté, à part. Et quand le 
peuple le sut, il sortit des villes 
et le suivit à pied. 

14 Jésus étant sorti de la 
barque^ vit une grande multi- 
tude ; et il fut ému de compas- 
sion envers eux, et guérit leur« 
malades. 

15 Et comme il se faisoit 
tard, ses Disciples vinrent à lui, 
et lui dirent : Ce lieu est désert, 
et Pheure est déjà passée ; ren- 
voie ce peuple, afin qu'ils aillent 
dans les boui^ades, et qn^ils y 
achètent des vivres. 

16 Mais Jésus leur dit : Il 
n^est pas nécessaire qu^ils y 
aillent ; donnez-leur vous-mêmes 
à manger. • 

17 Et ils lui dirent : Nous ^ 
n^aTons ici que cinq pains et x' 
deux poissons. 
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18 Et il leur dit : Apportez- 
les moi ici. 

19 Et après avoir commandé 
que le peuple s^assît sur Pherbe, 
il prit les cinq pains et les deux 
poissons, et levant les jeux au 
ciel, il rendit grâces ; et ayant 
rompu les pains, il les donna aux 
Disciples, et les Disciples lei 
donnèrent au peuple. 

20 Tous en mangèrent, et 
furent rassasiés ; et on emporta 
douze paniers pleins de mor- 
ceaux qui restèrent. 

21 Et csux qui aroient mangé 
ètoient environ cinq mille hom* 
mes sans compter les femmes et 
les petits en fans. 

22 Aussitôt après, Jésus obli- 
gea ses Disciples d^entrer dans 
la barque, et de passer avant lui 
de I^autre côté, pendant qu^il 
renverroit le peuple. 

23 Et après qu'il l'eut ren- 
voyé, il monta sur une mon- 
tagne, pour être à part, afin de 
prier ; et la nuit étant venue, il 
étoit là seul. 

24 Cependant la barque étoit 
déjà au milieu de la mer, battue 
des âots ; car le vent étoit con- 
traire. 

25 Et à la quatrième veille 
de la nuit, Jésus alla vers eux, 
marchant sur la mer. 

26 Et ses Disciples, le voyant 

marcher sur la mer, furent trou- 

•hlés, et ik dirent : C'est un 

fantôme ; et de la frayeur quHU 

eurent^ ils s'écrièrent. 

27 Mais aussitôt Jésus leur 
parla et leur dit: Rassurez*vous ; 
c'est moi, n'ayez point peur. 

28 Et Pierre répondant, lui 
dit : Seigneur, si c'est toi, or- 
donne que j'aille vers toi en mar- 
chant sur les eaux. 

29 Jésus lui àiti Viens. Et 
Pierre étant descendu de la 
barque, 'marcha sur les eaux 
pour aller à Jésus. 

30 Mais voyant qUt le vent 
étoit fort, il eut peur ; et comme 



il commençoit à enfoncer, il s'é- 
cria et dit : Seigneur, sauve-moi. 

31 Et incontinent Jésus éten- 
dit la main et le prit, lui disant : 
Homme de peu de foi, pourquoi 
as-tn douté ? 

32 Et qnand ils ^rent entrés 
dans la barque, le wit cessa. 

33 Alors ceux qui ètoient dans 
la barque vinrent, et l'adorèrent, 
disant « Tu es véritablement le 
Fils de Dieu. 

34 Et «yant passé le lac^ ils 
vinrent dans le pays de Géné- 
zareth. 

35 Et quand les gens de ce 
lieu-là l'eurent reconnu, ils en- 
voyèrent par toute la contrée 
d'alentour, et ils lui présentèrent 
tous les malades. 

36 Et ils le prioient qu'ils 
pussent seulement toucher le 
bord de son habit ; et tous ceux 
qui le touchèrent furent guéris. 

CHAPITRE XV. 

Disputaiions des Pharisiens avec 
JésuS'Christ» Traditions hu- 
maine. Guides avettgUsi, 
Vraie impur et L Miracles de 
Jésus'Christ, 

ALORS des Scribes et des 
Pharisiens vinrent de Jérusalem 
à Jésus, et lui dirent : 

2 Pourquoi tes Disciples 
transgressent-ils la tradition des 
anciens ? car ils ne se lavent 
point les mains lorsqu'ils pren- 
nent leurs repas. 

3 Mais il leur répondit : Et 
vous, pourquoi transgressez -vous 
le commandement de Di*»u par 
votre tradition ? *' 

4 Car Dieu a donné ce' com- 
mandement : Honore ton père 
et ta mère ; et que celui qui 
maudira son père et sa mère, 
soit puni de mort. 

5 Mais vous^ vous dites : Ce- 
lui qui aura dit à son père ou à 
sa mère ; Tout ce dont je pûur- 
rois t'ussiater est uxx don consacré 
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à Dieu, n'est pat coupable, qaoU 
qu^il n'honore pas son père oa 
sa mère. 

6 Et ainsi vous avez anéanti 
le commandement de Dieu par 
Totre tradition* 

7 Hypocrites, Esaïe a bien 
prophétisé de vons, lorsqu^il a 
dit: 

8 Ce peuple s^approche de 
moi de sa bouche, et m^honore 
de «e« lèvres ; mais leur cceur 
est bien éloigné de moi. 

9 Mais ils m^honorent en vain, 
en enseignant des doctrines qui 
fU sont que des commande mens 
d'hommes. 

10 Et ayant appelé le peuple, 
il leur dit : Ecoutez, et compre- 
nez «€£1. 

1 1 Ce n^est pas ce qui entre 
dans la bouche, qui souille 
Phomme ; mais ce qui sort de 
la bouche, c^est ce qui souille 
rhomme. 

12 Alors ses Disciples s'ap- 
prophant, lui dirent : N'as-tu 
pas remarqué que les Pharisiens 
ont été scandalisé» qfind ils ont 
ouï ce discours ? 

13 Mais il leur répondit : 
Toute plante que mon père cé- 
leste n'a point plantée, sera dé- 
racinée. 

14 Laissez-les ; ce sont des 
aveugles qui conduisent des 
aveugles* Que si un aveugle 
conduit un atUre aveugle, ils 
tomberont tous deux dans la 
fosse. 

15 Alors Pierre prenant la 
parole, lui dit : Explique-nous 
cette parabole. 

16 Et Jésus ditt Vous aussi, 
êtes- vous sans intelligence P 

17 Ne comprenez-vous pas 
que tout ce' qui entre dans la 
bouche s'en va dans le ventre, 
et est jeté aux lieux secrets ? 

18 Mais ce qui sort de la 
bouche vient du cœur ; c'est là 
ce qui souille l'homme. 

3 



19 Car c'est du cœur que 
Tiennent les mauvaises pensées, 
les meurtres, les adultères, les 
fornications, les larcins, les fans 
témoignages, les médisances. 

20 Ce sont ces choses4à qui 
souillent l'homme ; mais de 
manger sans s'être lavé lei 
mains, cela ne souille point 
l'homme. 

21 Et Jésus partant de là, se 
retira aux quartiers de Tyr et 
de Sidon. 

22 Et une femme Cananéenne, 
qui venoit de ces quartiers-là, 
s'écria, et lui dit : Seigneur, 
Fils de David, aie pitié de moi ; 
ma fille est misérablement tour- 
mentée par le Démon. 

23 Mais il ne lui répondit 
rien. Sur quoi ses Disciples 
s'étant approchés, le prièrent, 
disant : Renvoie-la, car elle crie 
après nous. 

24 Et il répondit : Je ne suis 
envoyé qu'aux brebis perdues d« 
la mai&otj d'Israël. 

25 Et elle vint, et se proster- 
na, en disant : Seigneur, aide- 
moi. 

26 II lui répondit : Il n'est pas 
juste de prendre le pain des 
enfans, pouir le jeter aux petits 
chiens. 

27 Mais elle dit: Il est vrai. 
Seigneur ; cependant les petits 
chiens mangent des miettes qui 
tombent de la table de leurs 
maîtres. 

28 Alors, Jésus répondant lai 
âh : O femme ! ta foi est grande ; 
qu'il te soit fait comme tu le dé- 
sires. Et à cette heure même sa 
fille fut guérie. 

29 Jésns partant delà, vint 
près de la mer de Galilée ;x et 
étant monté sur une montagne, 
il s'y assit. 

30 Alors une grande multi- 
tude de peuple vint à lui, ayant 
avec eux des boiteux, des 
aveugles, des muets, des estro- 
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f>ié9, et plusieurs autres qu^ila 
iDÎrent aux pieds de Jésus ; ei 
il les guérit. 

31 De sorte que le peuple 
étoit dans Padmiration, voyant 
que les muets parloient, que les 
estropiés étoient guérie, que les 
boiteux inarchoieHt, que let 
aveugles voyoient ; et ils glori- 
fîoient le Dieu d^lsraël. 

32/ Alors Jésus aj'ant appelé 
ses Disciples, leur dit : J^ai pitié 
de cette multitude ; car il y a 
déjà trois ' jours qu^ils ne me 
quittent point ; et ils n^ont rien 
à manger ; et je ne veux pas 
les ren^voyer à jeun^ de peur que 
iQs forces ne leur manquent en 
chemin. 

33 Et ses Disciples lui dirent : 
D^où pourrions-n^us avoir, dans 
ce Heu désert, assez de pain pour 
rassasier une telle multitude ? 

34 Et Jésus leur dit : Com- 
bien avez vous de pains ? Ils 
kU dirent : Sept, et quelque peu 
de petits poissûns. 

35 Alors il commanda aux 
troupes de s^asseoir à terre. 

36 Et ayant pris les sept pains 
et les poissons, et rendu grâces, 
tl les rompit et les donna à ses 
Disciplas, et les Disciples au 
peuple. 

37 Et tous en mangèrent, et 
forent rassasiés ; et on emporta 
sept corbeilles pleines des mor- 
ceaux qui restèrent. 

38 Or ceux qui en avoîent 
mangé étoient quatre mille 
honimas, sans compter les fem- 
mes et les petits enians. 

39 Alors Jésus ayant renvoyé 
la «peuple, entra dans une 
Sarque, et il vint au territoire 
<Ie Magdala. ^ 

CHAPITRE XVI. 

JhUi'Christ prédit sa vnort^ et 

mmUre de quelle tmpor/ance est 

le salut au la perte de Pâme, 

ALORS des Pharisiens et 

fles Saddyicéçofi vinrent à lui, 



et ils lui demandèrent, en 2c 
tentant, qu'il leur fît voir quel* 
que miracle du ciel. 

2 Mais il leur répondit : 
Quand le soir est venu, vous 
dites : // fera beau tems, car 
le ciel est rouge ; 

3 £t le matin, vous dites : Il 
y aura aujourd'hui de Torage^ 
car le ciel est sombre et rouge. 
Hypocrites, vous savez bien 
discerner l'apparence du ciel, 
et vous ne pouvez pas discerner 
les signes des tems où vous 
vives ! 

4 Cette raee méchante et 
adultère demande un miracle ; 
mais on ne lui en accordera 
aucun autre, que celui du Pro- 
phète Jouas. Et les laissant, 
il s'en alla. 

5 Et ses Disciples, qui étoient 
assis à l'autre bord, avoieiit 
oublié de prendre du pain ; 

6 Et Jésus leur dit : Gardez- 
vous avec soin du levain des 
Pharisiens et des Sadducéens. 

7 Sur quoi ils pensoient etv 
eux-mémei^ et disoient : C'e«/ 
parce que nous n'avons point 
pris de pain. 

8 Et Jésu» connoissant eela^ 
leur dit : Gens de peu de foi, 
pourquoi pensez*vous ainsi en 
vous-mêmes, sur te que vous 
n'avez point pris de pain ? 

9 N'avez-vous point encore 
d'intelligence, et ne vous souve* 
nez-vous plus des cinq pains det 
cinq mille hommes, et combien 
vous en remportâtes de paniers } 

10 Ni des sept pains des 
quatre mille hommes, et com- 
bien vous en remportâtes de 
corbeilles ? 

11 Comment ne comprenex- 
vous pas que je ne vous parlois 
pas du pain, lorsque je vous ai 
dit de vous garder du levain des 
Pharisiens et des Sadducéens ? 

12 Alors ils comprirent que 
ce n'étoit pas du levain du pain, 
mais que c'é^it du levain de la 
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doctrine des Pharisiens et des 
Sadducéens qa^il leur avoit dit 
de se garder* . 

13 £t JéiQS étant arrivé dans 
Je territoire de Césarée de 
Fbilippef demanda à ses Dis- 
ciples : Qui disent les hommes 
que je sois, moi le Fils de 
l'homme ? 

14 Et ils lui répondirent : Les 
uns disent que tu cm Jean-Bap« 
tiste ; les antres, E]ie ; et les 
autres, Jérémie, on Pun des Pro- 
phètes. 

15 11 leur dit : Et tous, qui 
diles-Tousr que je suis ? 

16 Simon Pierre prenant la 
parole, dit : Tu es le Chriist, le 
Fils do Dieu vivant. 

17 Et Jésus lui répondit : Tu 
es heureos, Simon, fils de Jonas ; 
car ce n^est pas la chair et le 
sasg qui Tont révélé ceia, mais 
e^esi mon Père qui e«l dans les 
cieuz. 

18 Et moi je te dis aussi que 
in es Pierre, et que sur cette 

Î lierre je bâtirai mon Eglise, et 
es portes de Penfer ne prévau- 
dront point contre elle. 

19 Et je te donnerai les clefs 
du royaume des cieuic ; et tout 
ce que tu lieras sur la terre sera 
lié dans ]es cieux ; et tout ce 
que tu délieras sur la terre sera 
délié dans les cieux. 

20 Alors il défendit à ses 
Disciples de dire à personne 
que lui Jésus fut ]e Christ. 

21 Dès-lors Jésus commença 
à déclarer à ses Disciples qu'il 
lui falloit aller à Jérusalem, et 
qu^iJ j souffrît beaucoup de la 
part des Sénateurs, et des prin- 
cipaux Sacrificateurs et des 
Scribes, et qu^il y fôt mis à 
mort, et qu^il ressuscitât le 
troisième jour. 

22 Alors Pierre Payant pris 
à part, se mit à le reprendre, 
et à loi dire : A Dieii ne plaise, 
Seigneur, cela ne ^arrivera 
point. 



23 Mais Jhu$ te toornant, 
dit à Pierre : Retire-toi de moi, 
Satan, ta m^es en scandale ; 
car tu ne comprends point les 
choses qui sont de Dieu» mais 
teukmenl celles qui sont des 
hommes. 

24 Alors Jésus dit à ses Ditf* 
ciples : Si quclqu^un vent venir 
après moi, qu^il renonce à soi- 
même, et ouMl se charge de su 
croix, et qu'il me suive. 

25 Car quiconque voudra sau- 
ver sa vie, la perdra ; et quicon- 
que perdra sa vie pourPamonr 
de moi, la trouvera. 

26 Car que serviroit-il à un 
homme de gagner tout le mondeg ^ 
s^il perdoit son âme ? ou que 
donnerdit Phomme en échange 
de son âme f 

27 Car le Fils de Phomroe 
doit venir dans la gloire de son 
Père avec ses Anges ; et alors 
il rendra à chacun selon hm 
œuvres. 

28 Je vous dis en rérité, qn^ij 
y en a quelques-uns de ceux qui 
sont ici présens, qui ne mourront 
point, quMls n'aient vu le Fils de 
Phomme venir en son règne. 

CHAPITRE XVIf. 

Transfiguration de Jésus-Chriit, 
Il guérit un homme et paye le 
tribut. 

SIX jours après, Jésus prit 
Pierre, Jacques et Jean son 
frère, et les mena à part sur une' 
haute montafçne. 

2 Et n fut transfiguré en leur 
présence ; son visage deviftt res«* 
plendissant comme le soleil, et 
pes habits devinrent éclatans. 
comme la lumière. 

3 En même tems Moïse et 
Elie apparurent, qui s'entrete- 
noient avec lui. 

4 Alors Pierre prenant la 
parole, dit à Jésus : Seigneur, 
il est bon que nous demeurions 
iOi ; si tu veux, faisons-y trois 
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tentes, une pour toi, une pour 
Moïse, et une pour £lie. 

5 Comme il parloit encore 
une nuée resplendissante les 
couvrit ; et tout d^un coup une 
voix sortit de la nuée, qui dit : 
C^est ici mon Fils bien-ainié, 
en qui j^ai mis toute mon affec- 
tion ; ecouteE-le. 

6 Ce que les Disciples ayant 
entendu, ils tombèrent le visage 
contre terre, et furent saisis 
d^une très-grande crainte. 

7 Mais Jésus s^approchant les 
toucha, et kur dit : Levez-Tous, 
et n'ayez point peur. 

6 Alors levant leurs yeux, ils 
ne virent plus que Jésus seul. 

9 Et comme ils descendoient 
de la montagne, Jésus leur 
commanda, disant : Ne dites à 
personne ce que vous avez vu, 
jusqu^à ce que le Fils de 
rbomme soit ressuseité des 
morts. 

10 Et àen Disciples Pin- 
terrogèrent, disant : Pourquoi 
donc les Scribes disent-^ls quMl 
faut qu^Elie vienne première- 
ment ? 

11 Et Jésus leur répondit : Il 
est vrai qu^Elie devoit venir 
premièrement, et rétablir toutes 
choses. 

12 Mais je vous dis qu'Elie 
est déjà venu, et ils ne Pont 
point reconnu, mais ils lui ont 
fait tout ce. qu^ils ont voulu ; 
c^est ainsi qu^ils feront aussi 
•oufiVir le Fils de P homme. 

13 Alors les Disciples com- 
prirent que c^étoit de Jean Bap- 
tiste qu^il leur avoit parlé. 

' 14 Et lorsqu'ils furent venus 
▼ers le peuple, un homme vint à 
lui, qui se jeta à genoux devant 
Ini. 

15 Ef lui dit : Seigne^Ti aie 
pitié de mon fils ; car il est lu- 
natique, et fort tourmenté, et il 
tombe souvent dans le feu et 
souvent dans Peau. 

16 Et je l'ai prés'enlé à tes 



Disciples ; mais ils n'ont pu le 
guérir. 

17 Et Jésus répondant, dit : 
O race incrédule et perverse ! 
jusqu'à quand serai-je avec 
vous ? jusqu'à quand vous sup- 
porterai-je ? Amenez-le-nidi 
ici. 

18 Et Jésus reprit sévèrement 
le Démon, qui sortit de cet 
enfant ; et dès cette heure-là^ 
Penfant fut guéri. 

19 Alors les Disciples vinrent 
en particulier à Jésus, et lui 
dirent : Pourouoi n'avons-nou:! 
pu chasser ce Démon ? 

20 Et Jésus leur répondit : 
C^eit à cause de votre incrédu- 
lité ; car je vous dis en vérité, 
que si vous aviez de la foi ausH 
gros qu'un grain de moutarde, 
vous diriez à cette montagne : 
Transporte-toi d^ici là ; elle s'y 
transporteroit, et rien ne vous 
seroit impossible. 

21 Mais cette sorte de Dé- 
mons ne sort que par la prière et 
par le jeûne. 

22 Et comme ils étoientdans 
la Galilée, Jésus leur dit: Le 
Fils de l'homme doit être livré 
entre les mains des hommes. 

23 Et ils le feront mourir, 
mais il ressuscitera le troisième 
jour. Et les Disciples en furent 
fort attristés. 

24 Et quand ils furent arrivés 
à Capemaiim, ceux qui rece- 
voient les didrachmes s'adres- 
sèrent à Pierre, et lui dirent : 
Votre Maître ne paye-t-il pas 
les didrachmes ? 

25 11 dit, Oui. Et quand il 
fut entré dans la maison, Jésus 
le prévint, et lui dit : Que t'en 
semble, Simon ? Les Rois de 
la terre, de qui tirent-ils des 
tributs ou des impôts ? Est'ce 
de leurs enfans on des étran- 
gers ? 

26 Pierre dit : Cest des étran- 
gers. Jésus lui répondit : Les 
enfans en sont donc exempts. 
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S7 Mais) afin qtte notit ne les 
scandalisions point, va-t-en à la 
mer, jette Phameçon, et tire le 
premier poisson qui se prendra ; 
et quand tu lui auras ouvert la' 
bouche, tu trouveras un statère ; 
prends-le, et le leur donne pour 
moi et pour toi. 

CHAPITRE XVIiï. 

Emblème d^humilité. Parabole 
de la Brebù égarée^ et du 
Débiteur, 

EN cette même heure-la, les 
SKsciples vinrent à Jésus, et lui 
dirent: Qui est le ]:du8 grand 
daBs le Rojaume des cieuz ? 

â Et Jésus ayant fait venir un 
enfant le mit au milieu d^eux, 

3 Et dit: Je vous te dis en 
vérité, que si vous n^êtes cban* 
gés, et H, veut ne devenez comme 
des enfans, vous u^entrerez 
point dans le Royaume des 
cieux. 

4 C'est pourquoi, quiconque 
s^humiliera soi-même, comme 
cet enfant, celui-là est le plus 
grand dans le Rojaume des 
cieux. 

5 Et qnieonque reçoit un tel 
enlant à cause de mon nom, me 
reçoit. 

6 Mais si quelqu'un scanda- 
lise un de ces petits qui croient 
en moi, il vaudroit mieux pour 
lui qu'on lui attachât au cou une 
meule, et qu'on le jetât au fond 
de la mer. 

7 Malheur an monde à cause 
des scandales; car il est néces- 
strire qu'il arrive des scandales ; 
mais malheur à l'homme par qui 
le scandale arrive ! 

8 Que si ta main ou ton pied te 
fait tomber dans le pécké^ coupe- 
les, et jette-2e« loin de toi ; car 
il vaut mieux que tu entres boi* 
teux ou manchot dans la vie, 
que d'avjoir deux pieds ou deux 
mains, et d'être jeté dans le feu 
étemel. 

3* 



9 Et si ton œil te fait topaber 
dans le péché^ arrache-le, et jette* 
le loin de toi ; car il vaut mieux 
que tu entres dans la vie n'ayant 
qu'un œil, que d'avoir deux yeux, 
et d'être jeté dans la géhenne du 
feu. 

10 Prenez garde de mépriser 
aucun de ces petits ; car je vous 
dis que leurs Anges voient sans 
cesse dans les cieux la face de 
mon Père qni est aux cieux. 

1 1 Car le Fils de l'homme es^t 
venu pour sauver ce qui étoit 
perdu. 

là Que vous en semble ? Si 
un homme a cent brebis, et qn^il 
y en ait une d'égarée, ne laisse- 
t*il paa les quatre-vingt-dix-neuf, 
pour s'en aller par les mon* 
tagnes chercher celle qui s'est 
égarée? 

13 Et s'il arrive quMl la trouve, 
je vous dis en vérité, qu'il en a 
plus de joie, que des quatre- 
iTingt-diz-neuf qui ne sont point 
égarées. 

14 Ainsi la volonté de votre 
Père qui est aux cieux, n'est 
pas qu'aucun de ces petits pé- 
risse. 

1& Si ton frère a péché contre 
toi, va et reprends-le entre toi 
et lui seul ; s'il t'écoute, tu aura» 
gagné ton frère. 

16 Mais s'il ne /'écoute pas, 
prends avec toi encore une ou 
detix personnes^ afin que tout 
soit confirmé sur la parole de 
deux OM de trois témoins^, 

17 Que s'il ne dais^ne pas les 
écouter, dis-Zc à l'Eglise; et s'il 
ne daigne pas écouter l'Eglise, 
regarde-le comme un païen et un 
péager. 

,18 Je vons dis en vérité, qne 
toilt-«e que vous aurez lié sur 
la terre, sera lié dans le ciel ; 
et tout ce que vous aurez délié 
sur- la terre, «era délié dans le 
ciel-. * 

19 Je vous dis encore, que si 
deux d^ entre vous s'accordent 
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sur la terr.e pour dçmandcr quel- 
que chose, tout ce qu^iU deman- 
deront leur sera accordé par mon 
Père qui est aux cieux. 

20 Car, où il y a deux ou 
trois personnes assemblées en 
mon nom, j**/ suis au miGeu 
d'elles. 

21 Alors Pierre s'étant ap- 
proché lui dit : Seigneur, com- 
bien de fois pardonnerai-je à mon 
frère, lorsqu'il m'aura offensé? 
jusqu'à sept fois ? 

^ Jésus lui répondit: Je ne 
te dis pas jusqu'à sept fois, 
mais jusqu'à septante fois sept 
fois." 

23 C'est pourquoi le Roy- 
aume des cieux est comparé à 
un Roi, qui voulut faire compte 
avec ses serviteurs : 

24 Quand il eut commencé à 
compter, on lui en présenta un 
qui devoit dix mille talens ; 

25 Et parce qu'il n'avoit pas 
de quoi payer, son Maître com- 
manda qu'il fût v^ndu, lui, sa 
femme et se* enfans, et tout ce 
qu'il avoit, afin que la dette fût 
payée. 

26 Et ce serviteur se jetant à 
terre le supplioit, en lui disant : 
Seigneur aie patience envers moi, 
et je te paierai tout. 

27 Alors le Maître de ce 
serviteur, ému de compassion, 
le laissa aller, et lui quitta la 
dette. 

28 Mais ce serviteur étant 
sorti, rencontra un de ses com- 
pagnons de service qui lui devoit 
cent deniers : et l'aj^apt saisi, il 
rétrangloit, en lui disant : Paie- 
moi ce que tu me dois. 

29 Et son compagnon de ser- 
vice se jetant à ses pieds, le 
supplioit, en lui disant: Aie 
patience envers moi, et je- te 
paierai tout. 

30 Mais il n'en voulut rien 
faire^ et s'en étant allé, il le fit 
mettre en prison, jusqu'à ce qu'il 
eût payé la dette. 



31 Ses autres compagnons de 
service voyant ce qui s'étoit 
passé, en furent fort indignés, 
et ils vinrent rapporter à leur 
Maître tout ce qui étoit ar- 
rivé. 

32 Alors son Maître le fit 
venir, et lui dit : Méchant servi- 
teur, je t'avois quitté toute cette 
dette, parce que tu m'en a vois 
prié ; 

33 Ne falloit-il pas aussi 
avoir pitié de ton compagnon de 
service, comme j'avois eu pitié 
de toi ? 

34 Et son Maître étant irrité, - 
le livra aux sergens, jusqu'à ce 
qu'il lui eût payé tout ce qu^il 
lui devoit. 

35 C'est ainsi que vous fera 
mon Père céleste, si vous ne 
pardonnez pas, chacun de vous 
de tout son cœur, à son frère ses 
fautes. 

CHAPITRE XIX. 

Doctrine de Jésus-Christ, Ihi 
Divorce et des Richesses, 

QUAND Jésus eut achevé 
ces discours, il partit de Galilée^ 
et s'en alla dans les quartiers 
de la Judée, au-delà du Jour- 
dain. 

2 Et beaucoup de peuple l'y 
suivit, et il ^guérit là leurs ma* 
Iodes, 

3 Des Pharisiens y vinrent aus- 
si pour le tenter, et ils lui dirent :. 
Est-il permis à un homme de ré- 
pudier sa femme, pour quelque 
sujet que ce soit ? 

4 Et il leur répondit : N'avei^ 
vous pas lu que celui qui créa 
Vhomme au commencement, fit 
un homme et une femme ; 

5 Et qu'il dit: Chst à cause 
de cela que l'homme quittera 
son père et sa mère, et qu'ail 
s'attachera à sa femme, et les 
deux ne seront qu'une seule 
chair ? 

] 6 Ainsi il ne sont plus deux» 
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mais Hi sont une leule chair. 
Qoe r homme ne sépare donc 
point ce qne Diea a uni. 

7 Ils lui dirent : Pourquoi 
donc Moïse a-t-il commandé de 
donner la lettre de divorce, 
quand on veut répudier sa fem- 
me? 

8 I] leur dit: C^ett à cause 
de la dureté de Totre cœur, que 
Moise TOUS a permis de répu- 
dier Tos femmes; mais il n'en 
étoit pas ainsi au commence- 
ment. 

9- Mais moi je tous dis, que 
quiconque répudiera sa femme, 
si ce n*eêt pour cause d'adultère, 
et en épousera une autre, com- 
met un adultère ; et celui qui 
épousera celle qui a été répu- 
diée commet atuH un adultère. 

10 Ses Disciples lui dirent: 
Si tejle est la condition de 
l'homme avec la fenune, il ne 
convient pas de se marier. 

11 Mais il leur dit: Tous ne 
sont pas capables de cela, mais 
C4sux'là seulement à qui il a été 
donné. 

12 Car il y a des eunuques, 
qui sont nés tels dès le ventre 
de leur mère ; il y en a qui 
ont été faits eunuques par les 
hommes ; et il y en a qui se sont 
faits eunuques eux-mêmes pour 
le Royaume des cieux. Que ce- 
lui qui peut comprendre ceci le 
comprenne. 

13 Alors on lui présenta de 
petits en fans, afin qu'il leur 
imposât les mains, et qu'il priât 
pour eux; mais les Disciples 
reprenoient ceux qui le* prkten- 
ioient, 

14 Mais Jésus leur dit : Lais- 
sez ces petits enfans, et ne les 
empêchez - point ^ de venir à 
moi ; /;ar le Royaume des cieux 
^st pour ceux qui leur ressem- 
blent. 

15 Et leur ayant imposé les 
mains, il partit de là. 

16 Ët^voici^ quelqu'un s'ap- 



prochant, lui dit : Jlfon bon Mat- 
tre, que dois-je faire pour ayoir 
la vie étemelle * 

17 II lui répondit: Pourquoi 
m'appelles-tu bon ? Il n'y a 
qu'un seul bon ; c'e«# Dieu. Que 
si tu veux entrer dans la vie, 
garde les commandemens. 

18 II lui dit: Quels cam^ 
mandemenê? Et Jésus lui ré- 
pondit : Tu ne tueras point : 
Tu ne commettras point d'adul- 
tère : Tu ne déroberas point : 
Tu ne diras point de faux témoi- 
gnages. 

19 Honore ton père et ta 
mère : Et tu aimeras ton pro- 
chain comme toi-même. 

20 Le jeune homme lui dit: 
J'ai observé toutes ces choses- 
là dès ma jeunesse; que me 
manque-t-il encore ? 

21 Jésus lui dit : Si tu veux 
être parfait, va, vends ce que 
tu as, et le donne aux pauvres, 
et tu auras un trésor dans le 
ciel; après cela^ viens et suis- 
moi. 

22 Mais quand ce jeune hom- 
me eut entendu cette parole, il 
s'en alla tout triste, car il possé- 
doit de grands biens. 

23 Alors Jésus dit à ses Dis- 
ciples : Je vous dis en vérité, 
qu'un riche entrera difficilement 
dans le Royaume des cieux. 

24 Et je vous dis encore : Il 
est plus aisé qu'un chameau 
pafse par le trou d'une aiguille, 
quHl ne Vest qu'un riche entrtf 
dans le Royaume de Dieu. 

25 Ses Disciples ayant en- ' 
tendu cela^ furent fort étonnés, 
et ils disoient: Qui peut donc 
être sauvé ? 

26 Et Jésus les regardant, 
leur dit: Quant aux hommes, 
cela est impossible ; mais quant 
à Dieu, toutes choses sont possi- 
bles. 

27 Alors Pierre prenant la 
parole, lui dit : Voici, nous 
avons tout quitté, et nous t'avons 
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BvAv'n qvLt nous en arriy«ra-t-H' 
donc? 

28 Et Jésus leur dit: Je 
Tooa dis, en vérité, à vous qui 
m'ayez suivi, que lorsque le 
Fih de rhomme sera assis sur 
le trône de sa gloire, dans le 
renouvellenient, vous aussi 
serez assis sur douae trônes, 
jugeant les douze tribus d^is- 
raël. 

39 Et quiconque aura quit^ 
des maisoBS, ou des frères, ou 
des seeurs^ ou son père, ou $a 
mère, ou êa femiue, 6u sts en- 
fans, ou deç champs, à cause 
de mon. noU) il en recevra cent 
fois autant, et héritera la vie 
étemelle. 

3Ù Mais plusieurs de ceux qui 
élùitni les premiers seront les 
dernier?, et ceux qui itoient les 
derniers seront les premiers. 

CHAPITRE XX. 

Parabole du Père de famille. 
Jis%u»Christ guérit deux aveu- 
gler» 

CAR le Rovaume des cieux 
est seinblable a un père de fa- 
mille qui sortit dès la pointe du 
jour, afin de louer des ouvriers 
pour travailler à sa vigne. 
I 2 Et ayant accordé avec les 
ouvriers a un denier par jour, 

' il les envoya à sa vigne. 

3 II sortit encore environ la 
troisième heure du jour, et il en 
vit d^autres qui étoient dans la 
place sans rien faire ; 

"^ 4 Auxquels il dit : Allez- 
vouR-en aussi à ma vigne, et je 
vous donnerai ce qui sera rai- 
sonnable. 

5 Et ils y allèrent. Il sortit 
encore environ la sixième et la 
neuvième heure, et il fit la 
même chose. 

6 Et vers la onzième heure 
il sortit, et il en trouva d^autres 
qui étoient sans rien faire, aux- 
quels il diti Pourquoi vous 



tenez-vous ici tout le jour 
rien faire ? 

7 Et ils lui répondirent ; Par- 
ce que personne ne nous a 
loués. Et il leur dit : Allez- 
vous-en ausà à ma vigne, vous 
recevrez ce qui sera raisonna- 
ble. 

3 Quand le soir fut venu, le 
Maître de la vigne dit à celui 
qui avoit le eoin de ses affaires : 
Appelle les ouvriers, et leur 
paie leur salaire, en commen- " 
çant depuis les derniers jus- 
qu'aux premiers. 

9 Et ceux qui asfoient été Untés 
sur la onzième heure, étant 
venus, ils reçurent ehacun un 
denier. 

1(X Or, quand les premien fo- 
rent venus, ils s'attendoient s^ 
recevoir davantage ; mais ils 
reçurent aussi chacun un denier. 

11 Et rayant reçu, ils murmuo 
roient contre le père de famille, 

12 Disant : Ces derniers n^ont 
travaillé qu'une heure, et tu les 
érales à nous, qui avons suppor- 
té la fatigue de tout le jour et la 
chaleur. 

13 Mais il répondit à Pnn 
d'eux, et lui dit : Mon ami, je 
ne te fais point de tort ; n'as-tu 
pas accordé avec moi à un denier 
par jour ? 

14 Prends ce qui est à toi, et 
t'en va ; mais je veux donner à 
ce dernier autant qu'à toi. 

15 Ne m'est-il pas permis de 
faire ce que je veux de ce qui 
est à moi ? Ton œil est-il malin 
de ce que je suis bon ? 

16 Ainsi les derniers seront 
les premiers, et les premiers 
seront les derniers; car il y en 
a beaucoup d'appelés, mais peu 
d'élus. 

17 Et Jésus montant à Jéru- 
salem, prit à part sur le chemin 
ses douze Disciples, et leur dit : 

18 Nous montons à Jéruse- 
lem, et le Fils de l'homme sera 
livré aux principaux Sacrifice 
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teors et aux Scribes, et ils le 
coudamneroDt à la mort. 

19 Et ils le livreront aux 
Gentils, pour être exposé à la 
moquerie, et pour être fouetté 
et crucifié, mais il ressuscitera 
le troisième jour. 

20 Alors* la mère des fils de 
Zébédée B^approcha de lui arec 
ses fils, et se prosterna pour lui 
demande^ quelque chose. 

21 Et il lui dit : Que veux- 
tu ? Elle lui dit : Ordonne que 
mes deux fils, qui sont ici, 
soient assis Pun à ta droite et 
Pautre à ta gauche dans ton 
Royaume. 

22 Mais Jésus répondant, 
leur dit : Vous ne savez ce 
«2ue vous demandez. Pouvez- 
vous boire la coupe que je dois 
boire, et être baptises du bap- 
tême dont je dois être baptise ? 
Ils lui dirent : Nous le pou- 
vons. 

23 Et il leur dit : Il est vrai 
que vous boirez ma coupe, et 
que vous serez baptisés du 
même baptême ~dont je serai 
baptisé ; mais d^être assis à 
ma droite ou à ma gauche, ce 
n^est* pas à moi de Paccorder ; 
cela ne sera donné qo^à ceux à 
qui mon Père Ta destiné. 

24 Les dix autres ayant ouï 
eeîa, furent indignés contre ces 
deux frères. 

25 Et Jésus les ajant appelés, 
leur dit : Vous savez que les 
princes des nations les dominent, 
et que les grands leur comman- 
dent avec autorité. 

26 Mais il n^en doit pas être 
ainsi parmi vous ; au contraire, 
quiconque voudra être grand 
parmi vous, qu^il soit votre 
serviteur. 

27 Et quiconque voudra être 
le premier entre vous, qu^il soit 
votre serviteur ; 

28 Comme le Fils de Phomme 
est . venu, non pour être ser- 
vi, mais pour^ servir, et don- 



ner sa vie pour la rançon de 
plusieurs. 

29 Et comme ils parteient de 
Jéricho, une grande foule le 
suivit. 

30 Et deux aveugles qui 
éteint assis près du chemin, 
ajant entendu que Jésus pas- 
soit, crièrent en disant : Seig- 
neur, fils de David, aie pitié ,de 
nous. 

31 Et le peuple les reprit, 
pour les faire taire ; mais ils 
crioient encore plus fort : Seig- 
neur, fils de David, aie pitié de 
nous. 

32 Et Jésus s^arrêtant, les 
appela, et leur dit : Que voulez- 
vous que je vous fasse ? 

33 Us lui dirent : Seigneur, 
que nos yeux soient ouverts. 

34 Et Jésus étant ému de 
compassion, toucha leurs yeux, 
et aussitôt ils virent, et le itai* 
virent. 

CHAPITRE XXI. 

Jésus'Christ entre dans Jérusa- 
lem^ chasse les marchands d%L 
Temple^ et répond aux Phari' 
siens, 

COMME ils approchoient de 
Jérusalem, et qu^ils étoient déjà 
à Bethphagé, près du mont des 
Oliviers, Jésus envoya deux 
Disciples ; 

2 Leur disant : Allez à la 
bourgade qui est devant vous ; 
vous y trouverez d^abord une 
ânesse attachée, et son ânon 
avec elle ; déiAcheZ'les et ame- 
nez-les-moi, 

3 Et si quelq^un vous dit 
quelque chose, vous direz que 
le Seigneur en a besoin ; et 
aussitôt il les enverra. 

. 4 Or tout cela se fit, afin que 
ces paroles du Prophète fussent 
accomplies : 

5 Dites à la fille de Sion : 
Voici ton Roi, qui vient à toi, 
débonnaire, et monté sur un 
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fine, suc le poulain de celle qui 
porte le joug. 

6 Lei Disciples s^en allèrent 
donc, et firent comme Jésua 
leur aroit ordonné. 

7 Et ils amenèrent Tânesse et 
^^ânon, et ajant mis leurs vête- 
mens dessus, ils Vy firent as- 
seoir. 

8 Alors des gens en grand 
nombre étendoient leurs vête- 
mens par le chemin ; et d^au- 
tres coupoient des branches 
d'arbres, et h* étendoient par 
le chemin. 

9 Et ceux qui alloient devant 
et ceux qui sui voient, crioieot, 
disant .* Hosanna au fils de Da- 
vid ! Béni soit celui qui vient 
au. nom du Seigneur ! Hosanna 
dans les lieux très-hauts ! 

10 Et quand, il fut entré dans 
Jérusalem, toute la ville fut 

^ émue, et on disoit : Qui est 
celui-ci ? 

11 Et le peuplé disoit : C'est 
Jésus le Prophète^ de Nazareth 
en Galilée. 

12 Et Jésus entra dans le 
Temple de Dieu, et il chassa 
tous ceux qui vendoient et qui 
achetoient dans le Temple ; et 
il renversa les tables des chan- 
geurs, et les sièges de ceux qui 
vendoient des pigeons. 

13 Et il leur dit : Il est écrit : ' 
Ma Maison sera appelée une 
Maison de prière ; mais vous en 
avez fait une caverne de vo- 
leurs. 

14. Alors des aveugles et des 
boiteux vinrent à lui dans le 
Temple, et il les guérit. 

15 Mais le» principaux Sacri- 
ficateurs et les Scribes voyant 
les merveilles qu'il avoit faites, 
et que les enfans crioient dans 
le Temple et disoient, Hosanna 
au fih de David ! ils tn furent 
fort indignés. 

16 Et ils lui dirent : Entends- 
tu ce que ces eftfans disent ? Et 
Jésui leur dit : Oui. N'avez 



voua jamab lu eeê parole» : Tu 
as tiré une parfaite louange de 
la bouche des enfabS' et de ceux 
qui tètent ? 

17 Et les ayant laissés, il 90i>j^ - 
tit de la ville, tt à^tn aHa à ^ 
Béthanie, où il passa la nuit. 

18 Le matin, comme il re- 
tournoit à la ville, il eut faim^ 

19 Et voyant un figuier sur le 
chemin, il y alla, mais il n^y 
trouva que des feuilles, et il lui 
dit : Qu'il ne naisse à jamais 
aucun fruit 'de toi; et inconti- 
nent le figuier sécha. 

20 Les Disciples ayant vu 
cela^ s'étonnèrent et dirent : 
Comment est-ce que ce figuier est 
devenu sec à l'instant ? 

21 Jésus répondant, leur dit : 
Je vous dis en vérité, que si 
vous afjez la foi, et que voua ne 
doutassiez point, non-seulement 
TOUS feriei ce qui a été fait 
au figuier ; mais aussi, si voua 
disiez à cette montagne, Ote- 
toi de là, et te jette dans la 
mer, cela se feroit ; 

22 Et tout iRe que voua de- 
manderez en priant, si voua 
ceoyez, vous U recevrez. 

23 Quand JESUS fut venu 
dans le Temple, les principaua 
Sacrificateurs et les Sénateurs 
du peuple vinrent à lui, comme 
il enseignoit, et lui dirent : Par 
quelle autorité fais-tu ces cho- 
ses ? et qui est-ce qui t'a donné 
cette anforité ? 

^ Jésus répondant, leur dit : 
Je vous ferai aussi une ques- 
tion ; et si vous m^y répondez, 
je vous dirai aussi par quelle 
autorité je fais ces choses., 

25 Le Baptême de Jean, 
d'où venoit-il r du ciel ou des 
hommes f Or, ils raisonnoient 
ainsi en eux-mêmes : Si nous 
dbons, du ciel, il nous dira ; 
Pourquoi donc n'y avez-vous pas 
cru ? 

26 Et si nous disons, des 
hommes, nous craignons le 
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peuple ; car teus regardent Jean 
comme un Prophète. 

âf7 AisfiiilB répondirent à Jé-« 

fus : ^us rPen saTons rirn. Et 

imi^ leur âtt-il, je ite* Tout dirai 

pas non plus par qoèlle autorité 

je l«8 ees choBes. 

28 Mais que Yotu «emble-t-il 
de eed ? Un homme aToit deux 
fils ; et s^adressani au premier, 
il ht» dit : Mvn fils, va, et 
travaille aujourd'hui dans ma 
vigne. 

29 Mais 11 répondit : Je n*y 
veux point oXUr ; csependant, 
«'étant repenti ensuite, il y alla. 

30 Puis il vint à Tautre, et 
lut dit la même chose. Celui- 
ci répondit : J'y vaû, Seigneur ; 
nais il n''y alla pas. 

31 Lequel des deux fit la 
▼olonté de jen père ? lis lui di- 
rent : C^tit le premier. Jésus 
leur dit : Je vous dis en vérité, 
que les péagers et les femmes 
de mauvaise vie vous devancent 
au royaume de t)ieu. 

3^ Car Jean est venu à vous 
dans la vote de la justice, et 
vous ne Pavez point cru ; mais 
les péagers et les femmes de 
mauvaise vie Pont cru ; et vous, 
ayant vu ee&i, vous ne vous 
êtes point repentis ensuite pour 
le croire. 

33 Ecoutez une autre simili- 
tude : 11 y avoit un père de 
famille qui planta une vigne ; il 
Penvironna d'une haie, il y creu- 
sa un pressoir, et il y bâtit -une 
tour, puis il la loua à des 
vignerons, et s'en alla faire un 
voyage. 

34 La saison de la récolte 
étant proche, il envoya ses 
serviteurs vers' les vignerons 
pour recevoir les fruits de ia 
vigne» 

35 Mais les vignerons s'étant 
saisis des serviteurs, battirent 
l'on, tuèrent l'autre, et en la- 
pidèrent un autre. 



36 II envoya encore d'autres 
serviteurs, en plus -grand nom- 
bre que les premtery, et ils les 
traitèrent de même. 

37 Elpfin il envoya vers eux 
son propre fils, disant : Ils au- 
ront du respect pour mon fils. 

38 Mais quand les vignerons 
virent le fils, ils dirent entr^eux : 
C'est ici Phéritier ; venez, tuons* 
le, et noua saisinons de son hé- 
ritage. 

39 Et Payant pris, ils le jetè- 
rent hors de la vigne, et le 
tuèrent. 

40 Quand donc le Maître de 
la vigne sera venu, que fera-t-il 
à ces vignerons ? 

41 Ils lui répondirent : Il 
fera périr misérableiiaent cet 
méchans, et il louera »a vigne à 
d'autres vignerons, qui hii en 
rendront les fruits en leur 
saison. 

42 Et Jésus leur dit : ^'avez* 
vous jamais lu dans les Ecri- 
tures ceê paroles : La -pierre que 
ceux qui bâtissoient ont reje- 
tée, est devenue la principale 
pierre de Pangle ; ceci a été fait 

-par le Seigneur, et c'est une 
chose merveilleuse devant nos 
yeux ? 

43 C'est pourquoi je vous dis, 
que le Royaume de Dieu vous 
sera ôté, et qu'il -sera donné à 
une nation qui en rendra les 
fruits. 

44 Celui qui tombera sur 
cette pierre, sera brisé ; et celui 
sur qui elle tombera, en sera 
écrasé. 

45 Et quand les principaux 
Sacrificateurs et les Eharisien» 
eurent entendu ces similitiides, 
ils reconnurent qu?il parloit 
d'eux. 

46 Et ils oherchoient à se 
saisir de lui ; mais ils craignir- 
ent le peuple, par ce qu'il rc- 
gardoit Jétiu comme un Pro- 
phète. 
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CHAPITRE XXII. 

JéstU'Chrût ferme la bouche aux 
Sadducéens^ aux Pharisien* et 
aux Hérodiens^ en prouvant par 
VEcriture, que les morts res- 
susciteront^ la dette du Messie^ 
et que le tribut est dû aux 
Gouverneurs. 

JÉSUS, prenant la parole, 
continua à leur parler en para- 
boles, «t leur dit : 

â Le Royaume des cieux est 
semblable à un Roi, qui fit les 
noces de son Fils. 

3 £t il envoja ses serviteurs 
pour appeler ceux qui avoient 
été invités aux noces ; mais ils 
n'y voulurent point venir. 

4 II envoya encore d'autres 
serviteurs, avec cet ordre : 
Dites à ceux qui ont été invi- 
tés : J'ai fait préparer mon dî- 
ner ; mes taureaux et mes bétes 
grasses sont tués, et tout est 
prêt ; venez aux noces. 

5 Mais eux n'en tenant com- 
pte, s'en allèrent, l'un à sa mé- 
tairie, et l'autre à son trafic. 

6 Et les autres prirent ses 
serviteurs, et les outragèrent, et 
les tuèrent. 

7 Le Roi Tayant appris, se 
mit en colère, et y ayant envoyé 
ses troupes, il fit périr ces meur- 
triers, et brûla leur ville. 

8 Alors ii dit à ses serviteurs : 
Le festin des noces est prêt, 
mais ceux qui étoient invités 
n'en étoient pas dignes. 

9 Allez donc dans les carre- 
fours des chemins, et invitez 
aux noces tous ceux que vous 
trouverez, 

10 Et ses serviteurs étant al- 
lés dans les chemins, assemblè- 
rent tous ceux qu'ils trouvèrent, 
tant mauvais que bons, en sorte 
que la salle des noces fut rem- 
plie de gens qui étoient à table. 

11 Et le Roi étant entré pour 
Toir ceux qui étoient à table, 



aperçut un homme qui n'aroit 
pas un habit de noces. 

12 Et il lui dit : Mon «mi, 
comment es-tu entré ici sans 
avoir un habit de noces ? £3t HIl 
eut la bouche fermée. 

13 Alors le Roi dit aux servi- 
teurs : Liez-le pieds et mains, 
emportez-le, et le jetez dans les 
ténèbres de dehors ; c'est là 
qu'il y aura des pleurs et des 
grincemens de dents. 

14 Car il y en a beaucoup 
d'appelés, mais peu' d'élus. 

16 Alors les Pharisiens s'étant 
retirés, consultèrent pour le sur* 
prendre dans ses discours. 

. 16 Et ils lui envoyèrent de 
leurs disciples, avec des Héro- 
diens, qui lui dirent : Maître, 
nous savons que tu es sincère, 
et que tu enseignes la voie de 
Dieu selon la vérité, sans avoir 
égard à qui que ce soit ; car tu 
ne regardes point l'apparence 
des hommes. 

17 Dis-nous donc ce qu'il te 
semble de ceci : Est-il permis 
de payer le tribut à César, ou 
non f 

18 Mais Jésus connoissant 
leur malice, leur dit : Hypo* 
crites, pourquoi me tentez-vous ? 

19 Montrez-moi la monnoie 
do7it on paie le tribut. Et ils lui 
présentèrent uti^denier. 

20 Et il leur dit : De qui est 
cette image et cette inscrip- 
tion ? 

21 Ils lui dirent : De César. 
Alors il leur dit : Rendez donc 
à César ce qui appartient à 
César, et à Dieu ce qui appar- 
tient à Dieu. 

22 Et ayant ente|kdu cette ré- 
ponse^ ils Tadmirè^ent ; et le 
laissant, ils s'en allèrent. 

23 Ce jour-là, les Sadducéens, 
qui disent qu'il n'y a point de 
résurrection, vinrent à Jés%Uy et 
lui firent cette question. 

24 Maître, Moïse a dit : Si 
quelqu'un meurt sans enfant. 
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mxï frère épousera fa veuve, et 
sincitera li^ée à son frère. 

?5 Or, il y avoît parjui noua 
lept frères, dont le premier 
s^étaat marié mourut ; et n^ayant 
poiDt eu d^enfans, il laissa la 
femme à son frère. 

26 De même aussi le second, 
pttis le troisième, jusqu'au sep- 
tième. 

27 Or, après eun tous, la fem- 
me mourut aussi. 

28 Duquel donc des sept 
sera-t-elle femme dans la résur- 
rection i car tous Us sept Pont 
eoe. 

29 Mais Jésus répondant, leur 
dit : Vous êtes dans Perreur, par- 
ce que voua n'entendez pas les 
Ecritures, ni quelle ett la puis- 
sance de Dieu. 

30 Car après la résurrection, 
U* kommes ne prendront point 
de femmes, ni les femmes de 
maris ; mais il seront comme 
les anges de Dieu, qui sont dans 
le ciel. 

31 FA quant à la résurrection 
des morts, n'avez-vous point lu 
ce que Dieu voufe a dit : 

32 Je suis le Dieu d'Abraham, 
le Dieu d'tsaac, et le Dieu de 
Jacob ? Dieu n'est pas le Dieu 
des morts, mais il est le Dieu des 
vivans. 

33 Et le i^uple entendant 
cela^ admiroit sa doctrine* 

34 Les Pharisiens ayant ap- 
pris qu'il avoit fermé la "bouche 
aux Saddncéens, s'assemblè- 
rent. 

35 Et l'un d'entr'eux, qui 
était Docteur de la loi, Tinter- 
Togea pour l'éprouver, et lut 
dit: 

36 Maifipe, quel eêt le plus 
grand commandement de la loi ? 

37 Jésus lui dit: Tu aimeras 
le Seigneur ton Dieu de tout ton 
cœur, de toute ton âme, et de 
toute ta pensée. 

38 C'est là le premier et le 
-l^rand commandement. 

4 



39 Et voici Je second qui lui 
têt semblable : Tu aimeras ton 
prochain comme toi-même. 

40 Toute la loi et les Pro- 
pfaètel se rapportent à ces deux 
commandemens. 

41 Et les Pharisiens étant u*- 
semblés, Jésus les interrogea, 

42 Et leur dit: Que tous 
semble-t.il du Christ? De qui 
doit-il être Fils ? lit loi répon- 
dirent : De David. 

43 Et il leur dit : Coniaent 
donc Davi<i l'appelle-t-il par 
l'esprit, «on peigneur, en disant : 

44 Le Seigneur a dit à nito 
Seigneur : Assieds-toi à ma 
droite, jusqu'à ce que j'aie mis 
tes ennemis pour te servir dt 
marchepied ? 

45 Si donc David l'appelle 
son Seigneur, . conunent est-îl 
son fils? 

46 Et personne ne put lui ré- 
pondre un seul mot ; et depuis 
ce jour-là, personne n'osa plus 
l'interroger. 

CHAPITRE XXIIL 
JhtU'Chiist condamne Pmnhi^ 
lion, Vavariee^ Vhypœrisie et 
Vaveuglement des Scribes, 

ALORS Jé«tis parla au peu- 
ple, et à ses Disciples, 

2 Et leur dit : Les Scribes et 
les Pharisiens sont assis sur la 
chaire de Moïse. 

3 Observez donc, et faites 
tout ce qu'ils vous diront d'ob- 
server ; mais ne faites pas com- 
me ils font, par ce qu'ils disent 
et ne font pas. 

4 Car ils lient des fardeaux 
pesans et insupportables, et leê 
mettent sur les épaules dea 
hommes ; mais ils ne vondroiest 
pas les remuer du doigt. 

6 Et ils font toutes leurs ao« 
tiens afin que les hommes let 
voient ; car ila portent de larges 
phylactères, et ils ont de plus 
longues franges à leurs hiabits ; 

6 ils aUnent ^ «voir les pre- 
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mières places dans les festins, 
et les premiers sièges daos les 
Synagogues ; 

7 Et à être salués dans les 
places publiques, et à être ap- 
pelés par les faonimes, Maître, 
Maître. 

8 Mais TOUS, ne vour faites 
point appeler Maître; car vous 
D^avez^ qu^uD Maître, gui est le 
Christ; et pour twitt, fous êtes 
tous ftères. 

9 Et B^appelez personne sur la 
terre Totre Père ; car vous n'avez 
qu'un seul Père, savoir^ celui qui 
est dans les cieos. 

10 £t ne vous faites point ap- 
peler Docteur ; car vous n*avez 
qu'un seul Docteur, qui est le 
Christ. 

11 Mais que le plus ^and 
d'entre vons soit votre serviteur. 

12 Car quiconque s'élèvera 
sera abaissé., et quiconque s'abais- 
sera seia élevé. 

13 Mais malheur à vous, 
ficribes et Pharisiens hypocri- 
tes ! parce que vous fermez aux 
bonuBes le Royaume des cieux ; 
vous n'y entrez point, et vous 
n'y laissez pas entrer ceux qui 
Toudroient y entrer. 

14 Malheur à vous, Scribes 
et Pharisiens hypocrites! car 
vous dévorez les maisons des 
▼euves, en affectant de faire de 
longues prières ; à cause de cela 
vous serez punis d'autant plus 
sévèrement. r 

15 Malheur à vous. Scribes et 
Pharisiens hypocrites! ca^ vous 
courez la mer et la terre, pour 
faire un prosélyte; et quand il 
Test devenu, vous le rendez 
digne de la géhenne deux fois 
plus que vous. 

16 Malheur à vous, Conduc- 
teurs aveugles, qui dites : Si quel- 
qu'un jure par le temple, cela 
n'est nen ; mais celui qui aura 
juré par l'or du temple, est ob- 
ligé ae tenir son serment / 

n Insensés et aveugles ! Car 



lequel est le plus considérable, 
ou l'or, ou le temple qui rend cet 
or sacré ? 

18 Et si quelqu'un, diteS'Vous^ 
jure par l'autel, cela n'est rieD ; 
mais celui qui aura pure par le 
don qui est sur Vautel^ est obligé 
de tenir son serment. 

19 Insensés et aveugles! Car 
lequel est le plus grand ; le don, 
on l'autel qui rend ce doo 
sacré ? 

20 Celui donc qui jure par 
l'autel, jure par l'autel, et par 
ce qui est dessus* 

21 Et celui qui jure par le 
temple, jure par le temple et par 
celui qui y habite. 

"Et " 



celui qui jure par le 
ciel, jure par le trône de Dien, et 
par celui qui est assis dessus. 

23 Malheur à vous, Scribea 
et Pharisiens hypocrites ! car 
vous payez la dîme de la 
menthe, de l'anet et du cumin» 
et vous négligez les choses les 
plus importantes de la loi, la * 
justice, la miséricorde et la fidé- 
lité. Ce sont là îts choses qu'il < 
falloit faire, sans néanmoins 
omettre les autres. 

24 Conducteurs aveugles, qut 
coulez un moucheron, et qui 
avalez un chameau. 

25 Malheur à vous, Scribes et 
Pharisiens hypocrites l car vous 
nettoyez le dehors de la coupe 
et du plat, pendant qu'au-dedana 
vous êtes. pleins de rapines et 
d'intempérance. 

26 Pharisien, aveugle, nettoie 
premièrement Te dedans de la 
coupe et du plat, afin que ce qui 
est dehors devienne aussi net. 

27 Malheur à vous, ^sibes eC 
Pharisiens hypocrites ! car vous 
ressemblez à des sépulcres blan» 
chis, qui paroissent beaux p.ai 
dehors; mais qui, au-dedans„ 
sont pleins d'ossemens de morts^ 
et de toute sorte de pourri* 
ture. 

28 De même aussi aa-dehon 
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TOUS pMXÛeses îuttef aux hoin- 
Bies, ma» au-oedana, tous êtes 
Yemplis d'^bjpocrisie et dHn- 
jitttice. 

29 Malheor à vous, Scribei 
et Pharisien» hypocrites 1 car 
TOUS bâtissez les tombeaux des 
Prophètes, et tous ornez les 
s^olcres des justes ; 

30 Et vous dites: Si nous 
eussions été du tems de nos 
pères, nous ne nous serions pas 
joints à eux pour répandre le 
sang des Prophètes. 

31 Ainsi vous êtes témoins 
«outre vous-mêmes, que vous 
êtes leA enfans de ceux qui ont 
tué les Prophètes. 

32 Vous donc aussi, vous ache- 
vez 4e combler la mesure de vos 
pères. 

33 Serpens, race de vipères, 
comment éviterez-vous le jug^e- 
ment de la géhenne ? 

34 C^est pourquoi, voici, je 
vous envoie des Prophètes, des 
Sages, et des Scribes ; vous ferez 
mourir et vous crucifierez les 
uns ; vous ferez fouetter les 
antres dans vos Synagogues ; et 
vous les persécuterec de ville en 
ville ; 

35 Afin que tout le sang in- 
nocent qui a été répandu sur la 
terre, retombe sur vous, depuis 
le sang d^Abel le ju^te, jusqu^an 
sang de Zacharie, fî]s de Bara- 
cbie, que vous avez tué entre le 
temple et Tautel. 

36 Je vous dis en vérité, que 
toutes ces choses viendront sur 
cette génération. 

37 Jérusalem, Jérusalem, qui 
tues les Prophètes, et qui la- 
pides ceux qui te sept envoyés, 
combien de fois ai-je voulu ras- 
sembler tes enfans, comme une 
poule rassemble ses poussins sons 
su mUb^ et voua ne Tavez pas 
voulu ! 

38 Voici, votre demeure va 
devenir déserte. 

3^ Car je vous dis, que 



désormaif vous ne me verres 
plus, jusqu^à ce que vous disiez, 
Béni soU celui qui vient au non 
du Seigneur. 

CHAPITRE XXIV. 
JéstU'Chriêt prédit la ruine du 

Temple de Jérusalem» 
COMME Jésus sortoit da 
Temple et qu^il s>n alloit, ses 
Disciples vinrent pour lui en 
faire considérer les édifices. 

2 Et Jésus leur dit: Voyez- 
vous tous ces bâtimens ? Je vous 
dis en vérité, qu'il ne restera ici 
pierre sur pierre qui ne soit ren- 
versée. 

3 Et s^étant assis sur la mon- 
tagne des Olivier?, ses Disciples 
vinrent à lui en particulier, et 
lui dirent: Dis-nous quand ces 
choses arriveront, et quel sera le 
signe de ton avènement et de la 
fin du monde. 

4 Et Jésus répondant, leur ditt 
Prenez garde que personne ne 
vous séduise. 

5 Car plusieurs viendront en 
mon nom, disant: Je suis le 
Christ; et ils séduiront beauo 
coup de gens. 

6 Vous entendrez parler de 
guerres, et de bruits de guerres ; 
prenez garde de vous troubler; 
car il faut que toutes ces choses 
arrivent ; mais ce ne sera pas en- 
core la fin. 

7 Car une nation s^élcvera 
contre une autre nation, et un 
Royaume contre un autre Roy- 
aume ; et il y aura des famines, 
des pestes, et des tremblemens 
de terre en divers lieux. 

8 Mais tout cela ne sera çti^un 
commencement de douleurs. 

9 Alors ils vous livreront pour 
être tourmentés, et ils vous fe- 
ront mourir ; et vous serez haïs 
de toutes les nations à cause de 
mon nom. 

10 Alors aussi plusieurs se 
scandaliseront, et se trahiront, et 
se haïront les uns les autres. 
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11 Et plnueurs faux Pro- 
phètes B^éleveront, et eéduiroBt 
beaucoup de gens. 

12 Et parce que riniquîfé sera 
multipliée, la charité de plusieurs 
se refroidira. 

1^ Mais celui qui- aura per- 
5évéré jusqu^à la ^b, &era 
sauvé. 

14 Et cet Evangile du Roj- 
aume de Dieu sera prêché par 
toute la terre, pour iervir de 
témoignage à toutes les nations ; 
et alors ta fin arrivera. 

15 Quand donc vous verrez 
dans le lieu saint Pabomination 
qui cause la désolation, et dont 
le Prophète Daniel a parlé; 
que celui qui le lit y fasse at- 
tention. 

16 Alors, que ceux <}uî seront 
dans la Judée, s^enfuient aux 
montagnes ; 

17 Que celui qui sera an hant 
de la maison, ne descende point 
f oor ê^arrêler à emporter quoi 
f|iiu ce soit de la maison ; 

U\ Et que celui qui tsl aux 
champs ne retourne point en 
arrière, pour eniporter ses 
habits. 

19 Malheur aux femmes qui 
seront enceintes, et à celles qui 
allaiteront en ces jours-là ! 

20 Priez que votre fuite n'ar- 
rive pas en hiver, ni en un jour 
de Sabbat. 

21 Car il j aura une grande 
affliction, telle aue, depuis le 
commencement du monde jus- 
qn^à présent, il n^y en a point 
eu, et quMl n^j en aura jamais de 
temblaile, 

22 Que si ces jours-là n^a- 
Toient pas été abrégés, personne 
n^échapperoit ; mais ils seront 
abrégés à cause des élus. 

23 Alors si quelqu^un vous 
dit. Le Christ esi ici, ou. Il est 
là, ne le croyez points 

24 Car de faux Christs ^t de 
i^ux Prophètes s'élèveront, et 
feront 4^ grande signes et des 



prodiges, pour séduire le» élue 
mêmes, s*à éioil possible. 

25 Voilà, je vous Tai prédiK 

26 Si donc on tous dit, Le. 
voici dans le désert,^ n^y allez 
point; Le voici dans des lieux 
retirés, ne le croyez point. 

' 27 Car, comme un éolair sort 
de Torient, et se tait voir jus^u^à 
Toccident, il en sera aussi cfe 
même de l^avènemdnt du Fils de 
Phomme. 

28 Car où sera le corps mort^ 
les aigles s'y assembleront. 

29 Et aussitôt après Pafflio- 
tion de ces jours-là, le soleil 
s^obscurcira, la lune ne donnera 
point sa lumière, les étoiles 
tomberont du ciel, et les puis- 
sances des cieux seront ébran- 
lées. 

30 Alors le signe du Fils de 
Phomme paroîtra dans le ciel ; 
alors aussi toutes les Tribus de 
la terre se lamenteront, en #e 
frappant la poitrine^ et elles ver- 
ront le Fils de Phomme venir 
sur les ntiées du ciel, avec une 
grande puissance et une grande 
gloire. 

31 11 enverra ses Anges avec 
un grand son de trompette, et 
ils rassembleront ces élus d«:s 
quatre vents depuis un bout des 
cieux juequ^à Pautre bout. 

32 Apprenez ceci prtr la simi- 
litude du figuier : Quand ses 
branches commencent à être 
tendres, et qu^il pousse des 
feuilles, vous connoissez que Tété 
éêt proche. 

33 Vous aussi de même, 
quand vous verrez tontes ces 
choses, sachez que le Fils de 
r homme est proche, et à la 
porte. 

34 Je vous dis en vérité, que 
cette génération ne passera 
pomt que toutes ces choses 
n^arrivent. 

35 Le ciel et la terre passe^- 
ront ; mais mes paroles ne pas- 
seront petnt^ 
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Pour ce gut twt du jour et 
fie Pbeore, personne ne U sait, 
non pas même les Anges du ciel, 
mais mon Père seul. 

37 Mais comme il en étoii 
dans les jours de Noé, il en sera 
de même à PaTènemeat du Fils 
de Phomme ; 

38 Car comme, dans les jours 
avant le Déluge, 2e« Aoimnee 
Bangéoîent et buvoient, se ma- 
noient et donnoient en mariage, 
JQsqu^au jour que Noé entra dans 
Tarcfae ; 

39 Et qu'ils ne pensèrent au 
Déluge, que lorsque) vint et qu*U 
Ut emporta tous ; il en sera aussi 
de même à Tavènement du Fils 
de Phomme. 

40 Alors, de deux hommtf 
qoi seront <lans un champ, Pun 
sera pris, et Pautre laissé. 

41 De deux /èmmef qui mou*, 
dront au moulin, Pune sera prise, 
et Pautre laissée. 

42 Veillez donc ; car vous ne 
savez pas à quelle heure votre 
Seipcneur doit venir. 

43 Vous savez que si un père 
de famille étoit averti à quelle 
vtille de la nvit un larron doit 
venir, ii Teilleroit, et ne laisse- 
roit pas percer sa maison. 

44 C^est pourquoi, vous aussi 
tenez-vous prêts ; car le Fils de 
Phofflme viendra à Pfaeure que 
vous ne pensez pas. 

45 Qui est donc le serviteur 
fidèle et prudent que 9on Maître 
a établi sur ses domestiques, 
pour leur donner la nourriture 
dans le tems quHlfaui ? 

46 Heureux ce serviteur que 
son Maître trouvera faisant ainsi 
qaand il arrivera ! 

47 Je vous dis en vérité, qu^il 
Pétablnra sur tous ses biens. 

48 Mais si o^est un méchant 
serviteur, qui dise en lui-même : 
Mon Maître tarde à venir ; 

49 Et qu'il se mette à battre 
ft9 compagnons de service, et 

4* 



à manger et à boire avec des 
ivrognes ; 

60 Le Maître de ce serviteur- 
là viendra le jour qu^il ne Pat- 
tend pas, et à Pbeure qn^il ne 
sait pas ; 

51 Et H le séparera, et il hU 
donnera sa portion avec lea 
hjpocrites ; c^est là qu^il y aura 
des pleurs et des grince mens de 
dents. 

CHAPITRE XXV. 

Parabole des VUrgtt et des Tf- 
lent, JugemerU dernier, 

ALORS le Royaume des 
cieux, sera semblable à dix 
vielles, qui ayant pris leurs 
lampes, allèrent an-devant de 
l'Epoux. 

% Or, il y en avoit cinq d^en* 
tre elles qui éloieni sages, et cinq 
qui étaient folles. 

3 Celles qui ètoieni folles, en 
prenant leurs lampes, n^avoient 
point pris d^huilfe avec elles. 

4 Mais les sages avoient pris 
de Phurle dans leurs raisseauz 
avec leurs lampée. 

5 £t comme j^peux tardoit à 
tenir y elles s^assoupirent toutes 
et s^endormirent. 

6 Et sur le minuit, on enten- 
dit crier : Voici Pépoux qui 
vient, sortez au*devant de lui. 

7 Alors ces vierges se levè- 
rent toutes, et préparèrent leurs 
lampes. 

8 Et les folles dirent afix 
sages : Donnez-nous de votre 
huile; car nos lampes s^éteig- 
nent. 

9 Mais les sages répondirent i 
JVbiM ne le pouvant^ de peur que 
nous n^en ayons pas assez pour 
nous et pour tous ; allez plutôt 
vers ceux qui en rendent, et en " 
achetez pour vous. 

10 Mais pendant qu^elles en 
alloient acheter, PEpoux vintt 
et celles qui Paient prêtes en- 
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trèreDt avec loi aux nocet, et la 
porte fut rermée. 

1 1 Après cela les autres vierges 
Tinrent aussi, et dirent ; Seig- 
neur, Sei|[neur. ouvre-nous. 

12 Mais il leur répondit: Je 
vous dis en vérité, qw je ne vous 
connois point. 

13 Veillez donc ; car vous ne 
saves ni le jour ni Pbeure à la- 
quelle le Fils de Tbomme vien- 
dra. 

14 Car U en est comme d^un 
homme qui, s^en allant en voy- 
age, appeJla ses serviteurs et leur 
remit ses biens. 

15 Et il donna cinq talens à 
Ton, à Tautre deux, et à Pautre 
un, à cbacun selon ses forces; 
et il partit aussitôt. 

16 Or celui qui avoit reçu 
cinq talens s^en alla et en trafi- 
qua; et il gagna cinq autres 
talens. 

17 De même celui qui en 
ûVBtt reçu deux, en gagna aussi 
deux antres. 

18 Mais celui qui n^en avoit 
reçu qu'un, s'en alla et creusa 
dans la terre, et j cacha l'argent 
de son Maître. 

19 Liong-tems après, le Maître 
de ces serviteurs revint, et il leur 
fit rendre compte. 

SO Alors ^ celui qui avoit reçu 
cinq talens vint, et présenta cinq 
antres talens, et dit ; Seigneur, 
tu m'avois remis cinq talens ; en 
voici cinq autres que j'ai gagnés 
de plus. 

21 Et son Mahre lui dit: 
Cda Ta bien, bon et fidèle ser- 
viteur; tu as été fidèle en peu 
de chose ; je t'établirai sur 
beaucoup ; entre dans la joie de 
ton Seigneur. 

32 Et celui qui avoit reçu 
deux talens, vint et dit : Seig- 
neur, tu m'avois remis deux 
talens'; en voici deux autres 
qfue j'ai gagnés de plus. 

23 Et son Maître lui dit : 
Cela Ta bi«n, bon et fidèle servi- 



teur ; tu àa été fidèle en pen ée 
chose; je t'établirai sur beau- 
coup ; entre dans la joie de too 
Seigneur. 

24 Mais celui qui n'avoit reçu 
qu'un talent, vint et dit ; Seig- 
neur, je savois que tu étois un 
homme dur qui moissonnes où tu 
n'as pas semé, et qui recneillea 
où tu n'as pas répandu. 

25 C'est pourquoi, te craig- 
nant, je suis allé, et j'ai caché 
ton talent dans là terre ; voici, 
tu as ce qui est à toi. 

26 Et son Maître lui répon- 
dit : Méchant et paresseux ser- 
viteur, tu savois que' je moisscn- 
nois où je n'ai pas semé, et que 
je recueillois où je n'ai pas ré- 
pandu ; 

27 II te falloit donc donner 
mon argent aux banquiers ; et àf 
mon retour, j'aurois retiré ee qui 
est à moi avec l'intérêt. 

28 Otez-lui donc le talent^ 
et U donnes à celui qui a dix 
talens. 

29 Car on donnera à celui qui 
a, et il aura encore davantage ; 
mais à celui qui n'a pas, on lui 
ôtera même ce qu'il a. 

SO Jetez donc le serviteur 
inutile dans les ténèbres du de- 
hors ; t>'est là qu'il y aura des 
pleurs et des grincemens de 
dents. 

3t Or, quand le Fils de 
l'homme viendra dans sa gloire 
avec tous les saints Anges, alor» 
il a'asseyera sur le trône de ta 
gloire. 

32 Et toutes les nations se- 
ront assemblées devant lui ; et 
il séparera les uns d'avec les an- 
tres, comme un t>erger sépare ISa 
brebis d'avec les boucs. 

33 Et il mettra les brebis 4 
sa droite, et les boucs à sa 
gauche. 

34 Alors le Rot dira à cens 
qui seront à sa droite : Venez, 
vous qui êtes bénis de mon 
Père, possédez en héritage le 
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^jaanM qui tous a été préparé 
dés la création du monde. 

35 Car j*ai eu faim, et vont 
Braves donné à manger: j'ai 
ea soiff et tous ra^avea doni^é à 
boire ; j^étois étrai^er, et Yons 
a^avei recueilli ; 

36 J^éloû nu, et tous m^arei 
fétu : j^étois malade, et voas 
m^aTez visité ; j^étois en prison, 
et vous m^étes venu voir. 

31 Alors les justes loi répon- 
dront : Seigneur, quand est-ce 
que nous t'avons vu avoir faim, 
et que nous /'avons donné à 
manger ; ou avoir soif, et que 
sous t'avons donné à boire ? 

38 £t quand est-ce que nous 
t'avons vu étranger, et que nous 
i'avons recueilH ; ou nu, et que 
nous t'avons vêtu ? 

39 Ou quand est^ee que nous 
t'avons vu malade, ou en prison, 
et que nous sommes venus te 
voir f 

40 Et le Roi répondant, leur 
dira : Je tous dis en vérité, 
qu'en tant que vous avez fait 
tes ehoêtê à l'un de ces plus 
petits de mes frères, vous me 
let avez faites. 

41 Ensuite il dira à ceux qui 
nnni à sa gauctie s Retirez- 
vous de moi, maudits, ei oIUm 
dans le feu étemel qui est pré- 
paré au Diable et à ses Anges. 

42 Car j'ai eu faim, et vous 
se m'avez pas donné à manger ; 
j'ai eu soif, et vous ne m'avez 
pas donné à boire. 

43 J'étois étranger, et tous 
ne m'avez pas recueilli ; piioù 
BU, et vous /le m'avez pas vêtu ; 
fiioi9 malade et en prison, et 
vous ne m'avez pas vnité. 

44 Alors ceox*là lui répon- 
dront aussi : Seigneur, quand 
est-ce que nous t'avons vu avoir 
fium, ou soif, ou étrt étranger, 
ou nn, on ma^de, ou en prison, 
et que nous ne t'avons point 



45 £t il l&m répondfa : Je 



vous dis en vérité, qu'en ce que 
vous ne t'avez pas fait à l'un de 
ces plus petits, vous ne me 
Tavez pas fait non plus. 

46 Et ceux-ci s'en ir^nt aux 
peines étemeiles s mais les 
justes t'en iront à la vie éter* 
nelle. 

CHAPITRE XXVI. 

JéstU'ChriMt destiné à la mart^ 
trahi par Judtu. It institue 
la SfUnte Cimt. Se retirant et 
souffrant à Oelhsémané^ pris 
et amerU theM Caïphe^ cott- 
damnl^ outragé^ renié pot- 
Pierre, 
QUAND Jé^us eut achevé 

tous ces discours, il dit à tes 

Disciples. 

2 Vous savez que la Pâque 
se fera dans trois jours, et que 
le Fils de l'homme sera livré 
pour être crucifié. 

3 Alors les principaux Sacri* 
ficateurs, les Scribes et les Sé- 
nateurs du peuple s'assemblèrent 
dans la salte du souverain Sacri- 
ficateur, nommé Caïpbe ; 

4 Et délibérèrent ensemble 
de se saisir de Jésus par adresse, 
et de le faire mourir. 

5 Mais ils disoient : iZ ru faut 
pas que ee soit pendant la fête, 
de peur qu'il ne se fasse ^ruetçue 
émotion parmi le peuple; 

6 Et Jésus étant à Bélhanie, 
dans la maison de Simon le lé- 
preux ; 

7 Une femme étoit venue vers^ 
lui, ajant un vase d'albâtre /)tem 
d'un parfum de grand prix, et 
elle le lui avoit répandu sur la 
tête lorsqu'il étoit a table 

8 Et ses Disciples voyant esta, 
en furent indignés, et dirent : A 
quoi sert cette perte ? 

9 Car on pouvoit vendre bien ' 
cher ce parfum, et en donner 
Vargent aux pauvres. 

10 Mais Jésus connotssant 
cêlay leur dit : Pourquoi faites- 
vous de la peina à cette femme ? 
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Car elle a fait une bonne action 
4 mon égard ; 

It Car TOUS aurez toujours 
des pauvret avec tous, mais 
vous ne m^aurez pas toujours. 

12 Et si elle a répandu ce 
parfum sur mon corps, elle Ta 
fait pour ma sépulture. 

13 Je TOUS dis en vérité, que 
dans tous les endroits du monde 
oà cet Evangile sera prêché, ce 
qn^elle a fait sera aussi raconté 
en mémoire d'elle. 

14 Alors Pun des douze, ap- 
pelé Judas Iscariot, s^en aÙa 
Ters les principaux Sacrifica* 
teurs. 

15 Et leur dit : Que voulez- 
TOUS me donner, et je vous le 
livrerai ? Et ils convinrent de 
lui donner trente pièces d^ar- 
gent. 

16 Et depuis ce tems-là, il 
cherchoit une occasion propre 
pour le livrer. 

17 Or, le premier jour de la 
fêie des pains sans levain, les 
Disciples vinrent à Jésus, et lui 
dirent : Où veux-tu que nous 
préparions pour manger ' la 
Pâque ? 

18 Et il répondit : Allez dans 
le village chez un tel, et lui 
dites : Le Maître dit : Mon 
temps est proche ; je ferai la 
Pâque chez toi avec mes Dis- 
ciples. 

19 Et les Disciples firent 
comme Jésus Pavoit ordonné, et 
préparèrent la Fâque. 

^ Quand le soir fut venu, il 
se mit à table avec les douze 
apôtres, 

21 Et comme ils mangeoient, 
il dit : Je vous dis en vérité, que 
l'un de vous me trahira. 

22 Et ils furent fort affligés, 
et chacun d^eux se mit à lui 
dire : Seigneur, est-ce moi î 

23 Mais il répondit: Celui 
qui met la main dans le plat 
avec moi, c^eW celui qui me 
tcabira. 



24 Pow ce fui est an Fifo de 

Phomme, il s'en va, selon ce qui 
a été écrit de lui ; mais mal- 
heur à cet homme par qui le 
Fils de Phomme est trahi ! Il 
eût mieux valu pour cet homme* 
là de n'être jamais né. 

25 Et Judas qui le trahîstoit, 
répondit : Maître, est-ce moi ? 
Jénu lui dit : Tu Pas dit. 

26 Et comme ils mangeoient, 
Jésus prit du pain, et ayant 
rendu grâces, il le rompit et le 
donna à ses Disciples, et dit : 
Prenez, mangez ; cecH est mon 
corps. 

27 Ayant aussi pris la coupe, 
et rendu grâces, il la leur don- 
na, disant : Buvez-en tous. 

28 Car ceci est mon sang, 
le sang de la nouvelle Alliance, 
lequel est répandu ^pour plu- 
sieurs, en rémission des pé- 
chés. 

29 Or je vous dis, que dé- 
sormais je ne boirai point de ce 
fruit de la vigne, jusqu'à ce jour 
auquel je le boirai nouveau avec 
vous daosle Royaume de mon 
Père. 

30 Et après qu'ils eurent 
chanté le cantique, ils sortirent 
pour aller à la montagne dea 
Oliviers. 

31 Alors Jésus leur dit : Je 
vous serai cette nuit à tous nne 
occasion de cbâte ; car il est 
écrit : Je frapperai le Berger, 
et les brebis du troupeau seront 
dispersées. 

32 Mais après que je serai 
ressuscité, j'irai devant vous en 
Galilée. 

33 Et Pierre, prenant la pa- 
role, lui dit : Quand même toun 
le» auireê se scandaliseroient en 
toi, je ne serai jamais scandalisé. 

34 Jésus lui dit : Je te dis en 
vérité, que cette nuit même, 
avant que le coq ait chanté, tu 
me renieras trois fois. 

35 Pierre loi dit : Quand 
même il me' fandroit mourir 
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wmc toi, je lie te renierai poiot. 
£t tous les Disciples dirent la 
même chose. 

S6 Alors Jésus s^en alla arec 
eux. dans un lien appelé Oeth- 
sémané \ et il dit à ses Disci. 
pies : Assejez-voQs ici, pendant 
que je ro^en irai là pour prier. 

37 Et ajant pris avec loi 
Pierre et les deux fils de Zébé- 
dée, il commença à être fort 
triste, et dans une amère dou- 
leur. 

38 Et il leur dit : Mon âme 
est saisie de tristesse jusqu^à la 
BMTt; demeures ici, et veilles 
avec moi. 

39 Et étant allé un peu plus 
avant, il se jeta le visage contre 
terre, priant et disant : Mon 
Fère, que cette coupe passe loin 
de moi, s^il est possible l Toute- 
fois, qu'ail en êoii^ non comme je 

,le Toudrois, mais comme tu h 



40 Puis il vint Tert les Disci- 
ples, et les trouva endormis ; et 
il dit à Pierre : Est-il possible 
fue vous n^ayes pu veiller une 
heure avec moi ? 

41 Veilles et pries, de peur 
que vous ne tombiez dans la ten- 
tation ; car Pesprit est prompt, 
mais la chair est foible. 

49 II s^en alla encore pour la 
seconde fois, et pria, disant : 
Mon Père, s^il n^est pas possible 
que cette coupe passe loin de 
moi sans que je la boive, que ta 
volonté soit faite ! 

43 Et revenant à sur, il les 
trouva encore endormis ; car 
leurs yeux étoient appesantis. 

44 Et les ayant laissés, il s'en 
allfl^ encore, et pria pour la troi- 
sième fois, disant les mêmes pa- 
foles. 

46 Alors il vint vers ses Dis- 
ciples, et leur dit ; Vous, dormez 
encore, et vous vous reposes ? 
Voici, Pheure est venne, et le 
Fils de l'homme va être livré 
entre les mains des méchuu. 



46 Ijeves-vouff, allons ; Toici, 
celui qui me trahit s'approche. 

47 £t comme il parloit en- 
core, voici Judas, l'un des 
douse, qui vint, et avec lui une 
grande troupe de gens armé» 
d'épées et de bâtons, de la part 
des Principaux Sacrificateurs, et 
des Sénateurs du peuple. 

48 Et celui qui le trahissoit, 
leur avoit donné ce signal : Ce- 
lui que je baiserai, c'est lui ; 
saisisses-le. 

49 Et aussitôt s'approchent 
de Jésus, il lui dit : Maître, je 
te salue ; et il le baisa. 

60 Et Jésus lui dit : Jlfon 
ami, pour quel sujet es.tu ici ? 
Alors ils s'approchèrent, et je- 
tèrent les mains sur Jésus, et le 
saisirent. 

61 En même tems un de ceux 
qui é^eten/ avec Jésus, portant 
la main à l'épée, la tira, et en 
frappa un serviteur du Souverain 
Sacrificateur, et lui emporta une 
oreille. 

6â Alors Jésus lui dit : Re- 
mets ton épée dans le fourreau s 
car tous ceux qui prendront 
l'épée, périront par l'épée. 

63 Penees.tu que je ne puisse 
pas maintenant prier mon Père,- 
qui me donneroit aussitôt plus 
de doBze légions d'Anges ? 

64 Comment donc s'accompli- 
roient les Ecritures, qui disent 
qu'il faut que cela arrive ainsi ? 

65 En même tems Jésus dit à 
cette troupe. Vous êtes sortis 
avec des épées et des bâtons, 
comme après un brirand, pour 
me prendre ^ j'étois tous les 
jours assis parmi vous, enseicf- 
nant dans le Temple, et vous ne 
m'avez point saisi. 

66 Mais tout ceci est arrivé, 
afin que ce qui est écrit dans les 
Prophètes (ïlt accompli. Alors 
tous les Disciples l'abandonnèr- 
ent et s'enfuirent. 

67 Mais ceux qui avoient 
saisi Jésus, remmenèrent cbe» 
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Crïpfae, le BoQverain Sacrifica- 
teor, oà les Scribes et les Séna- 
teurs étoieat assemblés. 

58 £t Pierre le suivit de loin 
jusqu^à kt CQur du SoiiTerain 
Sacrificateur ; ,et y étant entré, 
il s^assit avec les officier?, pour 
'voir quelle en seroii la fin. 

69 Or les principaux Sacrifia 
catenrs et les Sénateurs, et tout 
le Conseil, cberchoient quelque 
faux témoignage contre Jésus, 
pour le faire mourir. 

60 Mais ils n'en trouvoient 
point ; et bien que plusieurs 
faux témoins se fussent pré- 
sentés, ils n'en trouvoient point 
de iUjfitemt, Enfin, deux faux 
témoins s'approchèrent. . 

61 Q«i dirent : Cet homme 
a dit : Je puis détruire )e Tem- 
ple de Dieu, et le rebâtir en 
trois jours. 

^2 . Alors je Souverain Sacri- 
ficateur se leva, et lui dit : Ne 
réponds-tu rien ? Qu'eiZ-ee aue 
ces gens déposent contre toi r 

63 Mais Jésus se tut* Alors 
le Souverain Sacrificateur pre- 
Dtant la parole, kai dit ; Je t'ad- 
ji>re, par le Diei» vivant, de nous 
«tire si tu es le Christ, le Fils de 
Dieu. 

64 Jésus Ini répondit : Tu Tas 
dit ; et même je vous dis, que 
TOUS verrez ci-après le Fils de 
Pbomme assis à la droite de la 
puissance de DUu^ et venant 
fur les nuées du ciel. . 

|Si$ Alors le Souverain Sacri- 
ficateur déchira ses habits, di- 
sant : Il a blasphémé ; qu'avons, 
nous plus besoin de témoins i 
Vioos yenez d'entendre son blas. 
pi^mt, Que vous en aem- 

$6 Ils répondireat : Il a mé- 
rité la mort. 

67 Alors ils lui crachèrent 
•u visage, et ils lui donnèrent 
des coups de poing ; et les au- 
trea h frappoient avec leurs 
Wtop», 



68 Disant : Christ, derine 

qui est celui qui t'a frappé ? 

69 Cependant Pierre étoit as- 
sis dehors dans la cour ; et une 
servante s'approcha de lui, et 
lui dit : Tu étois aussi avec 
Jésus le Galiléen. 

70 Et il le nia devante toiM, 
disant : Je ne sais ce que tu 
dis. 

71 Et comme il sortit du ves- 
tibule, une autre servante le vit, 
et dit à ceux ■ qui étaient là : 
Celui-ci étoit aussi avec Jésus 
de Nazareth. 

72 Et il le nia encore avec 
serment, disant .* Je ne connoia 
point cet homme-là. 

73 Et un peu après, eeux 
qui étoient là s'approchèrent^ 
et dirent à Pierre : Assuré- 
ment tu es aussi de ces gens- 
là, car ton langage te fait con- 
noJtre« 

74 Alors il se mit à faire des 
imprécations contre soi-même, 
et à jurer, disant .• Je ne con- 
nois point cet homme-là ; et in- 
continent le coq chanta. 

76 Alors Pierre se souvint 
de la parole de Jésus, qui lui 
ayoit dit : Avant que le coq ait 
chanté, tu me renieras trois 
fois. Et étant sorti, il pleura 
amèrement. 

CHAPITRE XXVII- 

Jéâus-Christ amené devant Pi' 
2a/e, cruet/îé, mert^ et mis au 
iéptUere de Joseph. 

DES que le matin fut venii« 
tous les principaux .. Sacrifica* 
teurs et les Sénateurs du peu- 
ple tinrent conseil pour faire 
mourir Jésus. 

2 Et l'ayant fait lier, ils 
remmenèrent^ et le livrèrent à 
Ponce Pilate, Gouverneur. 

3 Alors Judas, qui PavoH 
trahi, vojant qu^il étoit condam* 
né, se repentit, et reporta les 
trente pièce» 4Vf«>>i ^Q' pHn* 
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cîpatix SacriÂcatevn et aux Se- 
Dateurs, 

4 Disant : J'ai péché en tra- 
bissant le sang innocent. Mais 
ils dirent : Qoe nous importe f 
ta y poonroiras. 

5 Alors, après avoir jeté les 
pièces .d^arg^it dans le temple, 
& se retira, et s'en alla, et 
s'étrangla» 

6 Et les principaux l^acrîfica- 
teun ayant pris les pièces 
d'argent, dirent: Il n'est pas 
permis de les mettre dans le 
trésor sacré ; car c'est le prix 
du sang. 

7 Et ayant délibéré, ils en 
achetèrent le champ d'un po- 
tier, pour la sépulture des étran- 
gers. 

8 C'est pourquoi ce champ- 
là a été appelé jusqu'à aujour- 
d'hui : Le champ du sang. 

9 Alors s'accomplit Ce qui 
aToit été dit par Jérémie le Pro- 
phète : Ils ont pris trente pièces 
d'argent, qui éioien! le prix de 
celui qui a été apprécié, et 
que les en fans d'Israël ont mis 
à prix ; 

10 £t ils les ont données pour 
acheter le champ d'un potier, 
comme le Seigneur me l'ayoit 
ordonné. 

11 Or Jésus parut devant le 
Gouverneur ; et le Gouverneur 
l'interrogea, disant : £s-tu le 
Roi des Juifs ? Et ^ésus lui dit : 
Tu le dis. 

12 Et comme il étoit accusé 
par les principaux Sacrificateurs 
et les Sénateurs, il ne répondoit 
rien. 

13 Alors Pilate loi dit: N'en- 
tends-tu pas combien de choses 
ili déposent contre toi ? 

14 Mais il ne lui répondit 
quoi que ce fiit ; de sorte que 
le Gouverneur en étoit fort sur- 
pris. 

15 Or le Gouverneur avoit 
accoutumé, à chaque fête de 
Pâg^u^ de relâcher au peuple 



celui dei prisonnier! qn^Oi voq- 
loient. 

16 Et il f avoit alors un pri- 
sonnier insigne, nommé Barab» 
bas. 

17 Comme ils étoient dono 
assemblés, Pilate leur dit: Le- 
quel voulez-vons qoe je vous re*^ 
lâche, Barabbas, ou Jésus qu'oa 
appelle Christ ? 

18 Car il savoit bien que 
t* étoit par envie qu'ils l'avoient 
livré. 

19 Et pendant qu'il étoit 
aasis sur le tribunal, sa femme 
lui envoya dire : N'aie rien à 
faire avec cet homme de bien; 
car j'ai beaucoup souffert 
aujourd'hui en songe à son su- 
jet. 

20 Alors les principaux Sa- 
crificateurs et les Sénateurs 
persuadèrent au peuple de de- 
mander Barabbas, et de faire 
périr Jésus. 

21 Et le Gouverneur prenant 
la parole, leur dit: Lequel des 
deux voulez-vous que je Vous 
relâche? Et ils dirent: Baral>- 
bas. 

22 Pilate leur dit: Que ferai- 
je donc de Jésus qu'on ap|>elle 
Christ ? Tous lui dirent : Qu'il 
soit crucifié. 

23 Et le Gouverneur leur dit î 
Mais quel mal a-t-il fait ? Alors 
ils crièrent encore plus fort: Qu'il 
soit crucifié. 

24 Pilate donc voyant qu'il 
ne gagnoit rien, mais fue le 
tumulte augmentoit de plus en 
plus, prit de l'eau, et se lava ses 
mains devant le peuple, disant : 
Je suis innocent de la mort de 
ce Juste ; c'est à vous d'y pen- 
ser. 

25 Et tout le peuple répondit: 
Que son sang soit sur nous et sur 
nos enfans ! 

26 Alors il leur relâcha Ba- 
rabbas ; et après avoir fait fouet- 
ter Jésus, il le leur livre pour 
être crucifié» 



^ 
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$7 St les soldais du Gouver- 
Bear aiDcnèrent Jésus au Pré- 
toire, et ils assemblèrent autour 
de lui toute la compagnie de» 
soldait. 

28 Et Payant dépouillé, ils le 
revêtirent d^un manteau d^écar- 
late. 

29 Puis, ayant fait une cou- 
ronne d^épines, ils la lui mirent 
sur la tête^ et lui mireni un 
roseau à la main droite, et 
s^agenouillant devant lui, ils se 
moquoient de lui, en lui disant : 
Je te salue, Roi des Juifs. 

30 Et crachant contre lui, ils 
prenoient le roseau, et lui en 
donnoient des coups sur la tête. 

31 Après s^étre ainsi moqués 
de lui, ils lui ôtèrent le man- 
teau, et lui rendirent ses habits, 
et ils remmenèrent pour le cru- 
cifier. 

32 Et comme ils sortoîent, ils 
trouvèrent un homme de Cy- 
rêne, nommé Simon, qu^ils con- 
traignirent de porter la croix de 
Jént». 

33 Et étant arrivés au lieu 
appelé Golgotbaf c^est-à-dire la 
place du crâne. 

34 Ils lui présentèrent à boire 
du vinaigre, mêlé avec du fiel ; 
mais quand il en eut goûté, il n^en 
voulut pas boire. 

35 Et après Pavoir crucifié, 
ils partagèrent ses habits, en 
jetant le sort; afin que ce qui 
a été dit par le Prophète s^ ac- 
complît : Ils se sont partagé 
mes habits, et ils ont jeté le sort 
sur ma robe. 

36 Et s^étant assis, ils le gar- 
doient là. 

37 Ils mirent aussi au-dessus 
de la tête cet écri'teau, pour mar" 
quer le sujet de sa condamnation : 
CELUI-CI EST JÉSUS LE ROI 
DES JUIFS. 

38 On crucifia en même tems 
avçc lui deux brigands, Pun 
à sa droite, et Pautre à sa 
gauche. 



39 Et ceux qui passoieot par- 
là, lui disoient des outrages bran- - 
lant la tête, 

40 Et disant : Toi qui détruit 
le temple et qui le rebâtis «n 
trois jours, sauve.toi toi-même ; 
si 4u es le Fils de Dieu, dea- 
cends de la croix. 

41 De même aussi les prin- 
cipaux Sacrificateurs, avec les 
Scribes et les Sénateurs, disoient 
en se moquant : 

42 II a sauvé les autres, et il 
ne se peut sauver lui-même : s^îl 
est le Roi d^Israël, qu^il des* 
cende maintenant de la croix, et 
nous croirons en lui. 

43 II se confie en Dieu ; que 
Dieu le délivre maintenant, s^iJ 
lui est agréable ; car il a dit: Je 
suis le Fils de Dieu. 

44 Les brigands qui étoiént 
crucifiés avec lui, lui faisoient 
les mêmes reproches. 

45 Or, depuis la sixième 
heure, il y eut des ténèbres sur 
tout le pays, jusqu^à la neuvième 
heure. 

46 Et environ la neuvième 
heure, Jésus s^écria à haute voix, 
disant : Oie, Clie, lamma £abacb- 
thani ? c^est à-dire : Mpn Dieu, 
mon Dieu, pourquoi m*as-ttt 
abandonné ? 

47 Et quelques-uns de ceux 
qui étoient présens, ayant ouï 
cela, disoient: 11 appelle Elie. 

48 Et aussitôt quelqn^nn d*en- 
tr'eux courut et prit une éponge, 
et Payant remplie de vinaigre* 
il la mit au bout d^une canne, et 
lui en donna à boire. 

49 Et les autres disoient : At- 
tendez, voyons si Elie viendra 
le délivrer. 

50 Et Jésus ayant encore 
erié à haute voix, rendit 
Pesprit. 

51 En même tems, le voilt 
du temple se déchira en deux, 
depuis le haut jusqu^au bas, la 
terré trembla, des rochen se 
fendirent, 
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52 Des tépnlcres s^oovrirent, 
et plusieurs corps det Saints qui 
étoieDt morts ressuscitèrent ; 

53 £t étant sortis de ]eùn 
sépulcres, après sa résurrection, 
ils entrèrent dans la sainte cité, 
et ils furent toi de plusieurs 

54 Et le centenier et ceux 
qui gardoient Jésus avec lui, 
ayant vu le tremblement de 
terre et ce qui étoit arrivé, fu- 
rent fort effrayés et dirent : 
Véritablement cet homme étoit 
le Fils de Dieu. 

55 n j a voit aussi là plusieurs 
femmes, qui regarcioient de 
loin, et qoi avoient suivi Jésus, 
depuis la Galilée, en le ser- 
vant; 

56 Entre lesquelles étoient 
Marîe-Majdeleine, et Marie, 
mère de Jacques et de Joses, et 
la mère des fils de Zébédée. 

57 Et le soir étant venu, un 
homme riobe, nommé Joseph, qui 
éioii d^Arimathép, et qui a voit 
aussi été disciple de Jésus, 

â8 Vint vers Pilate, et de- 
manda le corps de Jésus. Et 
Filate commanda qu^on le lui 
donnât. 

59 Ainsi Joseph prit le corps, 
et Tenveloppa dans un linceul 
blanc ; 

60 Et le mit dans son sépul- 
cre, qui éioit neuf, et qu^il avoit 
fait tailler pour lui-même dans 
UD roc ; et ayant roulé une 
grande pierre à Pentrée du sé- 
pulcre, il s'en alla. 

61 Et Marie-Magdeleine, et 
I^autre Marie, étoient là, assises 
Tis-à-vis du sépulcre. 

63 I^ jour suivant, qui étoit 
le lendemain de la préparation 
du Sabbat^ les principaux Sa- 
crificateurs et les Pharisiens al- 
lèrent ensemble vers Pilate. 

63 Et lui dirent : Seigneur, 
nous nous souvenons que quand 
ce séducteur vivoit, il disoit : Je 
ressusciterai dans trois jqurs. 

5 



64 Commande donc que lo 
sépulcre soit gardé sûrement 
jusqu^au troisième jour ; de 
peur que ses disciples ne Tien- 
nent de nuit, et n^enlèvent son 
corps, et qu'ils ne disent au 
peuple : 11 est ressuscité des 
morts. Cette dernière séduc- 
tion seroit pire que la. pre* 
mière. 

65 Filate leur dit: Vous 
avez la garde ; ailes, et faites- 
le garder comme vous Tenten- 
drez. 

66 Ils s'en allèrent donc, et 
ils s'assurèrent du sépulcre, en 
scellant la pierre et en y met- 
tant des gardes. 

CHAPITRE XXVIll. 

Hhurreeiion et •âpparilion de 
Jk*u*'Christ, 

APRES que le Sabbat fat 
passé ; comme le premier jour 
de la semaine commençoit à 
luire, Marie-Magdeleine et Paa« 
tre Marie vinrent voir le sé- 
pulcre. 

2 Et il se fit un grand trem- 
blement de terre ; car un Ange 
du Seigneur descendit du ciel^ 
et vint rouler la pierre de tfe- 
vant l'entrée du sépulcre^ et 
s'assit dessus. 

3 Son visage étoit comme un 
éclair, et son. vêtement éioii 
blanc comme la neige. 

4 Et de la frayeur que les 
gardes en eurent, ils furent tous 
émus, et ils devinrent comme 
morts. 

5 Mais l'Ange prenant la 
parole, dit aux femmes : Pour 
vous, ne craignez point, car je 
sais que vous cherchez Jésus qui 
a été crucifié. 

6 II n'est pas ici ; car il est 
ressuscité, comme il Tavoit dit. 
Venez, voyez le lieu où le Seig- 
neur étoit couché ; 

7 Et allez-vous-en prompte- 
ment dire à ses Disciples, qu'il 
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est ressuscité des morts ; et 
voilà qu^il s'^en va devant vous 
en GaJilee : vous le verrez là, 
je vous Tai dit. 

8 Alors elles sortirent promp- 
tement du sépulcre, a^ec crainte 
et avec une grande joie, et elles 
coururent ^annoncer à ses Dis- 
cipleç. 

9 Mais comme elles alloient 
pour leur annoncer, voilà Jésus 
qui vint au devant d^elles, et 
qui Itur dit : Je vous salue. 
Kt elles s^approchèrent, et lui 
embrassèrent les pieds, et Pa- 
dorèrent. 

10 Alors Jésus leur dit : Ne 
craignez point ; allez, et dites 
à mes frères de se rendre en 
Galilée, et que c*est là qu^iU 
me verront. 

11 Quand elles furent par- 
ties, quelques-uns de ceux de 
la garde vinrent à la ville, et 
rapportèrent aux principaux 
Sacrificateurs tout ce qui étoit 
arrivé. 

12 Alors ils s^assemblèrcnt 
ayec les Sénateurs ; et après 
Qu'ils eurent délibéré, ils don- 
nèrent une bonne somme d^ar- 
gent aux soldats, 

13 Et Uur dirent : Dites : 



Ses Disciples sont renat de 
nuit, et ont dérobé ion corps 
pendant que nous dormions. 

14 Kt si ceci vient à la con- 
noissance du Gouverneur, noua 
Pappaiserons, et nous vous ti- 
rerous de peine. 

15 Et le* ioldatê ajant pris 
Pargent, firent comme ils a- 
voient été instruits ; et ce bruit 
a été divulgué parmi les Juifs 
jusques à aujourd'hui. 

16 Mais les onze Disciples 
s^en allèrent en Galilée, sur )k 
montagne où Jésus leur avoit 
ordonné éTaller. 

17 Et quand ils le virent, ils 
l'adorèrent, même ceux qui 
avoient douté. 

18 Et Jésus s^approchant, 
leur parla et leur dit : Toute 
puissance m'est donnée dans le 
ciel et sur la terre. 

19 Allez donc, et instruises 
toutes les nations ; les bapti- 
sant au nom du Père, du Fils, 
et du Saint*Esprit ; 

20 Et leur apprenant à gar- 
der tout ce que je vous ai 
commandé ; et voici, je suis 
toujours avec vous jusques à la 
fin du monde. Amen. 



LE SAINT EVANGILE DE NOTRE SEIGNEUR 
JESUS-CHRIST, SELON SAINT MARC. 



CHAPITRE I. 
Jisus-Chrifi baptité et tenté^ 

pricht et appelle quelles 

Apûtret^ et fait pluneurê mû 

racles, 

LE commencement de Pévan* 
gile de Jésus-Christ^ Fils de 
Dieu. 

2 Conformément à ce qni est 
écrit dans les Prophètes : Voici, 
j'''envoie mon messager devant 
ta face, qui préparera le che- 
ttân devant toi. 



3 La voix de celui qui crie 
dans le désert est : Préparez. le 
chemin du Seigneur, applanbses 
ses sentiers* 

4 Jean baptisoit dans le d^ 
sert, et préchoit le baptême de 
repentance pour la rémission 
des péchés. 

6 Kt tonte la Judée, et ceux 
de Jérusalem alloient à lui, et 
ils étoient tous baptisés par lui^ 
dans le flenve dn Jourdain, en 
confessant leurs péchés. 
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8 H têt vrai qut je vous 
JMiptiséB d'eau ; mais il vc 



6 Jean éioit vêtu de poil de ^ 
chameau ; ii avoit ane ceintore 
de cuir autour de ses reins, et 
il se nourrissoit de sauterelles et 
de miel sauvage. 

7 Et ii prévoit, en disant : Il 
en rient un après oioi, qui est 
plus paissant que moi ; et dont 
je ne suis pas digne, en me 
baissant, de délier la courroie 
des souliers. 

ai 
vous 
baptisera du Saint-Esprit» 

9 II arrira en ce tems-là, que 
Jésus vint de Nazareth, vÙle de 
Galilée, et il fut baptisé par 
Jean dans le Jourdain. 

10 £t comme Jérut sort oit de 
Peau, Jeaa vit tout d^un coup 
les cieux se fendre, et le Saint' 
Esprit descendre sur lui comme 
ime colombe. 

11 Et on eniehdit une voix 
qui venoit des cieux, et qui dit : 
Tu es mon Fils bien aimé, en qui 
j^ai mis tonte mon affection. 

12 Et incontinent Pesprit le 
poussa au désert. 

13 Et il fut là au désert 
quarante jours, étant tenté par 
Satan ; et il étoit parmi les 
bêtes sauvages, et les Anges le 
servoient. 

14 Or, après que Jean eut 
été mis en prison, Jéeus s^en alla 
en Galilée, prêchant PEvangile 
du Règne de Dieu. 

15 Et disant : Le tems est 
accompli, et le Règne de Dieu 
approche : Convertissez-vous, 
et croyez à PEvangile. 

16 Et comme il marchoit 
le long <ie la mer de Gali- 
lée, il vit Simon et André son 
frère, qui jetoient leurs filets 
dans la mer, car ils étoient 
pêcheurs. 

17 Alors Jésus leur dit : Sui- 
vez-moi, et je TOUS ferai pêch- 
eurs d^hommes. 

18 Et aussitôt, laissant leurs 
filets, ils le suivirent. 



19 Et de là, passant un peu 
plus loin, il vit<idans une barque 
Jacques, fils de Zébédée, et 
Jean son frère, qui raccomtt<^ 
doient leurs filets. 

20 Au même instant il let 
appela ; et eux, laissant Zébé* 
dée leur père dans la barque, 
avec les ouvriers, ils le suivi* 
rent. 

21 Ensuite ils entrèrent à 
Capernaum ; et Jésus étaiit 
d^abord entré dans la Synagogue 
le jour du Sabbat, il y enseig- 
noit. 

22 Et ils étoient étonnés de 
sa doctrine, car il les enseignoit 
comme ayant autorité, et non 
pas comme les Scribes. 

23 Or, il se trouva dans leur 
Synagogue un homme, possidé 
d^un esprit immonde, qui s^écril^ 

24 Et dit : Ah ! quV a-t-il 
entre toi et nous, Jésus Nazaré- 
en ? Es-tu venu pour nous per* 
dre ? Je sais qui tu es, tu e* le 
Saint de Dieu. 

25 Mais Jésus le menaçant, 
lui dit : Tais-toi, et sors de lui. 

26 Alors J^esprit immonde 
Pagitant avec violence, et jetant 
un grand cri, sortit de lui. 

27 Et ils en furent tous éton- 
nés ; de sorte qu^ils se deman- 
doient entr'eux : Qu'est-ce que 
ceci ? Quelle est cette nou- 
velle doctrine, qu'il commande 
avec autorité même aux es^ 
prits immondes, et qu'ils lui 
obéissent ? 

28 Et sa réputation se ré- 
pandit incontinent par toute la 
contrée des environs de la Ga- 
lilée. 

29 Aussitôt après, étant sortis 
de la Synagogue, ih vmrent 
avec Jacques et Jean dans la 
maison de Simon et d'André. 

30 Or, la belle-mère de Si- 
mon étoit au lit, malade de la 
fièvre ; et d'abord ils lui par- 
lèrent d'elle. 

31 .Alors s'approchant, U !a 
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.Ht lever, en la prenant pur la 
main ; et ai} même instant la 
fièvre la quitta, et elle les ser- 
vit. 

32 Et le soir étant venu, 
après le coucher du soleil, ils 
lui amenèrent tous ceux qui 
étoient malades, et les démo- 
BÎaques. 

33 Kt toute la ville étoit 
assemblée à la porte dt la 
fnaûan. 

34 Et il guérit plusieurs ma- 
lades dé diverses maladies, et 
chassa plusieurs Démons, ne 
permettant pas aux Démons de 
dire qu^ils le connoissoient. 

35 Le lendemain matin, 

comant il faitoit encore fort ob- 

•eur s^étant levé, il sortit, et 

;i^en alla dans un lieu écarté, 

•et il j prioit. 

36 Et Simon et ceux qui 
itoieni avec lui le suivirent. 

37 Et Payant trouvé, ils lui 
dirent s Tous te cherchent. 

• 38 Et il leur dit: Allons- 
nous-en aux bourgs des envi- 
rons, afÎTi que py prêche aussi ; 
car c''e»l pour coJa que je suis 
Tenu. 

39 Et il prêcboit dans leurs 
Synagogues, par toute la Gali- 
lée ; et il chassoit les Démons. 

40 Et un lépreux vint à lui, 
qui, s^étant jeté à genoux, le 
pria, et lui dit : Si tu veux, tu 
peux me nettoyer. 

41 Et Jésus ému de compas- 
sion étendit la main, et le 
toucha, et lui dit : Je le veux, 
sois nettoyé. 

42 Et dès qu^il eut dit ce/a, 
la lèpre quitta cet homme^ et il 
fut nettoyé. 

43 Et Jéâus lui ayant défendu 
sévèrement d*en parler^ le ren- 
voya incontinent; 

44 Et il lui dit : Garde-toi 
d'en rien dire à personne ; mais 
va-t-en, et montre-toi au Sacri- 
ficateur, et offre pour ta purifi- 
dation ce que Moîse a comman- 



dé, ttûn que cela leur êerte àm 
témoignage, 

45 Mais étant sorti, il se mit 
à publier hautement la chose^ 
et à la divulguer ; ensorte qxra 
Jésus ne pouvoit plus entrer 
ouvertement dans la ville ; raaia 
il se tenoit dehors, dans des 
lieux écartés, et de toutes part» 
on venoit à lui. 

CHAPITRE II. 

Jisut-Christ apptUe les pécheurs 
à la repentance^ et resireinf 
Vobservation du jeûne, 

QUELQUES jours après, Jê^ 
sus revint à Capernaûm ; et on 
ouït dire qu^il étoit dans la 
maison. 

2 Et aussitôt tant de gêna 
B*y assemblèrent, que Pespace 
qui étoit devant la porte ne le9 
pouvoit contenir, et il leur an- 
non çoit la parole de Dieu. 

3 Alors il vint à lui des gens- 
qui lui présentèrent un paralyti- 
que, porté par quatre hommes, 

4 Mais ne pouvant approcher 
de lui, à cause de la foule, ils 
découvrirent le toit de la maison 
où il étoit ; et Tayant percé, ils 
descendirent le lit où le paraly- 
tique étoit couché. 

5 Alors Jésus voyant leur ifoi, 
dit au paralytique ; Mon fils, tes 
péchés te sont pardonnes. 

6 Et quelques Scribes, qui 
étoient là assis, raisonnoient ain- 
si en eux* mêmes : 

7 Pourquoi cet homme prp- 
nonce-t-il ainsi des blasphèmes ? 
Qui peut pardonner les péchés 
que Dieu seul ? 

8 Et Jésus ayant connu 
d'abord, par son esprit, qu^ils 
raisonnoient ainsi en eux-mêmes, 
leur dit : Pourquoi avez-vous 
ces pensées dans vos cœurs ? 

9 Lequel est le plus aisé de 
dire à ce paralytique. Tes pé- 
chés te sont pardonna \ ou do 
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lut dire, LèTe-toi, et emporte 
ton lit, et marche ? 

10 Or, afin que irou8 sachiez 
que le Fils de l'homme a sur la 
terre Pautorité de pardonner les 
péchés, il dit au paralytique : 

11 Je te dis : Lève-toi, et 
emporte ton lit, et t^en va en ta 
maison. 

12 Et aussitôt il se leva, et 
a^étant chargé de son lit, il sor- 
tit en la présence de tout le 
monde ; de sorte qu'ils furent 
tous dans Pétonnement, et 
qu'ils glorifièrent Dieu, disant : 
Nous ne vîmes jamais rien de 
pareil. 

13 Alors Jésiu retourna du 
côté de la mer; et tout le peu- 
ple yenoit à lui, et il les en- 
seignoit. 

14 Et en passant, il vit Lévi, 
JiU d'Alphée» assin au bureau 
des impôt?, et il lui dit : Suis- 
moi. Et lui s^'étant levé, le 
suivit. 

15 Jésus étant à table dans 
la maison de cet homme^ plu- 
sieurs péagers et gens de mau- 
▼aÎFe vie se mirent au9si à table 
avec Jésus et ses Disciples ; 
car il y en avoit beaucoup qui 
Tavoient suivi. 

16 Et les Scribes et les Pha- 
risiens, vo^'ant qu^il mangeoit 
avec .des péagers et des gens 
de mauvaise vie, disoient à ses 
Disciples : Pourquoi votre Mai- 
tre mange-t-il et boit-il avec les 
péagers et les gens de mauvaise 
vie ? 

17 Et Jé^us ayant ouï ctlay 
leur dit : Ce ne sont pas ceux 
qui sont en santé qui ont besoin 
de Médecins, mais ce lont ceux 
qui se portent mal. Je suis 
venu appeler à la repentance, 
non les justes, mais les péch- 
eurs. 

18 Or, les Disciples de Jean 
et des Pharisiens jeilnoient 
souvent ; et ils vinrent à Jéstu^ 
et l^i dirent : D^où vient que les 

6» 



Disciples de Jean et des Phari- 
siens jeûnent, et que tes Disci- 
ples ne jeûnent point ? 

19 Et Jésus leur dit : Les 
amis de PEpoux peuvent-ils 
jeûner pendant que T Epoux est 
avec eux ? Tout le tems qu^ils 
ont PEpoux avec eux, ils ne 
peuvent jeûner. 

20 Mais les jours viendront 
que PEpoux leur sera ôté, et 
alors ils jeûneront. 

21 Personne ne coud une 
pièce de drap neuf à un vieux 
habit ; autrement la pièce du 
drap neuf, qui auroit été ipise^ 
emporteroit une pièce du vieux 
drapy et la déchirure en seroit 
pire. 

22 De même, personne ne 
met le vin nouveau dans ée 
vieux vaisseaux ; autrement le 
vin nouveau rompt les vais- 
seaux, et le vin se répand, et 
les vaisf^enux se perdent ; mais 

le vin nouveau doit être mi»/' 
dans des vaisseaux neufs. 

23 Et il arriva, comme il pas- 
eoit par les blés, un jour de 
Sabbat, que ses Disciples, en 
marchant, se mirent à arracher 
des épis. 

24 Et les Pharisiens lui di- 
rent : Regarde, pourquoi font- 
ils ce qu^il n'est pas permis dans 
les jours de Sabbat ? 

25 Mais il leur dit : N'av€«- 
vous jamais lu ce que fit David, 
quand il fut dans la nécessité, 
et qu'il eut faim, lui et ceux 
qui ttoieni avec lui ? 

26 Comment il entra dans 
la maison de Dieu, du tems 
d'Abiathar, Souverain Sacrifi- 
cateur, et mangea les pains de 
proposition, qu'il n'étoit permis 
de manger qu'aux Sacrifica- 
teurs, et en donna même à ceux 
-qui étoient avec lui ? 

27 Puis il leur dit : Le Sab- 
bat a été lÀit pour l'homme, 
et non pas l'homme pour le 
Sabbat. 
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28 Ainsi le Fils de rhomme 
est Maître, même du Sabbat. 

CHAPITRE m. 

Jttut'ChrUt ordonne Ut doute 
JÊpôires pour prêcher et guérir. 

JESUS entra une autre fois 
dans la Synagogue, et il y avoit 
là un homme qui avoit une main 
lèche. 

2 Et ils l'obseiToient pourvoir 
B*il le guériroit au jour du Sab- 
bat, aân de pouooir Paccuser. 

3 Alors il dit à Pbomme qui 
avoit la main sèche : Lève-toi, 
et titnê'toi là au milieu. 

4 Puis il leur dit : Est*il 
permis de faire du bien dans 
les jours de Sabbat, ou de faire 
da ma) ; de sauver une person- 
ne, ou de la laisser périr ? £t 
ils se turent. 

6 Alors, les regardant tous 
tvec indignation, et étant affli- 
gé de ^endurcissement de leur 
cœur, il dit à ee# homme : 
Etends ta main. Et il réten- 
dit, et sa nain devitat saine 
eomme Pautre. 

6 Alors les Pharisiens étant 
sortis, tinrent d^abord conseil 
arec les Hérodiens contre lui, 

^our le faire périr. 

7 Mais Jésus se retira avec 
ses Disciples vers la mer ; et 
une grande multitude de peuple 
le suivoît de la Galilée, de la 
Judée, 

8 De Jérusalem, de Plduœée, 
et de delà le Jourdain. Et ceux 
des environs de Tyr et de Si- 
doD, ayant entendu parler des 
grandes choses qu^il faisoit, viq- 
rent à lui en grand nombre. 

9 Et il dit à ses Disciples, 
^u^il y eût une petite barque 
toute prête auprès- de lui, à 
«aui^ de la multitude, de peur 
^Q^eUe ne le pressât trop. 

10 Car il en avoit guéri plu- 
sieurs ; de sorte que tous ceux 
^ni étoient •ffliges dt fiulfue 



maly »e jetaient sor loi pour le 
toucher. 

11 Et quand les esprits im- 
mondes le voyoient, il» ee ptom^ 
temoient devant lui, et s^écrî- 
oient : Tu es le Fils de Dieu» 

12 Mais il leur défendoît 
avec menaces de la faire con- 
noître. 

13 II monta ensuite sur nne 
montagne, et appjela ceux qu^il 
jugea a propos, et ils vinrent à 
lui. 

14 Et il en établit douze pour 
être avec lui, pour les envoyer 
prêcher, 

15 Et pour avoir la puissance 
de guérir les maladies, et de 
chasser les démons. 

16 Le premier fui Simon, à 
qui il donna le nom de Pierre ; 

17 Puis Jacques, JiU de Zé- 
bédée, et Jean, frère de Jacques, 
auxquels il donna le nom de 
Boanerges, c^est-à-dire, Enfans' 
du tonnerre ; 

18 Et André, Philippe, Bar- 
thélemi, Matthieu, Thomas, 
Jacques Jilt d'Alphée, Thad- 
dée, Simon le Cananite ; 

19 Et Judas lacariot, qui fui 
celui qui le trahit. 

20 Puis ils retournèrent à la 
maison ; et une multitude t^y 
assembla encore ; de sorte qu^iLs 
ne pouvoient pas même prendre 
leur repas. 

21 Et quand ses parens eurent 
appris ceio, ils sortirent pour le 
prendre ; car on ài^oit qu^il 
tomboit en défaîllance. 

22 Et les Scribes qui étoient 
descendus de Jérusalem, dis- 
oient : 11 est posédé de Béel- 
zébub, et il chasse les démons 
par le Prince des Démons. 

23 Mbîb Jésus les ayant ap- 
pelés, leur dit, par des simili- 
tudes : Comment Satan peut-il 
chasser Satan ? 

24 Car si un Royaume est 
divisé contre luirméme, ce Roy*> 
aum€-là ne samroit subsister. 
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Ifô Et ri une maison est diri- 
tée contre elte-mênte, cette mai- 
son-là ne sànroit subsister. 

26 De même si Satan s'élève 
contre Ini-niêine, et est -divisé, 
il ne pent subsister, mais il est 
près de sa fin. 

27 Persomie ne peut entrer 
dans la maison d^nn homme fort, 
et piller son bien, s^il n^a aupa- 
ravant lié cet homme fort; et 
alors il pillera sa maison ; 

28 Je vous dis en vérité, que 
toutes sortes de péchés seront 
pardonnes aux enfans des hom- 
mes, et toutes sortes de blas- 
phèmes par lesquels ils auront 
blasphémé ; 

29 Mats quiconque aura blas- 
phémé contre le Saint-Esprit, il 
n^en obtiendra jamais le pardon ; 
mais il sera sujet à une condam- 
nation étemelle. 

30 Jésus parla atnW, par ce 
qu^ils dieoient: 11 est possédé 
d^un esprit immonde. 

31 Ses frères et sa mère ar- 
rivèrent donc ; et se tenant de- 
hors, ils renvoyèrent appeler ; et 
la multitude étoit assise autour 
de loi. 

32 Et on lui dit: Voilà ta 
mère et tes frères sont là dehors 
qui te demandent. 

33 Mais il leur répondit : Qui 
est ma mère, ou qui sont mes 
frères ? 

34 Et jetant les jeux cor 
ceox qui étoient autour de lui, 
il dit : Voilà ma mère et. mes 
frères. 

35 Car, quiconque fera la 
Tolonté de Dieu, celui-là est 
mon frère, et ma sœur, et ma 
mère. 

CHAPITRE IV. 
Diverses similitudes, et leur expO' 
sition. Tempête nppcisée» 
JESUS se mit encore à en- 
seigner près de la mer ; et une 
irwde multitude s^étant assem- 
blée «uprès de In^ il monta 



dans une barqae, où il s'assit, et 
tout le peuple étoit à terre sur le 
rivage. 

2 II leur enseignoit beanconp 
de choses par des similitudes, 
et il leur disoit dans ses instruo- 
tiens : 

3 Ecoutei: Un semeur s'en 
alla pour semery 

4 Et il arriva qu'en lemanl, 
une par/te de ta semence tomba 
le long du chemin, et les oi- 
seaux vinrent et la mangèrent 
toute. 

5 Une autre partie tomba «or 
des endroits piierreox, où ells 
avoit peu de terre ; et elle leva 
d'ahord, parce qu'elle n'entroit 
pas profondément dans la terre'; 

6 Mais quand le soleil lut 
levé, elle fut brûlée, et, parce 
qu^ejle n^avoit point de racine, 
elle Fécha. 

7 Une antre partie tomba 
parmi les épines; et les épinea 
crûrent, et i'étouffèreut, et elle 
ne rapporta point de fruit. 

8 Et une autre partie tomba 
dans une bonnc( terre, et rendk 
da fruit, qui monta et crût; en 
sorte qu'on grain en rapporth 
trente, un autre soixante, et an 
autre cent. 

9 Et il leur dit: Que celui 
qui a des oreilles pour ouïr, eik- 
tende. 

10 Et quand il fut en particu- 
lier, ceux qui étoient autour de 
lui, avec les douze Jipôtres^ Tin- 
terrogèrent touchant le sens de 
cette parabole. 

11 Et il leur dit: Il vous est 
donné de cbnnoitre les mystères 
du Royaume de Dieu ; mais pour 
ceux qui sont de dehors, tout te 
traite par des paraboles ; 

12 De sorte qu'en voyant, ils 
voient et n'aperçoivent point; 
etqn'en entendant ils entendent 
et ne comprennent point; de 
peur qu'ils ne se convertissent, et 
que leurs péchés ne leur coient 
pardonnes. 
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13 Et il leur dit: N'entendez- 
▼oyt pas cette eimilitude if £t 
comment entendrez-vous les an- 
tres? 

14 Le semeur, c'^est celui qui 
sème la parole. 

16 Ceux qui sont le long du 
chemin, ce sont ceux en qui la 
parole est semée ; mais aussitôt 
qu'ils Tout ouïe, Satan vient, et 
enlève la parole qui ayoit été 
semée dans leurs cœurs. 

16 De même, ceux qui re- 
çoivent la semence dans des en- 
droits pierreux, sont ceux qui 
-ayant ouï la parole, la reçoivent 
•d'abord avec joie ; 

17 Mais ils n'ont point de ra- 
cine en eux-mêmes, et ils ne sont 
que pour un tems, de sorte que 
Taffliction ou la persécution sur- 
venant pour la parole, ils sont 
aussitôt scandalisés. 

18 Et ceux qui reçoivent la 
semence parmi les épines, ce 
•sont ceux qui écoutent la parole. 

19 Mais les soucis de ce 
monde, la séduction des ri- 
chesses, et les passions pour les 
autres choses, survenant, étouf- 
fent la parole, et elle devient in- 
fructueuse. 

20 Mais ceux qui ont reçu la 
semence dans une bonne terre, 
ce sont ceux qui écoutent la pa- 
role, qui la reçoivent, et qui por- 
tent du fruit, un grain trente, 
un autre soixante, et un autre 
cent. 

. 21 II leur disoit encore : Ap- 
porte-t-on une chandelle pour la 
mettre sous un boif>8ean, ou sous 
un lit ? N^eêt-ce pas pour la met- 
tre sur un chandelier ? 

22 Car il n'y a rien de secret 
qui ne doive être manifesté, et il 
n'y a rien de caché qui ne doive 
venir en évidence. 

23 Si quelqu'un a des oreilles 
pour entendre, qu'il entende. 

24 II leur dit encore: Pre- 
nez garde à ce que vous enten- 
dez; on vous mesurera de la 



même mesure dont vous attres 
mesuré, et on y ajoutera encore 
davantage pour vous qui éeoutex» 

25 Car on donnera à celui 
qui a ; mais pour celui qui n^a 
pas, on lui ôtera même ce qu'il a. 

26 II dit encore : Il en est du 
Royaume de Dieu, comme si 
un homme avoit jeté de la se* 
mence en terre ; 

27 Soit qu'il dorme ou qu^ 
se lève, la nuit ou le jour, la se- 
mence germe et croît sans qu'il 
sache comment. 

28 Car la terre produit d'elle- 
même, premièrement Pherbe, en** 
suite l'épi, et puis le grain tout 
formé dans l'épi. 

29 Et quand le fruit est dans 
sa maturité, on y met aussitôt la 
faucille, parce que la moisson 
est prête. 

30 11 disoit encore : A quoi 
comparerons-nous le Royaume 
de Dieu, ou par quelle simili- 
tude le représenterons-nous ? 

31 II en est comme du grain 
de moutarde, lequel, lorsqu'on 
le sème, est la plus petite de 
toutes les semences que l^onjetU 
en terre. 

32 Mais, après qu'on l'a semé, 
il monte et devient plus grand 
que tons les autres légames, et 
pousse de grandes branches ; 
de sorte que les oiseaux du ciel 
peuvent demeurer sous son om- 
bre. 

33 II leur annonçoit ainsi, la 
parole par plusieurs similitudes 
de cette sorte, selon qu'ils é- 
toienl capables de /'entendre. 

34 Et il ne leur parloit point 
sans similitudes ; vntiis lortquHl 
étoit en particulier, il expliquoit 
tout à ses Disciples. 

35 Ce jour-là, quand le soir 
fut venu, il leur dit : Passons 
de l'autre côté de Veau» 

36 Et après avoir renvoyé le 
peuple, ils emmenèrent Jésu» 
avec eux dans la barque où il 
étoit; et il y avoit aussi d'autres 
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pditet barques qui Paecoqi- 
pagaoient. 

37 Alors un grand tourbillon 
ée Teot sVleva, et les vagaes 
entroient dans la barque, en 
sorte qu^elle commençoit à 
t^eoiplir. ; 

38 Mais il étoît à la poupe, 
dormant sur un oreiller ; et ils 
le réveillèrent et lui dirent : 
Maître, ne te soucies-tu point 
que nous périssions ? 

39 Mais lui, étant réveillé, 
parla avec autorité aux vents, 
et il dit à la mer : Tais-toi, sois 
tranquille. Et le vent cessa, et 
il se fit un grand calme. 

40 Puis il leur dit: Pourquoi 
avez-vous peur ? Comment, n'a- 
vez-vous point de foi ? 

41 Et ils furent saisis d'une 
fort grande crainte, et ils se 
disoient Pun à Pautre : Mais qui 
est celni->ci, que le vent même et 
la mer lui obéissent ? 

CHAPITRE V. 

Dweu miraclcâ de JUut-Chritt, 

ILS arrivèrent de Pautre côté 
de la mer, dans la contrée des 
Gadaréniens. 

2 Et aussitôt que Jitut fut 
descendu de la barque, un hom- 
me, qui éioit possédé d'un esprit 
immonde^ êortit des sépulcres, et 
vint au devant de lui. 

3 11 faisoit ta demeore dans 
les sépulcres, et personne ne le 
poavoit tenir lié, pas même avec 
des chaînes ; 

4 Car souvent, ayant eu les 
fers aux pieds, et ayant été lié 
de chaînes, il avoit rompu les 
chaînes et brisé les fers ; et per- 
sonne ne le pouvoit dompter. 

5 Et il demeuroit continuelle- 
ment, nuit et jour, sur les mon- 
tagnes et dans les sépulcres, 
criant, et se meurtrissant avec 
des pierres. 

6 Quand il eut vu Jésus de 
loin, il accourut, et se prosterna 
derant lui ; 



7 Et il dit, criant à haute 
voix : Qu'y a-t-il entre toi et 
moi, Jésus, Fils du Dieu Très* 
Haut? Je te conjure, par le 
Asm de Dieu, de ne me peint 
tourmenter. 

8 Car Jétuê Ini disoit : Es* 
prit immonde, sors de eei hom- 
me. 

9 Et Jésus lui demanda : Com- 
ment t^appelles-tu ? Et il répon* 
dit: Je m^appelle Légion; car 
nous sommes plusieurs. 

10 Et il le prioit fort de ne les 
pas envoyer hors de Cette con- 
trée. 

11 Or, il y avoit là, vers les 
montagnes, un grand troupeau 
de pourceaux qui paissoit. 

12 Et tous ces Démons le 
prioient, en disant : Envoie-nous 
dans ces pourceaux, ain que 
nous y entrions. Et aussitôt 
Jésus le leur permit. 

13 Alors ces esprits imraon- 
des étant sortis, entrèsnt dans 
les pourceaux, et le troupeau se 
précipita avec impétuosité dans 
la mer, et ils se noyèrent dans la 
mer ; or, il j en avoit environ 
deux mille. 

14 Et ceux qoi paissaient les 
pourceaux 6^enrairent,*et en pon* 
tèrent les nouvelles dans la ville 
et par la campagne. 

15 Alors le peuple sortit pour 
voir ce qui étoit arrivé; et ils 
vinrent vers Jésus, et virent ce- 
lui qui avoit été possédé de la 
légion, assis babillé, et dans son 
bon sens; et ils furent remplis 
de crainte. 

lô Et ceux qoi avoient vn 
cela, leur racontèrent ce qui 
étoit arrivé au démoniaque et 
aux pourceaux. 

17 Alors ils se mirent à le 
prier de se retiier de leurs quar- 
tiers. 

18 Et quand il fut entré dans 
la barque, relui qui avoit été 
possédé le pria de lui ptnnelirt 
d^étre avec lui. 
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19 BfaU Jésus ne h lui permit 
pas, et il lui dit : Va-t^en dans 
ta maison, Ters tes parens, et ra- 
conte leur les grandes choses 
que le Seigneur t'a faites, et 
€omment il a eu pitié de toi. 

20 Et H s'en alla, et se mit à 
publier dans le pays de Décapo- 
îis, les grandes choses que Jésus 
lui avoit faites ; et ils étoieut 
tous dans Padmiration. 

21 Jésus étant repassé dans 
la barque à Pautre bord, une 
grande foule de peuple s'assem- 
bla auprès de lui, et il étoit près 
de la mer. 

22 Et un des Chefs de la 
Synagogue, nommé Jaîrus, vint, 
et l'ayant ru, il se jeta à ses 
pieds; 

23 Et il le pria instamment, 
disant: Ma petite fille est à 
l'extrémité ; je te prie de venir 
lui imposer les mains, et elle 
sera guérie, et elle vivra. 

24 Et JêiUê s'en alla avec lui, 
et il fut suivi d'une grande foule 
qui le pressoit. 

26 Alors une femme malade 
d'une perte de sang depuis douze 
ans ; 

26 Qui avoit beaucoup souf- 
fert entre les mains de plusieurs 
médecins, et qui avoit dépensé 
tout son bien sans en avoir reçu 
aucun soulagement, et qui étoit 
plutôt allée en empirant ; 

27 Ayant ouï parler de Jésus, 
vint dans la foule par derrière, 
et toucha son habit. 

28 Car elle disoit ; Si je 
touche seulement ses hiibits, je 
ferai guérie. 

29 Et au même instant sa 
perte de sang s'arrêta ; et elle 
sentit en son corps qu'elle étoit 

• guérie de son mal. 

30 Aussitôt Jésus connoissant 
en soi-même la vertu qui étoit 
sortie de lui, se touroa vers la 
foule, disant : Qui a touché mon 
babit ? 

31 Et ses Disciples lai 4i* 



rent : Tu vois que la foule 
presse, et tu dis. Qui est-ce q'«|2 
m'a touché? s - 

32 Et il regardoit tout ai]toa«% 
pour découvrir celle qui avo^ 
fait cela. 

33 Alors la femme, effrayée e^ 
tremblante, sachant ce qui avoit 
été fait en sa personne, vint et. 
se jeta à ses pieds, et lui dit 
toute la vérité. 

34 Et Jésus lui dit : Ma filte, 
ta foi t'a sauvée ; va-t'en en paix, 
et sois guérie de ta maladie. 

35 Comme il parloit encore, 
des gens du Chef de la Syna- 
gogue vinrent lui dire: Ta fille 
est morte, ne donne pas davan- 
tage de peine au Maître. 

36 Aussitôt que Jésus eut oui 
cela, il dit au Chef 4e la Syna- 
gogue : Ne crains point, crois 
seulement. 

37 Et il ne permit à personne 
de le suivre, sinon à Pierre, à 
Jacques, et à Jean, frère de 
Jacques. 

38 Etant arrivé à la maison 
du Chef de la Synagogue, il vit 
qu'ion y faisoit un grand broît, 
et des gens qui pleuroient et qui 
jetoîent de grand cris. 

39 Et étant entré, il leur dit : 
Pourquoi faites -vous ce bruit, et 
pourquoi pleurez-vous ? Cette 
petite fille n'est pas morte, mus 
elle dort. 

40 Et ils se rooquoient de loi ; 
mais, les ayant tous fait sortir, it 
prit le père et la mère de la jeune 
fille, et ceux qui étoient avec lui, 
et il entra dans le Heu où elle 
étoit couchée. 

41 Et l'ayant prise par la main, 
il lui dit : Talitha cumi ; c'est- 
à-dire. Petite fille, lève-toi ; je 
te le dis. . 

42 Incontinent la petite fille 
se leva et se mit à marcher ; car 
elle étoit âgée de douze ans. Et 
ils en furent dans un grand éton- 
nement. 

43 Et il leur commanda forts» 
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meut que personne ne le sût ; et 
il dit qu^on donnât à manger à 
hJUU, 

CHAPITRE VI. 

Jésut'Ckrist est tnéprUé en êon 
pays ; r cutané^ avec cinq pains ^ 
cinq mille personnes ; marche 
sur la fTier, et guérit plttsieurs 
tnaiacfM. 

JESUS étant parti de là, vint 
en sa patrie ^ et ses Disciples le 
raÎTirent. 

2 £t quand le Sabbat fut 
▼enn, il commença à enseigner 
dans la Synagogue, et plusieurs 
de ceux qui Tenteudoient, s^éton- 
noient et disoient: D^où vien- 
neni toutes ces choses à cet 
homme? Quelle est cette sa- 
gesse qui lui a été donnée ? Et 
S^9Ù vient que de si grands mira- 
cles se font par ses mains ? 

3 N^est-ce pas le charpentier, 
le fils de Marie, le frère de Jac- 
quet!, de Joses, de Jude, et de 
Simon? Ses sœurs ne sont-elles 
pas ici parmi nous? Et ils se 
8candali«oient à son sujet. 

4 Mais Jésus leur dit: Un 
Prophète n'^est méprisé que dans 
son pays, parmi ses parens et 
ceux de sa famille. 

5 Et il ne put faire là aucun 
miracle, si ce n'est quUI guérit 
quelque peu de malades, en leur 
imposant les mains. 

6 Et il s'étonnoit de leur in- 
crédulité ; Et il parcourut les 
bourgades des environs^ en en- 
seignant. 

7 Alors il appela les douze, 
et il commença à les envoyer 
deux à deux, et leur donna pou* 
Toir sur les esprits immondes. 

8 Et il leur ordonna de ne rien 
prendre pour le chemin, sinon un 
bâton ; ni sac, ni pain^ ni mon- 
noie dans Itwr ceinture ; 

9 Ni d'autres soaliers que 
ceux qu'ils avoient aux pieds, 
et de ne porter pas deux habits. 



10 II leur dit aussi : En quel- 
que maison que vous entriez, de- 
meurez-y, jusqu'à ce que vous 
sortiez de ce lieu-là. 

1 1 Et lorsqu'il se trouvera dee 
gens qui ne vous recevront pas^ 
et qui ne vous écouteront pas, 
en partant de là, secouez la 
poussière de vos pieds, en té- 
moignage contre eux. Je voua 
dis en vérité, que ceux de So- 
dome et de Gomorrhe seront 
traités moins rigoureusement au 
jour du jugement que cette 
ville-là. 

12 Etant donc partis, ils prê- 
chèrent (ju'on s'amendât. 

13 Et lis chassèrent plusieurs 
Démons et oignirent d'huile 
plusieurs malades, et ils Us 
guérirent. 

14 Or, le Roi Hérode enten- 
dit parler de Jésus^ car son nom 
étoit fort célèbre, et il dit : Ce 
Jean, qui baptisoit, est ressus- 
cité d'entre les morts ; c^est pour 
cela que lef puissances du ciel 
agissent en lui. 

15 D'autres disoient: C'est 
Elie ; et d'autres disoient : C'est 
un Prophète, ou un homm^ sem- 
blable aux Prophètes. 

16 Mais Hérode en ayant ouï 
parler^ dit : C'est ce Jean que 
j'ai fait décapiter ; il est res- 
suscité d'entre les morts* 

17 Car Hérode avoit envoyé 
prendre Jean, et l'avoit fait lier 
dans la prison, à cause d'Héro- 
dias, femme de Philippe son 
frère, parce qu'il Pavoit épou- 
Féé« 

18 Car Jean disoit à Hérode : 
Il ne t'est pas permis d'avoir la 
femme de ton frère. 

19 C'est pourquoi Hérodias 
lui en vouloit, et elle déeiroit de 
le faire mourir; mais elle ne 
pouvoit. 

20 Parce qu'Hérode craig- 
noit JeaU) sachant que c'étoit 
un homme ju^te et saint; il le 
considéroit, il faisoit même beon- 
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ooup do ohotcê ieloD Mt av», et 
il réooutoit areo plaisir. 

2t Mais un jour vint à propos, 
auquel Hérode faisoit le festin 
du Jour de sa naissance, aux 
Grands de sa cour, aux officiers 
de ses troupes, et aux princi- 
paux de la Galilée. 

22 La fille d^Hérodias étant 
entrée, et ayant dansé, et ayant 
plu à Hérode, et à ceux qui 
étoient à table avec JKt, le Koi 
dit à la jeune fille : liein&nde- 
moi ce que tu voudras, et je te 
le donnerai. 

53 £t il It lui jura, disant : 
Tout ce que tu me demanderas, 
je te le donnerai, jusqu^à la 
moitié de mon Royaume. 

54 Et étant sortie, elle dit à 
sa mère : Que demanderai-je ? 
Et ta mère lui dit : Demande la 
tète de Jean^Baptiste. 

25 £t étant incontinent ren» 
trée avec empressement vers le 
Roi, elle lui fit sa demande, et 
l'Ut dit : Je voudrois que tout à 
Pheuré tu me donnasses dans un 
bassin la tète de Jean-Baptiste. 

26 Et le Roi en fut triste ; 
cependant à cause du serment, 
et de ceux qui étoient à table 
avec 2ttt, il ne voulut pas la re- 
fuser. 

37 Et il envoya incontinent 
nin de ses gardes, et lui com- 
manda d^apporter la té4e de 
Jean, 

28 Le garde y alla, et lui 
coupa la tête dans la prison ; 
et Payant apportée dans un 
bassin, il la donna à la jeune 
fille, et la jeune fille la présenta 
à sa mère* 

29 Et les Disciples de Jean 
Payant appris, vinrent et empor- 
tèrent son corps, et le mirent 
dans un sépulcre. 

30 Et les Apôtres se rassem- 
blèrent auprès de Jésus et lui 
racontèrent tout ce quMls 
avoient fait, et tout ce qu^ils 
aboient eoseignét 



31 EtiUeur dit: Vvnez-vott»- 
en à Pécart, dans un lieu retiré^ 
et prenez un peu de repos % car 
il alloit et venoit tant de monde, 
qu^ils n^avoient pas même le 
tems de manger. 

32 Ils s^en allèrent donc dans 
une barque, à Pécart et dans un 
lieu retiré. 

33 Mais le peuple les ayant 
vus partir, plusieurs le reconnu- 
rent; et ils y accoururent par 
terre, de toutes les villes ; et ils 
y arrivèrent avant eux, et s''as- 
seoablèrent auprès de lui. 

34 Alors Jésus étant, sorti, 
vit là une grande multitude, et il 
fut touché de compassion envers 
eux, parce qu^ils étoient comme 
des brebis qui n^ont point de ber- 
ger ; et il se mit à leur enseigner 
plusieurs choses. 

35 Et comme il étoit déjà 
tard, ses Disciples s^approcbè- 
rent de lui, et lui dirent: Ce 
lieu est désert, et il est déjà 
tard. 

36 Renvoie-les, afin qu^ils ail- 
lent dans les villages, et dans 
les bourgs des environs, et qu^ils 
s^acbèteat du pain ; car il n^ont 
rien à manger. 

37 Et il leur dit : Donnes- 
leur vous-mêmes à manger, ils 
lui répondirent : Irions-nous ^ 
acheter pour deux cents deniers 
de pain, afin de leur donner à 
manger ? 

38 Et il leur dit: Combien 
avez-voùs de pains? Allez et 
regardez. Et Payant vu, ils 
dirent : Cinq, et deux poissons. 

39 Alors il leur commanda 
de les faire tous asseoir en di- 
verses troupes sur Pherbe verte. 

40 Kt ils s^asstrent . par ran- 
gées, par centaines et par cin- 
quantaines. 

41 Et Jém* prit les cinq 
pains et les deux poissons ^ et, 
levant les yeux au ciel, il rendit 
grâces, et rompit les pains, et 
il le* donna à ses Disciples, afin 
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Sursis les missent devant eux ; 
leur distribua aussi à tous les 
deux poissons. 

42 Et tous en mangèrent, et 
furent rassasiés. 

43 Et on emporta douze pa- 
niers pleins des morceaux de 
pain et des poissons. 

44 Or ceux qui avoient man- 
gé de ces pains, étoieiit envi- 
ron cinq mille hommes. 

45 Aussi-tôt après, il obligea 
ses Disciples d^entrer dans la 
barque, et de passer avant kti 
de l'autre côté de la mef, vers 
Betbsaïde, pendant qu'il con- 
gédîeroit le peuple. 

46 Et quand il Tent congédié, 
il s'en alla sur la montagne pour 
prier. 

47 Le soir étant venu, la 
barque étoit au milieu de la 
mer, et il étoit seul à terre. 

48 Et il vit qu'ils avoient 
beaucoup de peine à ramer, par* 
ce que le vent étoit contraire ; 
et environ la quatrième veille 
de la nuit il vint à eux, mar- 
chant sur la J^er, et il vouloit 
les devancer, ^ 

49 Mais quand ils le virent 
marchant sur la mer, ils cru- 
rent que c'étoit un fantôme, et 
ils s'écrièrent. 

50 Car ils le vojoient tous, 
et ils furent troublés ; mais 
aussitôt il leur parla, et leur 
dit : Rassurez-vous, c'est moi ; 
ii'ajez point peur. 

51 Alors il monta dans la 
barque vers eux, et le vent 
cessa ; et ils furent encore plus 
dans P^tonnement et dans l'ad- 
miration. 

52 Car ils n'avoient pas fait 
assez d'attention au miracle des 
pains, parce que leur esprit étoit 
appesanti. 

ô3 Et quand ils eurent tra- 
versé la mer^ ils vinrent dans la 
contrée de Génézareth, et ils 
abordèrent. 

54 Kt dès qu'ils fur<nt sortis 
6 



de la barque, ceux élu lieu le 
reconnurent. 

55 Et ils coururent dans 
toute cette contrée, et appor- 
tèrent de tous côtés sur de 
petits lits ceuTt qui étoient 
malades, partout où ils enten- 
doient dire qu'il étoit. 

56 Et en quelque lieu qu'il 
entrât, dans les bourgs, ou dans 
les villes, ou dans les viliaget, 
on mettoit les malades dans les 
places publique?, et on le prioit 
qu'au moins ils pussent tou« 
cher le bord de son habit ; et 
tous ceux qui le touchoient 
étoient guéris. 

CHAPITRE VIT. 

Les commandcmens des homme* 
sont condamnés, 

ALORS des Pharisiens et 
quelques Scribes, qui étoient 
venus de Jérusalem, s'assem- 
blèrent vers Jésus, 

2 Et voyant que quelques- 
uns de ses Disciples prenoient 
leur repas avec des mains 
souillées, c'est-à-dire qui n'a- 
voient pas été lavées, ils les en 
blâmoient. 

3 Car les Pharisiens et tous 
les Juifs ne mangent point sans 
se laver les mains jusqu'au 
coude, gardant en cela la tra* 
dition des anciens. 

4 Et lorsquHU reviennent des 
places publiques, ils ne man- 
gent pas non plus sans s'être 
lavés. 11 y a aus'sî beaucoup 
d'autres choses qu'ils ont reçues 
pour les observer, comme de 
laver les coupes, les pots, les 
vaisseaux d'airain, et les lits. 

5 Là-dessus les Pharisiens 
et les Scribes lui demandèrent ; 
D'où vient que tes disciples 
ne suivent pas la tradition des 
anciens, et qu'ils prennent 
leur repas sans se laver les. 
mains ? 

6 Et il leur répondit ; Hy- 
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pocrites, c^est de vous qu^Esaïe 
a prophétisé, qunnd il a dit : 
Ce peuple iiPhonore des lèvres, 
mais leur cœur est bien éloigné 
de moi. 

7 Mais c^éH en vain çu^ils 
m^bonorent, enseignant des doc- 
trines qui ne tont que des com- 
mandemens d'hommes. 

Ô Car, en abantlonnant le 
commandement de Dieu, vous 
observez la tradition des hom* 
mes, lavant les pots et les 
coupe», et faisant beaucoup 
d^autres choses semblables. 

9 11 leur dit au«si : Vous^ an- 
nuliez fort bien le commande- 
ment de Dieu, pour garder 
votre tradition. 

10 Car Moïse a dit : Honore 
ton père et ta mère ; et que^ 
celui qui maudira son père ou 
sa mère soit puni de mort. 

1 1 Mais vous, vous dites i Si 
quelqu^un dit à son père ou à sa 
mère. Tout ce dont je pourrois 
t^assister est oorban, c^est-à-dire, 
un don consatrl à ÎHeu^ 

12 11 ne lui est plus permis 
de rien faire pour son père ou 
pour sa mère. 

13 Et vous anéantissez ainsi 
la parole de Dieu par votre 
tradition que vous avez établie ; 
et vous faites beaucoup d^autres 
choses semblables. 

• 14 Alors, ayant appelé tonte 
la multitude, il leur dit : Ecou- 
tez-moi tous, et comprenez 
ceci : 

15 R»en de ce qui est hors de 
rhomme. et qui entre dans loi, 
ne le peut souiller ; mais ce qui 
sort de lui, voilà ce qui sonille 
rhomme. 

16 Si quelqu^un a des oreilles 
pour entendre, qu'il entende. 

17 Quand il fut entré dans la 
maison, après s*être retiré d^avec 
la multitude, ses Disciples rin« 
terrogèrent sur cette parabole. 

18 Et il leur dit : Etes«Toui 

amsi iians intâligvnoe ? Ne 



comprenez- vous pas, que neit 
de ce qui entre de dehors dans 
Phommè ne le peut souiller, 

19 Parce que cela n^ntre" 
pas dans son cœur, mais quHl 
va au ventre ; et qu^il sort aux 
lieux secrets, avec tout ce^que 
les alimens ont d^impor ? 

20 11 leur disoit donc : Ce 
qui sort de Phomme, c^est ce 
qui souille Phomme. 

21 Car du dedans du cœur 
des hommes, sortent les mau- 
vaises pensées, les adultérée^ 
les fornications, les meurtres, 

22 Les larcins, les mauvais 
moyens pour avoir le bien d'an- 
troi, les méchancetés, la fraude, 
Pimpudicité, Pœil envieux, la 
médisance, la fierté, la folie. 

23 Tous ces vices sortent da 
dedans, et souillent Phomme. 

24 Puis étant parti de là, îl 
s*en alla aux frontières de Tyr 
et de Sidon ; et étant entré 
dans une maison, il ne vouloit 
pas que personne U sût ; mais 
il ne put être caché. 

25 Car une femme, dont la 
fille étoit posséile d^un esprit 
immonde, ayant ouï parler de 
lui, vint et se jeta à ses pieds. 

26 Cette femme étoit Grec- 
que, Syro-Phénicienne de na- 
tion, et elle le pria de chasser 
le démon hors de la fille. 

27 Et Jésus lui dit : Laisse 
premièrement rassasier les en- 
fans ; car il n^est pas juste de 
prendre le pain des enfane, et 
de le jeter aux petits chiens. 

28 Mais elle hd répondit et 
lui dit : Il est vrai, Seigneur ; 
cependant les petits chiens 
mangent^ sous la table, des 
miettes du pain des enfans* 

29 Alors il lui dit : A cause 
de cette parole, va-t*en, le dé* 
mon est sorti de ta fille. 

30 Et étant de retour dans 
sa maison, elle trouva que le 
démon étoit sorti de sa fiJle, et 
elle étoit couchée sur le lit. 
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81 Et Jkmu étaot parti des 
quartiers de Tyr et de Sidon, 
▼înt prés de la mer de Galilée, 
traversant le pays de Décapolis. 

32 Elt on lui amena vn hevMiu 
aourd, qni avoit la parole em- 
pêchée ; et on le pria de lai 
imposer Xt:^ mains. 

33 Et rayant tiré de la foule 
à part, il lui mit les doif ts dans 
les oreilles ; et ayant pris de 
sa salive, il lui en toucha la 
langue. 

^ Pois, levant les yeux au 
ciel, il soupira, et dit : Heph- 
pfaata, c'est'à'dire, ouvre^oi. 

35 Aussitôt ses oreilles furent 
ouvertes, et sa lang'ue fut déliée, 
et il parloit sans peine. 

36 Et Jésus leur défendit de 
2e dire à qui que ce fût ; mais 
plus il le leur défendoit, plus ils 
le puUioient. 

37 Et frappés dMtonnem«nt, 
fis disoîent : Tout ce qu^il a 
fait est admirable ; il fait ouïr 
les sourds, et parler les muets. 

CHAPITRE VIIL 
,tf s'roe/e dt gept painê entre quatre 
mille personne*. Jéroê-^ChrUt 
exhorte se» Disciples à f étire 
une profession publique de PE" 
vangUe comme le moyen unique 
d'éviter la perte de leur âme, 
EN ces jours-là il y avoit 
fiVee Jésus une grande multi- 
tilde de gens ; et comme ils. 
n^avoient rien à manger, il ap- 
pela ses Disciples, et leur dit : 

S J'ai compassion de ce peu- 
ple ; car il y a déjà trois jours 
qu'ils ne me quittent point, et 
ils n'ont rien à manger. 

3 Et si je les renvoie à jeun 
en leurs maisons, les forces leur 
manqueront en chemin ; car 
quelques-uns sont venus de loin. 

4 Et ses Disciples lui répon- 
dirent ; D'où poorroit-on avoir 
des pains pour les rassasier dans 
ce désert ? 

^ Et il leur demanda : Com- 



bien aTex-Touf de pains ? Et il» 
dirent : Ifous en avons sept. 

6 Alors il commanda ans 
troupes de s'asseoir à terre ; el 
ayant pris les sept pains, et 
rendu grâce», il les rompit, et 
tes donna à ses Disciples pour 
les distribuer ; et ils les distri- 
buèrent au peuple. 

7 Ils a voient aussi quelques 
petits paissons ; et Jistu^ ayant 
rendu grâces, ordonna qu'on les 
leur présentât aussi. 

8 Us en mangèrent donc, et 
furent rassasiés ; et on remporta 
sept corbeilles pleines des mor- 
ceaux qui étoient restés. 

9 Or ceux qui mangèrent 
étojent environ quatre mille ; 
après quoi il les renvoya. 

10 Aussi-tôt il entra dans une 
barque avec ses Disciples, et 
alla aux quartiers de Dalmanu- 
tha. 

U Et il Tint là des Phari- 
siensy qui se mirent à disputa 
avec lui, lui demandant, en le 
tentant, quelque miracle dtt 
ciel. 

19 Et Jésus soupirant pro- 
fondément .en son esprit, dit : 
Pourquoi cette race demande^t- 
elle un miracle ? Je vous dis en 
vérité, qu'il ne lui eji sera donné 
aucun. 

13 Et les ayant laissés, il 
rentra dans la barque, et passa 
à l'autre bord. 

14 Or ils avoîent oublié de 
prendre des pains, et n'en a- 
voient qu'un avec eux dans la 
barque. 

16 Et il leur fit cette dé- 
fense : Gardez-vous avec «oin 
du levain des Phan^iens et do 
levain d'Hérode. 

16 Sur quoi ils se disoient 
entr'eux 4 C*est parce que aoas 
n'avons point de pains. 

17 Et Jésus connoissant eeto, 
leur dit : Pourquoi raisonnez- 
vous sur ce que -vous n'aves 
point de pains ? JV'entendea- 
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TOUS et ne comprenez-vous point 
encore ? Av.ez-Tous toujours un 
cœur stupide ? 

18 Ayant des jeux, ne voy- 
ez-vous point ? Ayant des or- 
eilles, n'entendez-voos point ? 
Et n^avez-vous point de mé* 
moire ? • 

19 Lorsque je distribuai les 
cinq pains aux cinq mille, com- 
bien remportâtes-vous de pa- 
niers pleins des morceaux qui 
étoient restés ? Ils lui dirent : 
Douze. 

20 Et lorsque je distribuai les 
sept, paius «lux quatre mille, 
combien -remportâtes-vous de 
corbeilles, pleins des morceaux 
iqui étoient restés ? Ils lui dirent : 
Sept. \ ^ 

âl Et il leur dit : Comment 
■doncnç comprenez-vous point f 
2^-1 Et Jésus étant venu à 
Bethsaïde, on lui présenta un 
. aveugle^ qu^on le pria de tou- 
cher* 

23 Alors il prit Paveugle par 
la main ; et l'ayant mené hors 
du bourg, il lui mit de la salive 
sur; les yeux, et lui ayant imposé 
les mams, il lui demanda s^il 
Toyoit quelque chose. 

24 Et Vhomme ayant regardé, 
dit : Je vois marcher des hom- 
mes, 'qui me paroissent comme 
des arbres. 

25 Jésus lui mit encore les 
mains sur les yeux, et lui dit 
de regarder ; et il fut guéri, et 
il les voyoit tous distinctement. 

26 Et il le renvoya dans sa 
maison, et lui dit : Ne rentre 
•pas dans le bourg, et ne le dis 

à personne du bourg. 

27 Et Jésus étant parti de là 
avec ses Disciples, ils vinrent 
dan» les bourgs de Césarée d^ 
Philippe ; et sur le chemin il 
demanda à ses Disciples : Qui 
dit-on que je suis ? 

28 Ils • répondirent :- Les uns 
disent que tu es Jean-Baptiste-; 
et les autres, Elle ; et les 



autres, quelqu^un des Pro- 
phètes. 

29 Et il leur dit: Et vous,, 
qui dites vous que je suis ^ 
Pierre répondant lui dit : Tu 
es le Christ. 

30 Et il leur défendit très- 
sévèrement de dire cela de lui à 
personne. 

31 Alors il commença à leur 
apprendre, qu^il falloit que le 
Fils de Phomme souffrît beau- 
coup, et qu'il fût rejeté par 
les Sénateurs, par les princi- 
paux Sacrificateurs, et par les 
Scribes, et qu'il fut mis à mort, 
et qu'il ressuscitât trois jours 
après. 

32 Et il leur teuoit ce dis- 
cours tout ouvertement. Alors 
Pierre l'embrassant, se mit à le 
reprendre. 

33 Mais Jésus se tournant, 
et regardant ses Disciples, cen- 
sura Pierre, et lui dit : Retire- 
toi de moi, Satan ; car tu ne 
comprends point les choses qui 
sont de Dieu, mais seulement 
celles qui sont des hommes. 

34 Et ayant appelé le peuple 
avec ses Disciples, il leur dit : 
Quiconque veut venir après moi, 
qu'il renonce à soi-même, qn^il 
se charge de sa croix, et qn^il 
me suive. 

35 Car quiconque voudra 
sauver sa vie, la perdra ; mai< 
quiconque perdra sa vie pour 
l'*amour de moi et de, l'Evangile, 
la sauvera. 

36 Car que serviroit-il à un 
homme de gagner tout le mon» 
de, s'il perdoit son âme ? 

37 On, que donneroit Phom- 
me en échange de son âme ? 

38 Car quiconque aura eu 
honte de moi et de mes pa- 
roles, parmi cette race adul- 
tère et pécheresse, le Fils de 
l'homme aura aussi honte, de 
lui, lorsqu'il viendra dans la 
gloire de son Père avec les 
saints Ançes. 
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39 U leur dit autei : Je tous 
dû en vérité» qaMl j & quelques* 
nos de ceBx qui sont ici présens, 
qui ne mourront point qu^ilt 
n'aient vu le règne de Dieu 
Tenir avec puissance. 

CHAPITRE IX. 

JinU'Chritt est transfiguré. Il 
guérit un dhnoniaqite. Il 
ttveriit ses JXisciphs de ses 
prochaines souffrances, H 
leur enseigne Phumiliié et le 
renoneenunt aux convoitises 
chamelles, 

SIX jours «près, Jésus prit 
avec lui Pierre, Jacques et Jean, 
et les mena seuls à part sur 
une faaute montagne, et il fut 
transfij^ré en leur présence* 

2 Ses vétemens devinrent res- 
plendissans et blancs comme la 
neige, et tels qu^il n^y a point 
de foulon sur la terre qui pût 
ainsi blanchir. 

3 Et ils virent paroitre Moïse 
et Elle, qui s'entretenoient avec 
Jésus» 

4 Alors Pierre prenant la pa- 
role dit à Jésus : Maître, il est 
bon que nous demeurions ici ; 
finsons-y donc trois tentes, une 
pour toi, une pour Moïse, et 
une pour Elie. 

5 Car il ne savoit pas bien ce 
qu^il disoit, parce quMls étoient 
effrayés. 

6 Et il vint une nuée qui 
les couvrit ; et une voix sor- 
tit de la nuée, qui dît : C'est 
«et mon Fils bien-aimé, écou- 
tez-le. 

7 Et aussitôt les Disciples^ 
ayant regardé tout autour, ne 
virent plus personne que Jésus 
qui étoù seul avec eux. 

8 Et comme ils descendoient 
de la montagne, il leur défendit 
de dire à personne ce qu'ils 
avoient vu, jusqu'à ce que le 
Fils de l'homme fut ressuscité 
des xDorts. 

6» 



9 Ils retinrent donc cette par 
rôle en eux-mêmes, se deman* 
dant les uns aux autres ce qD« 
cela vouloit dire : Ressusciter 
des morts. 

10 Et ils l'interrogèrent, en 
disant : Pourquoi les Scribet 
disent-ils qu'il faut qu'Elie 
vienne auparavant ? 

11 II leur répondit : R est 
▼rai ^'Elie devoit venir premi- 
èrement, et rétablir toutes cho- 
ses ; et comme il est écrit du 
Fils de l'homme, U faut qu'il 
souffre beaucoup, et qu'il soit 
méprisé. 

12 Mais je vous dis qu'Elie 
est déjà venu, comme il est 
écrit de lui, et qu'ils lui ont fait 
tout ce qu'ils ont voulu. 

13 Et étant venu vers les 
autres Disciples, il vit une. 
grande foule autour d'eux, et 
des Scribes qui disputoient 
avec eux. 

14 Et dès que toute cette 
foule le vit, elle fut saisie 
d'étonnement, et tous étant 
accourus, le saluèrent. 

lô Alors il demanda aux 
Scribes ; De quoi disputez* 
vous avec eux ? 

16 Et un homme de la troupe, 
prenant la parole, dit : Maître, 
je t'ai amené mon fils, qui est 
possédé d'un Esprit muet, 

17 Qui l'agite par des convul- 
sions, par-tout où il le saisit ; 
alors il écume, grince les dents, 
et devient tout sec ; et j'ai prié 
tes Disciples de le chasser, mais 
ils n'ont pu. 

18 Alors Jésus leur répon- 
dit : O race incrédule ! jusqu'à 
quand serai-je avec vous ? Jus- 
qu'à quand vous supporterai-je ? 
Amenez-le-moi. 

19 Ils le lui amenèrent donc ; 
et dès qu'il vit Jisusy l'Esprit 
l'agita avec violence \ et il 
tomba par terre, et se rouloH 
en écnmant. 

30 Alors Jésus demanda à 
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son père : Combien y a*t'il de 
tems que ceci lui arrive ? Le 
père dit : Dès son enfance. 

21 Et VEtprit l'a souvent 
jeté dans le feu et dans Peau, 
pour le faire périr ; mais, si 
ta y peux quelque chose, aide- 
nous, ^ et aie compassion de 
nous. 

22 Jésus lui dit : Si tu le 
peux ^croire, toutes choses sont 
possibles pour celui qui croit. 

^3 Aussitôt le père de Pen- 
fant s^écriant, dit avec larmes : 
Je crois, Seigneur, aide-moi 
dans mon incrédulité. 

24 Et quand Jésus vit que le 
peuple j accouroit en foule, il 
reprit sévèrement PEsprit im- 
monde, et lui dit : Elsprit muet 
et sourd, je te commande, moi, 
sors de lui, et ne rentre plus en 
lui. 

25 Alors PEsprit sortit en 
jetant un grand cri, et en Pagi- 
tant avec violence ; et Venfani 
devint comme mort ; de sorte 
que plusieurs disoient ; Il est 
mort. 

26 Mais Jésus Payant pris par 
la main, le fit lever ; et il se 
leva. 

27 Lorsque Jésus fut entré 
dans la maison, ses Disciples 
lui demandèrent en particulier : 
Pourquoi n'avons-nous pas pu 
cbasser ce Démon ? 

28 Et il leur répondit : Cette 
espèce de Démon ne peut sortir 
que par la prière et par le 
jeûne. 

29 Puis étant partis de là,^ 
ils traversèrent la Galilée ; et 
Jéstts ne voulut pas que per- 
sonne le sût. 

30 Cependant il instruisit ses 
Disciples, et il leur disoit : Le 
Fils de Phomme va être livré 
entre les mains des hommes, et 
ils le feront mourir ; mais, après 
avoir été mis à mort, il ressus- 
citera le troisième jour. 

31 Mais ils ne comprenoient 



point ce discours ; et ils cralg- 
noient de Pinterroger. 

32 II vint ensuite à Capçrna- 
ûm ; et étant dans la maison, il 
leur demanda : De quoi dis- 
couriez-vous ensemble en cbe-' 
min ? 

33 Et ils se tarent ; car ils 
avoient disputé en chemin, qni 
d*entr*eux seroit le plus grand. * 

34 Et s^étant assis, il appela 
les douze, et leur dit : Si quel- 
quHin veut être le premier, il 
sera le dernier de tous, et le 
serviteur de tous. 

35 Et ayant pris un petit en- 
fant, il le mit au milieu d'eux ; 
et le tenant entre ses bras, il 
leur dit : ' ^ ' 

36 Quiconque reçoit un de 
ces petits enfans à cause de mon 
nom, me reçoit ; et quiconque 
me reçoit, ce n'est pas moi qu'il 
reçoit, mais il reçoit celui qui 
m'a envoyé. 

37 Alors Jean prenant la pa- 
role, lui dit : Maître, nous avons 
vu quelqu'un qui chasse les 
Démons en ton nom, et qui ne 
nous suit pas ; et nous nous y 
sommes opposés, parce qu'il ne 
nous suit pas. 

38 Et Jésys leur dit: Ne 
vous y opposez pas ; car il n'y 
a personne qui fasse des mira- 
cles en mon nom, et qui puisse 
en même tems parler mal de 
moi. 

39 Car qui n'est pas contre 
nous, est pour nous. 

40 Et quiconque vous donne- 
ra un verre d'eau en mon nom, 
parce que Vous appartenez à 
Christ, je vous dis en vérité, 
qu'il ne perdra pas sa récom- 
pense. 

. 41 Mais quiconque scanda- 
lisera l'un de ces petits qui 
croient en moi, il vaudroit mi- 
eux pour lui qu'on lut mit une 
meule au cou, et qu'ota le jetât 
dans la mer. 
42 Qne si ta main te fait 
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tomber dans U pUhé^ conpe-la ; 
il Tant ini€iix pour toi qae ta 
entres dans la Tie n^ajant 
qu'houe main, que d^aToir deux 
Biains, et d^aller dans la gében* 
ne, dans le fea qui ne s^éteint 
point; 

43 Où leur ver ne meurt 
point, et où le feu ne s'éteint 
point. - 

44 Et si ton pied te fait tom- 
ber dans le péehé^ coupe-le ; il 
Tant mieux pour toi que tu en- 
tres dans la vie n'ajant qu'un 
pied, que d'avoir deux pieds, et 
d^être jeté dans la géhenne, dans 
le feu qui ne «'éteint point ; 

45 Où leur ver ne meurt 
point^ et où le feu ne s'éteint 
point. 

46 Et si ton œil te fait tomber 
dans le pUhé^ afrache-le ; il 
vant mieux pour toi que tu en- 
tres au Royaume de Dieu n'ayant 
qu'on œil, que d'avoir deux 
yeux, et d'être jeté dans la gé- 
henne do feu ; '^ 

47 Où leur ver ne meurt 
point, et où le feu ne s'éteint 
point. 

48 Car chacun sera salé de 
feu; et toute oblation sera 
salée. ' 

49 C^est une bonne chose çve 
le sel; mais si lé sel perd sa 
saveur, avec quoi la lui rendra- 
t-on ? 

50 Ayez du' sel en vous- 
mêmes, et soyez en paix entre 
vous. 

CHAPITRE X. 
Doctrine de Jéttis-Chrùt, du di- 
vorce ; du salut des enfans ; du 
riche difficilement sauvé. Il 
parle de sa passion^ et réprime 
Vambition de ses Disciples, 
JESUS étant parti de là, vint 
aux confins de la Judée, le long 
du Jourdain ; et le peuple s'as- 
sembla encore vers lui, et il con- 
tinua à les instruire, comme il 
avoit accoutumé. 



2 Alors des Pharisiens Tin- 
rent et lui demandèrent, pour 
l'éprouver: Est^il permis a un 
homme de quitter sa femme ? 

Û II répondit et leur dit; 
Qu'est-ce que Moïse vous a eom- 
mandé ? 

4 Ils Hit direot : Moïse a per- 
mis d'écrire la lettre de divorce, 
et de la répudier. 

5 'Et Jésus répondant, leur dit : 
Il vous a laissé cet.te loi par 
écrit, a cause de la dureté de 
votre cœur. 

6 Mais au commencement de 
la création, Dieu ne fit qu^un 
homme et qu'une femme. 

7 C'est pourquoi l'homme 
quittera son père et sa mère, et 
s'attachera à sa femme ; 

8 Et les deux feront une 
seule chair; ainsi ils ne sont 
plus deux, mais ils sont une seulci 
chair. 

9 Que l'homme ne sépare donc 
point ce que Dieu a uni. 

10 Et les Disciples l'interro- 
gèrent encore sur ce sujet dans 
la maison. 

11 Et il leur dit : Quiconque 
quittera sa femme, et en épon* 
sera une autre, commet adultère 
à l'égard d'elle. 

12 Et si la femme quitte son 
mari, et en épouse un autre, elle 
commet adultère. 

13 Alors on lui présenta de 
petits enfans, afin qu'il les 
touchât ; mais les Disciples 
reprenoient ceux qui les pré- 
sentoient. 

14 Et Jésus voyant cela^ en 
fut indigné, et il leur dit : 
Laissez venir à moi ces petits 
enfans, et ne les en empêches 
point ; car le Royaume de Dieu 
est pour ceux qui leur ressem- 
blent. 

15 Je vous dis en vérité, que 
quiconque ne recevra pas le 
Royaume de Dieu comme un 
petit enfant, n'y entrera point. 

16 Et les ayant pris entre seé 
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braf , n leur imposa les mains et 
les bénit. 

17 Et comme il sortoit pour 
se meiirt en chemin, un homme 
àccourat, et autant mis à ge- 
noux devant lui, il lui demanda : 
Mon bon Maître, que doîs-je 
faire pour obtenir la vie éter- 
nelle ? 

19 Mais Jésus lui répondit: 
Pourquoi m^appelles-tu bon ? 
11 n'y a qu?on seul bon, c^est 
Dieu. 

19 Tu sais les commande- 
mens : Ne commets point adul- 
tère ; Ne tue point ; Ne dérobe 
point; Ne dis point de faux 
témoignage; Ne fais tort àpet' 
êonnej Honore ton père et ta 
mère. 

20 II répondit: Maître, j^ai 
observé toutes ces choses dès ma 
jeunesse. 

SI Et Jésus ayant jeté les 

Î^eux sur lui, Paima, et lui dit : 
1 te manque une chose: Va, 
vends tout ce que tu as, et le 
donne aux pauvres, et tu auras 
un trésor dans le ciel ; après cela, 
viens, et suis-moi, t^étant chargé 
de la croix. 

22 Mais cet homme fut affligé 
de cette parole, et il s^en alla 
tout triste ; car il avoit de grands 
biens. 

23 Alors Jésus regardant au- 
tour de lut, dit à ses Disciples .* 
Qu'il est difficile que ceux qui 
ont des richesses entrent dans 
]e Royaume de Dieu ! 

24 Et ses Disciples furent 
étonnés de ce discours. Mais 
Jésus reprenant la parole, leur' 
dit : Meê enfans, qu'il est diffi- 
cile à ceux qui se confient aux 
richesses d^entrer dans le Roy- 
aume de Dieu l 

25 II est plus aisé qu'un cha- 
meau passe par le trou d'une 
aiguille,^ qu'il ne Vesl qu'un 
riche entre dans le Royaume de 
Dieu. 

26 Et ik furent encore plus 



étonnés» et ils se disdeat ^an à 
l'autre : Et qui peut donc être 
sauvé ? 

27 Mais Jésus les regardant, 
leur dit : Quant aux hooimea, 
cela eêt impossible, mais non pais 
quant à Dieu ; car toutes choses 
sont possibles à Dieu. 

28 Alors Pierre prenant la 
parole, lui dit : Voici, -noua 
avons tout quitté, et nous t^avona 
suivi. 

29 Et Jésus répondit^ Je voua 
dis en vérité, qu'il n'y a per- 
sonne qui ait quitté maison, ou 
frères, ou sœurs, ou père, ou 
mère, ou femme, ou enfans, ou 
des terres, pour Pamour de moi 
et de l'Evangile, 

30 Qui n'en reçoive dès à 
présent, en ce siècle, cent fois 
autant, des maisons, des frères, 
des sœurs, des mères, des en- 
fans, et des terres, avec des 
persécutions ; et dans le siècle 
a venir, Ta vie étemelle. 

31 Mais plusieurs qui éêoieni 
k* premiers seront les derniers ; 
et ceux qui éloient les derniers 
seront les premiers. 

32 Comme ils étoient en 
chemin, en montant à Jérusa- 
lem, Jésus marchoit devant 
eux; et ils étoient effrayés, et 
craignoient en le suivant. Et 
Jésus prenant encore à part les 
douze, commença à leur dire ce 
qui lui devoit arriver. 

33 Voici, leur diiM^ nous 
montons à Jérusalem, et le Fils 
de l'homme sera livré aux prin- 
cipaux Sacrificateurs et aux 
Scribes, et ils le condamneront 
à la mort, et ils le livreront aux 
Gentils. 

34 Us se moqueront de loi, 
ils le fouetteront, ils lui crache- 
ront au visage, et le feroQt. 
mourir; mais il ressuscitera le 
troisième jour. 

3ô. Alors Jacques et Jean, 6]s 
de Zébédée, vinrent à lui, et lui 
dirent: Maître, nous voudrions 
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qoe tu nous fisiet ce que nous te 
demanderons. 

36 Et il leor dit: Que Toa- 
le^TOQs que je toq» fasse ?. 

37 Ile lui dirent : Accorde* 
noQs qae nons soyons assis dans 
ta gloire^-lVMi à ta droite, et 
Vantre à 4a gaoche. 

38 £t Jésus leur dit : Vous 
ne saTez ce que tous demandez. 
PouFez-Tone boire la coupe que 
je dois boire, et être baptieés 
du baptême dont je dois être 
baptisé ? 

39- Us lui dirent : Nous le 
pouvons. Et Jésus leur dit : Il 
est vrai que toqs boirez la coupe 
que je dois boire, et que vous 
serez baptisés du baptême dont 
je dois ^tre baptisé ; 

40 Mais ^^être assis à ma 

droite oo à ma gaucbe, ce n^est 

. pas à moi de Taccorder ; cela 

ne sera donné qu'à ceux à qui 11 

est destiné. 

• 41 Cs que les di% autres ayant 
entendu, ils en furent indignés 
contre Jacques et Jean. 

42 Mais Jésus les ayant 
appelés, leur dit : Vous sa- 
vez que ceux qui veulent com- 
mander aux nations les maî- 
trisent, et que les Grands d^en- 
tr'enx leur commandent avec 
autorité; 

43 Mais il n^en sera pas de 
mène parmi vous ; au contraire, 
quiconque voudra être grand 
parmi vous, sera votre^serviteur. 

44 Et quiconque d^entre voos 
foudra être - le premier, sera 
votre serviteur. 

45 Car le Fils de Phomme 
lai-même est venu, non pour 
être servi, mais pour servir, et 
pour donner sa- vie peur la ràn- 
f on de plusieurs. 

46 Ensuite ils arrivèrent à 
Jérico; et comme il en repar- 
tit, avec ses Disciples et une 
grande troupe, un aveuglé, 
nonmU' Bartimée, eUtt'à^ire^ 
fils de Tlraée^ étoit assis auprès 



du chemin, demandant Paii* 
mône. 

47 Et ayant entendu que 
c^étoit Jésns de Nazareth ^t 
pattsii, il se mit à crier et à 
dire : Jésus, Fils de David, aie 
pitié de moi. 

4A Et plusieurs le reprenoient, 
pour le faire taire ; mais il crioit 
encore plus fort : Fils de David, 
aie pitié de moi. 

49 Et Jésus s^étant arrêté, 
dit qu^on Pappelât. Ils appiAè- 
rent donc Paveugle, lui disant : 
Prends courage, lève-toi, il t^ap- 
pelle. 

50 Et jetant son manteau, il 
se leva, et vint vers Jésus. 

51 Alors Jésm prenant la pa- 
role, lui dit: Que veux-tu que 
je te fasse? Et Paveugle dit: 
Maître, que je recouvre la vue. 

&S Et Jésus lui dit : Va-t'en, 
ta foi t'a sauvé. 

63 Et incontinent il recouvra 
la vue, et il suivoit Jésus dans le 
chemin. 

CHAPITRE XI. 
Entrée de Jèêus-ChrUt dans «Te- 
rtuakm. Il chasse Ut mar» 
chandi du Temple, Ml enseigne 
comment il faut être disposé 
pour V oraison^ et il confond Us 
Scribes, 

COMME il approchoit de Je- 
rusalem, et quHls étoient près de 
Betbphagé et de Béthanie, vers 
le mont des Oliviers, Jésus en- 
voya deux de ses Disciples ; 

2 Et il leur dit : Allez-vous, 
en à la bourgade qui est devant 
vous ; et aussitôt que vous y 
serez entrés, vous trouverez un 
ânon attaché, sur lequel per- 
sonne n*a encore monté ; dé^ 
tachez.]e, et amenez-Ze mot. 

3 Et si quelqu'un vous dit. 
Pourquoi faites-vous cela ? 
dites que le Seigneur en a be- 
soin ; et aussitôt il le laissera 
amener. 

4 Us s'en allèrent donc, et Ut 
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trooTèrent Pânon 9»» éioit at- 
taché dehors, derant une porte, 
«iMr» dcvK cfaemôa ; et ib. le 
détachèrent. 

5 £t quelques-finf de ceux 
qui étoîent là lear dirent : Pour- 
quoi détachez-vous cet ânon ? 

6 Ils leur répondirent comme 
Jésus 2<ttraToiteoiDiiiaBdé,et on 
les laissa aller. 

7 Us amenèrent donc Tânon 
à Jésus, et mirent leurs Tete- 
mens sur Vânon^ et Jisus monta 
dessus. 

8 Et plusieurs étcndoient 
leurs Tétemens par le chemin, et 
les autres coopoient des branches 
d'arbres, et les étendoient par le 
chemin. 

9 Et ceux qui marchoient 
devant, et ceux qui snivoient, 
crioient : Hoeanna ! Béni toit 
celui qui vient au nom du Seig- 
neur ! 

10 Béni soU le règne de Da- 
vid notre père, qui vient au nom 
du Seigneur ! Hosanna, dans les 
lieux très-hauts ! 

11 Ainsi Jésus entra dans 
Jérusalem, et alla au Temple ; 
•t ayant tout considéré, comme 
il étoit déjà tard, il sortit pour 
aUer à Béthanie avec les douze 
Jipôtres. 

12 Le lendemain, comme ils 
sortoient de Béthanie, il eut 
faim. ' 

13 Et voyant de loin un fi- 
guier qui a voit des feuilles, il y 
alla pour voir s^il j trouveroit 
quelque chose ; et s^en étant ap- 
proché, il n^^ trouva que des 
feuilles, car ce n^étoit pas la 
saison des figues. 

14 Alors Jésus prenant la pa- 
role, dit au Jiguitr: Que jamais 
personne ne mange de ton fruit. 
Et ses Disciples Tentendirent. 

;16 Ils vinrent donc à Jérusa- 
lem'; et Jésus étant entré dans 
le Temple^ se mit à chasser 
ceux qui vendoient et qui ache- 
toSent dana !• Temple, et ii 



renversa les tables des csbaQ" 
geurs, et les sièges de cens q«i 
veodotent des pigeons* 

16 Et il ne permettoit pas qoe 
personne portât aucun vaisseau 
par le Temple. 

17 Et il Itt instruisoit, ea 
leur disant : N'est-ii pas écrit : 
Ma maison sera appelée, par 
toutes les nations, une maison 
de prière? mais vous en avez 
fait une caverne de voleurs. 

18 Ce que les Scribes et 1er"' 
principaux Sacrificateurs ayant 
entendu, ils cherchoient les 
moyens de le faire périr, car ils 
le craignoient, parce que tout 
le peuple étoit ravi de sa doc- 
trine. 

19 Le soir étant venu, Jésus 
sortit de la ville. 

20 Et le matin, comme ils pas- 
soient, stt Disciples virent le 
figuier séché jusqu'aux racines. 

21 Alors, rierre s^étant sou- 
venu de ce qui s'^éioU passé^ lui 
dit : Maître, voilà le figuier que 
tu as maudit, qui est séché. 

22 Et Jésus répondant leur 
dit : Ayez la foi en Dieu. 

23 Car je vous dis en vérité, 
que quiconque dira à cette mon- 
tagne, Ote-toi de là, et te jette 
dans la mer, et qui ne douter^ 
point dans son cœur, maïs qui 
croira fermement que ce quMl 
dit arrivera, tout ce qu^il aura 
dit lui sera aectrdé. 

24 C'est pourquoi je vous 
dis : Tout ce que vous demande- 
rez en priant, croyez que voos 
le recevrez ; et il vous sera acf 
cordé, 

25 Mais quand vous vous pré- 
senterez pour faire votre prière, 
pardonnez, si vous avez quelque 
chose contre quelqu^un, afin qoe 
votre Père qui est dans les cieux 
vous pardonne aussi vos fautes. 

26 Que si vous ne pardonnes 
pas, votre Père qui est dans les 
cieux ne vous pardonnera poiol 
non plus vos fautes. 
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^ Pak ib reTÎttrent à. Jéra- 
salem; et comme il alloît par 
le Temple, les principaux Sa- 
crificateun, les Scribes, et les 
Sénatean, s'approchèrent de 
lui; 

28 Et ils loi dirent : Par quelle 
autorité, fais-tu ces choses et qui 
t'a donné Pautorité de les faire ? 

29 Jésus répondant, leur dit : 
Je TOUS demanderai aussi une 
chose, et répondez-moi ; et 
a2or# je tous dirai par quelle -au- 
torité je fais ces choses. 

30 Le baptême de Jean vè- 
noît-il du ciel, ou des hommes ? 
Répondez-moi. 

31 Or, ils raisonnoient entre 
eux, disant : Si nous disons. Do 
ciel ; il dira, Pourquoi donc n'jr 
avez-TOOs pas cru ? 

32 Et si nous disons, Des 
hommes ; nous craignons le 
peuple ; car tous crojroîent que 
Jean ayoit été un vrai Prophète. 

33 Alors ils répondirent à 
Jésus : Nous n'en savons rien. 
Et Jésus leur répondit : Et moi 
je ne tous dirai pas non plus 
par quelle autorité je fais ces 
choses. 

CHAPITRE XII. 
Parabole du vigneront. Tribut 

éCk» Preuve de la rhurreetion 

et de .la divinité du Christ. 

Offrande iTtme pauvre veuve 

louée» 

JESUS se mit ensuite à leur 
parler en paraboles : Un homme, 
éU-il^ planta une vigne, il Ten- 
rironna d'une haie, il y fit un 
creux pour un pressoir, U y bâtit 
«ne tour, et il m loua à des vig- 
aerons, et s'en alla. 

3 Ët-dans la saison, il envoya 
an de ses serviteurs vers les 
vignerons, afin de recevoir d'eux 
do fruit de la vigne. 

3 Mais rayant prjs, ils le bat- 
tirent, et le renvoyèrent à vide. 

4 II leur envoya encore un 
«itre aerviteur; Aais ils lui 



I jetèrent des pierres, et lut menr* 
trirent toute la tête, et U ren- 
voyèrent, après l'avoir traité 
outrageusement* 

5 Et il en envoya encore un 
autre qu'ils tuèrent ; et plusi. 
eurs autres, dont ils battirent les 
uns, et tuèrent les autres. 

6 Enfin, avant un fils qu^il 
chérissoit, il le leur envoya en- 
core le dernier, disant. Ils auront 
du respect pour mon fils. 

7 Mais ces vignerons dirent 
entr'eux: C'est ici l'héritier; 
venez, tugns-le, et l'héritage sera 
à nous. 

8 Et le prenant, ils le tuèrent, 
et le jetèrent hors de la vigne. 

Que fera donc le maître de 
la vigne f II viendra, et fera 
périr ces virnerons, et il donne- 
ra la vi|;ne a d'autres. 

10 Et n'avez-vous point lu 
cette Ekîriture ? La pierre que 
ceux qui bâtissoient ont rejetée, 
est derenue la principale pierre 
de l'angle. 

1 1 Cela a été fait par le Seic- 
neur, et c'est uru ehoee merveu- 
leuse devant nos yeux. 

12 Alors ils tâchèrent de le 
saisir ; car ils connurent bien 
qu'il avoit dit cette similitude 
contre eux ; mais ils craignirent 
le peuple ; c'est pourquoi le 
laissant^ ils s'en allèrent. 

13 Ensuite ils lui envoyèrent 
quelques-uns des Pharisiens et 
des Hérodiens, pour le »fu» 
prendre dans se* discours. 

14 Etant donc venus vers lui^ 
ils lui direut: Maître, nous 
savons que tu es sincère, et que 
1i2 n'as égard à qui que ce soit ; 
car tu ne regardes point à l'ap* 
parence des hommes, mais tu 
enseignes la voie de Dieu selon 
la vérité : Est-il permis de pay« 
er le tribut à César, ou non i 
Le paierons-nous, ou ne (e paie* 
rons-oous pas t 

15 Mais lui, connotssant leur 
hypocrisie, leur dit : Pourquoi 
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me tentez-roas ? Apportez-moi 
un denier, que je le voie. 

16 Et ils lui en apportèrent 
un. Alors il lear dit : De qui 
est cette image et celle inscrip- 
tion ? Ils lui dirent : De César. 

17 Et Jésus leur répondit ; 
Rendez donc à César ce qui est 
à César, et à Dieu ce qui est à 
Dieu. Et iU furent remplis 
d^ admiration pour lui. 

18 Ensuite les Sadducéens, 
qui disent qn^il u^j a point de 
résurrection, le vinrent trouver, 
et lui firent cette question : 

19 Maître, Moïse nous a lais- 
sé par écrit, que si le frère 
de quelqu^un meurt, et laisse 
ta femme sans enfans, son frère 
épousera sa veuve, pour susciter 
lignée à son frère. 

20 Or^ il y avoit sept frères, 
dont le premier ayant épousé 
une femme, mourut et ne lais- 
sa point d^enfans. 

21 Le second Pépousa aussi, 
et mourut, et ne ' laissa point 
non plus d^enfans ; et le troi- 
sième de même. 

22 Tout les sept Pont épou- 
sée, sans avoir laissé d^enfans. 
La femme mourut aussi la der- 
nière de tous. 

23 Duquel d^eux sera-t-elle 
donc femme quand ils ressusci- 
teront f car totu les sept Pont 
eue pour femme ? 

24 Et Jésus répondant, leur 
dit : N^étes-vous pas dans Ter- 
reur, parce que vous n'enten- 
dez pas fies Ecritures, ni quelle 
est la puissance de Dieu ? 

25 Car, quand on ressuscite- 
ra, ni Us hommes ne prendront 
point de femmes, ni les femmes 
de maris ; mais ils seront 
comme les Anges qui sont dans 
le ciel. 

26 Et à regard des morts, 
pour vous montrer qu'ils doivent 
ressusciter, n*avez-vous point lu, 
dans le livre de Moïse, com- 
ment Dieu lui parla dans le 



buisson, en disant : Je. suis le 
Dieu d'Abraham, le Dieu d'Isaac 
et le Dieu de Jacob ? 

27 Dieu n'est point le Dieu 
des morts, mais il est le Dieu 
des vivans. Vous êtes doop 
dans une grande erreur. 

28 Alors un des Scribes, qui 
les avoit ouï disputer ensemble, 
voyant qu'il leur avoit bien ré- 
pondu, s'approcha et lui deman- 
da : Quel est le premier de tous 
les comiuandemens. 

29 Jésus lui répondit : Le 
premier de tous les commande- 
mens est celui-ci : Ecoute, Is- 
raël ; le Seigneur notre Dieu 
est le seul Seigneur. 

30 Tu aimeras le Seigneur^ 
ton Dieu, de tout ton cœur, de 
toute ton âme, de toute tu pen- 
sée, et de toute ta force. 0*est 
là le premier commandement. 

31 Et voici le second, qui lui 
est semblable : Tu aimeras ton 
prochain comme toi-même. Il 
n'y a point d'autre commande-^ 
ment plus grand que ceux-ci. 

32 Et le Scribe lui répondit : 
Maître, tu as bien dit, et selon 
la vérité, qu'il n'y a qu'un seul 
Dieu, et qu'il n'y en a point 
d'autre que lui ; 

33 Et que l'aimer de tout son 
cœur^ de toute son intelligence» 
de toute son âme et de toute «a 
force, et aimer son prochain 
comme soi-même, c'est plus que 
tous les holocaustes et que tous 
les sacrifices. 

34 Jé.-us, voyant qu'il avoit 
répondu en homme intelligent, 
lui dit;.: Tu n*es pas éloigné du 
Royaume de Dieu. El person- 
ne u'osoit plus l'interroger. 

35 Et comme Jésus enseig- 
noit dans le Temple, il leur dit : 
(•omment les Scribes disent-ils 
que le Christ est fils de David i 

36 Car David lui-même a dit 
par le Saint-Esprit : Le Seig- 
neur a dit à mon Seigneur, 
Assieds-toi à ma droite, jusqu'à 
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t» f|iie j^aie ni» tes enDemU pour 
le servir de marchepied. 

37 Puis donc que David lui- - 
même l'appelle #on Seigneur, 
comment est^il son fik ? Et une 
grande multitude çtit étoii tô, 
preaoit plaisir à réconter. 

38 II leur disoit aussi, en les 
enseignant : Gardez-vous des 
Scribes, qui aiment à se pro- 
mener en robes longues, et à 
être salués dans les places pub- 
liques ; 

39 Et qui aiment les premiers 
sièges dans les synagogues, et 
les premières places dans les 
festins ; 

40 Qui dévorent les maisons 
des veuves, et eeîa en affectant 
de faire de longues prières ; ils 
en recevront une plus grande 
condamnation. 

41 Et Jésus étant asMS vis-à-^ 
vis du tronc, regardoit comment 
le peuple roettoit de Paigent 
dans le tronc. 

42 Et plusieurs pertonnes ri- 
cbes y mettoient beaucoup; et 
une pauvre veuve vint, qui y mit 
deux petites pièces, qui font un 
quadrain. 

43 Alors, ayant appelé ses 
Disciples, il leur dit .* Je vous 
dis en vérité, que cette pauvre 
veuve a plus mis au trono que 
tous ceux qui y ont mis. 

44 Car tons Ut auirtê y ont 
mis de leur surplus ; mais celle- 
ci y a mis de son indigence, tout 
ce qu^elle avoit, tout ce qui lui 
restoit pour vivre. 

CHAPITRE XIII. 

PrUHctiùm dtJirut-Chriaî dt la 
raine du Temple^ det guerre* et 
persicutions^ de la prédication 
de VEvangiU^ et de la fin du 
monde, 

COMME Jhw sortoit du 
Temple, un de ces Disciples 
lui dit: Maître, regarde quelles 
piene» et quels bAtimens* 



2 Et Jésus répondant lui dit : 
Tu vois ces glands bAtimens ; 
il n^y restera pierre sur pierre, 
qui ne soit renversée. 

3 Et comme il étoit assis sur 
le mont des Oliviers, vis-à-vit 
du Temple, Pierre, Jacques, Jean 
et André lui firent cette question 
à part r 

4 Dis-nous quand ces eboset 
arriveront, et par quel signe om 
eonnotira que toutes ces cboses 
devront s^accomplir. 

5 Alors Jésus leur répondant, 
se mit à leur dire : Prenei 
garde que personne ne vous 
séduise ; 

6 Car plusieurs viendront» çid 
prendront mon nom, disant : 
C^est moi qui suis le Chriêt ; et 
Us en séduiront plusieurs. 

7 Quand vous entendrez fior- 
ler de guerres et de bruits de 
guerre, ne vous troublez point ; 
car il faut que ces choêu arrivent, 
mais ce ne êera pas encore la 
fin. 

8 Car une nation s'élèvera 
contre une autre nation, et tm 
reyauroe contre un autre roy* 
au me ; et il y aura des trem- 
bleiuens de terre en dioer» 
lieux, des famines, et des trou- 
bles ; et ces choses ne eeront 
que des commencemens de dou- 
leurs. 

9 Mais prenez garde à vous* 
mêmes; car ils vous livreront 
aux Tribunaux et aux Synago* 
gués; vous serez fouettés, et 
vous serez présentés devant les 
Gouverneurs et devant les Rois, 
à cause de moi, pourme rendre 
témoignage devant eux. 

10 Mais il faut que rEvangtle 
soit auparavant prêché à toutes 
les nations. 

11 Or, quand ils vous mène» 
ront pour vous livrer, ne soyez 
pas en peiiiè par avance de ce 
que vous aurez à dire, et ne II 
médites point; mais dites tout 
oe qui tous sera ÎQipîré à ostt* 
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heure-là; car ce ne sera pas 
vous qui parlerez, mais ce sera 
le Saint-Epprit. 

12 Alors le frère livrera son 
frère à la mort, et le père san 
enfant ; et les enfans4'éleveront 
contre leurs pères et leurs mères, 
et les feront mourir. 

13 Et vous serez haïs de tous 
à cause de mon nom ; mais 
celui qui persévérera jusqu'à 
la fin, c*est celui-là qui sera 
sauvé. 

14 Or, quand vous verrez 
Paboraination qui cause la déso- 
lation, et dont le Prophète Dani- 
el a parlé, établie où elle ne 
doit pas être ; (que celui qui le 
lit y fasse attention) : alors, que 
ceux qui seront dans la Judée 
s'enfuient sur les montagnes ; 

15 Et que celui qui sera sur 
la maison ne descende point dans 
sa maison^ «t n'y entre point, 
pour s*arriler à emporter quoi 
que ce soit ; 

16 Et que celui qui sera 
aux champs, ne retourne point 
éik arrière pour emporter son 
habit. 

17 Maïs, malheur aux fem- 
mes qui seront enceintes, et à 
celles qui allaiteront en ces 
jours-là ! 

18 Priez que votre fuite n'ar- 
rive point en hiver. 

. 19 Car il y aura en ces jours- 
là une telle affliction, que, de- 
puis le commencement de la 
créatiob de toutes choses- jus- 
qu'à maintenant, il n'y en a 
point eu, et qu'il n'y en aura ja- 
mais de semblables. 

20 Et si le Seigneur n'avoit 
abrégé ces jours-là, personne 
li'écbapperoit ; mais il a abrégé 
ces jours, à cause des élus qu'il 
^ choisis. 

21 Alors si quelçtu'un vous 
dit, Voici, le Christ est ici, ou 
U est là, oe le croyez point, 

22 Car. de faux Christs et de 
faux Prophètes B'éleveroat, et 



feront des signes et des prodî* 
ges pour séduire même les Elus, 
sHl itoit possible. 

23 Mais prenez-.v garde ; voici, 
je vous ai tout prédit. 

24 En ces jours-là, après 
cette affliction, le soleil sera oib- 
scurci, la lune ne donnera point 
sa lumière. 

25 Les étoiles du ciel tombe- 
ront, et les puissances qui sont 
dans les cieux seront ébranlées ; 

26 Et alors on verra le Fils 
de l'homme venir sur les Duées, 
avec une grande puissance et 
une grande gloire ; 

27 Et il enverra ses Anges 
pour rassembler ses Elus, des 
quatre vents, depuis les extrémi- 
tés de la terre jusqu'aux extré- 
mités du ciel. 

28 Apprenez reci./)ar la com- 
paraison d'un figuier: Quand 
ses branches commencent à 
être tendres, et qu'il pousse des 
feuilles, vous connoissez que 
l'été est proche. 

29 Vous aussi de même, 
quand voua verrez que ces cho- 
ses arriveront, sachez qu'il est 
proche et à la porte. 

30 Je vous dis. en vérité, que 
cette génération ne passera 
point, que toutes ces chose» 
n'arrivent. 

31 Le ciel et la terre passe- 
ront, mais mes paroles ne pas- 
seront point. 

32 Pour ce qui est du jour et 
de l'heure, personne ne le sait, 
non pas même les Anges qui sont 
dans le ciel, ni même le Fils, 
mais seulement le Père. 

33 Prenez garde, veillez et 
priez, car vous ne .savez quand 
ce tems viendra. 

34 // en est comme d'un hom- 
me qui, allant en voyage, laisse 
sa maison, et en donne la con- 
duite à ses serviteurs, marquant 
à chacun sa tâche, et qui ordon- 
ne au portier d'être vigilant. 

35 Veillez donc, car vous ne 
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«a.Tes pas quand le Maître de la 
maisoo arrivera, «i ce itra le soir, 
ott à minuit, ou à Pheure que le 
coq chante, ou le rontin ; 

36 De peur qu^arrivanl tout-à- 
coup, il ne vous trouve endormis. 

37 Or, ce que je vous dis, je 
It dis à tous : Veîliez. 

CHAPITRE XIV. 
JiiUê Christ oint d^une femme ; 
' trahi par Judas ; institue la 
Sainte Cène ; se prépare à la 
mari par de très-ardentes pri- 
ères. Il est saisi dans le jar- 
din^ amené au procès^ et renié 
de Pierre. 

LmA/ête de Pâque et des pains 
sans levain étoit deux jouri* 
•après ; et les principaux Sacri- 
ficateurs et les Scribes cher- 
choient comment ils pourroient 
se saisir de Jésus par finesse, et 
le faire mourir. 

2 Mais ils disoient : // ne faut 
pas que ce soit durant la fête, de 
peur qu^il ne se fasse du tumulte 
parmi le peuple. 

3 Et Jésus étant à Béthanie, 
dans la maison de Simon le lé- 
preux, une femme vint à Zut, 
lorsqu^il étoit à table, avec un 
vase d'albâtre, plein d'une huile 
odoriférante et de grand prix, 
qu^elle lui répandit sur la tête, 
ajant rompu le vase. 

4 Et quelques-uns en furent 
indignés en eux-mêmes, et di- 
rent: Pourquoi perdre ainsi ce 
parfum ? 

5 Car on pouvoit le vendre 
plus de trois cents deniers, et les 
donner aux pauvres. Ainsi ils 
nurmuroient contre elle. 

6 Mais Jésus leur dit ; Lais- 
sez-la; pourquoi lui faites-vous 
de la peine ? Elle a fait une bon- 
ne action à mon égard. 

7 Car vous aurez toujours des 
pauvres parmi vous, et toutes les 
fois que vous voudrez, vous pour- 
rez leur faire du bien ; mais vous 
ne Qi^avez pas toujours. 



8 Elle a fait loui ce qui étoit 
en son pouvoir ; elle a embaumé 
par avance mon corps pour ma 
sépulture. 

9 Je vous dis en vérité, que, 
dans tous les endroits du monde 
où cet EvanjFile sera prêché, ce 
qu'elle a fuit sera raconté en mé- 
moire d'elle. 

10 Alors Judas Iscariot, Tun 
des douze, s'en alla vers les 
principaux Sacrificateurs, pour 
leur livrer Jésus* 

1 1 Ils /'écoutèrent avec joie, 
et ils promirent de lui donner de 
l'argent ; fiprès quoi il chercha 
une occasion propre pour le leur 
livrer. 

12 Le premier jour des pains 
sans levain, auquel on imntoloit 
l'agneau de Pâqnc, ses Disci- 
ples lui dirent : Où veux-tu que 
nous allions te préparer et quHl 
faut pour manger la Pâque ? 

13 Alors il envoya deux dé ses 
Disciples, et il leur dit: Allez à 
la ville, et vous rencontrerez un 
homme portant une . cruche 
d'eau ; suivez-le. 

14 Et en quelque lieu qu'il 
entre, dites au maître de fa 
maison : JVo/re Maître deman- 
de : Où est le lieu où je mange- 
rai la Pâque avec mes Disci- 
ples ? 

15 Et il vous montrera une 
grande chambre haute, meu- 
blée et toute prête ; préparez- 
notis là la Pâque, 

16 Ses disciples donc parti- 
rent, et vinrent à la ville, et 
trouvèrent les choses comme il 
leur avoit dit ; et ils préparè- 
rent la Pâque. 

17 Quand le soir fut venu, 
il viHt avec les douze •âpô^ 
1res. 

18 Et comme ils étoient à 
table, et qu'ils mnngeoient, Jésus 
dit : Je vous dis en vérité, que 
l'un de vous, qui mange avec 
moi, me trahira. 

19 Alors ils commencèrent à 
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•^aflU^^er^ et ils lui direot Pun 
après Pautre, Eêt'ce moi ? 

20 n leur répondit: C^étlVun 
de votu douze, qui met la main 
au plat avec moi. 

2t Pour ce qui est du Fils de 
rhemme, il s^en ya, selon ce qui 
a été écrit de lui ; mais malheur 
à cet homme par qui le Fils de 
rbomme est trahi ! il eût mieux 
▼alu pour cet homme de n'^étre 
jamais né. 

22 Et comme ils mangeoient, 
Jésus prit du pain, et ayant ren- 
du grâces, il le rompit, et il U 
leur donna, et dit : Prenez, man- 
gez, ceci est mon corps. 

23 Ayant aussi pris la coupe, 
et rendu grâces, il Ut leur donna, 
et ils en burent tous. 

24 Et il leur dit : Ceci est mon 
sang de la nouTelle. alliance, 
lequel est répandu pour plu* 
sieurs. 

2B Je TOUS dis en vérité^ que 
je ne boirai plus de ce fruit de 
la Tîgne, jusqu^au jour que je le 
boirai nouveau dans le roy- 
aume de Dieu. 

26 Et après qu^ils eurent 
obanté le cantique, ils s^en 
allèrent à la montagne des 
Oliviers. 

27 Alors Jésus leur dit : Je 
vous serai cette nuit, à tous, une 
occasion de chute, car il est 
écrit : Je frapperai le berger, et 
les brebis seront dispersées. 

28 Mais après que je serai 
ressuscité^ jMrai deyant yous en 
Galilée. 

29 Et Pierre lut dit: Quand 
tous Uê autres seroient scanda- 
lisés, je ne le serai pourtant pas. 

30 Alors Jésus lui dit : Je te 
dis en vérité, qu^aujourd'hui, 
cette même nuit avant qne le 
coq ait chanté deux fois, tu me 
renieras troi» fois. 

31 Mais Pierre disoit encore 
plus fortement : Quand même 
il me faudroit mourir avec toi, 
je ne t^ renierai point. £t tous 



les aiuires disoient la wèrna 
chose. 

32 Ils allèrent ensuite dans 
an lieu appelé Gethsémané. £t 
Jéstu dit à ses disciples : As- 
seyez-vous ici jusqu^à ce que 
j^aie prié. 

33 Et il prit avec lui Pierre, 
Jacques et Jean, et commença 
à être saisi de frayeur, et fort 
affité 

34 Et il leur dit : Mon âme 
est saisie de tristesse jusqu^à la 
mort ; demeurez ici et veillez. 

35 Et s'en allant un peu phiB 
avant, il se prosterna contre 
terre, priant que, s^il étoit pos- 
sible, cette heure s'éloignât de 
lui. 

36 Et U disoit : Mon père, 
toutes choses te soni possibles ; 
détourne cette coupe de moi ; 
toutefois qu'ail en soit^ non ce 
que je youdrois, mais ce que tu 
veux, 

37 Et il revint vers eux, et lei 
trouva endormis ; et il dit à 
Pierre : Simon, dors-tu i n'a»- 
tu pu veiller une bçure ? 

38 Veillez et priez, de peu» 
que vous ne tombiez dans la 
tentation ; car Peuprifet/ prompt, 
mais la chair est foible. 

39 Et il l'en alla encore, et il 
pria, disant les mêmes paroles. 

40 Et étant revenu, il les 
trouva encore endormis ; car 
leurs yeux étoient appesantis ; 
et ils ne savoient que lui r4> 
pondre. 

41 Et il revint pour la troi- 
sième fois, et il leur dit : Vous 
dormez encore, et vous vous 
reposez ! C'est assez, l'heure 
est venue ; voici, le Fils de 
l'homme va être livré entre les 
mains des méchans. 

42 Levez-yous, allons ; voici, 
celui qui me trahit s'approche. 

43 Et aussitôt, comme Jésus 
parloit encore, Judas qui étoif 
l'un des douze, vint, et avec lui 
une grande troupe de gem 
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nntiéfl d^épéeft et de bâtons, de 
la part des principaux Sacrîfica- 
tenrs, des Scribel et des Séna* 
leurs. 

44 Et celai qui le trahis- 
soit avoit donné ce signal : 
Celui que je baiserai, c^est lui ; 
saisisses -le, et ^/'emmenez sûre- 
ment. 

45 Aussitôt donc qn^il fut ar- 
rivé, ils s'approcha de lui, et lui 
dit : Maître, Maître ; et il le 
baisa. 

46 Alors ils mirent les mains 
tnrJéêus^ et le saisirent. 

47 Et un de ceux qui étoient 
là présens tira êon épée, et, en 
frappa un serviteur du Souverain 
Sacrificateur, et lui emporta une 
oreille. 

48 Alors Jésus prit la parole 
et leur dit : Vous êtes sortis 
comme après un briganid, avec 
des épées et des bâton?, pour me 
prendre. 

49 *J^étois tous les jours au 
milieu de vous, enseignant dans 
le temple, et vous ne m^avez 
point saisi ; mais foui ceci est 
arrivèy afin que les Ecritures fus- 
sent accomplies. 

50 Alors tous tes Discipleê 
Payant abandonné s^enfuirent. 

51 Et il y acoii un jeune 
homme qui le suivoît, ayant le 
corps couvert teuUmtnt d^un 
linceul v «t quelques jeunes gens 
rayant prie, 

b't W leur lai^oa le linceul, et 
s^enfuit nu de leurs mains. 

53 Ils menèrent ensuite Jésus 
chez le Souverain Sacrificateur, 
où s^assemblèrefit tons les prin- 
cipaux Saorificatenrs, les Séna- 
teurs et les Scribes. 

54 Pierre le suivik- de loin, 
jueques dans la conr du Souve- 
rain Sacrificateur ; et étant assis 
auprès du feu avec les domes- 
tiques, il se chattffoit. 

55 Or les principaux Sacrifi- 
cateurs et tout le Conseil cher^ 
.choient ^iieZ^ue témoignage <>on- 
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tre Jésus pour le fafre mourir ; 
et ils n^en trouvoient point. 

56 Car plusieurs rendoient de 
faux témoignages contre lui ; 
mais leuff dépositions ne s^ac- 
cordoient pas. 

57 Alors quelques-uns se^ le- 
vèrent qui portèrent un faux té- 
moignage contre lui, disant : 

58 Nous lui avons ouï dire : 
Je détruirai ce Temple, qui a 
été bâti par la main des hommet^ 
et en trois jours yen rebâtirai 
un autre qui ne sera point fait 
de main d^homnu. 

59 Mais leur déposition ne 
s^accordoit pas non plus. 

60 Alors le Souverain Sacrifi- 
cateur se levant du milieu du 
Conseil^ interrogea Jésus, et hn 
dit : Ne réponds-tu rien ? ^^e«f- 
ce que ces gens déposent contre 
toi? 

61 Mais Jésus se tut et ne << 
répondit rien. Le Souveraift 
Sacrificateur l'interrogea encore, 
et lui dit : Ks-tu le Christ, le fils 
du Dieu béni ? 

62 Et Jésus Kti dit: Je h 
^uis ; et vous verrez le Fils de 
Phomme assis à la droite de la 
puissance de Dieu^ et venir sur 
les nuées du ciel. 

63 Alors le Souverain Sacrifi- 
cateur déchire ses vêtemens, et 
dit : Qu'avon^-nous plus affaire 
de témoins ? 

64 Vous avez entendu le blas- 
phème ; que vous eu semble ? 
Alors tous le condamnèrent com- 
me étant digne de mort. 

65 Et quelques-uns se mi- 
rent à cracher contre loi, à 
lui couvrir le visage, et à lui 
donner des coups de poing; 

et ils lui disoient : Devine - 
qui Va frappL Et les Sergent 
lui donnoient des coups de leur« 
bâtons. 

66 Alors, comme Pierre étoit 
en bas dans la cour, unç des 
servantes du Souverain Sacrifi- 
cateur y vint \ 
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67 Et Tojant Pierra qui m 
chau/Toit, elle le regarda en face, 
•t lui dit : Et toi, tu étois avec 
SéÊU» de Nazareth. 

68 MaiB il le nia, ^t dit : Je 
ne 2e connois point, et je ne sais 
ce (|ne ta dis ; et il sortit du 
yestibule, et le coq chanta. 

69 Et cette serrante Payant 
eiibore tu, elle se mit à dire à 
ceux qui étoient présens : Cet 
komme est de ces cens-là. 

70 Mais il U ma encore ; et 
un peu après, ceux qui étoient 
présens dirent à Pierre : Tu es' 
assurément de ces gens-là ; car 
tu es GaKIéen, et ton langage 
est semblable au Uur^ 

71 Alors il commença à faire 
des imprécations et. à jurer, dû 
»atU: Je ne connois point cet 
hommf^^oilt tu parles. 

72 Elle eoq chanta pour la 
s«cod40 fois* £t Pierre se res- 
souTÎnt 4e la parole que Jésus 
lui ayoît dite : Avant que le coq 
ait chanté deiis fois, tu me reni- 
eras trois fois. Et étant sorti 
promptement il pleura. 

CHAPITRE XV. 
JltW'Ckriêl tstpréêenii à Pilote^ 
oiM, après avoir tâché dt le dé- 
livrer^ ewuttU enfin à sa mort» 
n ut erueifiéy ilmeurt^ et on 
VeneeveUt» 

DES qu^il fut jour, les prin- 
cipaux Sacrificateurs, avec les 
Sénateurs, les Scribes, et tout le 
Conseil, ayant délibéré ensem- 
ble, emmenèrent Jésus lié, et le 
Urrèrent à Pilate. 

2 Et Pilate Pinterrogea : Es- 
ta le Roi des Jaifs ? Jésus lui 
cépondit : Tu le dis. 

3 Et les principaux Sacrifica- 
teori Paccusoient de plusieurs 
nhoset ; mais U ne lépondoit 
riçn. 

4 Et Pilate Piaterrogea en- 
«ore,etIus dit: Ne réponds-tu 
■nenr Vois combien de choie* 

ili eTaneent contre loi^ 



5 Mais Jésus oe répondit pine 
rien; de sorte que Pilate en 
étoit tout surpris. 

6 Or, il avait aeeouiuaU de 
relâcher, à la fête de Pâque^ ce- 
lui des prisonniers que le peuple 
demandoit 

7 Et il y en avoit un, nommé 
Barabbas, qui étoit en prison 
avec d'autres séditieux qui a- 
voient commis un meurtre dan^ 
une sédition. 

8 Et le peuple se mit à de- 
mander avec de grands cris, 
qu'il leurfU eomme il leur avoit 
toujours fait. 

9 Pilate leor répondit : Voa* 
lei-vous que je vous relâche le 
Roi des Juifs i 

10 Car il savoit bien que 
e'*étoii par envie qtu les princi» 
peux Sacrificateurs Pavoient 
livré- 

1 1 M^is les principaux Sacri- 
ficateurs incitèrent le peuple à 
demander qu'il leur relâchât 
plutôt Barabbas. 

12 Et Pilate reprenant la 
parole^ leur dit : Que voulez- 
vous donc que je fasse de cc- 
lui que vous appelés le Roi des 
Juifs > 

13 Et ils crièrent de nouveau 
Crucifie-le. 

14 Et Pilate leur dit : Mais 
quel mal a-t-il fait ? £t ils criè- 
rent encore plus fort : Cruci- 
fie-le. 

15 Pilate donc voulant con» 
tenter le peupk, leur relâcha 
Barabbas ; et après avoir fait 
fouetter Jésus, il le livra pour 
être crucifié. ' 

16 Alors les soldats Pemmè- 
nérent dans la cour du prétoire, 
et ils y assemblèrent toute la 
compagnie du èoMeUe ; 

17 £t iU le revêtirent d^oB 
manteau de pourpre, et lui mip 
rent sur la tête une eouronne 
d'épines qu'ils avoieot entrela* 
cées; 

1.6 £t Uf M aifcnlà le saloct» 
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tn rftwm/ •• Jt U laiae, R»i'des 
Jiùft! 

1» Et il» lui frapfMMçnt la 
téCe «YBO «D« eamie, et ils cra- 
cboieiit ootttn kii, et se mettant 
à genoux, ib ae proatemoient 
devant hû. 

20 Aprèi i^étre alotl aoqiiés 
^ M, ili lai dtèrent le manteau 
de pompre, et lui ayant remis 
ses habits, ils l'emmenèrent 
poor le crocifier. 

21 Ct on certain htnnu de 
Cyrène isommé Simon, père 
d* Alexandre et de Rofos, pas- 
tant par«là en revenant des 
champs, ils U ccmtraignirent de 
porter la croix de Jénu. 

22 Et Ils le conduisirent an 
lien, appelé Golgotha, c^est-à- 
dire, la place du crâne. 

23 Et ils loi présentèrent à 
bwire du vin mêlé avec de la 
myrrhe ; mais il n*c» bnt point. 

24 Et après Paitoir crucifié, 
Us partagèrent Bt9 habits, en les 
jetant au sort potir smmr ce que 
chacnn en anroit. 

25 II étoit la troisième heure 
fuand ils le crucifièrent. 

26 Et le sujet de sa con- 
damnation étoit marqué par 
cet écriteau : LE ROI DES 
JUIFS. 

27 lis crucifièrent aussi avec 
lui deux brîgands, Tun à sa 
droite, et Pautre à sa gauche. 

28 Ainsi cette parole de TE- 
criture fut accomplie : Il a été 
mn an rang des malfaiteurs. 

29 Et ceux qui passoient par- 
la hii disoient des outrages, ho- 
chant la tète, et disant : Hé l 
toi qui détruis le temple, et qui 
Il rebâtis en trois ^ours, 

30 Sanye-toi toi-méme, et des* 
«ends de la croix. 

31 De même aussi les prin- 
eipanx Sacrificateurs et les 
Scribes disoient entr^eux, en se 
moquant : H a sauvé les autres, 
«t il ne peut se sauver lui-même. 

32 que k Chmiy k Hoi d'Is- 



raël, descende maintenant d» 
la croix, afin que nous voyions, 
et que nous croyions. Et ceux 
qui étoient crucifiés avec lui, lui 
disoient aussi des outrages. 

33 Mais depuis la sixième 
heure, il y eut des ténèbres sur 
toute la terre, jnsqu^à k neuvi- 
ème heure. 

34 Et à la neuvième heure, 
Jésus cria à haute voix, disant : 
Eloî, Eloï, lamma sabachthani ? 
C^est<4-dire, mon Dieu, mon 
Dieu, pourquoi m^as-tn aban- 
donné ? 

36 Et quelques-uns de ceux 
qui étoient présens, Tarant en« 
tendu, disoient : Voilà qu^il 
appelle Elie. 

36 Et l^un d^eux courut, em- 
plit une éponge de vinaigre, la 
mit au bout d'une canne, et la 
lui présenta pour boire, en dis- 
ant : Laisses ; voyons si Elie 
viendra Pôter de la croix, 

37 Alors Jésus ayant jeté un 
grand cri, rendit Pesprit. 

38 Et le veiJe du temple se 
déchira en deux, depuis le haut 
jusqu'au bas. 

39 Et le Centenier qui étoit 
vis-à-vis de lui, voyant qn^il 
étoit expiré en criant ainsi, dit : 
Cet homme étoit véritablement 
Fils de Dieu. 

40 II y avoit aussi des femmes 
qui reeardoient de loin ; entre 
lesquelles étoient Marie-Mag- 
deleine, et Marie mère de Jac- 
ques le petit et de Joses, et Sa^ 
lomé; 

41 Lesquelles le suivoient et 
le servoient lorsqu'il étoit en 
Galilée, et plusieurs autres oui 
étoient montées avec lui à Jé- 
rusalem. 

42 Comme il étoit déjà tard» 
et que c'étoit Is jour de la pré- 
paration, c'est-à-dire la veille 
du sabbat ; 

43 Joseph d'Arimathée, qui 
éimi un S^Niateur de considâa- 
tâoD) et qui . attendait avsii k 
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règne de Dieu, vint avec hardi- 
, esse vers Pilate, et /ut deman- 
da le corps de Jésus. 

44 Filate s^étonna qu^il fût 
d^à mort ; et ayant appelé le 
Centenier, il lui demanda s^il y 
avoit long-temps, qu^il étoit mort. , 

45 £t rayant appris du Cen- 
tenier, il donna le corps à Joseph. 

46 Et Joseph ayant acheté un 
linceul, le descendit de la eroix^ 
Teuveloppa dans ce linceul, et le 
mit dans un sépulcre qui étoit 
taillé dans le roc, et il roula une 
pierre à Pentrée du sépulcre. 

47 £t Marie Magdeleine, et 
Marie mère de Joses^ regar- 
doient où on je mettoit. 

CHAPITRE XVI. 
Hèturrecliôn de Jims-Chritt ; 
ordre* quHl donna aux Apù' 
ires avant de quUUr le mon- 
de ; ton ascension, 
APRES que le Sabbat fat 
passé, Marie Magdeleine, Marie 
m,lre de Jacques et Salomé, 
achetèrent des drogues aroma- 
tiques pour venir embaumer le 
corps de Jésus, 

2 Et elles vinrent au sépulcre 
de grand matin, le premier j'our 
de la semaine, comme le soleil 
venoit de se lever. 

3 Et elles disoient entr^elles : 
. Qui nous ôtera la pierre qui 
ferme^ l'entrée du sépulcre ? 

4 Et ayant regardé, elles yi 
rent que la pierre avoit été ôtée, 

• car elle étoit fort grande. 

5 Puis, étant entrées dans le 
sépulcre, elles virent un jeune 
homme assis du coll. droit, vêtu 
d'une robe blanche ; et elles en 
furent épouvaniées. 

6 Mais il leur dit : .Ne vous 
effrayez point ; vous cherchez 
Jésus de Nazareth, qui a été 
cruci6é ; il est ressuscité ; il 
n'est plus ici ; voicti le lieu où 
on Paycit mis. 

7 Mais allez, dites à ses Dis- 
.cîple9 et à. Pierre, qo^il s^en va 



devant vous ea Galilée ; vmia ie^ 
verrez-là comme il vous Z'a dit. 

8 Elles sortirent aussitôt do. 
sépulcre^ et elles s^enfuirent ; 
car elles étoient saisies de crain- 
te et d'étonnement. Et elles 
n'en dirent rien à personne, tan^ 
elles étoient e^^yées. 

9 Or, Jéttu étant ressuscité 
le matin le premier jour de la 
semaine, apparut premièrement 
à Marie-Magdeleine, de laquelle 
il avoit chassé sept démons. 

10 Et elle s'en alla, et 2^an- 
nonça à ceux qui avoient été 
avec lui, et qui étoient dans le 
deuil et dans les larmes. 

11 Mais eux, lui ayant ouï 
dire qu'il étoit vivant, et qu'elle 
l'avoit vu, ne le crurent point. 

12 Après cela il se montra 
sous une autre forme à deux 
d'entr'eux, qui étoient en che- 
min pour aller à la campagne. 

13 Et ceux-ci s'en allèrent le 
dire aux autres Disciples ; mai» 
ils ne les crurent pas non plus. 

14 Enfin il se ^montra aux 
onze J9ip6lres^ comme ils étoient 
à table ; et il leur reprocha leur 
incrédulité et la dureté de leur 
cœur, parce qu'ils n'avoient pas 
cru ceux qui l'avoient vu ressus- 
cité, 

15 Et il leur dit : Allez-vous- 
en par tout le monde, et prê- 
chez l'évangile à toute créature 
humaine, , 

16 Celui qtii croira, et qui 
sera baptisé, sera sauvé ; mais 
celui qui ne croira point sera 
condamné. 

17 Et voici les miracles qui 
accompagneront ceux qui au- 
ront cru : Ils chasseront les dé-^ 
mons en mon nom ; ils parle- 
ront de nouvelles langues ; 

18 Us chasseront les serpens ; 
qnand ils auront bu quelque 
breuvage mortel, il né leur fera 
point de mal ; ils imposeront 
les mains aux malades, et ils 
seront guéria* 
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,19 Ot^ le S«%ii«ur, ' après 
leor avoir omit fMirlé, fut âevé 
jo ciel» et il t^atsit à la droite 
de Dieu. 

20 Et eux étant partis, pré- 



chèrtnt partout } le Seigneur 
opérant avec-<iar, et confirmant 
la parole jiar lei niraoles qoi 
Taccompagnoient. 
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CHAPITRE F. 
Vn Angt annonce à Zacharit îa 
naiêsanee de Jean'Bapiiste ; 
etj nx fnoù après^ h même 
Ange annonce à la Sainte 
Vierge celle de JVb/re Seig" 
tuwr, 

PLUSIEURS ayant entrepris 
d^écrire Thistoire dés choses 
dont la Térité a été connue par- 
mi nous avec une entière certi- 
tade, 

2 Selon qne nous les ont ap- 
prises ceux qui 2e# ont Tues eux- 
mêmes dès le commencement, 
et qtu ont été les Ministres de 
la parole ; 

3 J^ai cra aussi, très-jexeellent 
Théophile, que Je dwoit te let 
écrire par ordre, après m^en 
être exactement informé dès 
leur origine ; 

4 Afin que tu reconnoisses 
la certitude des choses dont tu 
as été instruit. 

6 Au temps d'Hérode, roi de 
Judée, il j avoit un Sacrifica- 
teur nommé Zacharie, du ran|^ 
d^Abia ; sa femme était de la 
mce d^Aaron, et elle s^appeloit 
Elisabeth. 

fi Us étoient tous deux justes 
ideTant Dieu, et ils suivoient 
tous les commandemens et toutes 
ks ordonnances du Seigneur 
f^une manière irrépréhensible. 

7 Us n'avoient point d^enfans, 
parce qu^misabeth étoit stérile 
et ils étoient tous deux avancés 
|n âge. 

9 Or| arnra fue Zacharie 



faisant les fonctions de Sacrifi- 
cateur devant Dieu, dans le 
rang de sa famille ; 

9 II lui échut par sort, selon 
la coutume établie parmi les 
Sacrificateurs, d^entrer dans le 
temple du Seigneur pour y otttit 
les parfums. 

10 £t toute la multitude du 

ruple étoit dehors en prières, 
l'heure çu'en offroit les par- 
fums. 

11 Alors un Ange du Seig- 
neur lui ' apparut, se tenant 
debout au cité droit de Pantel 
des parfums. 

12 Et Zacharie le voyant, €A 
fut trouble, et la frajeur le 
saisit. 

13 Mais r Ange lui dit : Za- 
charie, ne crains point ; car ta 
prière est exaucée, et Elisabeth 
ta femme t^enfantera un fils, et 
tu lui donneras le nom de Jean. 

14 II sera pour toi un sujet de 
joie et de ravissement, et plu* 
sieurs se réjouiront de sa nais* 
sauce. 

15 Car il sera grand devant 
le Seigneur, il ne boira ni vin 
ni cervoise, at il sera rempli du 
Saint-Esprit dès le ventre de sa 
mère. 

16 11 convertira plusieurs de«. 
enfans dMsraÇl au Seigneur leur 
Dieu. 

17 Et il marchera devant hii 
dans Tesprit et dans la verti) 
d^Elje, pour tourner les cœura 
des pères vers les enfans, et les 
rebellcB à la sagesse des justeti 
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afin de préparer au Seigneur un 
peuple bien disposé. 

18 Et Zacharie dit àTAnge.v 
A quoi connoitrai-je cela ? Car 
je suis vieux, et ma femme est 
avancée en âge. 

19 Et TAnge luj répondit : Je 
suis Gabriel qui assiste devant 
Dieu; et j'ai été envoyé pour te 
parler et t'annonoer ces bonnes 
nouvelles. 

20 Et voici que tu vas de- 
venir muet, et tu ne pourras 
parler, jusqu'au jour que ces 
choses arriveront ; parce que 
tu n'as pas cru à mes paroles, 
qui s'accompliront en leur 

, temps. 

21 Cependant le peuple at- 
tendoit Zacharie, et s'étonnoit 
de ce qu'il tard oit si long-tems 
.dans le Temple. 

22 Et quand il fut sorti, il ne 
.pouvoit leur parler ; et ils con- 
nurent qu'il avoit eu quelque 
vision dans le Temple, parce 
qu'il le leur faisoit entendre 
par dea signes ; et il demeura 
jnuet. 

23 Et loisque les jours de 
son ministère furent achevés, il 
i'en alla en sa maison. 

24 Quelque temps après, 
Elisabeth sa femme conçut ; et 
..ejle -se cacha durant cinq mois, 
«t disoit ; 

â5 C'est là ce que lé Seig- 
jneur a fait en ma faveur, lors- 
.qu'il a jefé les yeux sur moi, 
pour ôter l'opprobre ou j'étois 
parmi Ifis hommes. 

26 Or, au dixième mois. Dieu 
envoya l' A^ige Gabrie) dans une 
ville de Galilée, appelée Naza- 
reth. 

27 A une Vierge lancée à un 
h^mme nommé Joseph, de la 
maison de David ; et cette Vier- 

. gé s'appelûii Marie. 

28 Et l'Ange étant entré dans 
h lieu où elle étoit^ lui dit : Je 
te salue, toi qui es reçue en 
grâce : Le Seigneur ett avec 



toi : Tu et bénie entre les fenx- 
mes. 

29 Et ayant va VAnge^ elle 
fut troublée de son discours, 
elle pensoit en elle mime^ 
que pouvoit être cette saluta- 
tion. 

30 Alors l'Ange lui dit : Msk. 
rie,' ne crains point, car tu ajs 
trouvé grâce devant Dieu. 

31 Et tu concevras et enfan- 
teras un fils à qui to donneras le 
nom de JESUS. 

32 11 sera grand, et sera ap« 
pelé Fils du Très-Haut, et le 
Seigneur Dieu lui donnera le 
trône de David son père. 

33 11 régnera éternel le naent 
sur la maison de Jacob, et il n'y 
aura point de an à son règne. 

34 Alors Marie dit à l'Ange : 
Comment cela se fera-t-il, puis- 
que je ne connois point d'boflU- 
me i 

35 Et l'Ange lui répondit: 
Le Saint-Esprit surviendra en 
toi, et la vertu du Très-Haut te 
couvrira de son ombre ; c'est 
pourquoi aussi le saint enfani 
qui naîtra de toi sera appelé le 
Fils de Dieu. 

36 Et voilà, Elisabeth, ta cou- 
sine a aussi conçu un fils en 
sa vieillesse ; et c'est ici le 
sixième mois de celle qui étoit 
appelée stérile. 

37 Car rien n'est impossible 
à Dieu. 

38 Et Marie dit : Voici la 
servante du Seigneur ; qu'il 
m'arrive selon que tu m'as dit. 
Alors l'Ange se retira d'avec 
elle. 

39 Alors Marie se leva, et 
s'en alla en diligence au pays 
des montagnes, dans une ville 
de Juda. 

40 Et étant entrée dans la 
maison de Zacharie, elle salua 
Elisabeth. 

41 Et aussitôt qu'Elisabeth 
eut entendu la salutation da 
Marie, le p^tit enfant tressaillit 
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datis son sein, et Elisabeth fut 
Templie du Saint- E^rit. 

42 £t élevant 9a voix, e\\t 
s'^écria : Ta et bénie entre les 
{«fumes, et le fruit que tu portes 
€tt béni. 

43 Et d^oû me ment ceci, que 
la mère de mon Seigneur vienne 
Die visiter ? 

44 Car la voix de ta saluta- 
tion n^a pas plutôt frappé mes 
oreilles, qae le petit enfant a 
tressailli de joie dans mon sein. 

45 Et heureuse ett celle qui 
a cru ; car les choses qui lui 
ont été dites de la part du Seig- 
neur, auront Uur accomplisse- 
ment. 

46 Alors Marie dit : Mon âme 
magnifie le Seigneur, 

47 Et mon esprit se réjouit 
en Dien, qui ett mon Sauveur ; 

4S Parce qn^il a regardé la 
bassesse de sa servante. Et 
voici, que désormais tous les 
âges m'^appelleront bienheureu- 
se. 

49 Car le Tout-Puissant m^a 
iàit de grandes choses ; son nom 
tit saint ; 

50 Et sa miséricorde ett d^âge 
en âge sur ceux qui le craig- 
nent. 

51 II a déployé avec puis- 
sance la force de son bras ; il 
a dissipé les desseins que les 
orgueilleux^ /ormoten/ dans leur 
cœar. 

52 11 a détrôné; les puissans, 
et il a élevé les petits. 

^, 53 II a rempli de biens ceux 
qui avoient faim, et il a renvoyé 
les riches à vide. 

54 Se souvenant de 4a miséri- 
corde, il a pris en ta protec- 
tion Israël son serviteur ; 

55 Comme il en avoit parlé à 
nos pères, à Abraham et à sa 

' postérité pour toujours. 

56 Et Marie demeura avec 
elle environ trois mois, puis elle 
s^en retourna en sa maison. 

57 Cependant le terme d?£]i- 



sabeth étant venu, elle enfanta 
un fils* 

58 Et tet voisins et ses pa- 
rens, ayant appris que le Seig« 
neur avoit fait éclater sa misé- 
ricerde en sa faveur, ê^en ré- 
jouissoicnt avec elle. 

59 Et étant venu le huitième 
jour pour circoncire le petit 
enfant, ils vouloient Pappeler 
Zacharie, du nom de son 
père. 

60 Mais sa mère prit la pa- 
role et dit : Non, mais il sera 
nommé Jean. 

61 Ils lui dirent : Il.n^y a 
personne dans ta parenté qui 
soit appelé de ce nom. 

62 Alors ils firent signe à 
son père de marquer comment il 
vouloit qu'ail fût nommé. 

63 Et Zacharie ayant deman- 
dé des tablettes, il y écrivit : 
Jean est son nom ; et ils en 
furent tous surpris. 

64 A l'instant sa bouche 
s^ouvrit, sa langue fut déliée^ et 
il parloit en bénissant Dieu. 

65 Et tous leurs voisins fu- 
rent remplis de crainte, et 
toutes ces choses se divulguè- 
rent par tout le pays des mon- 
tagnes de Judée. 

66 Et tous ceux qui let en- 
tendirent let conservèrent dans 
leur coe,ur, et disoient : Que 
sera-ce de ce petit enfant ? 
Et la main du Seigneur étoit 
avec lui. 

67 Alors Zacharie son père 
fut rempli du Saint-Esprit, et il 
prophétisa et dit : 

68 Béni toit le Seigneur, le 
Dieu d'Israël, de ce qu'ail a visi- 
té et racheté son Peuple ; 

69 Et de ce quHl nous a sus- 
cité un puissant Sauveur, dans 
la maison de David. 

70 Comme il en avoit parlé 
par la bouche de ses saints 
Prophètes, qui ont été depuis 
long-tems ; 

71 Que nous serions délivrés 
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de BOf eniMMÛf , et de lu main 
de tous ceux qui nout haïssent ; 

72 Pour exercer #a miséri- 
corde enTen nos pères, et se 
souyenir de sa sainte alliance ; 

7S SeUn le serment qn^il 
avoit fait à Abraham notre 

74 De nous accorder, qo^a- 
prdi avoir . été délivrés de la 
main de nos ennemis, nous le 
servirons sans crainte, 

75 Dans la sainteté et dan* la 
justice, en sa présence, tous les 
jours de notre vie. 

76 Et toi, petit enfant, tu se- 
ras appelé le Prophète du Sou- 
verain ; car tu marcheras devant 
la face du Sei^eur, pour hii 
préparer ses voies ; 

77 Et pour donner laconnois* 
sance du salut à son peuple, par 
la rémission de leurs péchés, 

78 Par les entrailles de la 
miséricorde de notre Dieu, par 
lesquelles le Soleil levant nous a 
visité d^en haut; 

79 Pour éclairer ceux qui 
demeurent dans les ténèbres et 
dam Tombre de la mort, et pour 
<ionduire nos pas dans le chemin 
de la paix. 

80 Et le petit enfdnt croissoit, 
et se fortifioit en esprit ; et il 
demeura dans les déserts, jus- 
qu'au jour qu'il devoit être 
manifesté à Israël. 

CHAPITRE II. 
JVoîsMtnee et nrconcitûm deJé" 
tut'Chntt, A Page de deuse 
ont il fut treuvi dant le Tem^ 
pU au miHeu des docteurs. 
£N ce teius-là, on publia un 
Edit de la part de César- Augus- 
te, pour faire un dénombrement 
des habitans de toute la terre. 

2 Ce dénombrement se fit 
avant que Quirinus fût Gouver- 
neur de Syrie. 

3 Ainsi tous alloîent pour 
être enregistrés, chacun dans 
sa ville. 



4 Joseph Éttsd monta de Oe^ 
lîlée en Judée, de la v|Be de 
Naiareth à la ville de David^ 
nommée Betbléhem, parce qu^ 

^ étolt de la maison et de la fi^ 
mille de David : 

5 Pour être enregistré avec 
Marie son épouse, qui étoit en- 
ceinte. . 

6 Et pendant qu'ils étdent 
là, le tems auquel elle devoit ac- 
coucher arriva. 

7 Et elle mit au monde sob 
Fils premier-né, et elle Tem- 
maillota, et le coucha dans une 
crèche, parce qu'il n'j avoit 
point de place pour eux dane 
rhôtellerie. 

8^ Or, il 7 avoit dans la même 
contrée des bergers qui cou- 
choient aux champs, et qui y 
gardoient leurs troupeaux pen« 
dant les veilles de la nuit. 

9 Et tout-à-coup, un Ange da 
Seigneur se présenta à eux, et 
la gloire du Seigneur resplendit 
autour d'eux, et ils furent saisis 
d'une grande peur. 

tO Alors l'Ange leur dit : 
N'ayei point de peur; car je 
vous annonce une grande joie, 
qui sera pour tout le Peuple : 

11 C^esi qu'aujourd'hui, dane 
la ville de David, le Sauveur, qui 
est le Christ, le Seigneur, vow 
est né. 

IS Et vous le reconnoîtm à 
ceci, e'^est que vous trouvères le 
petit enfant emmailloté et cou- 
ché dans une crèche. 

13 Et au même instant il y 
eut avec l'Ange une multitude 
de l'armée céleste, louant DieU| 
et disant : 

14 Gloire soit à Dieu, dans 
les plus hauts lieux ; paix sur 
la terre ; bonne volonté envers 
les hommes ! 

15 Et après que les Angea 
se furent retirés d'avec eux 
dans le ciel, les bergers se di- 
rent les uns aux autres : AUons 
jusqu'à Betbléhem, et voyons 
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t;é qui y est arrivé) et qoe le 
^igpneur nous a fait coonoître. 

16 Ib y allèrent donc en dili- 
gence ^ et ils trouvèrent Marie 
et Joseph, et le petit enfant gut 
kXoil couché dans la crèche* 

Yt Et rayant vu, ils publièr- 
ent ce qui leur avoit été dit 
toocfaant ce petit enfant. 

18 Et tous ceux qui Ut en- 
tendirent étoient dans Padmira- 
tion de ce que les bergers leur 
disoient. 

19 Et Marie conservoit toutes 
ces choses, et It* repassoit dans 
son cœur* 

20 Et les bergers s'en retour- 
nèrent, glorifiant et louant Dieu 
de tout ce qu^ils avoient enten- 
du et vu, conformément à ce 
qui leur avoit été dit. 

21 Quand les huit jours fu- 
rent accomplis |)our circoncire 
renfant, il fut appelé JESUS, 
gut t*t le nom qui lui avoit été 
donné par IMnge, avant qu^il 
fût conçu dans le sein dt sa 
f/iere, 

22 Et les jours qu'elle de- 
voit se purifier, selon la loi de 
Moïfe, étant accomplis, ils por- 
tèrent V enfant à Jérusalem, 
pour U présenter au Seigneur, 

23 Selon qu'il est écrit dans 
la Loi, Que tout mâle pre- 
mier-né sera consacré au Seig- 
neur ; 

24 Et pour offrir le «acrifîce 
prescrit aussi dans la Loi, une 
paire de tourterelles, ou deux 
pigeonneaux. 

25 II jr avoît à Jérusalem uii 
homme qui s'appeloit Siméon. 
Cet homme é/et7 juste, et craig- 
nant Dieu ; il attendent la oon- 
solation d'Israël, et le Saint- 
£fprit étoit sur lui 

26 Et il avoit été averti di- 
vinement par le Saint-Esprit, 
qu'il ne mourrdt point qu'au- 
paravant il n'eût vu le, Christ 
do Seigneur. 

27 U vint au Temple par tin 

8 



mouvement de PEsprit, et com- 
me le père et la mère appor-. 
toieut le petit enfant Jésus, pour 
faire à son égard ce qui étoit ea 
usage selon la Loi ; 

28 Et il le prit entre ses bras, 
et bénit Dieu, et dit : 

29 Seigneur tu laisses main- 
tenant aller ton serviteur en 
paix, selon ta parole ; 

30 Car mes yeux ont vu ton 
salut, 

31 Que tu as préparé pour 
être présenté à tous les Peu- 
ples, 

32 Pour être la lumière qui 
doit éclairer les Nations, et la 
gloire de ton peuple d'Israël. 

33 Et Joseph et sa mère, 
étoient dans l'admiration des 
choses qu'on diroit de lui. 

34 £t Siméon les bénit, et dit 
à Marie sa mère : V^oici, cet en- 
fant est mis pour être une occa- 
sion de chute et de relèvement à 
plusieurs en Israël, et pour être 
en bufte à la contiadiction ; 

35 En sorte que les pensées 
du cœur de plusieurs seront dé- 
couvertes ; et même une épée 
te tranj»nercera l'âme. 

36 II y avoit au^si Anne la 
Frophétesse, fille de Phanuel, 
de la Tribu d'Ascér ; elle étoit 
fort avancée en âge, et elle 
avoit vécu avec son mari, sept 
ans, depuis sa virginité. 

37 Elle éloii veuve, âgée d^en- 
viron quatre-vingt-quaU'e ans, 
et elle ne sortoit point du Tem- 
ple, servant Dieu nuit et jour, 
en jeûnes et en prières. 

38 Etant donc survenue en 
ce même instant, elle louoit 
aussi le Seigneur, elle parloit de 
Jésus à tous ceux de Jérusalem, 
qui attendoient la délivrance 
d^IsratL 

39 £t après qu'ils eurent ac^ 
compli tout ce qui est ordonna 
par la Loi du Seigneur, ils re* 
tournèrent en Oalilée, à Na^- 
retb, qui Itoii leur ville. 
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; 40 Cependant Tenfant crois- 
. éoit «t se fortifioit en esprit, 
>étant rempli de sagesse, et la 
grâce de Diea étoit sur lui. 

4t. Or, son père et sa mère 
allaient tous les ans à Jérusalem 
à la fête de Pâque. \ 

4t Et quand il eut atteint 
Page de douze ans, ils montèr- 
ent à Jérusalem, sel^n la cou- 
tome de ïk fête. 

43 Lohque les jours de la 
file furent achevés, comme ils 

8'*en retonmoient, Tenfant Jésus 
demeura dans Jérusalem, et Jo- 
seph et sa mère ne êUn apper- 
curent point ; 

44 Mais, pensant qu^il étoit 
en la compagnie de ceux çut 
fitUoient le toyage avee eur, ils 
marchèrent une journée, et ils 
le cherchèrent parmi leurs pa- 
rena et ceux de leur connois- 
sance. 

V 45 Et ne le trouvant point, ils 
retournèrent à Jérusalem pour 
Vy chercher. 

46 Et au hout de trois jours, 
ils le trouvèrent dans le Temple, 
assis ao milieu des Docteurs, 
les écoutant et leur faisant des 
questions. 

47 Et tous ceux qui Penten- 
doient étoient ravis de sa sagesse 
et de ses réponses. 

48 Quand Joseph et Marie le 
Tirent, ils furent étonnés ; et sa 
nâère lui dit : .Mon enfant, pour- 
quoi as-tu ainsi agi avec nous ? 
Voilà ton père et moi qui te 
cherchions, étant fort en peine. 

49 Et il leur dit : Pourquoi 
Ae cherchiez-vous ? Ne saviez. 
TOUS pas qu^il me faut être oc- 
cupé aux affaires de mon père ? 

60 Mats ils ne comprirent 
point ce qu^il leur'disoit. 

61 Et il s^n alk ensuite avec 
«tx, et vint à Nazareth, et il 
leur étoit soumis. Et sa mère 
conservoit toutes ces choses 
dans ton coeur. 

92 Et Jéiut oroÎMoit en sa- 



gesse, en stature et en graccf 
devant Dieu et devant les hom- 
mes. 

CHAPITRE HT. • 
Prédiction de Jean-Baptiste^ 

Baptême de Jisus^Christj et 

sa Généalogie, 

LA quinzième année de Teni- 
pire de Tibère César, Ponce 
Pilate étant Gouverneur de la 
Judée, Hérode étant Tétrarque 
de la Galilée, Philippe son frère^ 
"Tétrarque de Plturée et de la 
province de la Trachonite> et 
Ljsanias, Tétrarque d^Abilène ; 

2 Anne et Cafpbe étant Sou- 
verains Sacrificateurs, la parole 
de Dieu fut adressée à Jean fils 
de 2àcharie, dans le désert. 

3 Et il vint dans tout le paya 
qui est aux environs du Jour- 
dain, prêchant le baptême de 
repentance pour la rémission des 
péchés, 

4 Selon qu^il est écrit au livre 
du Prophète Esaïe : La voix 
de celui qui crie dans le désert : 
Préparez le chemin du Seig- 
neur, applanissez ses sentiers. 

5 Toute vallée sera comblée,, 
et toute montagne et toute col- 
line sera abaissée ; les chemina 
tortus seront redressés, et les 
chemins raboteux seront ap« 
planis ; 

ê Et toute chair verra le -salut 
de Dieu. 

7 11 disoit donc au peuple,, 
qui venoit pour être baptisé par 
lui : Race de vipères, qui vous 
a appris à fuir la colère a venir ? 

8 Faites donc des fruits con- 
venables à la repentance ; et ne 
dites point en vous-mêmes ; 
Nous avons Abraham pour 
père ; car je vous dis que Dieu 
peut faire naître, de ces pierres 
mêmes, des enfans à Abra- 
ham. 

9 Or la cognée est déjà mise 
à la racine cfes arbres : Tout 
arbre donc qui ne produit p«i 
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de bon irait va éUe ooupé et 
jeté au fen. 

10 Alors le people lui deinon- 
da : Que ferons-Dom donc ? 

1 1 II leur répandit : Que ce- 
loi qui a deux habits en donne 
un a celui qui n'en a point, et 
que celui qui a de quoi manger 
en fasse de même. 

12 II Tint aussi des péagers 
pour être baptisés, et ils lui di- 
rent : Maître, que ferons-nous ? 

13 £t il leur dit : N'exigez 
rien au-delà de ce qui tous a 
été ordonné. 

14 Les gens de guerre lui 
demandèrent aussi : Et nous, 
qoe ferons-nous ? Il leur dit : 
jf'nsex point de Tiolence ni de 
tromperie enrers personne^ mais 
contentez-Tous de Totre paje. 

15 Et comme le peuple étoit 
dans Patiente, et que tous pen- 
soient en eux-mêmes si Jean ne 
sereit point le Christ ; 

16 Jeaç prit la parole, et Uur 
dit à tous : Pour moi je tous 
baptise d^eau ; mais iHiTTient 
un antre qui est plus puissant 
que mot ; et je ne àuis pas digne 
de délier la courroie de ses sou^ 
liers ; e*eti lui qui tous baptisera 
du Saint-Esprit et de feu. 

17 iZ a son Tan dans ses 
mains, il nettoiera parfaitement 
son aire, et il amassera le fro- 
ment dans son grenier ; mais il 
brûlera entièrement la paille au 
feu qui ne s'éteint point. 

18 11 adressoit encore plu- 
sieurs autres eshorlations au 
peuple, en lui annonçant l'E- 
Tangile. 

19 Maïs Héroda le Télrarque 
ajant été repris par Jean^ au 
sujet d'Hérodias, iemme de 
Philippe son frère, et de toutes 
les méchantes actions qu'il aToit 
laites ; 

20 Ajouta encore à toutes les 
anirea, celle da faire mettre 
Jean en prison. 

^1 Or, comme t&ui U peuple 



la faiioit baptiser, «Msne fut 
anwi baptisé ; et pendant qu'il 
prioit, le ciel s'ouTrit ; 
*22 Et le Saint-Esprit descen- 
dit sur lui BOUS une forme cor- 
porelle, comme une colombe ; 
et il Tint une Toix du ciel, qui 
dit : Tu es mon Fils bien-airaé, 
en qui j'ai mis toute mon affec- 
tion. 

23 Et Jésus étoit ojof^r âgé 
d'enTÎron trente ans ; et il étoit, 
comme on le crojoit, fils de Je* 
seph, JiU d'Héli ; 

24 FiU de Matthat, JOi de 
LéTi, JUs de Melcbi,«/SI# de Jan- 
na, Jîit de Joseph ; 

26 Fils de Matthatbie, JU» 
d'Amos, JUê de Nahuas, JUê 
d'Héli, jSif de Naggé t 

.26 FiU de Maath, JiU de 
Matthathie, JiU de Sémeî, JUê 
da Jasepb, fiU de Juda ; 

27 FiU de Johanna, JUê ^e 
Rhésa, /i» de Zorobabel, JiU 
de Salathiel, ^ de Néri ; 

28 FiU de Melcbi, /le d'Ad- 
di, JtU de Cosam, JiU d'Elna- 
dam, JiU de Her ; 

29 FiU de José, JiU d'Elie- 
nr^JiU de Jorim, JUt de Mat- 
tat, JiU de LéTi ( 

30 FiU de Siméon, JiU de 
Juda, JiU de Josaph, JiU de 
Jonan, AU d'Eliakim ; 

31 FiU de Melea, JiU de 
Maïnan, JiU de Mattbata, fiU 
àe Nathan, JiU de DaTid ; 

32 FiU de Jessé, JiU d'Obed, 
JiU de Boos, JiU de Salman, jfiU 
de NaassoB ; 

33 FiU d'Aminadab, JiU d'A- 
ram» JiU d'Esrom, jfS(f de Pha- 
res, fiU de Juda ; 

34 FiU de Jacob,jS/e d'Isaa^, 
^ d'Abraham, fiU àe Thara, ! 
JiU de Nachor; 

35 Fiiê de Sarug, ^ de 
Ragaii, JiU de Pbaleg, jSIe de 
Héber^2â de Sala ; 

36 FiU de Caïnan, JiU d'Ar- 
phaxad, JiU de Sera, JUâ de 
Neé, JiU de Lamech ; 
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37 Fils de ^atliusala, fils 
d^Hénocb, fils de Jared, fils de 
Malaléel, fils de Caïnan ; 

38 Fils d'Enos, fils de Belb, 
^éj d^Adam, ^2» de Dieu. 

CHAPITRE IV. 

Tenlaiion de ^otre-Seigneurj et 
eommencement de san Minis- 
tère, 

JESUS étant plein du Saint- 
£eprit, revint du Jourdain, «t 
il fut conduit par PEsprit dans 
le désert. 

2 Et là il fut tenté, par le 
Diable, pendant quarante jours, 
et il ne mangea rien durant ces 
jours-là ; mais après qu'ils fu« 
rent passés, il eut faim. 

3 Alors le Diable hii dit ; Si 
tu es le Fils de Dieu, comman- 
de à cette pierre qu'elle de- 
vienne du pain, 

4 Et Jésus lui répondit : Il 
est écrit que Tbomme ne vivra 
pas seulement de pain, mais de 
toute parole de Dieu. 

5 Ensuite le Diable le mena 
S'ir une haute montagne, et lui 
fit voir eu un Brioment tous les 
Royaumes du luonde. 

6 Et le Diable lui dit : Je te 
donnerai toute la puissance de 
ces Royaumes et leur gloire ; 
car elle m'a été donnée, et je la 
donne à qui je veux. 

7 Si donc tu te prosternes de- 
vant moi, toutes tes choses se- 
ront à toi. 

8 Mais Jésus lui répondit : 
Retire-toi de moi, Satan ; car 
il est écrit : Tu adoreras le 
Seigneur ton Dieu, et tu le ser- 
TÎras lui seul. 

9 II le mena aussi a Jérusa- 
lem, et le mit sur le haut du 
Temple, et lui dit : Si tu es le 
Fils de Dieu, jette- toi d'ici en 
bas. 

10 Car il est écrit, qu'il or- 
donnera à ses Anges de te gar- 
der ; 



1 1 £t qu'ils te porteront daat 
leurs mains, de peur que ton 
pied ne heurte contre quelque 
pierre. 

12 Mais" Jésus lui répondit; 
Il est dit : Tu ne tenteras poini 
le Seigneur ton Dieu. 

13 Et le Diable ayant achevé 
toute la tentation, se retira de 
lui pour un tems. 

14 Et Jésus s'en retourna en 
Galilée, par le mouvement de 
PEsprit ; et «a réputation courut 
par tout le pays d^alentour. 

15 Cfir il enseignoit dans 
leurs Synagogues, et il êloit 
honoré de tout le monde. 

16 Et Jésus vint à Nazaretb^ 
où il avoit été élevé ; et il en- 
tra, selon sa coutume, le jour de 
Sabbat, dans la Synagogue, et 
il se leva pour lire. 

17 Et on lui présenta le livre 
du Prophète Esaïe ; et ayant 
ouvert le livre, il trouva l'en* 
droit où il étoit écrit : 

18 L'Esprit du Seigneur est 
sur moi, c*est pourquoi il m^a, 
oint ; il m'a envoyé pour an- 
noncer l'Evangile aux pauvres, 
pour guérir ceux qui ont le 
cœur brisé ; 

1^ Pour publier la liberté 
aux captifs, et le recouvrement 
de la vue aux aveugles ; pour 
renvoyer libres ceux qui sont 
dans l'oppression, et pour pub- 
lier l'année favorable du Seig- 
nenr. 

50 Et ayant replié le livre, et 
Payant rendu au Ministre, il 
s'assit ; et les yeux de' tous ceux 
qui Hoient dans la Synagogue^ 
étoient arrêtés sur lui. 

51 Alors il commença à leur 
dire : Cette parole de l'Ecriture 
est accomplie aujourd'hui, et 
vous Pentendea. 

22 Tous lui rendoient témoi- 
gnage, et admiroient les paroles 
pleines de grâce qui sortoient 
de sa bouche, et ils disoient ;, 
N^est-ce pas le fils de Josepl^ 
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Sa £t â k«r au î Vous ne 
ékreE sum douie C€ proverbe ; 
Médecin, guéris-toi toi-même : 
Fais aiiMi ici, dans ta. patrie, 
tant ce qae nous avons aoï 
dire que to as fait à Caper- 



24 Mais Je ya«s assure, i^o«- 
ta-t-îl, que nul Fitopbète n^est 
reça dans sa patrie. 

35 Je vous dis en vérité, qn^il 
7 avoit phisieurs veuves en Is- 
raël, au tems d*£]ie. lorsque 
Je ciel fnl fenné trois ans et 
six mois, teUenent qu^il y eut 
unei gnnde famine par tout le 
pajs. 

9S IXéanaoins Oie ne fut 
enToyé chez aucune d^elles ; 
mais ii /«/ envoyé ches une 
iemase v«ave de Sarepta, dêui* 
k p0^ de Sidon. 

S7 H y avoit aussi plusieurs 
lépreux en Israël, au tems 
d^Elisée le Prophète ; toutefois 
ancuB d'eux ne fut guéri, mais 
senlement Naaraan qui Hcit 
Syrien. 

28 Et tons twx qui itidênt 
dans la Synagogue furent rem- 
plis de colère en entendant ces 
choses. 

29 Et s'étant levés, ils le 
mirent hors de la ville, et le 
menèrent jusqu^au sommet de 
la montagne sur laquelle leur 
ville étoit bâtie, pour le pré- 
cipiter. 

30 Mais il passa par le milieu 
d^eux, et s^en alla. 

31 Et il descendit à Caper- 
naûm, ville de Galilée, où il les 
enseignoit les jours de Sabbat. 

32 Et ils étoient étonnés de 
sa doctrine ; car il' parloit avec 
autorité. 

33 Or, il y avoit dans la Syna- 
gogue nn homme possédé d^un 
Esprit immonde, qui s'écria* à 
haute voix : 

34 Ab \ qu'y a-t-il entre nous 
et toi, Jésus ^e Nazareth ? £s- 
tn venu pour nous perdre ? Je 

8» 



sais qui tu es : Tu es le Saint 
de Dieu. 

35 Et Jésus le menaçant, hii 
dit : , Tais-toi, et sors de cet 
homme. Et le Démon, après 
IHivoir jeté au mifieu île PiU' 
semblée^ sortit de lui sans Inl 
fiiire aucun mal. 

36 Et ils an furent tous épou- 
vantés, et ils disoient entr^enx : 
Qtt'e#/-ce que ceci ? 11 comman- 
de avec autorité et avec puis- 
sance aux Esprits immondes, et 
ils sortent ! 

37 Et sa réputation se répan? 
dit dans tous les qnaitiers du 
pays d'alentour. 

38 Jésus étant sorti de la Sy. 
nagogae, entra dans la maison 
de Simon ; la belle-mère de Si* 
mon avoit une fièvre violente, 
et ils le prièrent de la guérir» 

39 S^étant donc appt'ocbé 
d^elle il commanda à la fièvre, 
et îajiètfre la quitta ; et incon- 
tinent elle se leva et les ser- 
vit. 

40 Quand le soleil fut cou- 
ché, tous ceux qui avoient des 
malades de diverses maladies, 
les lui amenèrent ; et il les gué- 
rit en imposant les mains à cha- 
cun d'eux. 

41 Les Démons sortoient aus- 
si du corps de plusieurs, criant : 
Tu es le Christ, le Fils de Dieu ; 
mais il les censuroit, et il ne 
leur permettoit pas de dire 
qu'ils eusfent qu'il étoit le 
Christ. 

42 Et dès que le jour parut, 
il sortit, et alla dans un lieu 
dé»ert ; et une multitude do 
gens qui le cherchoient, vinrent 
au lieu où il étoit, et ils vou- 
loient le retenir, afin qu'il ne 
les quittât pas. 

43 Mau îMenr dit : Il faut 

Sue j'annonce aussi le Eègne de 
>iea aux autres villes, care'««f 
pour cela que j'ai été envoyé. 

44 Et il précboit dans les (Sy- 
nagogues de la Galilée. 
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CHAPITRE V. 

JéstU'Chriti appelle Pierre y gué' 
rit un lépreux et un paraly- 
tiqt^ et convene avec les pi- 
cheurs pour Us convertir, 

COMME Jèsu^ étoit fur le 
bord du lac de Génézaret, U 
^oit pressé par la foule qui se 
jetoit ftur lui pour entendre la 
parole de Dieu. 

2 Et ayant vu deux barques 
au bord du lac, dont les pécheurs 
étoient descendus et lavoient 
leurs filetsj il monta dans Pune 
de ces barques qui étoit à Si- 
mon ; 

3 Et il le pria de s^éloigner 
un peu du rivage ; et s^étant 

' assis, il enseignoit le peuple de 
dessus sa barque. 

4 Et quand il eut cessé de 
parler, il dit à Simon : Avance 
en pleine eau, et jetés vos filets 
pour pêcher.' 

6 Simon lui répondit : Maî- 
tre, nous avonéF travaillé toute la 
nuit sans rien prendre ; toute 
fQis sur ta parole je jetterai le 
«et. 

'6 Ce qu^ayant fait, ils périrent 
'une si grande quantité de pois- 
' ions, que le filet se rompoit. 

7 De sorte qu^ils firent signe 
à leurs compagnons qui étoient 
dans. Patttre barque, de venir 
leur aider ; ils y vinrent, et ils 
remplirent les deux barques, 
tellement quelles enfonçoient. 

8 Simon Pierre ayant vu eela^ 
se jeta aux pieds de Jésus, et 
lut dit : Seigneur, retire-toi de 
moi, car je suis un homme pé- 
cheur. 

9 .Car là frayeur Pavoit saisi, 
et tous ceux qui étoient avec 
lui, à cauie de' la pèche des 
poissons quMls avoient faite ; de 
même que Jacques et Jean, fils 
de Zébédée, qui étoient com- 
l^ilgnons d« Simon. 

1^ Aior« Jésus dit à Simon : 



N^aie point de peur ; désormad^ 
tu seras pécheur d^hommes év^ 
vans, 

11 Et ayant ramené leur» 
barques à bord, ils abandon- 
nèrent tout, et le suivirent. 

12 Comme Jésus étoit dan» 
une ville de la Oalilée^ un hom- 
me tout couvert de lèpre Payant- 
vu, se jeta à terre sur ton vt- 
saiçe, et le pria, disant : Seig* 
neur, si tu le veux tu peux me 
nettoyer. 

13 Et Jésus étendit la main^ 
le toucha, et lui dit : Je le veux, 
sois nettoyé. Et au même in- 
stant la lèpre le quitta. 

14 Et Jésus lui défendît de 
le dire à personne ; mais va, lui 
dit'il^ montre-toi au Sacrifica- 
teur, et offre pour ta purifica- 
tion ce que Moïse a commauf^é, 
afin que cela leur serve de témoi- 
gnage. 

15 Et sa réputation se ^an- 
doit de plus en plus : et une 
foule de gens s^assembloient 
pour Pentendre, et pour être 
guéris de leurs maladies. 

16 Mais il se tenoit retiré 
dans les déserts, et il pnoit. 

17 Or, un jour qu'il enseig- 
noit, et que les Pharisiens et 
les Docteurs de la loi, qui 
étoient venus de tous les bourgs 
de la Gralilée, et de la Judée, et 
de Jérusalem, étoient là assis, la 
puissance du Seigneur agissoit 
pour guérir les malades, 

18 Alors il survint des gen» 
qui portoient sur un lit un hom- 
me perclus ; et ils cherchoient 
à le faire entrer dans là maison^ 
et à le mettre devant Jésus. 

19 Et ne sachant par où le 
faire entrer, à cause de la foule^ 
ils le montèrent sur la maison, 
et le dévalèrent par les tuilfs 
avec son Kt, au milieu de Pmr- 
semblée^ devant Jésus ; 

20 Qui, ayant vu leur foi, lui 
dit : O homme ! tes péchés tt 
sont pardonnes. 
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^\ Alors les Scribes et les 
Pharisiena commencèrent à rai- 
sonner et à dire : Qui est celui- 
ci, qtû prononce des blasphèmes ? 
Qui peut pardonner les péchés 
que Dieu seul ? 

S2 Mais Jésus oonneiesant 
lenrs pensées, prit la parole et 
leur dit : Quel raisonnement 
foites-TouB dans vos cœurs ? 

23 Lequel est le plus aisé, ou 
de dire. Tes péchés te sont par- 
donnés, ou de dire, Lève-toi, et 
marche ? 

24 Or, afin que tous sachiez 
que le Fils de Phomme a sur la 
terre Pautorité de pardonner les 
péchés : Léve-toi, dit-il au para- 
lytique, je te 2e dis ; emporte ton 
lit, et t'en va à ta maison. 

25 Et à Pinstant ce paralyti- 
9«e se Jera en leur présence ; il 
•emporta U lit sur lequel il avoit 
été couché, et s^en alla à sa 
maison, donnant gloire à Dieu. 

26 Et ils furent tous saisis 
d^étonnement, et ils glorifioient 
Dieu ; ils furent remplis de 
crainte, et ils disoient: Certai- 
nement nous avons tu aujoor- 
d%ai des choses qu'on n^eût ja- 
mais attendues. 

^ Après cela il sortit, et il 
Tit'un péager nommé Lévi, as- 
sis au bureau des impôts, et il 
loi dit : Sois-moi. 

28 Et lui, quittant tout, se 
leva et le suivit. 

29 Et Lévi lui fit un grand 
festin dans sa maison, où il se 
trouTa une grande assemblée de 
péagers, et d^autres personne* 
qui étoient à table aves eux. 

90 Et ceux d^entr^eux qui 
-éioieni Scribes et Pharisiens, 
murmoroieot et disoient à ses 
Disciples : Pourquoi manges- 
T09S et buvec-Tous avec des 
péagers et des gens d« man- 
Taise TÎe ? 

31 Et Jésus prenant la parole, 
leur dit : Ce ne tont pas ceux 
qui sont en santé qui ont beeem 



de médecin, mais ee iént cens 
qui se portent mal. 

32 Je suis venu pour appeler 
à la repentance, non les justes^ 
mais les pécheurs. 

33 Ils lui dirent aussi : Pour- 
quoi les Disciples de Jean jeû- 
nent-ils souvent, et font-ils des 
prières, de même que ceux des 
Pharisiens, au lieu que les^ tiens 
mangent et boivent ? 

34 II leur dit : Pouves-Toos 
faire jeûner les amis de P£- 
poux, pendant que PEpouz est 
aTec eux ? 

35 Mais les jonrs Tiendront 
que PEpoux leur sera dté; ils 
jeûneront en ces jours-là. 

36 II leur dit aussi une simili- 
tude : Personne ne met une 
pièce d'un habit neuf à un Tieux 
habit; autrement ce fut eêt 
neuf déchireroit, et la pièce do 
drap neuf ne convient point aa 
vieux. 

37 Personne aussi ne met le 
TÎn nouveau dans de vieux vais- 
seaux ; autrement le vin nou* 
veau romproit les vaisseaux, et 
se répandroit, et les vaisseaux 
seroient perdus. 

38 Mais le vin nouTeau doit 
être mis dans, de Taisseaux 
neufs, et ainsi tous les deux se 
conservent. 

39 Et il n'j a personne qui, 
buvant du vin vieux, veuille aus- 
sitôt du nouveau ; car, dit-il, le 
vieux est meilleur. 

CHAPITRE VI. 
Jhut'ChrUtjutiifie ses Disciple»^ 
guérit une main sèehe^ choisit 
douze Apùiresy et enseigne la 
patience^ la charité^ et diverses 
autres vertus chritienrus. 
IL arriva au jour du Sabbat 
appelé second-premier, que Jésus 
passant par des bleds, ses Disci- 
ples arrachoient des épis, et les 
froissant entre Uitrs mains, ils e» 
mangeoient. 
2 Et quelqnet-ani des Phtrî- 
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lieM k«r dirMrt: Fo^rquoî 
faites-Toai ce qu'il s'est pas 
pemis de faire Iw joQCs de Sab- 
bat? 

3 Alors Jési» preBaiit la pa- 
role, leur dit : N^avez-vous 
éeiic pat lo ce que fit Daiid, 
lorsque liti et ceuy qiai étoient 
«rec kit fiirent pcesiés de la 
Ma? 

4 Comment il entea dans k 
BMneB de Diett, et prit les 
pains de proposition, et en man- 
gea, et en doni^i même à ceux 
qui iioieni avec lui, bien qu'il 
ae (Ùi permie ^qu'aux seuls Sa- 
<»ificateuffs d'e« manger ? 

5 Et U leur dit: Le Fik de 
Phomose est maître, même du 
Sabbat. 

6 II arriva aussi un autre 
jeter de Sabbat, quMl entra dans 
la Sniagogae, et qo'il y ensei- 
gnoit ; et il y avoit là un hom- 
me, duqael la main droite étoit 
ftècbe. 

7 Or, les Scribes et les Phari- 
fiîeiis TobserToient, potar voir s'il 
2e guériroit le jour du Sabbat, 
afin de trouver un sujet de l'ac- 
^nser. 

8 Maie comme il oonnoîssoit 
leurs pensées, il dit à l'homme 
^i avoit la main sèchr : Lève- 
toi, et tiens-toi ]à au milieu» £t 
lui s'étant levé, se tint debout. 

9 Jésus leur dit ensuite : Je 
TOUS demanderai une ehote : Est- 
il permis dans les jours de Sab- 
bat de faire du bien, ou de faire 
du mal ; de sauver une per- 
sonne, ou de la laisser périr ? 

10 Et ayant regardé tous ceux 
oui élaient autour de lui, il dit 
a cet homme : Etends ta main. 
Et il le fit, et sa main devint 
«aine comme l'autre. 

H Et ils «n^ furent remplis de 
ftireur; et ib s'entretenoicnt 
assemble, de ce qu'ils pcnir- 
faieat ^ire à Jésus. 

12 En ce tems-là, Jésus alla 
iur une montagne pour prier i et 



il passa toute la Qiiii à prier 
Dieu. 

13 Et dès que le jour fut 
ven«| il appela ses Disciples, et 
ill en choisit douae d'entr'am 
qu'il nomma Apôtres» 

14 iSofietr, Smon qu'il nom- 
ma aussi Pierre, et André S09 
fnèue, Jacqiies et Jean, PhiUppe 
et Bartbétemi ; 

1S> Matthieu et TiMHnas, Jac- 
ques, ,/îif d'A^bée« et Simoa ac^ 
pelé le Zélé ;- 

16 Jude, /rère de Jacques; e^ 
Judas Isoariet, qui fot ceàm qui 
U trahit. 

17 Etant easait» deecendu 
avec eux, il s'arrêta dans âne 
plaine, arec la troupe de ses 
Disciples, et Une grande auilti- 
tude de peuple de tonte la Judée 
et de Jérusalem, et de la canirée 
maritime de Tyr et de Sidon, 
qui étoient venu» pour l'enten*- 
dre, et pour être guéris de Icura 
maladies. 

18 Ceux qui étoient tourmeoy 
tés des esprits immondes étoient 
aussi guéris* 

19 Et toute la multitude ta- 
choit de la toucher, parce qu'il 
sortoit de lui une vertn. qui U0 
guérissoit tous. 

20 Alors, Jésus levant les y eux 
vers ses Disciples, leur dit : reus 
êtes bien heureux, retw, pauvres, 
parce que le Royaume de Dieu 
est à vous. 

21 Fous iits bien heureux, 
vous qui avez faim maintenant, 
parce que vous serez rassasiés. 
Vous êies bien heureux vous qui 
pleurez maintenant, parce que 
vous serez dans la joie. 

22 Vous serez bien heureux 
lorsque les hommes voushsâront, 
qu'ils vous retrancheront de leurs 
Synagogues^ qu'ils vous diront 
des outrages, et rejettercmt votre 
nom comme mauvais, à cause 
du Fil» de l'homme. 

23 Réjouissez-vous en ce 
tene^là, et treAaiUex de joie; 
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car roilà qne votre, récompense 
sera ^ande dans le oie), et e'*est 
ainn que lears pères tnâtoient les 
Prophètes. 

24 Mais malheor à vous, riches ; 
parce que vous aTei déjà reça 
yotre consolation ! 

25 Malheur à tous, qui êtes 
rassasiés, parce que vous aorez 
faim! Malheur à vous qui riez 
maintenant ; car tous vous la- 
menterez et vous pleurerez ! 

20 Malheur à tous, lorsque 
tous les hommes diront du bien 
de vous ; car leurs pères en 
faisoient de même des faux 
Prophètes ! 

27 Mais je vous dis, à t^ous 
qmm^écoutez; Aimez vos enne- 
mis ; faites du bien à ceux qui 
TOUS haïssent ; 

20 Bénissez ceux qui vous 
naadùsent, et priez pour ceux 
qui TOUS outragent ; 

20 Et à celui qui te frappe à 
niie joue, présente-lui aussi Pau- 
tre; et si quelqu'un t'ôte ion 
Bttnlfeau, ne P empêche point de 
frtndrt aussi Pbabit de dessous. 

30 Donne à tout homme qui 
te^ demande ) et si quelqu'un 
t'ôte ce qui est à toi, ne U re- 
demande pas. 

31 Et ce que vous voulez que 
^ hommes vous fassent, faites- 
^ leur aussi de même. 

32 Car, si vous n'aimez que 
ceux qui vous aiment, quel gi'é 
▼008 en saura-t-on ? puisque les 
6^ns^ de mauvaise vie aiment 
*<issi ceux qui les aiment. 

33 Et SI vous ne faites du 
bien qu'à ceux qui vous'font du 
bien, quel gré vous en saura* t^n f 
Puisque les gens de mauvaise vie 
font la même chose. 

34 Et si vous ne prêtez qu'à 
«tw? de qui vous espérez de re- 
cevoir, quel gré vous en saura-t- 
OB ? puisque les gens de man- 
Taise Tîe prêtent aussi aux gens 
<le mauvaise vie, afin d'en re- 
cevoir la pareille. 



35 Cùt pourquoi, aimez vos 
ennemis, faites do bien, çt prê- 
tez sans en rien espérer, et votre 
récompense sera grande» et vous 
serez les enfans du Très-Haut, 
parce qu'il est bon envers les in- 
grats et les méchant. 

36 Sojez donc miséricordieux, 
comme aussi votre père est misé- 
ricordieux. 

37 De plus, ne îugez point, et 
vous ne ' serez pomt jugés ; ne 
condamnez point, et vous ne 
serez point condamnés ; par- 
donnez, et on vous pardonnera. 

38 Donnez, et on vous donne- 
ra ; on vous donnera dans le 
sein une bonne mesure, pressée 
et secouée, et qui se répandra 
par-dessus ; car on vous mesure- 
ra de la mesure dont vous voue' 
servez envtrt le* autres, 

39 II leur disoit aussi une 
parabole : Un aveugle peut-il 
conduire un autre aveugle ? Ne 
tomberont-ils pas tous deux dans 
la fosse f 

40 Le Disciple n'est point au- 
dessus de son Maître ; mais tout 
Disciple accompli sera comme 
son Maître. 

41 De plu9, pourquoi regar- 
des-tu une paille qui est dans 
Pœil de ton frère, et tu ne t'ap- 
perçois pas d'une poutre qui 
est dans ton propre œil ? 

42 Ou comment peux-tu dire 
à ton frère, M(*n frère, souffre 
quej'ôte la paille qui et/ dans 
ton œil, toi qui ne vois pas une 
poutre qui est dans le tien ? Hy- 
pocrite ! ôte premièrement la 
poutre de ton œil, et alors tu 
verras comment tu ôteras la 
paille qui est dans l'œil de Ion 
frère. 

43 L'arbre qui prodoit de 
mauvais fruit n'est pas bon ; et 
l'arbre qui produit de bon fruit 
n'ejl pas mauvais. 

44 Car chaque arbre se con- 
noît par son propre fruit. On 
ne cueille par des figues sut dea 
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épinefy.et on n6 cueille pas ^es 
rftifiirtf sur UD buisson. 

45' L'hottKDe de bien tire de 
bonnes choses du bon trésor de 
son coBui'; et le inécbant en tire 
dd mauvaises du mauvais trésor 
de son cœur ; car c^est de Pabon- 
dance du cœur que la bouche 
parle. 

46 Mais pourquoi m^appelez- 
vous ; S^eignenr, Seigneur, tandis 
que TOUS ne faites pas ce que je 
dis ? 

47 Je TOUS montrerai à qnî 
ressemble tout homme qui vient 
à moi, qui écoute mes paroles, 
et qukles met en pratique. 

48 II est semblable à un hom- 
me qui bâtit une maison, et qui, 
ajrant Cbuï et creusé profondé* 
ment, en a posé le fondement 
sur le roc ; et quand il eat sur- 
▼enn un débordement d^tto, le 
totrent a donné ^veo violence 
contre cette maison ; mais il n^a 
pn Pébranler, parce qn^elle étoit 
fondée sur le roc. 

49 Mais celui qui écoute mes 
paroUsy et qui ne Us met pas en 
pratique, est semblable à un 
homme qui a bâti éa maison «ur 
la terre, sans fondement ; con- 
tre laquelle le torrent a donné 
avec violence, et aussitôt elle 
est tombée, et la ruine de <ïette 
maison-là a été grande. 

CHAPITRE VU. 

JhuS'€hrUt guérit le êervitetw 
fTtm CapHaine Païen ; resnu-- 
tite le fils d^une veuve; répond 
aux Dûeipks de Jean^Baptù* 
/e, et pardonne à la pécherette, 

APRES que Jéttu eut achevé 
tons ces discours, devant le peu- 
ple qui récoutot^ il entra dans 
Capamaiiai. 

g Et sZ y avoU là un CenleBier, 
dont le serviteur, qui lui étoit 
iwri cher, éibut mahide, et s'en 
aBoit wofrir. 

S Et ie Cffi»/0itMf ajrast ente»- 



4tt jMirkrde Jéfliu«.«ave3Fa Teik 
lui dei anciens des Juila, pour 
le prier de venir guérir son ser* 
Viteur. ' 

4 Etant donc venus vers Jé- 
sus, ils le ^prièrent infltamoken^ 
disant, qu^il éto^t digne qu^on lai 
accordât oeoi. 

6 Car, dùoient ils^ il aime no- 
tre nation, et c^jtst lui qui nous n 
fait bâtir la Synagogue. 

6 Jésus donc s^en alla aTec 
eux. Et comme déjà il n^étoit 
plus guère loin de la maison, ]« 
Centenier envoya vers lui -de 9€* 
amis, lui dire : Seigneur, ne t^in- 
coittmode point, car je ne mérita 
pas que ta entres dans ma 
maison. 

7 C-est pourquoi aussi je -ne 
me suis pas jugé digne d'aller 
vej» toi ; mais dis se^d^meni ane 
parole, et mon serviteur §•■» 
guéri. 

8 Car, quoique je ne «ois 
qu'un hpjg»nie soumis à la pnii 
ance (Tou/nct, j'ai- sons moi 
soldats ; et je dis à l'un : Vm^ 
et il va ; et à l'antre : Viens, ^ 
il vient ; et à mon serviteur ; 
Fais ceci, et il k fait. 

9 Ce que Jésna ayant enten- 
du, il l'admira ; et se toumaat, 
il dit à la troupe qui le suivoit : 
Je vous dis que je n'ai pas trouvé 
une si grande foi, non pas mémn 
en Israël. 

10 Et quand cens qui avoient 
été envoyés furent de retour à la 
maison, ils trouvèrent le servi* 
teur, qui avoÂt été malade se por- 
tant bien. 

1 1 Le jour snivanl, J4nu êU 
loit à une viHe appelée Nain, et' 
planeurs de ses Disciples et «ne 
grande troupe alloîent avec Ini. 

ISt EA eemme il approcboit de 
la parte de la ville, il anm 

S'en perioit en kms un mort, 
I «nique de sa mm qui était 
ve«¥e ; et si y oneilavee elle un 
gfand nombre de gens de 1% 
ville, 
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1 j £St le Seigneur Payant Tue, 
fkU touché de compassion pour 
elle, et lai dit : Ne pleure point. 

14^ Et ff^étant approché, il 
tettcha la bière, et ceux qui la 
portoient s^arrêtèrent, et il dit : 
Jeune homme, je te U dis, lève- 
tbi. 

15 Et celai ^» Uoit mort, 
aPastit et commença à parler. Et 
il le rendit à sa mère. 

16 Et la crainte Ici saisit tous, 
et ils glorifioient Dieu, en disant : 
Un grand Prophète s^est élevé 
parmi noos^ et Dieu a visité son 
peuple. 

17 Et le bruit dt et miracle se 
-répandit par toute la Judée, et 

dans tout le pays d^alentour. 

18 Or, toutes ces choses fti- 
rent rapportées à Jean par ses 
Disciples. 

19 Et Jean appela deux de 
ses Disciples, et Itê envoya vers 
Jésus pour hii dire : Es-tu celui 
qui devoit venir, ou devons-nous 
en attendre un autre ? 

20 Ces hommes donc étant 
Tenus vers Jésut lui dirent : 
Jean-Baptiste nous a envoyés 
Ters toi, pour te dire : Es-tu ce- 
lui qui deToit venir, ou devons- 
nous en attendre un autre ? 

21 Or, à cette même heure, 
JUus guérit plusieurs pertonnet 
de leurs maladies, de leurs in- 
firmités et des malins esprits, 
et il rendit la vue à plusieurs 
aveugles. 

22 Puis il répondit aux Dis- 
eipUs de Jean: Ailes et rap- 
portez à Jean ce que vous avez 
TU et entendu, que les aveugles 
recouTreot la vue, que les boi- 
teux marchent, que les lépreux 
sont nettoyés, que les sourds en- 
tendent, que les morts'ressusci- 
tent, que PEvangile est annoncé 
aux pauvres. 

23 Et tl ajouta : Heureux est 
celui qui ne se scandalisera pas 
de moi ! 

24 Quand ceux que Jean avoit 



envoyés fhrent partis, Jksu» se 
mit a parler de Jean an peuple, 
et leur dit: Qu^étes-vous allés 
voir dani le désert ? EtéU-ct un 
roseau agité du vent ? 

25 Mais eruore^ qu'étet^-TOus 
allés voir? Etoit'ce un homme 
veto d^habits précieux ? Voilà, 
ceux qui sont magnifiquement 
vêtus, et qui vivent dans les dé- 
lices, sont dans les maisons des 
Rois. 

26 Qn^étes-rvous donc allés 
voiri Un Prophète? Oui, vous 
dis-je, et plus qu^un Prophète. 

27 C'est celui de qui il est 
écrit : Voici, j^envoie mon mes<* 
sager devant ta face, qui prépa- 
rera le chemin devant toi. 

28 Car je tous dis, çu^entre 
ceux qui sont nés de femme, il 
n^y a point de Prophète plus 
grand que Jean-Baptiste ; et 
cependant celui qui est le plus 
petit dans le royaume de Dieu 
est plus grand que loi. 

29 Et tout le peuple qui Ta 
entendu, et même les péage'rs, 
ont justifié Dieu ayant reçu le 
Baptême de Jean. 

âo Mais les Pharisiens et les 
Docteurs de la loi, ne s^étant 
pas fait baptiser par lui, ont re- 
jeté le dessein de Dieu à leur 
égard. 

31 Alors le Seigneur dit : A 
qui donc comparerai-je les hom- 
mes de cette génération, et à qui 
ressemblent-ils ? 

32 Ils ressemblent aux enfans 
qui sont assis dans une place, 
et qui crient les uns aux autres, 
et disent : Nous vous avons 
joué de la flûte, et vous n^aves 
point dansé ; nous nous som- 
mes lamentés, et vous n^aves 
point pleuré. 

33 Car Jean-Baptiste est venu, 
ne mangeant point de pain et ne 
buvant point de vin; et vous 
avez dit : Il a un DéaK>n. 

34 Le Fils de Phomme est 
Tenu, mangeant et buvant ; et 
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Toaa ares dît: Voilà an, man- 
geur et un buveur, un ami des 
péagen et des gens de mau- 
vaise vie. . 

35 Mais la sagesse a été jus- 
tifiée par tous ses enfans. 

36 Un Pharisien ayant prié 
Jhu» de manger cliez lui, il 
entra dans la maison du Phari- 
sien, et il se mit à table. 

37 Et une femme de la ville, 
qui avoit été de mauvaise vie, 
ayant su qu^il étoit à table dans 
la maison du Pharisien, y appor- 
ta un vase d^albâtre fUin d^une 
huile odoriférante ; 

38 £t se tenant derrière, aux 
pieds de Jètus^ elle se mit à 
pleurer; elle lui arrosoît les 
pieds de ses larmes, et Us es- 
suyoit avec ses cheveux; elle 
lui baisoit les pieds, et elle Us 
oignoit avec cette huile. 

39 Le Pharisien qui Pavoit 
convié, voyant ce/a, dit en lui- 
même: Si cet homme étoit 
Prophète, il fcauroit sans doute 
qui est cette femme qui le toi- 
che, et qu^elle est de mauvaise 
vie. 

40 Alors Jésus prenant la pa- 
role, lui dit: Simon, j'ai quel- 
que chose à te dire : Kt il dit : 
Maître, dis-le. 

41 Un créancier avoit deux 
débiteurs, dont Pun lui devoit 
cinq cents deniers et Tautre 
cinquante. 

42 Et comme ils n^a voient pas 
' de quoi payer, il Uur quitta à 

tons deux leur dette. Dis-moi 
donc lequel des deux Paimera 
le plus ? 

43 Simon lui répondit : J^es- 
time que c'^est celui à qui il a le 
plus quitté. Jésus lui dit : Tu 
as fort bien jugé. 

44 Alors se tournant vers la 
femme, il dit à Simon : Vois-tu 
cette femme f Je suis entré 
dans ta maison, et tu ne m^as . 

J)oint donné d''eatt pour me laver 
es pieds; mais elle a arrosé 



mes pieds de larmes, et 2e# a %»^ 
suyés avec ses cheveux. 

45 Tu ne m^as point donné de 
baiser ; mais elle, depuis qu^elle 
est entrée, n^a cessé de' me 
baiser les pieds. - 

46 Tu n^as point oint ma tête 
d^huile ; mais elle a oint mes 
pieds d^une huile odoriférante. 

47 Cest pourquoi je te dis que 
ses péchés qui sont en grand 
nombre, lui seront pardonnes, 
et c*est à cause de cela qu^elle a . 
beaucoup aimé ; mais celui à 
qui on pardonne moins, aime 
moins. 

48 Puis il dit à la femme: Te» 
péchés te sont pardonnes. 

49 Et ceux qui étoientà table 
avec lui, se prirent à dire entre 
eux : Qui est celui-ci, qui même 
pardonne les péchés ? 

60 Mais il dit à la femme : 
Ta foi t^a sauvée ; va-t^en en 
paix. 

CHAPITRE VIII. 

Jésus-Christ enseignant par la 

parabole du SemeuTy calme la 

tempête^ guérit un Dèmoni" 

ooue, et ressuscite la fiUt de 

Jatrus, 

DEPUIS ce iems-là, Jésus 
alloit de ville en ville, et de vil- 
lage en village, prêchant et an- 
nonçant le Royaume de Dieu ; 
et les douze •âpâlres itoient avec 
lui. 

2 n y avoit aussi avec lui 
quelques femmes qui avoient 
été délivrées de malins esprits, 
et de leurs maladies ; savoir: 
Marie, qu^on appeioit Magde- 
leine, de laquelle il étoit sorti 
sept Démons. 

3 Et Jeanne, femme de Chu- 
zas, intendant d^Hérode ; et Su- 
zanne et plusieurs autres, qui 
Passistoieut de leurs biens. 

4 Et comme une grande foule 
de peuple s'assembloit, et que 
plusieurs venoient à lui de toutes 
les villes, il leur dit en parabole .* 
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5 Un ten&enr foffiit pour «e- 
Biér ; et en semant, une partit 
da grain tomba le long du che- 
min ; et elle fat foulée, et les 
oiseaux da ciel la mangèfent 
tonte. 

6 Et Pantre partie tomba sur 
on endroit pierreux ; et qnand 
eHe fut levée elle sécba, à canse 
qa'*eHe n'avoit point d^humidité. 

7 Et Pantre partie tomba parmi 
lc8 épines ; et les épiiies leTèreni 
avec 2e erotn, et Petouffèrent. 

- 8 EtPantrejMirfte tombadans 
une bonne terre ; et, étant lerée 
eQe rendit cent pour un* E^n 
disant ces choses, il crioit ; Que 
celui qui a des oreilles pour 
onîr, entende. 

9 Ses Disciples lui deman- 
dèrent ce que signifioit cette 
parabole. 

10 Et il répondit : Il tous est 
donné de connoître les mystères 
du Royaume de Dieu ; mais il 
fî^en eêt parU aux autres qu'yen 
paraboles ; de sorte qu^en voyant 
ils ne voient point,et qu^en enten- 
dant ils ne comprennent point. 

11 Voici donc ce que cette 
parabole signifie. La semence, 
c^est la parole de Dieu. 

12 Ceux qui la reçoivent le 
long du chemin, ce sont ceux 
qui Pécoutent ; mais le Diable 
vient, qui ôte cette parole de 
leur cœur, de peur qu'en croyant 
as ne soient sauvés, 

13 Ceux qui la reçoivent dans 
des endroits pierreux, ce sont 
cetu; qui, ayant ou! la parole, la 
reçoivent avec joie ; mais ils 
n*ont point de racine, et ils ne 
ch>ient que pour un tems ; et 
quand la tentation sarvient, ils 
se retirent. 

14 Et ce qui est tombé parmi 
les épines, ce sont ceux qui ont 
entendu la parole ; mais qui 
i^en allant, la laissent étouffer, 
par les inquiétudes, par les 
richesses et par les voluptés de 
cette vie; de sorte qu^ils ne 
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rtrtent point Ae fndt f»i viemu 
matu^é. 

15 Mais ce qui est tonM daM 
une bonne terre, ce sont ceux 
qui ayant oui la parole aTec uft 
cœur honnête et bon, la retîen* 
nent, et portent du frait avec 
persévérance. 

16 Personne «près avoir alli»* 
mé une chandelle, ne la couvre 
d^n vaisseau, ni ne la met soui 
le lit ; mais il la met sur uit 
chandelier, afin que cens qui 
entrent voient la lumière. 

17 Car il n^y a rien de secret 
(^ui ne dohre être manifesté, ni 
rien de caché qui ne doive être 
connu, et venir en évidence. 

18 Prenez donc garde de 
quelle manière vous écoutez ; 
car on donnera à celui qui a 
déjà ; mais pour celui qui n^a 
pas, on lui ôtera même ce qu^il 
croit avoir. 

19 Alors ta mère et ses frèref 
vinrent le trouver, mais ils ne 

{}onvoient Paborder À cause dt 
a foule. 

20 Et on vint lui dire : Ta 
mère et tes frères sont là dehors 
qui désirent de te voir. 

21 Mais il leur répondit : Ma 
mère et mes frères, ce sont 
ceux qui écoutent la parole da 
Dieu, et la mettent en pratique* 

22 II arriva un jour qu^il en- 
tra dans utie barque avec ses 
disciples, et il leur dit : Pas- 
sons de Pautre côté du laej et 
ils partirent. 

23 Et comme ils voguoient, fl 
s'endormit, et un vent impétu- 
eux sMleva sur le lac, la barque 
s'^emplissoit dVau, et ils étaient 
en danger. 

24 Alors .ils vinrent ver» loi, 
et ils le réveillèrent en lut di- 
sant : Maître, Maître, nous pé- 
rissons. Mais lui, étant réveilléi 
parla avec autorité au vent et à 
la tempête, qui s^appaisèrent, et 
il se fit un grand calme. 

25 Al9ia 11 leur dit : Ou est 
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votre foi ? Et eux, saisis de 
crainte et d^admiration, di- 
floient entr^eux : Mais qui est 
celui-ci, qui commande même 
aux vents et à Peau, et ils lui 
obéissent ? 

26 Ils abordèrent ensuite au 
fiajs des Gardarénîens, qui est 
Tis*à-iâs de la Galilée. 

37 Et quand Jétut fut des- 
cendu à terre, il vint au devant 
de lui un homme de cette ville- 
là, qui étoit possédé des Dé- 
mons depuis long-tems. II ne 
portoit point d^habits ; et il ne 
demeuroit point à la maison, 
mais il te tenoU dans les sépul- 
cres 

28 Dès qu'il vit Jésus, il fit 
un grand cri, et se jetant à ses 
pieds, il dit à haute voix : Qu'y 
a-t-il entre moi et toi, Jésus, 
Fils du Dieu ^ très-haut ? Je te 
prie, ne me tourmente. point. 

29 Car Jésus commandoit à 
l'Esprit imnionde de sortir de 
cet homme, dont il s'étoit saisi 
depuis loDg-tems ; et bien qu'il 
fût gardé, lié de chaînes, et guHl 
eût les iers aux pieds, il rom- 
poit ses liens, et il étoit em- 
porté par le Démon dans les 
déserts. 

30 Et Jésus lui demanda : 
Comment t'appelles-tu ? Et il 
répondit : Je m^appelle Légion ; 
car plusieurs Démons étoient 
entrés en lui. 

31 Et ils le prioient de ne 
leur pas commander d'aller 
dans l'abîme. 

32 Or, il y avoit là un grand 
troupeau de pourceaux, qui 
paissoit sur une montagne ; et 
ils le prioient qu'il leur permît 
d'entrer dans ces pourceatiâ?, .et 
îl le leur permit, 

83 Les Démons étant donc 
sortis de cet homme, entrèrent 
dans les pourceaux ; et le trou- 
peau se précipita avec impétu- 
osité dans le lac, et y fut noyé. 

94 £t ceux qui hf paissoient, 



voyant ce qui étoit arrivé, s'ett- 
fuirent, et le racontèrent dans 1» 
ville et à la campagne. 

35 Alors les gens sortirent 
pour voir ce qui s'étoit passé ; 
et étant venus vers Jésus, ils 
trouvèrent l'homme duquel les 
Démons étoient sortis, assis aux 
pieds de Jésus, habillé, et dans 
son bon sens ; et ils furent sai- 
sis de frayeur. 

36 Et ceux qui avoient vu 
la ehose^ leur racontèrent com-: 
ment le démoniaque avoit été 
délivré. 

37 Alors, tous ceux du, pays 
des Gardaréniens le prièrent de 
se retirer de chez eux, car ils 
étoient saisis ' d'une grande^ 
crainte. 11 entra donc dans la 
barque pour s'en retourner. 

38 Et Phomme f duquel les 
Démons étoient sortis, le prioit 
de lui permettre d'être avec lui ; 
mais Jésus le renvoya, en di- 
ant; 

.39 Retourne en ta maison, et 
raconte les grandes choses que 
Dieu t'a faites. II s'en alla 
donc, publiant par toute la ville 
tout ce que Jésus avoit fait ea 
sa faveur. 

40 Quand Jésus fut de retour, 
il fut reçu par une grande mul- 
titude, car tous l'.attendoient. 

41 Et il vint à lui un homme 
qui s'appeloit Jaïnis, lequel 
étoit Chef de la Synagogue ; 
et se jetant aux pieds de Jé- 
sus^ il le pria de venir dans sa 
maison ? 

42 Parce qu'il avoit une fille 
unique, âgée d'environ douze 
ans,, qui se mouroit. Et comme 
Jésus y alloit, il étoit pressé par 
la foule. 

43 Alors, une femme qui 
avoit une perte de sang depuis 
douze ans, et qui avoit dépensé 
tout son bien en médecins, sans 
fivoir pu être guérie par ancuu 
d'cttar, 

44 S'approchant de lui par 
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derrière, toacba le liord de ion 
Têtement ; et à Tinstant sa 
perte de sang s^arrêta. 

45 Alors Jésos dit : Qui est" 
ce qui m^a touché ? Et comme 
tous le nioient, Pierre, et ceux 
qui Hoient avec lui , lui dirent : 
Maître, la foule renvironné et 
it presse, et tu dis : Qui e^^ce 
qui m^a touché ? 

46 Mais Jésus dit : Quelqu'^un 
m'*a touché, car j^ai senti qu'une 
Tertu esi sortie ae moi. 

47 Cette- femme donc vojant 
que etla ne lui ■ ayoit point été 
caché, vint toute tremblante, 
et se jetant à ses pieds, "e)le dé- 
clara devant tout le peuple, 
^ur quel sujet elle l'avoit tou- 
ché, et comment elle a\o|t ét^ 
guérie à Pinstant. 

48 Et il lui dit : Xa fille,* 
Tassure-toi, ta foi t^a guérie ; 
Ta-t'en en paix. 

49 Comme il parloit encore, 
quelqu'un vint de chez le Chef 
«de la Synagogue, qui lui dit : 
•Ta fille est morte ; ne- fatigue 
•pas davantage le Maître. 

50 Mais Jésus l'ayant enten- 
du, ^dit au père dt la filU : Ne 
crains point ; crois seulement, 
et elle sera guérie. 

61 Et quand il fut arrivé dans 
la maison, il ne laissa entrer 
personne que Pierre, Jacques et 
Jean, et le père et la mère de 
la 6Ue. 

52 Et tous pleuroiènt et- se 
lamentoient à cause d'elle ; 
mais il dit : Ne pleurez point ; 
elle n^est pas morte, mais elle 
dort* 

53 Et ils se moquoient de lui, 
sachaat qu'elle étoit morte. 

54 Mais Ua ayant tous fait 
sortir, il la prit par la main, et 
cria : Ma fiUe, lève-toi. 

• 55 Et son âme revint ; elle 
se leva à l'instant, et il com- 
manda qu'en lui donnât à man- 
ger. 
.56 Et.son père et sa mère 



furent tout étonnés ; niais il leur 
défendit de dire à personne ce 
qui étoit arrivé. 

CHAPITRE IX. 

JitUi'Chriêt envoie ses daugt 
Apùlrta ; raesatie cinq mille 
hommes <fe cinq pains ; parle 
de sa Passûmj est transfiguré^ 
et il enseigne Vkumilité. 

PUIS Jésus ayant assemblé 
ses douze Disciples^ leur donna 
puissance et autorité sur tous 
les Démons, et le pouvoir de 
guérir les maladies. 

2 II les envoya donc annon- 
cer le Règne de Dieu, et guérir 
les malade». 

3 Et il leur dit « Ne portei 
rien pour le chemin, ni bâtons, 
ni sac, ni pain, ni argent, et 
n'ayez point deux habits. 

4 Et en quelque maison que 
TOUS entriez, demeurez-y, jus- 
qu'à ce que vous partiez. 

5 Et par-tout où l'on ne vous 
recevra point, en partant de 
cette viUe-lâ^ secouez la pous- 
sière de Tos pieds, en témoi- 
gnage contre ces gens là. 

6 Etant donc partis, ils al- 
lolent de bourgade en bourgade, 
annonçant l'Evangile, et guéris- 
sant par-tout Us malades, 

7 Cependant Hérode le Té- 
trarque entendit parler de tout 
ce que Jésus faisoit ; et il étoit 
fort en peine, parce que les uns 
disoient que Jean étoit ressus- 
cité des morts % 

8 Et d'autres, qu'Elie étoit 
apparu ; et d'autres, que quel- 

2u'un des anciens Prophètes 
toit ressuscité. 

9 Et Hérode disoit : J'ai fait 
couper la tète à Jean ; qui est 
donc celm-ci, de qui j'entends 
dire de telles choses ? Et il son- 
faaitoit de le voir. 

10 Les Apôtres étant de re- 
tour, racontèrent à Jésus tout 
ce qu'ils avoieut fait ; les ayant 
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prif «▼«€ lui, n M retira à l'é- 
cart, dans un Uea 'solitaire, près 
d'une TÎlie appelée Betbsaide. 

11 Le Peuple Payant appris, 
le suivit ; et JéiUi les ayant 
reçus, leur parloit du Règne de 
Dieu, et il ruérissoit eeuz qui 
aToient besoin de guérison. 

12 Comme le jour commen- 
çoit à l>ai8ser les doute s^appro- 
•hèrent de lut, et lui dirent : 
Renvoie cette multitude, afin 
iqu'ils s'en aillent aux bourgs et 
aux villages qtn «on/ aux envi- 
rons, pour a'y retirer et pour 
trouver à manger; «ar nous 
fommes loi dans un lieu désert. 

13 l^s il leur dit : Vous- 
mêmes, donnez-leur à manger. 
1^ ils dirent : Noos n'avons que 
cinq pains ^t deux poissons ; i 
moins que nous n'allions ache- 
ter des vivres pour tout ce peu- 
|>le; 

14 Car ils ëtpicat environ 
cinq mille hommes. Alors, il 
éii k êea Disciples : Faites-les 
Asseoir par rang de cinquante 
^ersonpes chacun» 

15 £t ils firent akisi« et lu 
firent tous asseoir. 

16 Alors Jénu prit les cinq 
pains et les deux poissons, et, 
levant les yeux an ciel, il les 
bénit, et U* rompit, et Zéi don- 
Xia aux Disciples, afin qu'ils Uê 
missent devant le peuple. 

17 Ils en mangèrent tous, et 
furent rassasiés ; et on^ emporta 
douze paniers pleins des mor- 
ceaux qui restèrent. 

18 H. arriva, comme il prioit 
en particulier, et que les Disci- 
ples étoient avec lui, qu'il leur 
demanda : Qui dit-on parmi le 
peuple que je suis ï 

li^ Eux répondant dirent : 
Les UM dûeni q^e tu et Jean- 
Baptiste ; les autres, Elie ; et 
les autres, que quelqu'un des an- 
Mens Prophètes est ressuscité. 

30 Et vous, leur dit-il, qui 
ditM-TOUB que je tm ^ El n* 



erce répondit : Tu €$ U Christ 
de Dieu. 

21 Et il leur dé/endit avec 
menaces de le dire à personne. 

S2 Pois a leur dit : U fant 
que le Fils de l'homme soufi^« 
beaueoup, et qu'il soit rejeté 
par les Sénateurs, par les prin- 
cipaux Sacrificateurs, et parles 
Scribes, et qu'il soit mis à mort, 
et qu'il ressuscite le troiâème 
jour. 

23 Et il disoit à ttfns : Si 
quelqu'un veut venir après moi, 
qu'O renonce à soi-même, qu**!! 
se charge chaque jour de um 
croix, et qu'il me suive. 

24 Car quiconque voudra sau- 
ver sa vie, la peMra ; mais qui- 
conque perdra sa vie pour(Z^ai- 
mour de moi, celuî-là la sauvera. 

• 26 £t que servîroit-il à un 
homipe de gagner tout le moii<^ 
de, s'il se détniisoit lui-mémSy 
et s'il se perdoit lui-même f 

26 Car, si quelqu'un a hont# 
de moi et de mes paroles, le Fîiii 
de l'homme aura honte de loi, 
quand il viendra dans sa gloire, 
et daru ceUe du Père et des 
saints Anges. 

27 Et je vous dis en vérité^ 
qu'il y en a quelques-uns pamu 
ceux qui sont ici présens, qui 
ne mourront point, q\i'ils n'aient 
vu le Règne de Dieu* 

28 Environ huit jours après 
ces discours, Jinu prit avec lui 
Pierre, Jean et Jacques, et mon- 
ta sur une montagne pour prier* 

29 Et pendant qu'il prioit, 
son visage parut tout autre, et 
ses habits deinnrent blancs e/ 
resplendissans comme un éelotr. 

30 En même tems on vit deux 
hommes fiu s'entretenoient 
avec lui ; c'étoient Moïse et 
Elie, 

31 Qui apparurent' avec 
gloire, et parloient de sa mort 
qu'il devoit accomplir à Jéru- 
salem. 

32 Et Fiene «t ctuz qui 
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é/otetU arec lui, étoient aocablés 
de sommeU ; et quand ili furent 
• réveillés, ili virent sa gloire et 
les deux hommes .qui étoient 
avec lui. 

33 Et comme eu hAminut se 
séparoient de Jésus, Pierre lui 
dit : Maître, il est bon que nous 
demeurions ici ; faisons-j trois 
tentes, une pour toi, une pour 
Moïse, et une pour Elie ; car 
il ne savoit pas hùn et qu^il di- 
soit. 

34 II parloit encore, lors- 
qu'une nuée les couvrit. Com- 
me elle les enveloppoit, ils fu- 
ient saisis de frayeur ; 

35 Et une voix sortit de la 
nuée, qui dit : C'est ici mon 
Fils bien-aimé» écoutex-le. 

36 Et dans le tems que la 
voix se faisoit entendre, Jésus 
se trouva seul ; et ils gardèrent 
le silence mr cela, et ne dirent 
rien alors ..à personne de ce^ 
qu'ils avoient vu. 

37 Le jour suivant, comme 
' ils descenaoient de la montagne, 

une grande troupe vint au-de- 
vant de Jiêut» 

38 £i un homme de la troupe 
s'écria et dit : Maître, je te 
prie, jette les yeux sur. mon fils ; 
car c'est mon JUt unique : 

39 Un Esprit se saisit de lui, 
et aussitôt il jette de glands 
éris, il l'agite violemment, le 
fait écumer, et à peine le quittç- 
t-il après l'avoir tout brisé. 

40 Et j'ai prié tes Disci- 
ples de le chasser, mais ils 
n'ont pu. 

41 Et Jésus répondant, dit : 
O race incrédule et perverse ! 
jusqu'à quand serai-je avec 
TOUS et vous supporterai-je ? 
Amène icivton fils. 

42 Et comme il apprDchoit, 
le Démon le jeta contre terre, 
et Pagita violemment ; mais Jé- 
sus reprit ibrtcment l'esprit im- 
monde, et guérit l'enfant, et le 
rendit à son père. 

9» 



43 Et tons furent étonnés de 
la puissance magnifique de 
Dieu. Et con^me ils étoient 
tous dans l'admiration de tout 
ce que Jésus faisoit, il dit à^es 
Disciples : 

44 Pour vous, écoutes bien 
ces paroles i Le Fils de l'hom- 
me doit être livré entre les 
mains des hommes. 

45 Mais ils n'entendoient 
point cette parole ; elle étoit si 
obscure pour eux, qu'ila n'y 
comprenoient rien, et ils craig- 
noient de l'interroger sur c^ 
sujet. 

46 Et il survint une dispute 
parmi eux, lequel d'entr'eit:^ , 
seroit le plus grand. 

47 Mais Jésus voyant les 
pensées de leur cœur, prit 
un en&nt et le mit auprès 
de lui, 

48 Et il leur dit : Quiconque 
reçoit cet enfant en mon nom, 
me reçoit ; et quiconque me 
reçoit, reçoit celui qui m'a en« 
voyé. Car celui d'entre vous 
qui est le plus petit, e^ut celui* 
là qui sera grand. 

49 Et Jean prenant la parole, 
dit : Maître, nous avons vu un 
homme qui chassoit les Démons 
en ton nom ; et nous l'en avons 
empêché, parce qu'il ne te suit 
pas avec nous. 

, 60 Et Jésus lui dit : Ne Ten 
empêchez point ; car celui qui 
n'est pas contre nous est pour 
nous. 

51 Comme le tems auquel il 
devoit être enlevé du monAe ap- 
prochoitf il* se mit en chemin, 
résolu d'aller à Jérusalem. 

52 Et il envoya des gens de- 
vant lui, qui, étant partis, en- 
trèrent dans un bourg des Sa- 
maritains, peur lui préparer un 
hgemenL 

63 Mais les Samaritaine ne 
le reçurent pas, parce qu'il pa*> 
roissoit aller a Jérusalem. 

64 Bt Jacques et Jean tes 
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Diteiplei Toyaat etl«,. lut di- 
rent : Seif^eur, veux-tu que 
BOQ« difioqs que le feu du ciel 
néteicende ncr eux et qu^il les 
c^ume, comme die le fit ? 

55 Mais JiiUi ae tournant 
«er# ciu;, les censura, et leur 
dit: Vous ne sarez de quel 
esprit TOUS êtes ênùnU. 

56 Car le Fils de Thomme 
B^est point venu pour faire périr 
les hommes, mais U esi venu 

Eut le» saurer* Et ils s^en ai- 
ent 'à un autre bourg;. 
67 Et comme ils étoient en 
chemin, un homme lui dit : Je 
ie suivrai, Seigneur, partout 
eÀ tu iras. 

58 Mais Jésus lui répondit : 
Les renards ont des tanières, et 

' Hs oiseaux du ciel on/ des nids ; 
m^is le Fils de Pbomme n'a 
pas où reposer ea tête. 

59 11 dit à un autre : Suis- 
moi. Et il lui répondit : Seig- 
neur, permets que j'aille aupa- 
Tayant ensevdir mon père. 

60 Jésus lui dit : LaiMe les 
Borts ensevel» leurs morts ; 
mais toi, va et annonce le 
Règne de Dieu. 

61 Un autre lui dit : Je te 
snivraî. Seigneur; mais per- 
mets-moi de prendre auparavant 
congé de ceux 91a «ent dans ma 
maison. 

6f Mais Jésus lui répondit : 
Celui qui met la main à la char- 
me, et regarde derrière lut, 
n'est point propre pour le Roj- 
awne de Dieu. 

CnAWTOME X. 

JéêU^Chfiet eneete «e« t9ixanie 

êi dix Diiciplu^ vwntrt à un 

Dotttur «en prethain en la 

fwraheh du &nnantem, et in- 

jimtl Marthe eur U metUewr 

eheix de Marié, 

APRES cela, le Seignevr éta- 

blit encore soixante et dix au* 

ires Diêeiple» ; et il les envoja 

étu à deux devant lni> dw 



tontes les vOIes et An» twu ib 
lieux eu lui-même devoit aller. 

5 Et il leur disoit : La moit^ 
son esl grande, mais û y a pen 
d^ouvriers ; pries donc le Mettre 
de la moisson d'envojer ^d^a 
ouvriers dans sa moisson* 

3 Allez, je tous envoie cona- 
me des agneaux au milien des 
loups. 

4 Ne portes ni boufse, ni sac, 
ni souliers ; et n^ salués pei* 
sonne en chemin. ~ 

6 Et dans quelque maison 
que vous entries, dites en en- 
trant : La paix set# sur cette 
maison. 

6 SH] j a là quelque enfant 
de paix, votre paix reposera sur 
lui ; sinon, eue retournera à 
vous. 

7 Et demenres dans cette 
maison-là, mangeant et buvant 
de ce quVm vous donnera, car 
l'ouvrier est digne de son salaire. 
Ne passez point d'une maison à 
une autre. 

8 De même, dans quelque 
ville que vous entriez, si on vous 
y reçoit, mangez de ce qnVui. 
vous présentera. 

9 Ôuérissez les malades qui 
s'y trousseront^ et dites-leur i Le 
Règne de Dien s'est approché 
de vous. 

10 Mais dflms (j|uelqtte ville 
que vous entriez, si on ne vooe 
y reçoit pas, sortez dans les 
rues, et dites : 

11 Nous secouons contre vous 
kl poussière qui s'est attachée à 
nous dans votre ville ; saches 
pourtant que le Règne de Diea 
s'est approché-de vousa 

12 Je vous dis qu'en ce jour- 
là ceux de Sodome seront traités 
moins rigoureusement que cette 
viUe-là. 

13 Malheur à toi, Chorasim,! 
malheur à toi» Bethsaîde ! car 
p\ les miracles qui ont été &ifs 
to milieu de vous, avoient été 
ÎKL\» dans TjT et danfBidoa, il 
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y & long Umm qae cm ?iQcf te 
•soient coBvertiet» ea preBtiit 
ie tao et la cendre. 

14 C'eit pourquoi Tjr ol Sî. 
don «eront tr»iléet moins ri- 
gourensemeat qne vout au /Mir 
du jngeiBOBt* 

J5 £t toi, Ca^enaïUB, qui w 
été élové josqu^au ci«j, tu seras 
abaissée jusqu^en enibr. 

16 Qui TO«is éooiite, m'écoute ; 
et qui TOUS rejette» me rejette ; 
et qui me rejette, rejette oelui 
qui mHi envojé. 

17 Or, les soixante et dix 
DiêçipUs reviDrent avec joie, 
dbaut : Seigneur, les démons 
mêmes nous seot assujettis par 
toQ nom. 

18 £t fl leur dit : Je Toyoîs 
Satan tomber du ciel comme un 
éclair. 

19 Voici : Je tous donne le 
pouvoir de marcher sur les se^• 
pens, sur les scorpions, et sur 
toutes les forces de rennemi, et 
rien ne pourra vous nuire* 

SO Toutefois ne vous réjouis- 
ses pas MctUem^tU de ce que les 
esprits vous sont assujettis ; mais 
léjonissez-voufl encore plus de se 
que vos noms sont écrits dans les 
cieox. 

21 En ce même instant, Jésus 
tressaillit de joie en son esprit, 
et dit : Je te loue, d Père, Seig- 
neur du ciel et de la terre, ae 
ce que tu as cacbé ces choses 
aux sages et aux intelligens, et 
qae tu les as révélées aux en- 
fans ! Oui, mon Père, cela e#l 
ainsi, parce que tu Tas trouvé 
bon. 

22 Toutes choses -m^ont été 
mises entre les mains par mon 
Père, et nul ne connoit qui est 
le Fils, que le Père, ni qui est 
le Père, que le File, et celui à 
qni le Fils U voudra révéler, 

23 Puis se tournant rers sei 
Disciples, il leur dit en particu- 
lier: Heureux les yeux qui 
voiaBt et qnt voiii tojtcs t 



S4 Car je tous dis que plu- 
sieurs Prophètes et pliwâeurc 
Rois ont désiré de Yoir ce que 
vous Yoyes, et ne Tout point 
TU ; et d^entendre ce que voua 
entendex, et ne Tont point en- 
tendu. 

25 Alors un Docteur de la loi 
se leva, et dit à Jéstu pour ré- 
prouver : Maître, que faut-il qne 
je fasse pour hériter de la vie 
étemelle i 

26 JésHê lui dit: Qu'est-ce 
qui est écrit dans la loi, et quV 
lis-tu î 

27 U répondit: Tu aimeru 
le Seigneur ton Dieu de tout 
ton ceeur, de tonte ton âme, de 
toute ta force et de toute ta 
pensée ; et ton prochain comme 
toi-même. 

28 Et JUui lui dit: Tu as 
bien répondu : fais cela, et tu 
vivras. 

29 Mais cet homme voulant 
paroître juste, dit à Jésus : £t 
qui est mon prochain ? 

30 Et Jésus prenant la parole, 
lui dit : Un homme descendoit 
de Jérusalem à Jéricho,^ et tom- 
ba entre les maint des voleurs, 
qui le dépouillèrent ; et après 
/'avoir blessé de plusieurs coupe, 
ils s'en allèrent, le laissant à 
demi*mort. 

31 Or, il se rencontra qu'un 
Sacrificateur descendoit par ce 
chemîn-là, et ayant vu cet hom^ 
me, il passa' outre. 

32 Un Lévite étant aussi venu 
dans le même endroit, et h 
vovant, passa outre. 

33 Mais un Samaritain, pas- 
sant son chemin, vint vers cet 
homme^ et le voyant, il fut 
touché de compassion. 

34 Et s'approchent, il banda 
ses plaies, et il y versa de l'huile 
et du vin ; puis il le mit sur ta 
monture, et le mena à une hôtel- 
lerie, et prit soin de lui. 

35 Le lendemain^ en partant, 
il ^« de^L d«mn d'argent, et 
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Us donna à Thôte, et lui dit: 
Aie soin de lui ; et tout ce que 
■tu dépenserai de plus, je te le 
rendrai à mon retour. 

36 Lequel donc de ces trois 
•te semble avoir été le prochain 
de celui qui étoit tombé entre Im 
tnains des voleurs ? 
^37 Le Docteur dit : Cfiêt 
celui qui a exercé la miséricoride 
envers lui. Jésus lui dit: Va, 
et fais la même chose. 

38 Comme ils étoient en 
. chemin il entra dans un bourg, 

et une femme noounée Marthe 
' le reçut daUs sa maison. 

39 Elle avoit. une sœur nom- 
mée Marie, qui, se tenant assise 
aux pieds de Jésus, écoutoit sa 
parole. 

40 Mais comme Marthe étoit 
distraite pat divers soins^ elle 
vint et dit à Jinu,* Seigneur, 
ne tsonsidères-tu pas que ma 
sœur me laisse selrvir toute 
seule ? Dis'lui donc qu^elle 
m^aide aussi. 

- 41 Et Jésus lui répondit : 
Marthe, Marthe, tu te mets en 
peine et tu Rembarrasses de plu- 

■ sieurs choses ; 

42 Mais une seule chose est 
nécessaire ; or Marie a choisi 

- la bonne part qui ne lui sera 
point ôtée. 

CHAPITRÉ Xi. 

JéstU'Christ inttmit ses Ditei' 
pht sur laprière^guérU un Dé' 
moniaquCy et répond aux Pha* 
risiens^ qui dûoient que c^éioit 
par la puissance du Diable 
quHl chassoit les Démons. 

UN jour que Jésus étoit en 
prière en un certain lieu, après 
qu^il eut achevé sa prière^ un de 
'.ses Disciples Jui dit: Seigneur, 
enseign&-nou8 à prier, comme 
' Jean Ta aussi enseigné à ses 
Disciples^ > r : 

2 Et il leur dit: Quand vous 
pjiez, dites: Kotre Fère qui es 



aux cieux, Ton nom boH saiicti^' 
fié ; Ton Règne vienne ; Ta 
volonté soit faite sur la terre. 
comme au ciek 

3 Donne-nous chaque jour 
notre pain quotidien. 

4^ Pardonne-nous nos péchés, 
car nous pardonnons aussi à tom 
ceux qui nous ont offensés. Et 
ne nous abandonne point à Is 
tentation, mais délivre-nous ^da 
mal. 

5 Puis il leur dit : Si quel- 
qu'un de vous avoit un ami qui 
vînt le trouver à minuit» et qui 
lui dit : Jtfon ami, prête-moi trois 
pains ; 

6 Car un de mes amis eût 
venu me voir en passant, et je 
n'ai rien à lui présenter. 

7 Et que cet homme qui est 
dans sa maison lui répondît : Ne 
m'importune pas ; ma porte est 
fermée, et mes enfans sont avec 
moi au lit ; je ne saurois me lever 
pour t'en donner. 

8 Je vous dis que quand 
même il ne se leveroit pas pour 
lui en donner, parce au'il est son 
ami ; il se leveroit a cause de 
son importunité, et lui en don- 
neroit autant qu'il en auroit 
besoin. 

9 Et moi je vous dis : De- 
mandez, et il vous sera donné ; 
cherchez, et vous trouverez ; 
heurtez, et il vous sera ouvert. 

10 Car quiconque demande, 
reçoit ; et qui cherche, trouve ; 
et il sera ouvert à celui qui 
heurte. 

11 Qui est le père d'entre 
vous, qui donne à son fils une 
pierre, lorsqu'il lui demande du 
pain? Ou s'il lui demande du 
poisson, lui donnera-t-il un ser- 
pent au lieu d'un poisson ? 

12 Ou s'il lui demande un 
œuf, lui donnera-t-il un scorpion ? 

13 Si donc vous, qui êtes 
mauvais, savez donner de bonnet 
choses à vos enfans, combien 
plup foirc Père céleste donaeni- 
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Uû le Ôaint-Esprit à ceux' qui U 
loi demandent? 

14 Jésus chassa aussi un Dé- 
mon qui étoit muet ; et le Dé- 
mon étant sorti, le muet parla ; 
et te peuple étdt dans Padmi* 
jntion« 

15 Et quelques-uns d'entr'eux 
dirent : C^est par Béelzébul le , 
Prince des Démons, çu'il chasse 
les Démons. 

16 Mais d^autres, pour Té- 
prouTer, lui demandoient quel- 
que miracle gui vint du cieU 

17 Mais Jénu connoiisant 
leurs pensées, leur^ dit: Tout 
royaume diirisià contre lui-même 
acra réduit en désert ; et toute 
maison ditUkt contre elle-même 
tombera en rutne. 

18 Si donc Satan est aussi 
divisé contre lui-même, com- 
ment son règne subsistera-t-il ? 
puisque tous dites que t'^tst par 
Béelzébul fue Je chasse les Pè- 
jBons. 

19 Que si je chasse les Dé- 
mons par Béelzébul, Tos fils par 
qui Us chassent-ils ? C^ttt pour- 
quoi ils seront vos joges. 

20 Mais si je chasse les Dé^ 
mous par le doigt de Dieu, il 
est donc vrai que le r^e de 
Dieu est venu à tous. 

SI Quand xm homme fort tl 
bien armé garde l'entrée de sa 
maison, tout ce qu^il a est en 
sâreté. 

22 Mais s^il en vient un plus 
fort que lui, qui le vainque, il lui 
6te toutes ses armes auxquelles 
il se confiolt, et il partag;e ses 
dépouilles. 

23 Celui qui n^est pas avec 
moi, est contre moi ; et celui 
qui n'assemble pas avec moi, 
dissipe. 

24 Lorsqu'un esprit immonde 
est sorti d'un homme, il va par 
des lieux arides, cherchant du ' 
TepoB, et il n'st> trouve pdnt ; et 
il dit: Je retournerai dans ma 
maison d\iè je iuif sorti. 



25 Et quand il y vitnt, O U 
trouve balayée et ornée. 

26 Alors il s'en va, et prend 
avec lui sept autres esprits pires 
que loi, et «s ff entrent et j de- 
meurent ; et le dernier iioi de 
cet homn^ devient pire que It 
premier. 

27 Comme Jlsvks disoit cet 
choses, une femme de la troupe 
éleva sa voix, et lui dit : Hei^ 
reux le ventre qui t'a porté, et 
les mamelles qui t'ont allaité ! 

28 Mais plutôt, reprit Jtsus^ 
Heureux ceux qui écoutent la 
parole de Dieu, et qui la m^ 
tent en pratique ! 

29 Comme le peuple s'ama** 
soit en foule, Jksus se mit à 
dire : Cette race est méchante s 
elle demande un miracle, et il 
ne lui en sera point donné 
d'autre que celui du Prophète 
Jonas. 

30 Car, comme Jonas fut un 
miracle pour ceux de Ninive, le 
Fils de l'homme en sera un pour 
cette génération. 

SI La Reine du midi s'élèvera 
au jour du jugement contre lef 
hommes de cette génération, et 
les condamnera, parce qu'elle 
vint d'un pays éloigné pour en- 
tendre la sagesse de Salomon; 
et voici ti 3f a ici plus que Salo- 
mon. 

32 Les Ninivites s'élèveront 
au jour du jugement- contre 
cette génération, et la condam* 
neront ; parce qu'ils s'amendè- 
rent à la prédication de Jonas |- 
et voici, il 3f a ici plus que Jonas. 

33 Personne n'allume une 
chandelle pour la mettre dans 
un lieu caché,: ou sous un bMs- 
seau ; mais on la mei sur un 
chandelier, afin que ceux qui 
entrent voient la lumière. 

34 L'œil est la chandelle du 
corps ; si donc ton «il est sain, 
tout ton corps sera éclairé ; 
mais s'il est mauvais, ton corps 
ê€Tfi dans les ténèbres* 
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* 35 Prands ^onc ^^r^e qne la 
lumière qui eét en toi ne soit 
qoft ténèbres.- 

' 36 Si donc tout ton corps est 
éclairé, et sMl n*a aucune partie 
qui soit dam les ténèbres, il 
sera tout éclairé, comme quand 
une chandelle réclaire par sa 
lumière. ' 

37 Comme il parloit, un 
Pharisien le pria à dîner chez 
lui } et Jésus y entra, et se mit 
à table. 

38 Mais le Pharisien s^étonna 
dt et qu^il vit qu^il ne s^étoit pas 
lavé avant le dîner. 

39 Kt le Seigneur lui dit: 
Vous autres Pharisiens, tous 
nettoyez le dehors de la coupe 
et du plat ; mais au-dedans 
vous êtes pleins de rapine et de 
méchanceté. 

40 Insensés! celui qui a fait 
le dehors n^a-t-il pas aussi fait le 
dedans ? 

41 Mais ' plutôt donnez en au- 
inônes ce que vous avez, et 
iAUXÎeê choses ^ÔtïS seront yarmn 

42 Mais malheur à vous, Pha- 
risiens, qui payez la dîme de la 
menthe, de la rue, et de toutes 
sortes d^herbes, tandis que vous 
négligez la justice et Pamour de 
Dieu ! Ce sont-îà les choses qu'ail 
falloit faire, sans néanmoins né- 
gliger les autres. 

43 Malheur à vous, Pbari- 
tiens, qui aimez les premiers 
rangs dans les Synagoraes, et à 
être salués dans les places pu- 
bliques ! 

44 Malheur à vous. Scribes 
et Pharisiena hypocrites ; parce 
que vous ressemblez aux sépul- 
cres qui ne paroissent point, et 
les hommes qui marchent dessus 
n^en savent rien ! 

45 Alors un des Docteurs de 
la loi prit la parole, et lui dit : 
Maître en disant ces choses, tu 
sous outrages aussi. 

46 Et Jésus dit : Malheur 
aussi à vous, Docteurs de la 



loi ; parce que vous chafges 
les hommes de fardeaux qu ils 
ne peuvent porter, et vous- 
mêmes n^y touchez pas du^bout 
du doigt ! 

47 Malheur à vous, parce que 
vous bâtissez les sépulcres des 
Prophètes que vos pères ont fait 
mourir. 

48 Vous témoignez assez par- 
là, que vous consentez aux ac- 
tions de vos pères ; car ils les 
ont fait mourir, et vous bâtissez 
leurs tombeauXé 

49 (Pest pourquoi aussi la sa- 
gesse de Dieu a dit : Je leur 
enverrai des Prophètes et des 
Apôtres, et ils feront mourir 
les uns, et persécuteront les 
autres ; 

50 Afin que le sang de tous 
les Prophètes, qui a été répandu 
dès la création du monde, soit 
redemandé à cette nation ; 

51 Depuis le sang d'Abel, jus- 
qu'au sang de Zacharie, qui fut 
tué entre Pautel et le temple; 
ouf, 'Too* dift-j«, 'ce sang sera re- 
demandé, à cette nation. 

5S Malheur à vous. Docteurs 
Je la loi ; parce qu'ayant pris la 
olef de la oonnoissance, vous n'ff 
êtes point entrés vous-mêmes, 
et vous avez encore empêché 
d*y entrer ceux qui vouloient le 
faire ! 

53 Et comme il leur disoît 
cela, Iss Scribes et les Pharisiens 
se mirent à le presser fortement, 
en le faisant parler sur plusieurs 
choses ; 

54 Lui tendant des pièges, et 
tâchant de tirer quelque chose 
de sa bouche, pour avoir'de guos 
Paccuser. 

CHAPITRE XII. 

Jésut'Christ instruit ses Dûct- 
pUs de se garder d^hypocrisie 
et d*aivariee ; de veiUer et d*itrt 
prêts à la récûneUiationé 
CEPENDANT le peuple s'é- 

tant assemblé par millieni, en 
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lorte qn^ se pressoicnt ks uns 
kl antres, il te mit à dire à 
m Disciples: Gardez-Tona sur 
tontes choses du levain des Pha- 
iweos, qoi est Pfa jpocrisie. 

2 Car il n^y a rien de caché 
cm ne doive être découvert ; ni 
hen de secret qui ne doive être 

3 Les choses donc que vous 
aurez dites dans les ténèbres, 
ttroDt entendues dans la lumi- 
ère ; et ce que vous aurez dit à 
Poreille dans les chambres^ sera 
prêché sur les maisons» 

4 Je vous dis donc, à votif qui 
&ei mes amis : Ne craignez point 
ceu qui tuent le corps, et qui 
après cela ne peuvent rien faire 
àe plus. 

5 Mais je vous montrerai qui 
TOUS devez craindre ; craignez 
celui qui, après avoir ôté la vie, 
s le pouvoir d^envoyer dans la 
géhenne ; ouï, je vous le dis, 
c^ut celui-là que vous de?es 
craindre. 

6 Ne vend-on pas cinq petits 
pstaeteaux deux pites ? Cepen- 
dant Dieu n^en oublie pas un 

KUl. 

1 Et même tous les cheveux 
de Totre tête sont comptés : ne 
craignez donc point, tous valez 
pins que beaucoup de passe- 
reau. 

^ ^9 je vous dis, que qui- 
conque me confessera devant 
ht hommes, le Fils de Phomme 
le confessera kussi devant les 
%e8 de Dieu. 

d Mais celui qui me reniera 
devant les hommes, sera renié 
devant les Anges de Dieu. 

10 £t quiconque aura parlé 
contre le Fils de l'homme, il 
wi lera pardonné ; mais à celui 
9^ aura blasphémé contre le 
Saint-Espnt, il ne lui sera point 
p&rdonné. 

11 Quand on vous mènera 
dans les Synagogues, et devani 
^ Magistrats et les Puissuices, 



ne vous mettez pmnt en peine- 
de quelle manière vovs répon- 
drez pour votre défense, nïdecê 
que vous aurez À dire ; 

12 Car le Saint-Esprit vous 
enseignera en ce même instant 
ce qu'il faudra que vous disiez. 

13 Alors quelqu'un de la 
troupe lui dit : Maître, dis à 
mon frère qu'il partage avec 
moi noire héritage. 

14 Mais JUuê lui répondit : 
O homme ! qui e#/-ce qui m'a 
établi poi«r être votre Juge, on 
pour faire vos parta|pes ? 

15 Puis il leur dit : Gardez- 
vous avec soin de l'avarice ; car 
quoique les biene abondent à 
quelqu'un, il n'a pas la vie par 
ses biens. 

.16 II leur proposa là-dueus 
cette parabole : Les terres d'un 
homme riche avoient rapporté 
avec abondance 5 

17 Et il disoit en lui-même : 
Que ferai-je ? car je n'ai pas 
assez de place pour serrer toute 
ma récolte. 

18 Voici, dit«i), ce que je 
ferai : J'abattrai mes greniers, 
9t j'en bâtirai de plus grands ; 
et j'y amasserai toute ma ré- 
colte et toits mes biens. 

19 Puis je dirai à mon âme : 
Jtfon âme,' tu as beaucoup de 
biens en réserve pour plu- 
sieurs années ; repose-toi, man- 
ge, bois, et te réjouis. 

20 Mais Dieu lui dit : Insen- 
sé, cette même nuit ton âme 
te sera redemandée ; et ce 
que tu as amassé, pour qui 
sera-t-il ? 

21 i2 en est ainsi de celui qui 
amasse des biens pour soi- 
même, et qui n'est point riche 
en Dieu. 

22 Alors il dit à ses Disci- 
ples : Cesi pourquoi je vous 
dis. Ne soyez point en souci 
pour votre vie» de ce que vous 
mangerez ; ni pour votre oorpe, 
de quoi vous serez vêtus. 
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S9 La vie est piM qae la 
nowntiite, et le corps fhu que 
le Tètement. 

24 Consid^ez les corbeaux ; 
ilf oe sèrueBt ni ne moissen- 
Bent, et fiancent point de ccHier 
ni de grenier, et toniefêit Dieu 
les nourrit ; combien ne yalez- 
Toas pas pHis que des oiseaux ? 

^ E2t qui de tous peut par 
tes inquiétudes ajouter une cou* 
dée à sa taille ? 

96 Si donc TOtu ne pouves 
pas même faire les plus petites 
choses, pourquoi vous inquiétex- 
Tous du reste ? 

27 Covsidérex comment les 
fis croissent ; ils ne traraillent 
ni ne filent ; cependant je vous 
dis, que Salemon même dans 
toute sa gloire, n*a point été 
Têtu comme Pun dVux. 

28 Qoe si Dieu revêt ainn 
une herbe qui est aujourd'hui 
dans les champs, et qui sera de- 
nain jetée dans le four, com- 
bien plus vous retêUnht'il^ gens 
de petite foi i 

29 Ne vous mettes donc point 
•B peine de ee que vous mange* 
res, ou de ce que vous boirez, et 
s*^ex point Pesprît inquiet. 

90 Car te soni les nations du 
monde qui recherchent toutes 
ces choses ; mais votre Père 
sait que vous en avez besoin. 

31 Mais cherchez plutôt le 
Royaume de Dieu, et toutes ces 
choses vous seront données par- 
dessus. 

32 Ne crains point, petit 
troupeau ; car il a plu à votre 
Père de vous donner le Roy- 
aume. 

33 Vendez ce que vous avez, 
et le donnez en aumônes ; faites- 
vous des bourses qui ne s^usent 
point, un trésor dans les cieux 
qui ne manque jamais, d^où ]ee 
voleurs n^approchent point, et 
oÂ la teigne ne gâte rien. 

34 Car où est votre trésor, là 
Aussi sera votre cœur. 



35 Que vos reins soient demte^ 
et V09 chandelles afiuméet ; 

36 Et ioyeM comme ceux qpm 
attendent que leur miâtre rewU* 
enne des noces; afin que qnaii^ 
il viendra et qu'il heurtera è ia> 
forte ils hri otfvrent mccBCi- 
nent. 

37 Heureux ces servitem^ 
que le raaftre trouvera veillaoi 
quand H arrivera ! Je vou» dis 
en vérité, qu^l se ceindra, qu'il 
les fera mettre à table, et qu*il 
viendra les servir. 

38 Que sMI arrive à la 8e« 
conde ou à la troisième veifle^ 
et quHl U» trouve dans cet état, 
heureux ces serviteurs-là! 

99 Vous savez que si un pèra 
de famille étoit averti à quelle 
heure un larron doit venir, U 
veillerort et ne laisseroit pas pep- 
cer sa maison. 

40 Vous donc aussi sojes 
prêts ; car le Fils de IHiomnis 
viendra à rheuce que veus ne 
penserez point. 

41 Alors Pierre lui dit : Seig- 
neur, ut^et te:\dement pour nous 
que tu dis cette parabole, ou est» 
te aussi pour tous ? 

42 Et le Seigneur hd dit: 
Mais qui est le dispensateur 
fidèle et prudent, que le maître . 
a établi sur ses domestiques, 
pour UuT donner dans le tems la 
mesure oréinaire de bled ? 

43 Heureux eêt ce serviteur» 
là, que son maître trouvera fid- 
sant ainsi ton iewnr^ quand 11 
arrivera ! 

44 Je vous dis en vérité, qu'il 
rétablira sur tout ce qu^il a. 

45 Mais si ce serviteur dit en 
lui-même, Mon maître ne vien- 
dra pas sitôt ; et qu'il se mette 
à battre les serviteurs et les 
serrantes, à manger, à boire, «t 
à s'enivrer ; 

46 Le maître de ce serviteur 
viendra au jour qu'il ne s^y at- 

* tend pas, et à l'heure qu'il ne 
sait pas I et il le séparera, et 
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ini donnera sa portion avec les 1 
infidèies. 

47 Le serviteur qui a connu 
la volonté de son maître, et qui 
ne te sera pas tenu prêt, et 
n'aura pas lait cette volonté, 
sera battu de plus de coup** 

48 Mais celui qui ne i'a point 
connue, et qui a fait des choses 
dignes de châtiment, sera battu 
de moins de coups. Et il «era 
beaucoup redemandé à quicon- 
que il aura été beaucoup donné ; 
et on exigera plus de celui à qui , 
OQ aura beaucoup confié. 

49 Je suis venu mettre le feu 
ffur la terre ; et qu^ai-je à dé- 
sirer sMl est déjà allumé i 

ôO Je dois être baptisé d^un 
baptême, et combien ne suis-je 
pas pressé juequ^à ce qu^il s^ac- 
complisse ? 

51 Pensez-vous que je sois 
venu apporter la paix sur la 
terre ? Non, vous dis-je ; mais 
plutôt la division. 

52 Car désormais ils seront 
cinq dans une maison divisés, 
trois contre deux, et deux con- 
tre trqis. 

53 'Le père sera en division^ 
avec le fils, et le fils avec le 
père ; la mère avec la fille, et 
la fille arec la mère ; la belle- 
mère avec sa belle-fille, et la 
belle-fille avec sa belle-mère. 

54 Puis il disoit au peuple : 
Qnand vous vojez une nuée 
qui se lève du côté de Poc- 
cident, vous dites d^abord : II, 
va pleuvoir ; et cela arrive 
ainsi. 

55 El quand le vent du midi 
souffle, vous dites qu^il fera 
chnud, et cela arrive. 

56 Hypocrites, vous savez 
bien discerner ce qui pareil 
au ciel et sur la terre ; et 
comment ne discernez- vous pas 
ce teras-ci ? 

57 Et pourquoi ne discernez- 
vous pas aussi par vons^nêmes 
oe fjtfi ttt juste f 

ao 



58 Or, quand tu vai devant 

le Magistrat, avec ton adverse 
partie, tâche en chemin de sor- 
tfr d^affaire avec elle, de peur 
■qu^elle ne te tire devant le 
Juge, que le Juge ne te livre au 
Sergenr, et que le Sergent ne te 
mette en prison. 

59 Je te dis que tu ne sortiras 
point de là, que tu n^aiet paj^ 
jusqu^à la dernière obole. 

CHAPITRE XIIL 

JésuS'Christ exhorte à la reptn» 
tance^ et à entrer par la porte 
Uroite, 

EN ce même teros, quelques 
personnes, qui se trouvoient là, 
racontèrent à Jésus ce qui iloit 
arrivé à des Galiléens, dont 
Pilate avoit mêlé le sang avec 
celui de leurs sacrifices. 

2 Et Jésus répondant, leur 
dit : Pensez- vous que ces Ga- 
liléens fussent plus grands pé- 
cheurs que tous les autres Gali. 
léens, parce qu^ils ont soulTeft 
ces choses ? 

3 Non, vous dis-je ; mais ^î 
vous ne vous amendez, vous 
périrez tous aussi bien çti^ewr. 

4 Ou pensez-vous que cei 
dil-huit personnes^ sur qui la 
tour de Siloé est tombée, et 
qu^elle a tuées, fussent plua 
coupables que tous les habîtani 
de Jérusalem ? 

5 Non, vous dis-je ; mais si 
vous ne vous amendez, vous 
périrez too» aussi bien qu'yeux, 

6 11 leur dit aussi cette simi* 
litude : Un homme avoit un fi- 
guier planté dans sa vigne, et il 
y vint chercher du fruit, et n'y 
en trouva point. 

7 Et il dit au vigneron : Voi# 
ci, il y a déjà trois ans que je 
viens chercher du fruit à ce fi- 
guier, et je ïi*y en trouve point ; 
coitpe*le : pourquoi occupe-t-il 
la terre inutilement ? 

8 Le vigneron kii répondit : 
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Seigneur, lirisse-le encore cette 
année, jusqu'à ce que je Paie 
déchaussé, et que ^y aie mis du 
fumier. \ . 

9 S'il porte du frnit, à la 
bonne heure ; einon, tu Je cou- 
peras ci-après. 

10 Comme Jésus enseignoit 
dans une Synagogue un jour de 
Sabbat, 

11 II se trouva là une femme 
possédée d^un esprit qui la ren- 
doit malade depuis dix-huit ans, 
et qui étoit courbée ; en sorte 
qu'elle ne pouToit point du tout 
se redresser. 

12 Jésus la voyant Tappela, 
et lui dit : Femme, tu es déli- 
Trée de ta maladie. 

13 Et il lui imposa les mains ; 
et à l'instant elle fut redressée, 
et elle en donna gloire à Dieu. 

14 Mais le Chef de la Syna- 
gogue, indigné de ce que Jésus, 
avoit fait cette guérison un jour 
de Sabbat, prit la parole, et dit 
au Peuple : 11 y a six jours pour 
travailler ; venez donc ces jours- 
là pour être guéris, et non pas le 
jour du Sabbat. 

15 Mais le Seigneur lui ré- 
pondit : Hypocrites ! chacun de 
vous ne détache-t-il pas son 
bœuf ou son âne de la crèche, le 
jour du Sabbat P et ne le mène- 
t-il pas abreuver ? 

16 Et ne falloit-il point, quoi- 
çu'en un jour de Sabbat, délier 
de ce lien cette fille d'Abra- 
ham, que Satan tenoit liée de- 
puis dix-hi^it ans f 

17 Comme il parloit ainsi tous 
ses adversaires étoient confus ; 
et tout le Peuple se réjouissoit 
de toutes les choses glorieuses 
qu'il faisoit. 

18 Alors il dit : A quoi est 
semblable le Royaume de Dieu, 
et à quoi le comparerai-je ? 

19 11 est semblable à un grain 
de semence de moutarde, qu'un 
homme prit et mit dans son jar- 
din ; et il crût et'devint un grand 



arbre, de sorte que les oiseaux 
du ciel faisoient leurs nids sur 
ses branches. 

20 11 dit encore : A quoi com- 
parerai-je le Royaume de Dieu ? 

21 II est semblable au levaia 
qu'une femme prend, et qu'^eUt 
met parmi trois mesures de fa- 
rine, jusqu'à ce que la pâte aoit 
toute levée. 

22 Et Jésus alloit par les 
villes et par les bourgs, enseig- 
nant et tenant le chemin de Jé- 
rusalem. 

23 Et quelqu'un lui dit : Seig- 
neur, n'^y a-t-il que peu de gens . 
qui soient sauvés ? 

24 Et il leur dit : Efforcez- 
vous d'entrer par la porte étroi- 
te ; car je vous dis que plu- 
sieurs chercheront à y entrer, et 
qu'ils ne le pourront. 

25 Et quand le père de fa- 
mille sera entré, et qu'il aura 
fermé la porte, et que vous, 
étant dehors, vous vous met- 
trez à heurter, et à dire : Seig- 
neur, Seigneur, ouvre-nous; il 
vous répondra : Je ne sais d'où 
vous êtes. 

26 Alors vous direz : Nous 
avons mangé et bu en ta pré- 
sence, et tu as enseigné dans 
nos places publiques. 

27 Et il t'Oies répondra : Je 
vous dis que je ne sais d'où 
vous êtes ; retirez-vous de moi, 
vous tous qui faites métier de 
l'iniquité. 

28 C^est là çti'il y aura des 
pleurs et des grincemens de 
dent»! quand vous verrez Abra- 
ham, Isa^c et Jacob, et tous les 
Prophètes dans le Royaume de 
Dieu, et que vous «ères jetés de- 
hors. 

29 Et il en viendra d'orient 
et d'occident, du septentrion et 
du midi, qui seront à table dans 
]e Royaume de Dieu. 

30 Et il y en a des derniers 
qui seront les premiers, et des 
premiers qui leront les derniers. 
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Si Ce même jour, quelques 
Pharisiens Tinrent lui dire : Re- 
tire-toi d'ici, et t^en va ; car 
Hérode te Teat faire mourir. 

32 Et il leur dit : Allez, et 
dites à ce renard : Voici je 
chasse les démons, et j'achève 
de faire des ^uérisons, aujour- 
d'hui et demain, et le troisième 
jour je finis ma vie. 

33 Cependant il me faut mar- 
cher aujourd'bai, demain, et le 
jour suivant, parce qu'il n'ar- 
rive point qu'un Prophète meure 
hors de Jérusalem* 

34 Jérusalem ! Jérusalem ! 
qui tues les Prophètes, et qui 
lapides ceux qui te sont envoyés, 
combien de fois ai<je voulu ras- 
sembler tes enfans, comme une 
poule rcuêemble sa couvée sous 
tes ailes ; et vous ne Tavez pas 
▼oulu ! 

35 Voici, votre habitation va 
demeurer déserte ; et je vous 
dis, en vérité, que vous ne me 
verrez plus, jusqu'à ce^ que vous 
disiez : Béni soit celui qui vient 
au nom du Seigneur. 

CHAPITRE XIV. 
JinU'Christ donne des leçons 

d* humiliiez de cAan7é, et de re- 

noncement. 
UN jour de Sabbat, Jésus 
étant entré dans la maison d'un 
des principaux Pharisiens pour 
y manger, ceux qui étoient là 
l'observoient. 

2' Et un homme hydropique 
se trouva devant loi. 

3 Et Jésus prenant la parole, 
dit aux Docteurs de la loi et aux 
Pharisiens ; Est-il permis de 
guérir le jour du Sabbat ? 

4 Et ils demeurèrent dans le 
silence. Alors prenant h ma- 
lade^ il le guérit et le renvoya. 

5 Puis il leur dit : Qui est 
celui d'entre vous qui, voyant 
son âne ou son bœuf tombé dans 
un puits, ne l'en retire aussitôt 
le jour du Sabbat ? 



6 Et ils ne pouvoient rien ré- 
pondre à cela. 

7 II proposoit aussi aux con- 
viés une parabole, remarquant 
qu'ils choisissoient les premières 
places ; et il leurVisoit : 

8 Quand quelqu'un t*invitera 
à des noces, ne te mets pas à la 
première place, de peur qu'il 
ne se trouve parmi les conviés 
une personne plus considérable 
que toi ; 

9 Et que celui qui vous aura 
invités, et toi et lui, ne vienne, 
et ne te (iise : Cède la place à 
celui-ci ; et qu'alors tu n'aies la 
honte d'être mis à la dernière 
place. 

10 Mais quand tu seras invité, 
va te mettre à la dernière place, 
afin que quand celui qui t'a in- 
vité viendra, il te dise : Mon 
ami, monte plus haut. Alors 
cela te fera honneur devant ceux 
qui seront à table avec toi. 

11 Car quiconque s'élève, 
sera abaissé ; et quiconque 
s'abaisse, sera élevé. 

12 II disoit aussi à celui qui 
l'avoit invité : Quand tu fais un 
dîner ou un 80up«r, n'invite pas 
tes amis, ni tes frères, ni tes 
parens, ni (es voisins qui sont 
riches, de peur qu'ils ne t'invi- 
tent à leur tour, et qu'on ne te 
rende la pareille. 

13 Mais quand tu feras un 
festin, convie les pauvres, les 
impotens, les boiteux et les 
aveugles ; 

14 Et tu seras heureux, de ce 
qu'ils ne peuvent pas te le ren- 
dre ; car tu en recevras la ré- 
compense à la résurrection des 
J nste». 

lô Un de ceux qui étoient à 
table, ayant ouï ,cela, lui dît : 
Heureux celui qui mangera du 
pain dans le Royaume de Dieu ! 

16 Mais Jésus lui dit : Un 
homme fit un grand souper, et 
il y convia beaucoup de gens ; 

17 Et il envoya son serviteur. 
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à Fbeiire da sotiper, dire aux 
coDvfés : Venez, car tout est 

18 Mais ils se mirent, tous 
Mfitme- de cojj^ert à s'exniser. 
Le premier ÎOTdil;: J^ai- acheté 
«n« terre, et il me faut néces- 
«aitement partir pour aller la 
Tôir ; je te prie de m^excuser. 

1-9 Uq autre dit : J^ai acheté 
cinq couples de bœufs, et je 
m'en vais les éprouver ; je te 
prie de m'exeuser. 

£0 Un autre dit : J^ai épousé 
«ne femme, ainsi je »'/ puis al- 
ler. 

dl Le séryiteur étant donc de 
retour, rapporta cela à son maî- 
^e. Alors )e père de famille, 
eir colère^ éii à BCfo s^vitëur : 
Vii-t*6n: prômpteAien<t par les 
]if}aces et par les ruer de fa viHé, 
et amène ici hsi pauvres,, les 
impoteas^ h» boHena et les 
aveugleà. 

^ Enraite le serviteur dit : 
^Seigneur, on a fait ce que tn as 
commandé, et'û j a eneofe de 
}m place. 

Sd Et le maître dit au servi- 
teur : Va dans les chemins et 
U long des baies, et presse d'en- 
trer ceux que tu trouverct»,f afin 
que ma maison soit remplie. 

34 Car je vous dis, qu'aucun 
de ceux qui avoient été conviés^ 
ne goÂtera de mon souper. 

25 Et comme une grande 
multitude de gens alloient avec 
lui, il se tourna vtrs etuSy et leur 
dit: 

36 Si quelqu'un vient à moi^ 
et ne hait pas son père, ta mèr&, 
gà femme, «et enfans, $m frères, 
9€ê sœurs, et même sa propre 
vie, il ne peut être mon Disci- 
ple. 

27 Et quiconque ne porte pas 
sa croix, et ne me suit pas^ ne 
f»éut être mon Disciple. 

38 Car qui est eetui d'entre 
fous^ çut, voulant bâtir une tour, 
»e «^asseye premièrement,^ et ne 



suppute la dépens*, pour pbrr 
s'il a de quoi Taobever ? 

39 De peur qn?après qu'il en 
aura posé les fondemeos, et 
qu'il' n'aura pu achever, tous 
ceux qui le verront d«- Ttenn«&t 
à se moquer de lui^ 

SO Et ne disent : Cet homme 
a commeneé à bâtir, et n^a par 
achever. 

31 Oii, qui eit le Rm ^wt, 
marchant pour livrer bataille à 
un autre Roi, pe s'asseje pre* 
mièrement^ et ne consulte s'il 
pourra, avec dix mille hommeê^ 
aller à la rencontre de celui qui 
vient contre h» avec vingt mille ? 

33 Autrement, pendant que 
eehii-ci est [encore Ibin, il lui 
envoie une embassade- pout lui 
demander la paix. 

83 Aihsv^ quiconK|ue d'entre 
vous ne renonce pas à to«t ce 
qn'il a, ne peut être mei^ Disci- 
ple. 

34 C^est une bonne chose 
gue le sel ; mais, si le sel perd 
sa saveur^ avec quec f assaisoa* 
nera-t-on ? 

35 II n'est propre, ni pour la 
terre, ni pour le fumier ; mai^ 
on le jette dehors. Que celui 
qui a des oreiUes pour entendre,, 
entende. 

CHAPITRE XV. 

JèêUt'Ckritt justifie «a eonduiit^ 
envers le* pécheurs^ par les 
paraboleê de la BrebiSj de fti 
Drachme perdue^ et du Fih 
prodigue, 

TOUS lea péagers et les gens 
de mauvaise vie s'approcheient 
de JéttM pour l'entendre. 

3 Et les Pharisiens et lea 
Scribes en murmuroient, et dî- 
soient ; Cet homme reçoit les 
gens de mauvaise vie, et niange 
avec eux. 

3 Mais il leuf propesa cette 
parabole : 

4 Qui est l'homme d'entre 
vous, ^uiy ayant cent brebisj^ h% 
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«n perd une, ne laisse les qua- 
tre-vinf^-dixxoeuf au désert, et 
Braille après celle qui est per- 
due, jusqu^à ce qu^il Pait trou- 
vée î 

5 Et quif rayant tronrée, ne 
la mette sur ses épaules arec 
jpie ; 

6 Et étant arrivé dans la mai- 
son, n'appelle tet amis et ses 
Yoiiins, et ne leur dise : Ré- 
jouissez-TOus avec moi, car j'ai 
trouvé oia brebis' qui étoit per- 
due ? 

7 Je TOUS dis, qu'il y aura de 
même plus de joie dans le ciel 
pour un seul pécheur qui s'a- 
mende, que pour quatre-vingt- 
dix-neuf justes qui n'ont pas be- 
soin de repen^nce. 

8 Ou, qui est la femme çu», 
ajant dix drachmes, si elle en 
perd une, n'allume une chan- 
delle, ne balaye la maison, et ne 
cherche avec soin, jusqu'à ce 
qu'elle ait trouvé sa drachme ; 

9 Et qui rayant trouvée n'ap- 
pelle ses amies et ses voisines, 
et ne leur dise : Réjouissez-vous 
arec moi, car j'ai trouvé la 
drachme que j'avois perdue ? 

10 Je vous dis, qu'il y a de 
même de. la joie devant les An- 
ges de Dieu, pour un seul pé- 
cheur qui s'amendeé 

11 11 Uur dit encore: Un 
homme avoit deux fils, 

12 Dont le plus jeune dit à 
son père : Mon père donne-moi 
la part du bien qui me doit 
échoir. Ainsi le père leur par- 
tagea son bien. 

13 Et peu de jours aprèi*, ce 
plus jeune fils ayant tout amas- 
sé, s'en alla dehors dans un pays 
éloigné, et il y dissipa son bien 
en vivant dans la débauche. 

14 Après qu'il eut tout dé- 
pensé, il survint une grande 
famine en ce pays-là ; et il 
commença à être dans l'indi- 
gence. 

15 Alors il s'en alla, et se mit 

10* 



au service d'un des babitans de- 
ce pays-là, qui l'envoya dans 
ses possessions, pour paître lea 
pourceaux. 

16 Et il eût bien voulu se 
rassasier des carrouges que les 
pourceaux mangeoient ; mais 
personne ne lui en donnoit. 

17 Etant donc rentré en lui- 
même, il dit : Combien y a-M2 
de gens aux gages de. mon père, 
qui ont du pain en abondance, 
et moi je meurs de faim ? 

18 Je me lèverai, et je m'en 
irai vers mon père, et je lui 
dirai : Jtfon père, j'ai péché con- 
tre le ciel, et contre toi ; 

19 Et je ne suis plus di|^e 
d'être appelé ton fils : Traite- 
moi comme l'un de tes domes- 
tiques. 

20 II partit donc, et vint vers 
son père. Et comme il étoit 
encore loin, son père le vit, et 
fut touché de compassion ; et 
courant à luiy il se jeta à son 
cou, et le baisa. 

21 Et son fils lui dit : Jtfon 
père, j'ai péché contre le ciel et 
contre toi, et je ne suis plus 
digne d'être appelé ton fils. 

22 Mais le père dit à ses 
serviteurs : Apportez la plus 
belle robe, et Ven revêtez, et 
mettez-lui un anneau au doigt, 
et des souliers aux pieds ; 

23 Et amenez un veau .gras, 
et le tuez ; mangeons, et ré- 
jouissons-nous ; 

24 Parce que mon fils que 
voici étoit mort, et il est revenu 
à la vie ; x il étoit perdu, mais il 
est retrouvé. Et ils commen- 
cèrent à se réjouir. 

25 Cependant son fils aîné, 
qui étoit à la campagne, revint ; 
et comme il approchoit de la 
maison, il entendit des chanta et 
des danses. 

26 Et il appela un des servi- 
teurs, à qui il demanda c.e que 
c'étoit. 

27 Et le serviteur lui dit : Ton 
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frère est de retour, et ton père 
a tué un Teau grM, parce qu^il 
Pa recouvré en bonne, saoté. 

28 Mais il se mit eD colère, 
et ne voulut point entrer. Son 
pèce donc sortit, et le pria d^en- 

29 Maie il répondit à #en 
père : Voieî, ii y a tant d^années 
^eje te ters, sans avoir jamais 
contrevcnn è ton commande- 
ment, et ta ne m^as jamais don- 
né un cfatTreav pour me réjouir 
awo mes amie. 

30 Mais quand ton file que 
\ qui a mangé towt ton bien 

avec des femmee débauchées, 
est revenu, tu as fait tuer un 
▼eaa gras pour lui. 

31 Et «en père lui dit ^ Jtfon 
fils, tu es toujours avec moi, et 
toot ce que y%i est à toi. 

32 Mais il falloit bien faire un 
ftstin et se réjouir, parce que 
ton frère que voilà étoit mort, 
et est revenu à la yie ; il étoit 
perdu, et il est retrouvé. 

CHAPITRE XVI. 

Parabohi de PEconome' injutte^ 
du Riche et de Lazare, 

JESUS disoit aussi à ses Dis- 
eiplet: Un homme riche avoit 
un économe qui fut accusé de- 
vant lui de dissiper son bien. 

2 Et l^ayant fait venir, il lui 
dit : Qu^est-ce que j^entends 
dire de toi ? Rends compte de 
ton administration, car tu ne 
pourras plus désormais admi- 
nistrer mon bien, 

3 Alors cet économe dit en 
lui-même : Que ferai-je, puis- 
que m<N» maître m'ôte l^admi- 
nietratlon de ion bien ? Je ne 
iauroî» travailler à la terre, et 
j'aurois honte de mendier. 

4 Je sais ce que je ferai, afin 
que quand on m^aura ôté mon 
administration, il y ait des gens 
fut me reçoivent dans leurs mai- 
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9 Alors il fit venir aé^té^ 
ment chacun de» débiteon de 
son maître ; et il dit au premier: 
Combien dois-tu à mon maître f 

6 II répondit : Cent mesure» 
d^fauile. Et ^économe lui dit ; 
Reprends ton billet ; assieda-tof 
tô, et écris-en promptement un 
autre de ciB^uante. 

7 II dit ensuite à un autre z^ 
Et toi, combieiif doia-tu ? il dit ; 
Cent mesures de froment Et 
VSeonome lui dit : Reprend» 
ton billet, et écris-en un autr^ 
de quatre-vingts. 

B Et le maître loua cet éco*- 
nome infidèle de ce qu*il avoiH 
agi avec habileté ; car les enfane 
de ce siècle sont plus prudeos- 
dans leur génération, que le» 
enfans de lumière. 

& Et moi, je vous dis aussi : 
Fartes-voùs des amis avec le» 
richesses injustes, afin que 
quand vous viendres à man- 
q%ier ils vous reçoivent dan» 
les tabernacles étemels. 

l^ Celui qui ut fidèle dans 
les petites choses, sera aussi 
fidèle dans les grandes ; et celui. 
qui ut injuste dans les petite» 
; choses, sera aussi injuste dans 
les grandes. 

11 Si donc vous n^avez pas 
été fidèles dans les richesses in- 
justes, qui vous confiera les vé«^ 
ritables richessu ? 

12 Et si vous n'avez pas été 
fidèles dans ce qui est à autrui,, 
qui vous donnera ce qui est sk 
vous ? 

13 Nul serviteur ne peut ser- 
vir deux maîtres ;; car ou il haï- 
ra Tun, et aimera Fautre ; ou il 
s^ attachera k l'un, et méprisera 
Uautre. Vous ne pouvez servir 
Dieu et B^mmon. 

14 Les Pharisiens, qui étoient 
avares, écoutoient tout cela, et 
se moquoient de lui. 

1& Et il leur dit : Pour vous, 
vous voulez passer pour justes 
dtvatit les hommes, mais Diea 
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oonnoît To» ccMin ; car ce qui 
est élevé devant les hommet est 
vue abomination devant Dieu. 

16 La Loi et les Propbètet 
mU duré juiqu^à Jean ; depuis 
ce toBfi-là, le Royaume de Dieu 
est aiiBoncé, et chacun le force. 

17 Mais il est plus aisé que 
le ciel et la terre passent, qu^il 
»*erl pû$nble qu'un seul point 
de la Loi aoit aboli. 

18 Quiconque répudie sa fem- 
me et en épouse une autre, 
(M>aunet adultère ; et quiconque 
épouse celle que ion mari a ré- 
pudiée, commet adultère. 

19 11 y avoit un homme liche 
qui se vêtoit de pourpre et de 
fin iin, et qui se traitoit bien et 
■kagnifiquement tous les jours. 

S> Il T avoit aussi un pauvre, 
nommé Lazare, qui étoit couché 
à la porte de ce riehe^ et qui éioit 
couvert d'ulcères. 

21 11 désiroit de se rassasier 
des miettes qui tomboient de la 
table du riche ; et même les 
chiens veooient lécher aea ul- 
acres. 

22 Or, il arriva que le pauvre 
monrnt, et il fut porté par les 
Anges dans le sein d'Abraham ; 
le riche mourut aussi, et fut en- 
seveli. 

23 Et étant en enfer et dans 
les toormens, il leva les jeux, 
et vit de loin Abraham, et La- 
zare dans son sein. 

24 Et s'écriant, il dit : Père 
Abraham, aie pitié de moi, et 
envoie Lazare, afin qu'il trempe 
dans l'eau le bout de son doigt, 
pour me rafraîchir la langue ; 
car je suis extrêmement tour- 
menté dans cette âamme. 

25 Mais Abraham lui r^on- 
dit : «Mon fils, souviens-toi que 
tu as eu tes biens pandant ta 
vie, et Lazare y d'eu des maux ; 
et maintenant il est consolé, et 
tu es dans les tourmens.- 

26 Outre cela, il j a un 
gland abîme entre vous et nous ; 



de sorte qae ceux qui voudraient 
passer d'ici vers vous ne le peu- 
vent, non plus que ceux qui 
voudrûieni passer de là ici. 

27 Et 2e riche dit : Je te prie 
donc. Père ,âbraham, d'envoyer 
Lazare dans la maison de mon 
père ; 

28 Car j'ai cinq frères, afii» 
qu'il les avertisse, de peur qu'ils 
ne viennent aussi eux-méme» 
dans ce lien de tourmens. 

29 Abraham lui répondit : Ils 
ont Moïse et les Prophètes i 
qu'ils les écoutent. 

30 Le riche dit : Non, Père 
Abraham ; mais sî quelqu'un 
des morts va vers enx, ils s^a- 
menderont. 

31 Et Mraham lui dit : S'ils 
n'écoutent pas Moïse et les 
Prophètes, ils ne seroient pa» 
non plus persuadés, quand même 
quelqu'un des morts resiuscit^» 
roi t. 

CHAPITRE XVff. 
Jhut'Chritt entretient du temt' 
daU^ du pardon^ des serpiieurs 
inutiles ; guérit dix lipreux^ et 
parle du jour duFih de VHom» 
me. 

JESUS dit aussi à ces Disci. 
! pies r 1} ne se peut faire qu'il 
u'arriTe des scandales ; toutefois 
malheur à celict par qui ils ar- 
rivent ! 

2 11 vaudroit mieux pour In» 
qu'on hii mit au cou une meule 
de moulin, et qn^on le jetât 
dans la mer, que de scandaliser 
un de ces petits. 

3 Prenez donc garde à vous» 
Si ton frère t'a offensé, reprends» 
le V et s'il se repent, pardonne- 
lui.^ 

4 Et s'rï t'a offensé sept fois 
le jour, et que sept fois le jour 
il revienne vers toi, et te dise : 
Je me repens ; pardonne>lui. 

6 Alors les Apôtres dirent a» 
Seigneur : Augmente-nons la 
foi. 
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6 Et le Seigneur leur dit : Si 
TOUS aviez de la foi aussi gros 
qu'un grain de semence de 
moutarde, tous pourriez dire à 
ce mûrier : Déracine-toi, et va 
te planter dans la mer, et il 
TOUS obéiroiti 

7 Qoi de vous, ayant un ser- 
viteur qui laboure ou paisse les 
troupeaux, et le voyant revenir 
des champs, lui dise aussitôt : 
Avance-toi, et te mets à table ? 

8 Ne lui dira-t-il pas plutôt : 
Prépare-moi à souper, et ceins- 
toi et me sers, jusqu^'à ce que 
j^aie mangé et bu ; et après 
cela tu mangeras et tu boiras ? 

9 Sera-t-il redevable à ce ser- 
viteur parce qu'il aura fait ce 
qui lui a voit été commandé ? Je 
ne le^ pense pas. 

10 Vous aussi' de même, 
quand vous aurez fait tout ce 
qui vous est commandé, dites : 
Nous sommes des serviteurs 
inutiles ; parce que nous n'avons 
fait que ce que nous étions 
obligés de faire. 

1 1 £t comme il alloit à Jéru- 
salem, par le milieu de la Sama- 
rie et de la Galilée ; 

12 Et entrant dans un bourg, 
il rencontra dix hommes lépreux, 
qui se tenoient éloignés ; 

13 Et ils s'écrièrent : Jésus 
notre maître, aie pitié de nous ! 

14 Et dès qu'il les eut vus, il 
leur dit^ Allez, montrez-vous 
aux Sacrificateurs. Et il arriva 
qu'en s'en allant ils furent 
nettoyés. 

15 Et l'un d'entre eux, voyant 
qu'il étoit guéri, retourna sur ses 
pas^ glorifiant Dieu à haute voix. 

16 Et il se jeta aux pieds de 
Jtsus^ le visage contre terre, lui 
rendant grâces. Or, il étoit Sa- 
maritain, 

. 17 Alors Jésus prenant la pa- 
role, dit : Tous les dix n'ont-ils 
pas été guéris ? Et les neuf ou- 
tres^ où soni'xU ? 
18 11 ner s'est trouvé que cet 



étranger qui soit reTenu pour €n 
donner gloire à Dieu. 

19 Alors il lui dit : Lève-toi, 
va, ta foi t'a sauvé. 

20 Les PbarisieBs lui ayant 
demandé quand le règne de 
Dieu viendroit, il leur répondit : 
Le règne de Dieu ne viendra 
point avec éclat* 

21 Et on ne dira point : Le 
voici qui est ici, ou le voilà qui 
est là ; car voici le Règne de 
Dieu qui est au milieu de vous. 

22 II dit aussi à ses Disci- 
ples : Le tems viendra que vous 
désirerez de voir l'un desjoura 
du F^ils de l'homme, et vous ne 
le verrez point. 

23 Alors on vous dira : .Lt 
voici qui est ici, ou le voilà qui 
est là ; mais n'y allez point, et 
ne les suivez point. 

24 Car comme l'éclair brille 
et se fait voir depuis un côté du 
ciel jusqu'à l'autre, il en sera 
ainsi du Fils de l'homme dans 
son jour. 

25 Mais il faut auparavant 
qu'il souffre beaucoup, et qu'il 
soit rejeté par cette génération. 

26 Et ce qui arriva du tems 
de Noé, arrivera de même au 
tems du Fils de l'homme. 

27 On mangeoit, on buvoif, 
on prenoit et on donnoit en ma- 
"»g6i jusqu'au jour que Noé 
entra dans Tarche ; et le déluge 
vint qui les fit tous périr! 

28 De même aussi, comme 
du tems de Lot on mangeoit, on 
buvoit, on acbetoit, on veodoit, 
on plantoit et on bâtissoit : 

29 Mais le jour que Lot sor- 
tit de Sodome, il plut du ciel du 
feu et du soufre, qui les fit tous 
pérîr. 

30 II en sera de même &ii 
jour que le Fils de l'homme pa- 
roîtra. 

31 En ce jour-là, que cela/ 
qui sera au haut'de la maison, et 
qui aura ses meubles dans la 
maison, ne descende pas pour 
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lei emporter ; et qv» ceKii qui 
•en aux cbampe se reivienBc 
pas sar ses pas. 

9St SovTeses'^raîii de la lem- 
se de L*ot« 

33 Qioiconqiie cherchera à 
sauver 8» TÎe la perdra ; et qui- 
conque Taora perdae la retroa- 
rera* 

34 Je vous dis qu^en cette 
naitlà) de deux hommes qui se- 
ront dans un même lit, Pud sera 
prn, et Pautre laissé. 

3& De deux ftmmu9 qui 
moadroBt ensemble, Pune sera 
prise, et Pautre laissée. 

36 De deux hommtt qui se- 
ront aux champs, Pun sera pris, 
et Pantre laissé» 

37 Et ses Disciples lui dirent : 
Où termite S^goeur i Et il leur 
dit : En qael^u* lieu qse «ei/ le 
corps niort^ les aigles %^j assem- 
blervBt* 

CHAPITRE XVIU. 

Xolre Seigneur propose taparahoU 
du Juge inique ; celle du Pha» 
risten et du Péager ; et il im- 
pose Us mains à de petits en- 
fans qu*on lui présente. 

JESUS leur dit anssi cette 
parabole, pour montrer qu^il faut 
toujours prier, et ne se relâcher 
poiat : 

2 II j avoit dans une ville un 
Juge qui ne craiguoit point 
Dieu, et qui n^avoit aucun égard 
pour personne. 

3 U y avoit aussi dans cette 
▼ille-là une veuve qui venoit 
touvent à lui, et qui lui disoit : 
Fai»>moi justice de ma partie 
«Averse. 

4 Pendant long-tems il n^sn 
voulut rien faire. Cependant il 
dit enfin en lui«méiae. Quoique 
Je ne crai§^ne point Dieu, et que 
jt n^aie nul égard pour aucun 
homme, 

5 Néanmoins parce que cette 
veuve m^*impoftune, je lui ferai 



justice, aiia qn^elie ne vienne 
pas toujours me rompre la tête.. 

6 Et le Seigneur dit : Ecou- 
tez ce que dit ce Juge injuste. 

7 Et Die« De vengera-t-il 
point ses élus^ qui crient à loi 
jour et nuit, quoiqu^il diffère sa 
vengeance ? 

8 Je vous dis qu^il les venge- 
ra bientôt. Mais quand le fils 
de Phomme viendra, pensex-vous 
qu^il trouve de la foi sur la 
terre ? 

9 II dit aussi cette para- 
bole au sujet de quelques-uns,' 
qui présumoient d^eux-mémes, 
comme s'ils étoient justes, et 
méprisoient les autres. 

10 Deux hommes montèrent 
au 'Temple pour prier ; Pnn 
étoit Pharisien, et Pautre Péa- 
ger. 

1 1 Le Pharisien se tenant de- 

: bout, prioit ainsi en lui-même r 
O Dieu ! Je te rends grâces de 

; ce que je ne suis pas comme la 
reste des hommes, qui sont ra« 
viiseurs, injustes, adultères ; BÎ 
même aussi comme ce péager. 

12 Je jeûne deux fois la se- 
maine, je donne la dîme de tout 
ce que je possède. 

13 Mais le péager se tenant 
éloigné, n'osoit pas même lever 
les jeux au ciel ; mais il se 
frippoit la poitrine, en disant : 
O Dieu ! sois appaisé envers 
moi qui suis pécheur. 

14 Je vous déclare que celui- 
ci s'en retourna justifié dans sa 
maison préférablement à Pau- 
tre ; car quiconque s'élève, sera 
abaissé ; et quiconque s'abaisse^ 
sera élevé. 

15 On lui présenta aussi d^ 
petits enfans, afin qu^l les tou- 
chât $ ce que les disciples voy- 
ant, ils reprenoient ceux qui lea 
présenioient» 

16 Mais Jésus les ajant ap- 
pelés, dit : Laissez venir à moi 
ces petits enfans, et ne les em- 
pêchez point ; car le Royaume 
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de Dieu est pour ceux qui leur 
ressemblent. 

17 Je vous dis en vérité, que 
quiconque ne recevra pas le 
Rojaume de Dieu comme un 
enfant, n^y entrera point. 

18 Alors un des principaux 
du lieu demanda à Jhtu : J^lon 
bon 'Maître, que dois-je faire 
pour obtenir la vie éternelle ? 

19 Jésus lui dit : Pourquoi 
m^appclles-lu bon ? Il n'^y a 
qu^nn seul bon, c^est Dieu. 

20 Tu sais les commande- 
mens : Tu ne commettras point 
adultère ; tu ne tueras point ; 
tu ne déroberas point ; tu ne 
diras point de faux témoignage ; 
honore ton père et ta mère. 

21 Cet homme lui dit : J^ai 
gardé toutes ces choses dès ma 
jeunesse. 

22 Quand Jésus eut entendu 
cela il lui dit : Il te manque en- 
core une chose ; vends tout ce 
que tu as, et le distribue aux 
pauvres, et ti^ auras un trésor 
dans le ciel ; après cela, viens, 
et suis-moi. 

23 Mais cet homme ayant en- 
tendu cela, devint tout triste, 
car il étoit fort riche. 

24 Jésus voyant qu'il étoit 
devenu tout triste, dit : Qu'il 
est difficile que ceux qui ont 
beaucoup de biens entrent dans 
le Royaume de Dieu ! 

25 II est plus aisé qu'un cha- 
meau passe par le trou d'une 
aiguille, qu'il ne l*est à un riche 
d'entrer dans le Royaume de 
Dieu. 

26 Et ceux qni Tentendoient, 
dirent : Et qui peut donc être 
sauvé ? 

27 Et Jésus leur dit : Ce qui 
est impossible aux hommes est 
possible à Dieu. 

28 Et Pierre dit : Voici, 
nous avons tout quitté, et nous 
t'avons suivi. 

29 Et il leur dit : Je vous dis, 
en vérité, qu'il n'y a personne 



qui ait quitté maison, ou pére^ 
mère, frères, femme, ou enfanfl 
pour le Royaume de Dieu, 

30 Qui ne reçoive beaucoup 
plus en ce siècle-ci, et dans le 
siècle à venir la vie éternelle. 

31 Jisiu prit ensuite à part 
les douze, et leur dit : Voici, 
nous montons à Jérusalem, et 
toutes les choses qui ont été 
écrites par les Prophètes tou- 
chant le Fils d« rhomme vont 
être accomplies. 

32 Car il sera livré aux na- 
tions, on se moquera de lui, il 
sera outragé, et on lui cracher* 
au visage, 

33 Et après qu'ils /'auront 
fouetté, ils le feront moQrir,et 
le troisième jour il ressuscitera» 

34 Mais ils n'entendirent rieHi 
à tout Gela ; ce discours leor; 
étoit caché, et ils ne conapre- 
noient point ce qu'il leur àvoit 

35 Comme il approchoit de 
Jéricho, un aveugle qui étoit 
assis près du chemin, et qui de- 
mandoit l'aumône, 

36 Entendant la foule do 
peuple qui passoit, demanda « 
que c'étoit. 

37 Et on lui répondit, qne 
c'éifot/ Jésus de Nazareth q» , 
passoit. 

38 Alors il se mit à crier : 
Jésus, fils de David, aie pitié de 
moi !" 

39 Et ceux qui alloient de- 
vant, le repren oient pour Je fajrf 
taire ; mais il crioit encore plj' 
fort. Fils de David, aie pitié 

40 Et Jésus a2étant arrêta 
commanda qu'on le lui amenatj 
et quand il se fut approché 
lui il lui demanda : 

41 Que veux-tu que je te fa* 
se? il répondit: Seigneur, qu< 
je recouvre la vue. 

42 Et Jésus lui dit : Recou- 
vre la vue ; ta foi t'a guén. 

43 Et à l'instant il recouvri 
la vue ; et il le suivoit donnant 
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' gloire a Die». £t tout le peu- 
ple voyant ce2a, loua Dieu. 

CHAPITRE XIX. 
Cmvernon de Zachée, Parabole 
det dix marcs. Entrée à Je- 
nualem, Jésus répand des 
larmes sur elle^ et purge le 
Temple, 

JESUS étant entré dans Jéri- 
cho, passoit par la ville. 

2 Et un homme appelé Za- 
cbée, chef des péagers, qui étoit 
riche, ^ 

3 Cberchoit à voir qui était 
Jésos ; mais il ne le pouvoit pas, 
à cause de la foule, parce qu'il 
étoit de petite taille. 

4 C^est pourquoi il courut de- 
vant, et monta sur un sycomore, 
pour le voir, parce qu^il devoit 
paFser par-là. 

5 Jésus étant venu en cet en- 
droit, et regardant en haut, le 
vit, et lui dit : Zachée, hâte-toi 
de descendre, car il faut que je 
loge aujourd'hui dans ta maison. 

6 Et il descendit prompte- 
iBent, et le reçut avec joie. 

7 Et tous ceux qui virent 
cela, morrauroient, disant, qu'il 
étoit entré chez un homme de 
aauvaise vie pour y loger. 

8 £t Zachée se présentant 
devant le Seigneur, lui dit : Sei- 
gneur, je donne la moitié de mes 
biens aux pauvres ; et si j'ai 
fait tort à quelqu'un en quelque 
chose, je lui en rends quatre fois 
autant. 

9 Sur quoi Jésus lui dit : Le 
lalut est entré aujourd'hui dans 
cette maison, parce que celui-ci 
est aussi enfant d'Abraham. 

10 Car le Fils de l'homme est 
venu chercher et sauver ce qui 
étoit perdu. 

11 Comme ils écoutoieot ce 
iiscours^ Jésus continuant, pro- 
posa une parabole, sur ce qu^il 
étoit près de Jérusalem, et qu'ils 
croyoient que le règne de Dieu 
alloit bientôt paro!tre. 



12 II dit donc : Un homme de 
grande naissance s'en alla dans 
un pays éloigné, pour prendre 
possession d'un royaume, et s'en 
revenir ensuite. 

13 Et ayant appelé dix de ses 
serviteurs, il leur donna dix 
marcs d'^argent^ et leur dit : 
Faites-7e« valoir jusqu'à ce que 
je revienne. 

14 Mais les gens de soh pays 
le haïssoient ; et ils envoyèrent 
une ambassade après lui, pour 
dire : Nous ne voulons point que 
celui-ci règ^e sur nous. 

15 II arriva donc;, lorsqu'il fut 
de retour après avoir pris pos- 
session du royaume, qu'il com- 
manda qu'on fît venir ces servi- 
teurs auxquels il avoit donné 
l'argent, pour savoir combien 
chacun l'avoit fait valoir. 

16 Et le premier se présenta, 
et dit : Seigneur, ton marc a pro- 
duit dix autres marcs. 

17 Et il lui dit: Cela est 
bien, bon serviteur ; parce que 
tu as été fidèle dans peu de 
chose,' tu auras le gouvernement 
de dix villes. 

18 Et le second vint, et dit : 
Seigneur, ton marc a produit 
cinq autres marcs. 

19 Et il dit aussi à celui-ci : 
Et toi, commande à cinq villes. 

20 Et un autre vint, et dit : 
Seigneur, voici ton marc que j'ai 
gardé enveloppé dans un linge ; 

21 Car je te craignois, parce 
que tu es un l^omme sévère ; tu 
prends où tu n'as rien mis, et ta 
moissonnes,où tu n'as point semé. 

22 Et son maître lui dit : Mé- 
chant serviteur, je te jugerai 
par tes propres paroles : Tu sa- 
vois que je suis un homme sé- 
vère, qui prends où je n'ai rien 
mis, et qui moissonne où je n'ai 
point semé ; 

23 Et pourquoi n'as-tu pas 
mis mon argent a la banque ? et 
à mon retour je l'aurois retiré 
avec les intérêts. 
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24 Et il dit à ceux qui 1 
itoient préeens : Otez-lui le | 
marc, et le donnez à celui qui a : 
les dix raavcs. ! 

25 Et ils lui dirent : Seignettr, , 
il Q déjà dix marcs. 

26 Aussi vous 4is-je, qu^on ; 
donnera à quiconque a déjà ; et 
que pour celui qui n^a pos, cela 
même qu^il a lui sera ôté. 

27 Quant à mes ennemis, qui 
n^ont pas voulu que je régnasse 
sur eux, amenes-^e^ ici, et 
faites-2e« mourir en ma pré- 
sence. 

28 Et après avoir dit cela, il 
marchoit devant eu^:, montant à 
Jérusalem. 

29 Jésus étant arrivé près de 
Bethpbagé et de Béthanie, vers 
la montagne qu^on appelle des 
Oliviers, envoja deux de ses 
Disciples ; 

30 Et leur dit : Allez à la 
bourgade qui e«/ devant vovx, et 
quand vou» y serez entrés, vous 
trouverez un ânon attaché, que 
personne n'a jamais monté ; dé- 
tachez4e, et Ramenez. 

31 Et si quelqu^un vous de- 
mande pourquoi vous le déta- 
chez, vous lui direz. Parce que le 
Seigneur en a besoin. 

32 Et ceux qui étoient en- 
voyés s'en allèrent, et trouvèrent 
comme il leur avoit dit. 

33 Et comme ils détacboient 
rânon, ceux à qui il appartenoit 
leur dirent: Pourquoi détachez- 
vous cet ânon f 

34 Et ils répondirent : Le 
Seigneur en a besoin. 

35 Ils ramenèrent donc à 
Jésus ; et ayant mis leurs vête- 
mcns sur Tânon, ils firent mon- 
ter Jésus dessus. 

36 Et comme il passoit, plu- 
sieurs étendoient leurs vêtemens 
par le chemin. 

37 Et lorsqu^il «ipprochoit de 
la descente de la montagne des 
Oliviers, toute la multitude des 
Disciples, transportés de joie, 



se mirent à louer Diea à. haute 
voix, pour tous les miracles qu'ils 
avoient vus ; 

38 Et ils disoient : Béni saU 
le Roi qui vient au nom du "S^g^- 
neur ! Paix soit dans "hé ciel, 
et gloire dans les Htua: très* 
hauts ! 

39 Alors quelques-ans des 
Pharisiens qui étoient dans la 
troupe, lui dirent: Maître^ re« 
-prends tes Disciples. 

40 Et Jésus répondant, lenr 
dit : Je vous dis, que si ceox-oi 
•sf taisent, les pierres même 
crieront. 

41 Et lorsqnMl fut proche de 
la ville, en la voyant il pleura 
sur elle, et dit : 

42 Oh ! si tu a vois reconnu, 
au moins en ce jour qaî tVst 
donné, les choses qui regardent 
ta paix ! mais maintenant elles 
sont cachées à tes yeux. 

43 Car les jours viendront 
sur toi, que tes ennemis t^envi- 
ronneront de tranchées, et l^en- 
fermeront et te eerrerront de 
toutes parts ; 

44 Et ils te détruiront entiè- 
rement, toi et tes enfans qai sont 
au milieu de toi ; et ils ne te 
laisseront pierre sur pierre, par- 
ce que tu n^as point connii le 
temps auquel tu as été visitée* 

45 Ensuite, étant entré danf 
le temple, il se mit à chasser 
ceux qui y vendoient et qui jf 
achetoient, 

46 Leur disant: Il est écrit. 
Ma maison est une maison de 
prières ; mais vous en aveiz faJt 
une caverne de voleurs. 

47 Et il cnseignoit tons les 
jours dans le temple. Et les 
principaux Sacrificateurs et les 
Scribes, et les principaux du 
peuple, chercboient à le faire 
périr. 

48 Mais ils ne trouvoient au- 
cun moyen de rien faire contre 
htiy parce que tout le peuple 
Técoutoit avec grande attention. 
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CHAPITRE XX. 

Jésus-Christ répond aux Princi- 
paMX des Juifs^ sur sa mission^ 
par Us paraboles des Vign^trons 
et de la pierre rejeiée ; il con- 
Jirmt le tribut dû à César ^ et 
instruit les Sadducéens de la 
Misurrection^ et du Messie^ 
Fils et Seigneur de David, 

UK joor qne Jéius eiueigtioit 
le fïeaple dans le temple, et 
^quUl annonçoit rEvang^iJe, les 
principaux Sacriâoateara et len 
Scribes^ arec les Sénateara, étant 
turvenas, 

2 Lui parlèrent, et lui dirent : 
Dis-Doas par quelle autorité tu 
fais ces choses, et qui est celui 
qui t^a donné cette autorité ? 

3 Jésus répondit : Je. voua 
demanderai aussi une chose ; 
dites-moi : 

4 Le baptême de Jean Te- 
iioit*il du ciel, ou des hommes f 

5 Or, ils raisonnoîent entr^euz, 
disant : Si nous disons, du ciel ; 
il nous dira, pourquoi n^j ayez- 
TOUS pas cru ? 

6 Et si nous disons, des homr- 
roca, tout le peuple nous lapide- 
ra ; car il est persuadé que Jean 
étoit un Prophète. 

7 C^esi pourquoi ils répondi- 
rent, qu'ife ne savoient d'où il 
v^noU, 

8 Et Jésus Içur dit : Je ne 
vous dirai pas non plus par 
quelle autorité je fais ces cbo- 
ses. 

9 Alors il se mit à dire au 
peuple cette parabole : Un hom- 
me (llanta une irigne, et la loua 
à des vignerons, et fut long- 
tems absent. 

10 Et la saison étant venue, 
il envoja un de ses serviteurs 
vers les vignerons, afin qu'ils lui 
donnassent du fruit de la vigne ; 
mais les vignerons l'ajant battu» 
U renvoyèrent à vide. 

11 Et il envoya encore un 

11 



autre serviteur ; mais Payant 
aussi battu et' ttaité outra* 
censément, ils le renvoyèrent 
a vide. 

12 11 en envoya encore un 
troisième ; mais rh le blessè- 
rent aussi, ef le chassèrent. 

13 Alors le maître de )a 
vigne dit : Que ferai-je ? P$f 
enverrai mon fils bi^n aimé ; 
peut-être quand ils le verront, 
ils le respecteront. 

14 Mais quand les vignerons 
le virent, ils dirent entr'eux : 
Celui-ci est l'itéritier ; venez, 
tuons-le, afin que ^héritage soit 
à nous. 

15 Et Payant jeté hors de la 
vigne, ils U tuèrent. . Qne fera 
donc lé Maître de la vigne ? 

16 U viendra, et fera périr 
ces vigneron», et donnera la 
vigne à dHiutres. Ce- que les 
Juifs ayant entendu, ils dirent : 
A Dieu ne plaise \ 

17 Alors if les regarda, et 
leur dit : Que veut donc dire ce 
qui est écrit : La pierre que 
ceux qui hâtiasotent ont rejetée, 
est devenue la principale pierre 
de Pançle ? 

18 Quiconque tombera sur 
cette pierre-là, sera brisé ; et 
elle écrasera celui sur qui elle 
tombera. 

10 Alors les pQncipaux Sa- 
crificateurs et les Scribes cher- 
chèrent à Pheure même à se 
saisir de Jésus ; car ils avoient 
bien reconnu qu^i) avoit dit cet- 
te parabole contre eux ; mais ils 
craignirent le peuple. 

20 C^est pourquoi Tobservant 
de près, ils envoyèrent des gens 
apostés, qui contrefaisoient les 
gens de bien, pour le surprendre 
dans ses paroles, afin de le li- 
vrer au Magistrat, et au pouvoir 
du Gouverneur. 

21 Ces gens lui firent donc 
cette question : Maître, nous 
savons que tu parles et que tu 
enseignes avec droiture, et que. 
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tans acception de personne?, tu 
enseignes la voie de Dieu selon 
la vérité. 

2? Nous est-il permis de pay- 
er le tribut à César ou non ? 

53 Mais Jésus voyant leur 
artifice, leur dit : Pourquoi vou* 
lez-Tous me surprendre ? 

54 Montrez-moi un denier. 
De qui a-t-il Pimage et Pin-^ 
acription ? Us répondirent : De 
César 

55 ' Et il leur dit : Rendez 
donc, à César ce qui appartient 
à César, et à Dieu ce qui ap- 
partient >à Dieu. 

26 Ainsi, ils ne purent rien 
reprendre dans ses paroles de- 
vant le peuple ; mais, tout 
étonnés de, sa réponse, ils se tu- 
rent. 

27 Alors quelqaes-uns dVn- 
« tre les Sadducéeni, qui nient la 

résurrection, s^approchèrent et 
lui firent icette question : 

28 Maître, Moïse nous a 
laissé par écrit, que si quelqu'un 
a un frère marié, qui vienne à> 
mourir tans enfans, il doit 
épouser sa veuve, pour susciter 
lignée à son frère. 

29 Or, il y avoit sept frères, 
dont le premier ayant épousé 
une femme, mourut sans en<* 
fans, 

30 Le second Pépousa aussi 
€t mourut sans enfans. 

31 Puis le troisième Tépousa, 
et lie même tous les sept ; et 
ils moururent sans laisser d'en* 
lans. 

32 Après eux tous, la femme 
mourut aussi. 

33 Duqu-el donc sera-t-elle 
^ femme dans la résurrection ? 

Car tous les sept Tont épousée. 

34 Jésus leur répondit : Les 
eafiuM de ce siècle épousent 
des femipes, «t les femmes des 
maris ; - * 

35 Mais cens qui seront 
jugés dignes d'avoir part au 
sf&k 4 Tenir et à la sésarrec* 



tion des morts, ne se marieront 
point. 

36 Car ils ne pourront plus 
mourir, parce qu'ils seront sem- 
blables aux Anges, et qu^ils 
seront enfans de Dieu, étant 
enfans de la résurrection. 

37 Or, que les morts doivent 
ressusciter, Moïse même Va fait 
connoître, lorsque rapportant ce 
gui lui arriva près du buisson, 
il nomme le Sei^nenr, le Dieu 
d'Abraham, le Dieu d'isaac et 
le Dieu de Jacob. 

38 Or, Dieu n'est point le 
Dien des morts, mais il est le 
Dieu des vivans ; car tous vi- 
vent à lui. 

39 Et quelques-uns d'entre 
les Scribes prenant la parole, 
lui dirent : Maître, tu as bien 
répondu. 

40 Et ils n'osèrent plus lui 
faire aucune question. 

41 Mais il leur dit : Com- 
ment dit-on que le Christ doit 
être Fils de David ? 

. 42 Puisque David même dit 
dans le livre des Psaumes : Le" 
Seigneur a dit à mon Seigneur, 
assieds-toi à mp. droite. 

43 Jusqu'à ce que j'aie mis 
tes ennemis pour ton marche- 
pied. 

44 David donc l'appelant son 
•Seigneur, comment est-il son 
Fils? 

45 Et comme tout le peu- 
ple écoutoit, il dit à ses Dis- 
ciples : 

46 Gardez- vous des Scribes, 
qui se plaisent à se promener en 
longues- robes, et qui aiment à 
être salués dans les places, à 
être assis aux premiers rangs 
dans les Synagogues, et à tenir 
les premières places dans les 
festins ; 

,47 Qui dévorent les maisons 
des veuves, en affectant de faire 
d^ longues prières : ils en re- 
cevront une plus grande con* 
damnatido. ' 
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Jiaut'ChfUt prùani Poffrandt de 
fa pauvre veuve^ prédit la déaO' 
laiion de Jérusalem^ exhortant 
à veiUer. 

COMME JiiUi regardoit ee 
^''on mtitoit dans it trooc, il yit 
des riches qui y mettoient leurs 
offrandei, 

2 II vît aussi une pauvre 
yeure qui j mettoit deni pites. 

3 Et il dit : Je tous dis en 
vérité, que cette pauvre veuve 
a plu» mis que tous kt autres, 

4 Car tous ceuxrlà ont mis 
dans les offrandes de Dieu, de 
leur superflu ; mai» celle-ci y a 
jDÎs de sa disette, tout ce qu^elle 
avoit pour vivre. 

5 Et comme quelques-uns hii 
disoient que le Temple étoit 
orné de belles pierres et de 
Haux dons, il dit : 

6 Eêt'Ce là ce que vou^ re- 
gardez î Les jours viendront 
qu^îl.n'y sera laissé pierre sur 
pierre qui ne soit renversée. 

7 Alors ils lui demandèrent : 
Maître, quand ei/-ee donc qtu 
ces choses arriveront, et par 
quel signe connoUra-t'on qu'elles 
sont sur le point d'arriver ? 

8 Et il dit : Prenez garde que 
vous ne sojez déduits ; car plu- 
sieurs viendront en prenant mon 
nom, disant : C'est moi qui 
suis le Chriêt ; et ce tems ap- 
proche ; mais ne les suivez pan. 

9 Et quand vous entendrez 
farUr de guerre et de séditions, 
ne vous épouvantez pas, car il 
faut que ces choses arrivent 
auparavant ; mais ce ne sera 
pas sitôt, la fin. 

10 Et il leur dit aussi : Une 
nation s'élèvera contre une autre 
nation, et un royaume contre up 
<itt/re royaume ; 

11 Et il y aura de grands 
tremblemens de terre en divers 
li^ix, et des famines et des 
pestes ; et il paraîtra des cho- 



ses épouvantables, et de grands 
signes dans le ciel. 

\% Mais avant tout cela, ils 
mettront les maios^sur vous, et 
ils vous persécuteront, vota li- 
vrant aux Synagogues, et vouê 
mettant en prison ; et ils voua 
mireront devant les Ron et dt' 
vant les Gouverneurs, à cause 
de mon nom. 

13 Et cela vous servira de 
témoignage. 

14 Mettez-Tous donc dans 
Fesprit de ne point préméditer 
comment vous répondrez. 

15 Car je vous donnerai une 
bouche et une sagesse à laquelle 
tous vos adversaires ne pourront 
contredire ni résister. 

16 Vous serez Uiéme livrée 
par vo$ pères et njèrer, par voê 
frères, par vos pareils et vos 
amis ; et ils en feront mourir 
d'entre vous. 

VJ Et vous serez haïs de tout 
le monde, à cause de mon nom. 

18 Mais il ne se perdra pas 
an cheveu de votre tête. 

19 Possédez vos âmei par 
votre patience. 

SO Et quand vous verrez Je* 
rusalem environnée par les ai^ 
mées, sachez que sa désolation 
approche. 

21 Alors que ceux qui seront 
dans la Judée s^enfuient aux 
montagnes ; que ceux qui seront 
au milieu d'elle se retirent ; et 
que ceux qui seront à la cam- 
pagne ne rentrent point dam la 
viUe, 

22 Car ce seront alors les 
jours de la vengeance, afin que 
toutes lés choses qui sont écri- 
tes s'accomplissent. 

23 Malheur aux femmes qui 
seront enceintes, et à celles qui 
allaiteront en ces jours-là ! car 
il y aura une grande calamité 
sur ce pays, et une grande co- 
lère sur ce peuple. 

24 Ils tomberont sous le tran- 
(Qhaot de répée, et ils seront 
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jnenéi oa]>tifs parmi toutct les 
nations ; et Jénjjialem &era fou- 
lée par les nations, ju^qu^à ce 
que les tems des nations soient 
accomplis. 

25 Et il y aura des sigoes 
dans le soleil, dans la lune, et 
dans les étçiles ; et sur la terre, 
les peuples seront dans la con- 
sternation et ne sachant que de- 
venir, la mer et les âots Taisent 
un grand bruit. 

26 Les hommes seront com- 
me rendant Tâme de fraj-eur, 
dans l'attente de» chose» qui ar- 
riveront pat tout le monde ; 
Gfir les puissances des cieux 
seront ébranlées. 

27 £f alors on verra venir le 
Fils de Tbomme sur une nue, 
avec une grandt puissance et 
une grande gloire. 

S8 Ix)rs donc que ces choses 
commenceront d^arriver, regar- 
dez en beut et levez la tète, par- 
ce que votre délivrance appro- 
che. 

29 Et il leur dit une simili- 
tude : Voyez le figuier et tous 
les autres arbres, 

30 Quand ils commencent à 
pousser, vous jngez de vous- 
mêmes, en les voyant, que l^été 
est proche. 

31 De même, lorsque vous 
verrez arriver ces choses, sa- 
che9 que le règne de Dieu est 
près. 

32 Je vous dis en vérité, que 
cette génération ne passera 
point que toutes ces choses 
n^arrivent. 

33 Le ciel et la terre passe- 
ront, mais mes paroles ne pas- 
seront point. 

34 Prenez donc garde à vous- 
mêmes, de peur que vos cœurs 
ne soient appesantis par la gour- 
mandise, par les excès du vin, 
et par les inquiétudes de cette 
vie ; et que ce jour-là ne vous 
surprenne subitement. 

35 Car il surprendra comme 



un filet tous c^qx qia habîtenC 
sur .la face de la terre. 

36 Veillez donc, et priez en 
tout tems, afin que vous sojez 
tronvés clignes d'éviter toutes 
ces choses qui doivent arriver, 
et de subsister devant le Fils de 
Phomme. ^ 

37 Or, il enseignoit dans le 
temple pendant le jour ; et sor- 
tant le soir^ il passait les nuits 
sur la montagne appelée de» 
Oliviers. 

. 38 £t dès le point du joar, 
tout le peuple venoit à lui daai " 
le temple, pour Péçouter. 

CHAPITRE XXU. 

Jisut-Christ trahi par Judo» / 
souffre dan» le jariin ; pris et 
nuné au Pontife ; renié par 
Pierre ; outragéy tic, 

LA fête des pains aaBs le- 
vain, appelée la Pâque, apftro- 
choit* 

2 £t les principaux Sacrificap 
teurs et les Scribes cberchoient 
comment ils pourrojent faire 
mourir Jésus ; car ils crai-* 
gnoient le peuple. 

3 - Mais Satan entra * dans 
Judas, surnommé Iscariot, qui 
étoit du nombre des douze «^d- 
tres ; 

4 Et il s^en alla, et parla avec ' 
les principaux Sacrificateurs et 
le» Capitaines, s«r la manière- 
dont il le leur livreroit. 

5 Ils en eurent de la jcje, et 
ils convinrent de lui donner de 
Pargent. 

6 U promit donc de le hur, 
livrer ; et il cberchoit une oc- 
casion propre pour le faire sans 
tumulte. 

7 Or, le jour des pains sans 
levain étant venu, auquel il fal- 
ioit sacrifier la Pâque* 

8 Jis%» envoya Pierre et 
Jean, et leur- dit : Aliez^ nous 
préparer la Pâc|iie, afin qu« 
nous la mangions, 
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d Ils lut dirent : Où Teîix-(a 
que nous 2a préparions ? 

10 Et il leur dit : Lorsque 
TOUS entrerez dans la ville^ vous 
rencontrerez uA homme portatot 
une cruche d'eau : suiVez-le 
dans la maison où il entrera. 

11 Et dites au maître de la 
maison : Le maître Venvoie de- 
maTider où est le lieu où je man- 
gerai la Pâque avec mes Disci- 
)>les. 

12 Et il TOUS montrera une 
grande chambre haute, toute 
meublée ; préparez-y Id PâqiLe* 

13 Eux donc s'en étant allés, 
trouvèrent le* choitt comme il 
ieur avoit dit ; et ils prépa- 
rèrent la Pâque. 

14 Et quand l'heure fut ve- 
nue, il se mit à table, et les 
douze Apôtres avec lui. 

15 Et il leur dit : J'ai fort dé- 
siré de manger Cette Pâque 
ftvec Toits, avant que je souffre. 

16- Car je tous dis, que je 
n'en mangerai plus, jusqu'à ce 
qu'elle soit accomplie dans le 
Rojaume de Dieu. 

17 Et ayant pris la coupe, et 
rendu grâces, il dit : Prenez-la 
et la distribuez entre vous. 

18 Car je vous dis, que je ne 
boirai plus du fruit de la vigne, 
jusqu'à ce que le lègne de Dieu 
soit venu. 

\9 Puis n prit du pain, et 
ayant rendu grâces, il U rompit, 
et U leur donna, en disant : Ce- 
ci est mon corps, qui est donné 
pour vous ; faites ceci en mé- 
moire de moi. 

20 De même il Itur donna la 
coupe après souper, en disant : 
Cette coupe ttt la nouvelle Al- 
liance en mon sang, qui est ré- 
pandu pour vous. 

21 Au reste^ voici, la main de 
celui qui me trahit ttt à table 
avec moi. 

22 Pour ce qui est du Fils de 
Phomme, il s'en va, selon qu'il 
a été déterminé ; mais mal- 
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heur à etel "homme par qui il 
est trahi ! 

23 Alors ils commencèrent 
à se demander les uns aux au- 
tres, qui étoit celui d'entre eux 
qui feroit cela. 

24 II arriva aussi une contes- 
tation entre eux, pour tavoir le- 
quel d'entre eux devoit être re- 
gardé comme le plu» grand. 

25 Mais il leur dit : Les 
Rois des nations les maitriseni : 
et ceux qui usent d'autorité 
sûr elles sont nommés bienfai- 
teurs. 

26 // n'^tn doit pas étrt de 
même entre vous ; mais que 
etlui qui êtt le plus grand par- 
mi TOUS, soit comme le moin- 
dre ; et celui qui gouverne, 
comme celui qui sert. 

27 Car qui tti le plus grand, 
celui qui est à table, ou celui 
qui sert ? ^I\tt'ce pas celni qui 
est à table ? Et cependant je 
suis au milieu de vous comme 
celui qui sert. 

28 Or, vous êtes ceux qui 
avez perséféré avec moi dant 
mes épreuves. 

29 C'est pourquoi je dispose 
du Royaume en votre faveur, 
comme mon père en a disposé 
pour moi ; 

30 Afin que vous mangiez et 
qu^ vous buviez à ma table 
dans mon Royaume, et que 
vous soyez as^is sur des trônes, 
pour juG^er les douze. Tril^s 
d'braël. 

31 Le Seigneur dit aussi ? 
Simon, Simon, voici, Satan a 
demandé à vous cribler comme 
on crible le bled. 

32 Mais j'ai prié pour toi, 
que ta foi ne défaille point. Toi 
donc, quand tu seras converti, 
affermis tes frères. 

33 Et Pierre lui dit : Seig- 
neur, je suis tout prêt d'allef 
avec toi, et en prison et à la 
mort. 

34 Mais JUu$ lui dit : Pierre^ 
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je dis quelle coq jie chantera 
point aujourd'hui, qu,e tu n'aies 
nié trois fois de me connoitre. 

35 Puis il leur dit : Lorsque 
je tous ai envoyés sans boursç, 
sans sac et sans souliers, avez- 
TOUS manqué de quelque chose ? 
£t ils répondirent : De rien. 

36 Mais maintenant, leur dit- 
il, que celui qui a une bourse la 
prenne, ef de même celui qui 
a un sac ; et que celui qui n'a 
point d'épée vende sa robe, et 
eip achète une. 

37 Car je vous dis, qu'il faut 
que cette parole qui est écrite 
soit accomplie en moi, savoir: 
11 a été mis au rang des malfai- 
teurs. Et les choses qui ont élê 
prédites de moi vont arriver. 

38 El ils dirent : Seigneur, 
voici deux épées. Et il leur 
dit : Cela suffit. 

39 Puis Jésus partit, et s'en 
alla, selon sa coiïtume, à la 
montagne des Oliviers ; et ses 
Disciples- le suivirent. 

40 Et opand il fut arrivé, il 
leur dit : Priez, afin que vous ne 
tombiez pas dans la tentation. 

41 Alors il s'éloigna d'eux en- 
viron d'un jet de pierre, et 
s'étant mis à genoux, il prioit, 

42 En disant : jiîon père, si 
tu voulois éloigner cette coupe 
de moi ! Toutefois, que. ma 
volonté ne se fasse pas, mais la 
tienne. 

43 Et un Ange lui apparut 
du ciel pour le fortifier. 

44 Et étant en agonie il prioit 
plus instamment ; et il lui vint 
une sueur, comme des gru- 
meaux de sang, qui «ouloient 
jusqu'à terre. 

45 Et s'étant levé après sa 
prière, il vint vers ses Disciples, 
qu'il trouva endormis de tris- 
iesse. 

46 Et il leur dit : Pourquoi 
dormez-vous ? Lpvez-vous et 
prÎÊz, afin que vous ne tombiez 
point dans la tentation i 



47 Comme il parloit eâcorer^ 
voici une troupe de gens / et 
celui qui s'appeloit 3uda», ftfa 
des douze, marchoit devant ; et, 
il s'approcha de Jésus pour le 
baiser. 

48 Mais Jésus lui dit: Ju- 
das, trahis-tu ainsi le Fils de 
l'homme par un baiser ? 

49 Alors ceux qui éioient avec 
lui, voyant ce qui alloit arriver, 
lui dirent : Seigneur, frappe- 
rons-nous de l'épée ? 

50 Et l'un d'eux frappa un 
des serviteurs du Souverain Sa- 
crificateur, et lui emporta l'o- 
reille droite. 

51 Mais Jésus prenant la pa- 
role, dit : Arrête-toi. Et ayant 
touché l'oreille de cet homme, il 
le guérit. 

52 Pyis Jésus dit aux princi- 
paux Sacrificateurs, aux Capi- 
taines du Temple, et aux Séua- 
tenrs qui étoient venus pour le 
saisir : Vous êtes sortis avec 
des épées et des bâtons, comme 
après un brigand ; 

53 J'étois tous les jours dans 
le Temple avec vous, et vous 
n'avez point mis les mains sur 
moi ; mais c'est ici votre heure 
et la puissance des ténèbres. 

54 Aussitôt ils le saisirent et 
remmenèrent, et le firent en- 
trer dans la maison du Souve- 
rain Sacrificateur. Et Pierre 
suiroit de loin. 

55 Et ayant allumé du feu 
au milieu de la cour, et s'étant 
assis ensemble, Pierre s'assit 
aussi parmi eux. 

56 Et une servante le voyant 
assis auprès du feu, et le regar- 
dant attentivement, dit : Celui- 
ci étoit aussi avec cet homme, 

57 Mais il renia Jésiis^ di- 
sant : Femme, je ne. le connoi» 
point. 

58 Et un peu après, un au- 
tre le voyant, dit : Tu es aussi 
de ces. gens-là. Mais Pierre dit; 
homme ! je n'ej! suis point. 
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B9 EoTiron nne beurè après, 
«o antre assuroit la même chose ^ 
et disoit : Certainement celui- 
ci étoit aussi avec lui, car 11 est 
aussi Galiléen* 

60 Et Pierre dit : O homme ! 
je ne sais ce que tu dis. Et au 
même instant, comme il parloit 
encore, le co^ chanta. 

jBl Le Seigneur s'étant re- 
tourné, regarda Pierre ; et Pierre 
se ressouvint de la .parole du 
Seigneur,' et comme il loi avoit 
dit : Avant que le coq chante, 
ta me renieras trois fois. 

62 Alors Pierre étant sorti, 
pleura amèrement. 

63 Qr, cçux qui tenoient Jé- 
sus se moquoient de lui, et le 
frappoient. 

64 Et lui ajant bandé les 
yeur, ils lui donnoient des coups 
sur le visage, et lui disoîent : 
Devine qui est celui qui Ta 
frappé ? 

65 Et ils disoient beaucoup 
d^autres choses contre lui, en 
Toutrageant de paroles. 

66 Et dès que le jour fut 
venu, les Sénateurs du peu» 
pie, les principaux Sacrifica-- 
tenrs et les Scribes s^assem- 
blèrent et le firent venir dans 
le Conseil \ 

67 Kt ils lui dirent : Si tu es 
le Christ, dis-2e-nous. Et il leur 
lépondit : Si je vous le dis, 
vous ne le croirez point ; 

68 Et si je rous interroge 
aussi, vous ne me répondrez 
point, ni ne me laisserez point 
aller. 

69 Désormais le Fils de 
Thomme sera assis à la droite 
de la puissance de Dieu. 

70 Alors ils dirent tous : Es' 
tu donc le Fils de Dieu ? Et il 
leur dit : Vous le dites vous' 
mêmes ; je U. suis. 

71 Alors ils dirent : Qu^ avons- 
nous plus besoin de témoign- 
age, puisque nous l^avons ouï 
nouB-nêines de sa bouche ? 



CHAPITRE Xf lir. 

Jésus-Christ mtMé à Pilale^ Ut 
à HérodCy condmnné^ crttft/il, 
mort et enseveli, 

PUIS toute rassemblée s^é- 
tant levée, le mena à Pilate» 

Z Et ils commencèrent à Pac- 
cuser, en disant : Nous avons 
trouvé cet homme séduisant la 
nation, et défendant de donner 
le tribut à César, en se disant le 
Christ, le Roi. 

3 Alors Pilate Pinterrogea, 
et lui dit : Es-tu le Roi des 
Juifs f Et Jésus lui répondit : 
Tu le dis. 

4 Et Pilate dit aux princi- 
paux Sacrificateurs et au peu* 
pie : Je ne trouve aucun crime 
en cet homme. 

5 Mais ils insistoient encore 
plus fortement, en disant : Il 
soulève le peuple, enseignant 
par toute la* Judée, ayaqt 
commencé depuis la Galilée 
jusqu^iei. 

6 Quand Pilate entendit par- 
ler de la Galilée, il demanda si 
Jésus étoit Galtléen. 

7 Ayant appris qu^il étoit de 
la juridiction d^Hérode, il le 
renvoya à Hérode, qui étoit 
au$si «lors à Jérusalem. 

8 Quand Hérode vit Jésus, 
il en eut une grande joie ; 
car il y avoit \on^-temps qu^il 
souhaitoit de le voir, parce 
qu^il avoit ouï dire beaucoup 
de choses de lui ; et il espé- 
roit qu^il lui verroit faire quel- 
que miracle. 

9 11 lui fit doDC plusieurs 
questions, mais Jcsiis-Christ ne 
lui répondit rien. 

10 Et les principau3^ Sacl-ifi- 
cateurs et les Scribes étoient là, 
qui Paccusoient avec la plus 
grande véhémence. 

11 Mais Hérode, avec les 
gens de la garde, le traita avec 
mépris ; et, p#ur se moquer de 
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Ztit, il le fit Tétir d^on habit écla- 
tant, et le renyoja à Pilate. 

12 En oe même jour» Pilate 
et Hérode derinrent amis, car 
auparaTant ils étoient ennemis. 

13 Alors Pilate ajant assem- 
blé les principaux Sacrificateurs, 
et les Magistrats, et le peuple, 
leur dit : 

14 Vous D|*aTez présenté cet 
homme comme soulevant le 
peuple ; et cependant Tayant 
interrogé en votre présence, 
je ne Pai trouvé coupable 
d^aacun des crimes dont tous 
Paccusez ; 

16 Ni Hérode non plus ; car 
je vous ai renvovés à lui, et on 
ne lui a rien uit qui marque 
quHl êoii digne de mort. 

16 Ainsi, après Pavoir fait 
châtier, je le relâcherai. 

17 Or, il étoit obligé de leur 
relâcher un prisonnier à la fête ; 

18 De sorte qo^ils s^écrièrent 
tous ensemble : Fais mourir 
celui-ci, et nous relâche Barab- 
bas. 

19 Or, Bârabbas avoit été mis 
en prison, ponr une sédition qui 
s^étoit faite dans la ville, et 
p9ur un meurtre* 

20 Pilate leur parla de nou- 
veau, ayant envie de délivrer 

Jésus. 

21 Mais ils s^écrièrent : Cru- 
cifie-/e / crucifie-le ! 

22 Et il leur dit pour la troi- 
sième fois : Mais quel mal a-t- 
il fak ? Je n^ai rien trouvé en 
lui qui soii digne de la mort. 
Ainsi après l'avoir fait châtier, 
je le relâcherai. 

23 Mais ils faisoient de nou- 
velles inUances, en demandant 
avec de grands cris quMl fût 
crucifié ; et leurs cris et ceux 
'des principaux Sacrificateurs re- 
doubloient. 

24 Alors Pilate prononça que 
ce qn^ils demandoient fût fait. 

25 Et il leur relâcha celui 
qui avoit été mis en prison pour 



sédition et pour ineuttr^, èé 
qu'ils demandoient, et il aban- 
donna Jésus à leur volonté. 

26 Et comme ils le men oient 
ou tuppliee^ ils prirent un hotnnte 
de Cjrène, nommé Simon, 4)at 
revenoit des champs, et le 
chargèrent de la croix, pour ia 
porter après Jésus. 

27 Et une grande multitude 
de peuple et de femmes le sui- 
voient, qui se frappoient la poi-* 
trine, et se lamentoient. 

28 Mais Jésus se tournant 
vers elles, leur dit : Filles de 
Jérusalem, ne pleurez point enr 
moi, mais pleurez sur vons- 
mêmes et sur vos enfans. 

29 Car les jours viendront, 
auxquels on dira : Heurenses 
les stériles, les femmes qni 
n^ont point enfanté, les mamel* 
les qui n^ont point allaité ! 

30 Alors ils se mettront à 
dire aux montagnes, Tombes 
sur nous ; et aux coteaux, Coa* 
vrez-nous. 

31 Car si Pon fait ces choses 
au bois vert, que f«ra-t-on an 
boit sec f 

32 On menoit aussi deux au- 
tres hommeè qui éiùieni des mal- 
faiteurs, pour les faire mourir 
avec lui. 

33 Et quand ils furent au lien 
appelé Calvaire, ils le cruci- 
fièrent là, et les taialfaiteurs, 
Ihin à ta droite, et Pautre à mi 
gauche. 

34 Mais Jésus disoit : Mon 
père, pardonne-leur ; car ils ne 
savent ce qu^ils font. Puis fe- 
sant le partage de ses vêtemens, 
ils les jetèrent au sort. 

35 Le Peuple se tenoit là» et 
regardoit ; et les Principaux se 
moquoient de lui avec le Peuple, 
en disant : Il a sauvé les autres, 
qu^jl se sauve soi-même, s^il est 
le Christ, PElu de Dieu. 

36 Les soldats Pinsultoient 
aussi, et s^étant approchés, ils 
lui présentoient du vinaigre^ 
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37 Et lut dMoîeat : Si tu m 
le Roi des Juifs, saave^ei to»- 

38 £t il j avoit cette inrcrip- 
tion aa-d essHs de sa tête, ea 
Grec, en Latin et Hébreu : 
CELUI-CI EST LE ROI DES 
JUIFS. 

39 L^un des mairaiteora qui 
étoient cracifié», Poutrageoit 
aussi, en disant : Si tu es le 
Christ, sauve-toi toi-même, et 
BOUS aussi» 

40 Mais ll'\utre le reprenant, 
lui dit : Ne crains-tn point Dieu, 
puisque tu es condttmnè au 
même supplice ? 

41 £t pour notti, nous U 
sommes areo justice \ car nous 
soafih>Ds ce que nos crimes 
iBéritent ; mais celai*ci n^a fait 
aucun mal. 

4St puis il diseit à Jésus: 
Seigneur, scuviess-toi de noi 
Quand tu sens entfé dens ton 

43 Et Jésus lui dit : Je te 
dis en ^rité, que tu seras au- 
jourd^lwi avec moi dans le Pa- 
radis. 

44 11 étoît entiron la sixième 
heuve, ei il se fit des ténèbres 
sur toute la terte jnsqu^à la neu» 
mme heure. 

46 Le soleil s^«bsçurcit, et le 
voile du Temple se déchira par 
le miHeo. 

46 Alors Jésus, criant à haute 
▼oiz, dit : JHon pète, je remets 
mon esprit entre tes mains. Et 
ayant dit cela, il expira. 

47 Le Centenier, Tuyant ce 
quiétoit arriré, donna gloire à 
Dieu, et dit : Certainement, cet 
homme étoit juéte. 

48 Et tout fe peuple qui s^é- 
toit assemblé à ce spectacle, 
voyant les choses qui étoient 
arrivées, s^en retournoit en se 
frappant la poitrine. 

49 Or, tous ccaiz qui étoient 
de sa connoissance, et les fetûr 
laes qui rayoient suivi de la 



Galilée, se tenoieot toin, regar* 
dant ce qui se passoit, 

60 Et un homne appelé Jo- 
•Êfh, qui étoit Sénateur, beUr 
me de bien et juste, 

51 Qui n^avoit point consenti 
a« dessein ées aulres^ ni à ce 
qu'ils avoient fait ; qui éioii 
dMrimalbée, ville de Judée, et 
qui attendoit aussi le règne de 
Ûieu ; 

53 Etant venu vers Pilate, ^tit 
demanda le corps de Jésus. 

53 Et Payant descendu de la 
erotar, il Teuveloppa d^un lin* 
ceul, et le mit dans un sépulcre 
taillé dans un roc, où personne 
n^evoit encore été mis. 

64 C'étoit le jour de la prépa- 
ration, et le Babfaat alloit com- 
mencer. 

66 Et les femmes qui étoient 
venues de Galilée avec JUus^ 
ayant suivi Jcsepht remarqué-» 
rant ot^ iioit le sépulcre, et 
comment le corps de Jésui p 
ayoit été mit» 

66 Et sVn étant retournées, 
elles préparèrent des drogues 
aromatiques et des parfums, et 
^lles se reposèrent le jour du 
Sabbat, selon la loi. 

CHAPITRE XXIV. 

Résurrection^ •apparition ei Jis" 
tension de Jésus- ChrisU 

MAIS le premier jetir de la 
semaine, ces femmes et quel- 
ques antres avec elVes, vinrent 
de grand matin au sépulcre, ap^ 
portant les parlums qu'elles 
avoient préparés. 

2 Et elles trouvèrent que la 
picf re qui était à VesUrée du s^ 
pulore asfoit été ôtée, 

3 Et y étant entrées, elles nV 
trouvèrent point le corps du 
Seigneur Jésus. 

4 Et comme elles ne savoient 
qu^en penser, voici deux hom- 
mes qui parurent devant cèicff 
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It Ito a H^fer dit : D« qvoî 

4Mft It 



•ipmtirfuêi étcs-yoi» ii 
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L'*«n d*c«z, nommé Cleo- 

bi fépcNidH: Es-tu seul si 

à JémaJcm, qoe ta ne 

pas les ciMMt qui s^y sont 
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El il leur dit : Et quoi ? 

•époadîreut : Ce gut est 

à Jésus de Naiareth^ qui 

■i Fiopfccté^ paissant en 

et eu paroles, devant 

et devuut tout le peaple ; 

Et comment V s principaux 

et nos Magistrats 

pour être condamné à 

et Pout crucifié. 

Or, nous espérions que ce 

lui qui délirreroit Ifraël, 

voici déjà le 

jour qqe ces choses 




D est viai que quelques 
de ccDes fut éiaûnt arec 
Ms eut Ibrt étonnés; car, 
ujuBt été d0 grand matin an se- 



23 Et n^ at J«>t pas trouvé son 
dfes sont Tenues dire que 
las Anges leur ont apparu, et 
eut dit quHl est vivant. 
M £t quelques-ans des nôtres 
allés au sépulcre, et ont 
trouTé Itt tktu comme les 
femmes raroient dit; mais ils ne 
rout point vu. 

55 Alors a leur dit: O gens 
sans intelligence, et d^on cœur 
tardif à croire tout ce que les 
Piopliètasontdit! 

56 Ne falloit-il pas qae le 
Christ soufttt ces choses, et 
qu^ entr&t uàut* dans sa gloire ? 

S7 Pu» commençant par 
Messe, et cenlùMMu/ par tons les 
Prophètes, il leur expÙqaoit dans 
toutes les Ecritures ce qui le re- 
gardoît* 

tt Ainsi ils approchèrent du 
boufff oè ils alloient ; mais Jé- 
sus ftmoit semblant d^aller plus 
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M^arriier^ en lui disant : Demeu- 
re arec nous ; car le soir com- 
mence à venir, et le jonr est sur 
son déclin. Il entra donc pour 
demeurer avec eux. 

90 Et comme il étoit à table 
avec eux, il prit du pain, et 
rendit grâces ; puis, Tajant 
rompu, il le leur donna. 

31 En même tems leurs yenx 
B^ouvrirent, et ils le reconnu- 
rent ; mais il disparut de devant 
eux. 

32 Et ils se dirent Pun à 
l'autre : Kotre cœur ne brûloit- 
il pas en nous lorsqu^il nous 
parloit en chemin, et qu^il nous 
expliquoit les Ecritures ? 

33 Et se levant à Theure 
même^ ils retournèrent à Jé- 
rusalem, et ils trouvèrent les 
onze •âpùtrtt^ et ceux qui étoi' 
enl avec eux, assemblés, 

34 Qui disoient : Le Seig- 
neur est vraiment ressuscité, et 
il a apparu à Simon. 

' 35 Et ceux-ci racontèrent ce 
çui leur étoit aussi arrivé en 
chemin, et comment ils Pavoient 
reconnu lorsqu'il avoit rompu le 
pain. 

36 Comme ih tenoient ces 
discours, Jésus lui-même se pré* 
senta au milieu d'eux, et leur 
dit I La paix soit avec vous. 

37 Mais eux, tout troublés et 
^out épouvantés, croyoient voir 
un Esprit. 

38 Et il leur dit : Pourquoi 
étes-vous troublés, et pourquoi 
s'élève-t-il des pensées dans vos 
cœurs ? 

39 Voyez mes mains et mes 

Çieds, car c'est moi-même, 
'ouchez-moi, et regardez-mot / 
car un Esprit n'a ni chair, ni os, 
comme vous voyez que j'ai. 

40 En leur disant cela, il leur 
■u>ntra ses mains et ses pieds. 

4t Mais comme ils ne le croy- 



oient point encore^ tant Us 
étaient transportés de joie et 
d'admiration, n leur dit.: Avez- 
VOU8 ici quelque chose à man- 
ger ? 

43 Et ils lui présentèrent un 
morceau de poisson rdti, jet un 
rayon de miel ; 

43 Et rayant pris, il en man- 
gea en leur présence. 

44 Puis il leur dit: C'e/7]à 
ce que je vou9 disais, lorsque 
j'étois encore avec vous ; qu'il 
falloit que tout ce qui a été 
écrit de moi dans la loi de Moïse^ 
et dans les Prophètes, et dans 
les Psaumes, fût accompli. 

45 Alors il leur ouvrit ,1'es- 
prit, pour leur faire entendre 
les Ecritures. 

46 Et il leur dit : C^est ainsi 
quHl est écrit, et qu'il falloit 
que le Christ souffrît, et qu'il 
ressuscitât des morts le troi- 
sième jour ; 

47 Et qu'on prêchât .en son 
nom la repentance et la remis* 
sion des péchés parmi toutes les 
nations, en commençant par Jé- 
rusalem. 

48 Or, vous êtes témoins de 
ces choses ; et \oici, je vais 
vous envoyer ce que mon Père 
voiu a promis. 

49 En attendant^ demeurez 
dans la ville de Jérusalem, jus- 
qu'à ce que vous soyez revêtus 
de la vertu d'en haut. . 

60 II les mena ensuite hors de 
la vitUj jusqu'à Béthanie ; puis 
élevant les mains, il les bénit. 

51 Et il arriva, comme il le» 
bénissoit, qu'il se sépara d'avec 
eux, et fut élevé au ciel. 

52 Et eux, l'ayant adoré, s'en 
retournèrent à Jérusalem, avec 
une grande joie. 

53 Et ils étoient toujours dans 
le temple, louant et bénissant. 
Dieu. Amen. 
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CHAPITRE î. 

Jean tnstigne que Jésus^Chrùt 
est Z)tets qu'ail M^tH fogt hom- 
ffie^ quHl est venu au monde 
ftour sauver les . komnus^ . et 
pour rendKe ei^ant de Dieu 
tout ceux qui croiroirent en 
Jui, Voeation d^Andtk^ tierre^ 
Philippe ^t J^athanaèl, 

AU comtnefncemeiït étott'la 
Pafote ; la Parole étoit avec 
Dieu, et ïa Parole étoil Dieu. 

2 Eue étoit au conraience-' 
ment avec Dieu. 

3 To«tes choses onf été fartes 
pat elle % cft rien dé ce qui a été 
fait n'a été sans elle. 

4 En elle étôft la Vie, et la vie 
étoH la luttièfe des hommes. 

5 Et la lumière luit dans les 
ténèbres, et les ténèbres ne Pont 
point reçue. 

6 II jr etrt un b«mme, appelé 
Jean, qtri ftft envojré de Dieu. 

7 il vînt pdur être témoin, et 
pour rendre témoig^na/re de la 
lumière, afin que tous crussent 
par lui. 

8 II R'étoit pas la lumière, 
Ifiaîs il éloiî envoyé pour rendre 
témoignante à la lumière. 

9 C^étdit la véritable lumière 
qui éclaire^ tous lés hommes en 
fehant au inonde. 

«^10 Elle étoit dans ]« monde, et 

I« mondé a été fait par elle ; mais 

mais lé Monde ùe Ta pas connue. 

It H est venu chez soi ; et 

}e« siens ne Pont point reçu. 

12 Mais à tous ceux qui Tont 
reçu, il leur a donné le droit 
d^être faits enfans de Dieu, sa- 
voir^ à ceut qui croient en son 
nom ; 

13 Qui ne sont point nés du 
sang, ni de la volonté de la 
chair, ni de la volonté de Phom- 
me, mais de Dieu. 

14 Et la parole a été faite 
chair, et a habité parmi nous, 



LS SAINT EVANGït» IJE NOTRE SEIGNEtTR 
JESUS-CHRIST, SKLON SAINT JEAN. 

pTtrtfe de grâce et de vérHé ; e*, 
nous avons vu sa g;loîre, un« 
gloine telle qu*est ceHe du I^ls 
unique venu du Pèrcr. 

15 C*eet de hii qtu Jean reiw 
doit témoignage, lorsqa^il crioit ? 
C^est ici celui dont je disoia r 
Celui qui vient après moi m'ert 
préféré, parce qu^il est plus 
gitknd.que moi. 

16 Et nous avons tous reçti 
de sa pléntitude, et grâce sur 
grâbd. 

17 Car la lot fi été donnée par 
Moïse ; mais la Grâce et la 
Vérité sont venues par Jésus- 
Christ. 

18 Persoime ne vit jamais 
Dieu ; le Fils unique, qfui est 
dans le sein du Père, esi celui 
^ut noue Ta fait connoître. 

19 C^eKt ici te témoignage que 
Jeati rendit, lorsque les Juifs en- 
voyèrent de Jérusalem des Sa- 
crificateurs et des Lévites pour 
lui demander : Qui est-tu ? 

20 il le confessa, et ne le dé- 
savoua point : il le confessa en 
disant : Je ne suis point le 
Christ. 

21 Qu^e«-/u donc ? lui deman- 
dèrent-ils. Es-tu Elie? Et il dit: 
Je ne fe suis point. Es-tu le 
Prophète ? Et tl répondît : Non^ 

22 Ils lui dirent : Qui es-tu 
danc^ afin que nous rendions 
réponse à ceux qui nous ont 
envoyés ? Que dis-tu de toi- 
même ? 

23 II dit : Je suis la voix de 
celui qui crie dans le désert : 
Applanissez le chemin du Seig> 
neur, comme a dit le Prophète 
Isaie. 

24 Et ceux qui ont été en- 
voyés vers lui étoient d^entrc les 
Pharisiens. ' 

25 Ils lui demandèrent en- 
core : Pourquoi donc baptises- 
tVi si tu n^es point le Christ, ni 
Elle, ni le Prophète ? 

26 Jean leur répondit et leur 
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dit i Poar moi, je baptise d^eau ; 
nais il y en a un au milieu de 
▼ouB, que Yoos ne conooiesez 
point. 

27 C^e»t celui qui vient après 
meî, qui m^est préféré, et je ne 
aoia pas digne de délier la cour* 
loie de ses souliers. 

28 Ces choses se passèrent à 
Bétbabara, au-delà du Jourdain, 
où Jean baptisoit. 

29 Le lendemain, Jean rit 
Jésus qui yenoit à lui, et il dit : 
Voilà TAgneau de Dieu, qui 
dte les péchés du monde. 

SO C'est celui dont je disois : 
il Tient après moi un homme qui 
m^est préféré ; car il est plus 
grand que moi. 

31 Ct pour moi je ne le con- 
noiasois pas ; mais je suis venu 
baptiser d^ean, aûu qu^il soit 
manifesté à Israël. 

32 Jean rendit encore ce té- 
moignage, et dit : J^ai tu 
TEsprit descendre du ciel com- 
me une colombe, et il s^est 
arrêté sur lui. 

33 Four moi je ne le connois. 
sois pas ; mais celui qui m'a 
envoyé baptiser d'eau, m'ayoit 
dit : Celui sur qui tu %erras 
TEsprit descendre et s'arrêter, 
c'est celui qui baptise du Saint- 
Esprit. 

34 Et je Tal vu, et j'ai rendu 
témoignage, que c'est lui qui est 
le Fils de Dieu. 

35 Le lendemain Jean étant 
encore là arec deux de ses Dis- 
ciples, 

36 Et Tojant J^sus qui mar- 
choit, il dit : Voilà l'Agneau de 
Pieu* 

37 Et sei deux Disciples 
l'ayant ouï parler tUnsiy suivi- 
rent Jésus. 

38 Jésus s'étant retourné, et 
voyant qu'ils le suivoient, leur 
dit : Que chercbeE-vous ? Ils 
lui répondirent : Rabbi (c'est- 
à-dire Maître^) oà deBieureB' 
tu? 

12 



39 n leur dit: Venez et vo- 
^ez. Us ff allèrent, et virent où 
il logeoit, et Us demeurèrent 
avec lui ce jour-là ; car il étoit 
environ la dixième heure du 
jour, 

40 André, frère de Simon 
Pierre, étoit l'un des deux qm 
avoient entendu ce que Jean di^ 
Moù^ et qui avoient suivi Jinu. 

41 Celui-ci trouva le premier 
Simon son frère, et il lui dit : 
Nous avons trouvé le Messie, 
(c'est-à-dire le Christ.) 

42 Et il ramena à Jésiit. 
Jéf^us l'ayant regardé, hâ dit : 
Tu es Simon, fils de Jona ; tu 
seras appelé Céphas' («'estÀ- 
dire Pierre.) 

43 Le lendemain Jésus vou- 
lut s'en aller en Galilée, et il 
trouva Philippe, et lui dit : 
Suis -moi. 

44 Or, Philippe étoit de Beth- 
saïde, qui éioii la ville d'André 
et de Pierre. 

45 Philippe rencontra Na- 
thanaêl, et lui dit : Noua aTons 
trouvé ce^iis de qui Moïse a 
écrit dans la Loi, et doni les 
Prophètes oni parlé ; eUti Jésus 
de Nazareth, le fils de Joseph. 

46 Nathanaêl lui dit : Peut-il 
venir quelque chose de bon de 
Nazareth ? Philippe lui dit : 
Viens et vois. 

47 Jésus voyant venir Na- 
thanaêl, dit de lui : Voici un 
véritable Israélite, en qui il n'j 
a point de fraude. 

48 Nathanaêl lui dit : D'oè 
me oonnois-tu ? Jésus lui répoii- 
dit: Avant que Philippe Cap* 
pelât, je t*ai vu quand tu étoîa 
sous le figuier. 

49 Nathanaêl lui répondit: 
Maître, tu es le Fils de Dieu, 
tu es le Roi d'Israël. 

&0 Jésus lui répondit : Parce 
que je t'ai dit que je t'avois 
vu sous le figuier, tu crois ; tu 
verrat de plus grandes cboseï 
que ceci. 
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61 J] lui dit aussi : En Térité, 
en Térité je tous dis que désor- 
mais TOUS Terrez le ciel ouvert, 
et les Anges de Dieu monter et 
descendre suf le Fils de Tbom- 
me. 

CHAPITRE II. 

JéâUS'Chrùt change de Veau en 
vtn, à de$ noces à Cana ; t7 
chatse du Temple ceux gui le 
profanaient^ et fait quelques 
fniraeles, 

TROIS jours après on faisoit 
des noces à Cana en Galilée, et 
la mère de Jésus y étoit. 

2 Et Jésus fut convié atix no- 
ces, et ses Disciples. 

3 Le vin ayant manqué, la 
mère de Jésus lui dit : lis n^ont 
pluM de TÎn. 

4 Mais Jésus lui répondit : 
Femme, qu^y a-t-il entre moi et 
toi î Mon heure n^est pas encore 
Tenue. 

5 Sa mère dit à ceux qui 
tervoient : Faites tout ce qu^il 
TOUS dira. 

6 Or, il y aVoit là six Tais* 
seaux de pierre, mis pour servir 
aux purifications des Juif?, et 
qui tenoient chacun deux ou 
trois mesures. 

7 Jésus leur dit : Emplissez 
d^eau ces vaisseaux ; et ils les 
emplirent jusqu^au haut. 

8 Et il leur dit : Puisez-en 
maintenant4 et portez-en au 
Maître d'bôtel. Et ils lui en 
portèrent. 

9 Quand le Matfre d^kôtel 
eut goûté Peau qui avoit été 
cbang:ée en vin (or il ne saToit 
pas d'où ce vin Tenoit ; mais 
les serviteurs qui aToient puisé 
Venn le saToient 6ten), il -appela 
r Epoux, 

10 Et lui dit : Tout homme 
sert d'abord le bon vin, et en- 
suite le moindre, après qu'on a 
beaucoup bu ; mais toi, tu as 
gardé le bon vin jusqu'à présent. 

1 1 Jésttf covimença ainsi à, 



faire des Inrraeles à Cana ci* 
Galilée, et il manifesta sa gloire ; 
et ses Disciples crurent en loi. 

12 Après cela, il descendît à 
Capernaûm, avec sa mère, ces 
frères, et ses Disciples ; et ils 
n'y demeurèrent que peu de 
jours ; 

13 Car la Pâque det Juifs 
étoit proche ^ et Jésus monta à, 
Jérusalem. 

14 11 trouTa dans le Temple 
des gens qui vendoient des tau- 
reaux, des brebis, et des pigeon», 
avec des changeurs qui y étoient 
assis. 

15 Et ayant fait un fouet de 
petites cordes, il les chassa tous 
du Temple, et les brebis et les 
taureaux ; il répandit la mon- 
noie des changeurs, et renTersa 
leurs tables ; 

16 Et il dit à ceux qui Ten- 
doient les pigeons : Otez ioui 
cela d'ici, et ne faites pas de la 
maison de mon Père, une maisoa 
de marché. . 

17 Alors ses Disciples se sou- 
vinrent de ce qui est écrit : Le 
zèle de ta maison m'a déToré. 

18 Les Juifs prenant la pa- 
role, loi dirent : Par quel signe 
nous montres-tu que tu as le 
pouvoir de faire telles choses ? 

19 Jésus répondit, et leur dît : 
Abattez ce Temple, et je le re- 
leTerai en trois jours. 

20 Les Juifs lui dirent : On a 
été quarante* six ans à bâtir ce 
Temple, et tu le relèveras en 
trois jours ! 

21 Mais il parloit du Temple 
de son corps. 

22 Après donc qu'il fut res- 
suscité des morts, ses Disciples 
se EouTinrent qu'il leur aToit dit 
cela ; et ils crurent à l'Ecriture 
et à cette parole que Jésus aToit 
dite. 

23 Pendant qu'il étoit à Jéru- 
salem à la fête de Pâque plusi- 
eurs crurent en lui, Toyant les 
miracles qu'il faisoit. 
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24 Maïs JésQfl ne se fioit point 
à eoz, parce qu^il le* connoi»' 
soit, tous ; 

25 £t quMl n^avoit pas besoin 
que personne iai rendît téraoi- 
çnage d^aacun homme, car il 
connoissoit par lui-même ce qui 
étoit dans l^bomme. 

CHAPITRE III. 

JUus-Ckriêt s* entretient avecKi- 
codènu 8Ui^ la rigénératùm^ e/c. 
Jean-Baptùie lui rend témoig- 
nage. 

IL y avoit un homme d^entre 
les Pharisiens, nommé Nico- 
dème, Pan des principaux des 
Juifs. 

2 Cet homme vint de nuit à 
Jésus, et lui dit : Maître, nous 
saTons que tu es un Docteur 
Tenu de Dieu ; car personne ne 
tauroit faire ces miracles que 
fo fais, si Dieu n'est avec lui. 

3 Jésus lui répondit : En vé- 
rité, en Térité, je te le dis, que 
ti un homme ne naît de nou- 
veau, il ne peut voir le Roy- 
aume de Dieu. 

4 Nicodème lui dit : Com- 
ment un homme peut-il naître 
quand il est vieux f Peut-il ren- 
trer dans le ventre de sa mère, 
et naître une seconde fois ? 

-5 Jésus répondit: En lérité, 
en vérité, je te dis que h\ un 
homme ne naît d^eau et d^esprit, 
il ne peut entrer dans le Roy- 
aume de Dieu. 

6 Ce qui est né de la chair 
est chair, et ce qui est né de 
Pesprit est esprit. 

7 Ne t^étonne point de ce que 
je t*ai dit, Il faut que vous nais- 
siez (de nouveau. 

8 Le vent soufBe où il veut, 
et tu en entends le bruit ; mais 
tu ne sais d'où il vient, ni où il 
va. Il en est de même de tout 
homme qui est né de PEsprit. 

9 Nicodème lui dit : Com- 
ment ces choses se peuvent- 
elles faire ? 



10 Jésus lui répondit : Tu ei 
un Docteur en Israël ; et tu n« 
sais pas ces choses ! 

H En vérité, en vérité, je te 
dis que nous disons ce que nous 
savons ; et que nous rendons 
témoignage de ce que nous avons 
vu ; mais vous ne recevez point 
notre témoignage. 

12 Si je vous ai parlé det 
choses terrestres, et que vous ne 
les croyiez pas ; comment croi— 
rez-vous quand je vous parlerai 
des choses célestes f 

13 Aussi personne n^est mon- 
té au ciel, que celui qui est des- 
cendu du ciel, savoir j le Fils de 
Phomme qui est dans le ciel. 

14 Et comme Moïse éleva le 
serpent dans le désert, de même 
il faut que le Fils de Phomme 
soit élevé ; 

15 Afin que quiconque croit- 
en lui ne périsse point, maîs< 
qu^il ait la vie éternelle. ~* 

16 Car Dieu a tellement aimé 
le monde, quMl a donné son Fila 
unique, afin que quiconque croié^ 
en lui ne périsse point, mai» 
qu'il ait la vie éternelle. 

17 Car Dieu ii^a point en* 
voyé son Fils dans le monde, 
pour condamner le monde ; mais 
afin que le monde soit sauvé par 
lui. 

18 Celui qui croit en lui ne 
sera point condamné ; mais celui 
qui ne croit point est déjà con* 
damné ; parce qu^il n^a pas cru 
au nom du Fils unique de Dieu. 

19 Or, voici la cause de la con- 
damnation ; c^est que la lumière 
est venue dans le monde, et que 
les hommes ont mieux aimé les ié* 
nèbres que la lumière, parce que 
leurs œuvres étoient mauvaises. 

20 Car quiconque fait le mal 
hait la lumière, et ne s^approche 
point de la lumière, de peur que 
ses œuvres ne soient reprises. . 

21 Mais celui qui agit selon la 
vérité, vient de la lumière, afin 
que ses œuvres soient manifes« 
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fées, parce qu'ellei tout faites 
•tlon Dieu. 

S2 Après cela, Jésus s^cd alla 
ep Jodée avec tes Disciple», et 
il y demeura avec eux, et y bap- 
tîsoit. 

23 El Jeao baptisoit aussi à 
Soo|i, près de Sali m, parce qu'il 
y ayoit là beaucoup d^eau ; et 
en al loi t pour être baptisé. 

S4 Car Jean n^avoit pas en- 
tort été mis en prison. 
. 25 Or, il j eut une dispute 
des Disciples de Jean aveo les 
J«ifs^ touchant le baptême. 

26 Et ils vinrent a Jean, et 
lui dirent: Mattre, celui qui 
étoit areo toi au-delà du Jour- 
dain, auquel tu as rendu témoi- 
gnage, le Toilà qui baptise, et 
tons Tont à lui. 

2Î Jean 2etir répondit : Per- 
MAtte ne peut rien recevoir, s^il 
n» l«i a été donné du oiel. 

28 Vous mMtes Tous-mémes 
téflKnns qoe j*al dit que ce n^est 
pas moi qui suis le Christ, mais 
qoe j^ai été envoyé devant lui. 

29 Celui qui a PEpouse est 
i^Epouz ; mais Pami de PEpoux 
qui est présent et qui Pécoute, 
est ravi de joie d^enferufre la 
voix de P Epoux ; et c^est-là 
ma joie qui est parfftite. 

90 11 faut qu^il croisse, et que 
je diminue. 

31 Celui qui est venu d^en 
haut est au-dessus de tous ; ce- 
lui qui est fsnv de la terre est 
de la terre, et parle comme étant 
de la terre ; celui qui est venu 
du ciel est an^essus de tous. 

32 Et il rend témoignage de 
ce qu^il a vu et entendu, mais 
personne ne reçoit son témoi- 
gnage. 

33 Celui qui a reçu son té- 
moi|]^nage, a scellé que Dieu est 
véritable. 

34 Car celui que Dieu a en- 
voyé annonce les paroles de 
Dieu, parce que Dieu ne hw 

^t. doBAC pes PEsprit par mesure. 



35 Le ^èra ataie le FHi, et 
lui a donné tootea ehoses entre 
les mains. 

36 Celui qui croit au Fils, a 
la Vie étemelle ; maia celui qui 
ne croit pas au Fils, ne verra 
point la Vie ; mais la calére de 
Dieu demeure sur lui. 

CHAPITRE IV. 

Jénu-Christ s^entrttieni atee^tmt 
Samaritaine / elle croit en lui, 
de mime que plusieurt Sama- 
ritain*^ eomme atuH un Seig* 
neur dont il guérit le fiU, 

LE Seigneur ayant donc ap- 
pris que les Pharisiens a voient 
ouï dire qu'il faisoit et baptisoit 
plut de Disciples que Jean, 

2 (Toutefois et n^êi^ii pa* 
Jésus lui-même qui baptisoit^ 
mais ses Disciples), 

3 II quitta la Judée, et sVn 
retourna en Galilée. 

4 Or, il falloit qu>il passât par 
la Saroarie* 

5 II arriva donc à une ville de 
Samarie nommée Sichar, près 
de la possession que Jacob don* 
na à Joseph son nls. 

6 Cèioit'lk qu'*éioit Je pnit» 
de Jacob. Jésus donc étant fa- 
tigué du chemin, s^assit près au 
puits ; c^étoit environ ia sixi- 
ème heure du jour» 

7 Une femme Samaritaine 
étant venue pour puiser de Peau, 
Jésus lui dit : Donne-ffloi % 
boire. 

8 Car ses Disciples étoient 
allés à la ville pour acheter des 
vivres. 

9 Cette femme Samarîtaioç 
lui répondit : Comment, toi qoi 
es Juif, me demandes-tu à boire, 
à moi qui suis une femme Sa- 
maritaine? car les Juifs n'ont 
point de communicatipn avec 
les Samaritains. ' 

10 Jésus répondit, et lui dit : 
Si tu connoissois la grâce que 
Dieu te fait, et qui est celui qui 
te dit, DQnpc^moi ^ boire, ^* 
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lui en auroîs demandé toi-'fnême^ 
et il Vauroit donné une eau 
"Vive, 

11 La femme lui dit : Seig' 
neur, ta n^aa rien pour puiser, 
et le puita est profond ; d^où 
aurois-tu donc cette eau vive .' 

12 E^-tu pluar grand que Ja- 
cob notre père, qui nous a 
donné ce puits, et qui en a bu 
lui-même, aussi bien que ses 
enfans et ses troupeaux ? 

13 Jésus lui répondit : Qui- 
conque bott de cette eao^ aura 
encore soif; 

14 Mais celui qui boira de 
l'eau que je lui donnerai, n^aura 
jamais soif; mais Peau que je 
lui donnerai deviendra en lui 
une source d^eau qui jaillira 
jusqu'à la vie éternelle. 

15 La femme loi dit : Seig- 
neur, donne-mot de cette eau, 
afin que je n'aie plus soif, et 
que je ne vienne plus ici pour 
en puiser. 

16 Jésus lui dit : Va, appelle 
ton mari, et viens ici. 

17 La femme répondit : Je 
n^ai point de mari. Jésus lui 
dit : Tu as fort bien dit, Je n^ai 
point de mari ; 

18 Car tu as eu cinq mari.*, 
et celui que tu as maintenant 
n^est pas ton mari : tu as dit 
vrai en cela. 

19 La femme lui dit : Seig- 
neur, je vois que tu es un Pro- 
phète. 

20 Nos pères ont adoré sur 
cette montagne ; et vous dites, 

, roa% Juifs, que le lieu où il 
faut adorer est à Jérusalem. 

21 Jésus lui dit : Femme, 
crois-moi ; le tems vient que 
vous n'adorerez plus le Père, 
ni sur cette montagne, ni à 
Jérusalem. 

22 Vous adorez ce que vous 
Bs connoissez point ; pour nous, 
nous adorons ce que nous con- 
Boissons ; car le salut vient des 
Juifs. 



23 Mais ]« temt vienf, et il 
est déjà renii, que les vrait 
adorateurs adoreront le Pèro 
en esprit et en vérité ; car le 
Père demande de tels adora- 
teurs. 

24 Dieu esi Esprit ; et il f^ut 
que ceux qui l'adorent, Tado* 
rent en esprit et en vérité. * 

25 Cette femme lui répondit: 
Je sais que le Messie (o'est-à* 
dire le Cnrist) doit venir ; quaikd 
il sera venu, il nous anuoncerm 
toutes ce* choses. 

26' Jésus lui dit : Je le suifi 
moi, qui te parle. 

27 Sur cela les Disciples aiv 
rivèrent, et ils furent surpris de 
ce qu'il parloit avec une femme ; 
néanmoins aucun d'eux ne Kit 
dit. Que lui demandes-tu ? oa«. 
Pourquoi parles-tu avec elle' ? 

28 La femme laissa donc sa 
cruche, çt s'en alla à la ville, et 
dit aux gens du lieu : 

29 Venez voir un homme qui 
m'a dit tout ce que j'ai fait : ne 
seroit-ce point le Christ ? 

30 Ils sortirent done de la 
ville, et vinrent vers lui. 

31 Cependant tes Disciple» 
lui disoient, en Ven priant: 
Miiître, mange. 

32 Jé<ius leur dit: J'ai à 
manger d'une viande que voua 
ue connoifsez pas. 

33 Les Disciples donc se di- 
soient l'un à l'autre : Quelqu'un 
lui Buroit-il apporté à manger ? 

34 Jé.^us leur dit : Ma nourri- 
ture est de faire la volonté de 
celui qui m'a envojré, et d'ac- 
complir son œuvre. 

35 Ne dites-vous pas qu'il j a 
encore quatre mois jusqu'à la 
moisson î Mais moi je vous dis ^ 
Levez les yeux, et reganlez lea 
campagnes qui sont déjà blan 
cbes et prêtes à être moisson* 
nées. 

36 Celui qui moissonne en re« 
çoit la récompense, et amasse le 
fruit pour la vie étemelle ; en 
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sotie que eelai qui tèiii6 et 
celai qui moisioone en oot en- 
semble de la joie. 

97 Car en ceci ce qu^on dît 
est vrai, ^ue Ton sème et que 
l^autre moissonne. 

38 Je vous ai envoyés mois- 
sonne!^ où vous n^ayes pas ira-* 
Vaille ; d^aatres ont travaillé^ et 
TOUS êtes entrés dans lenr tra- 
vaU. 

39 Or, plusieurs des Samari- 
tains de cette ville-là crurent en 
lui, à cause de cette parole de 
la femme qui avoit rendu ee té- 
moignage : 11 m^a dit tout ce 
que j'ai (ait. 

40 Les Samaritains étant donc 
venus vers lui, le prièrent de 
demeurer chez eux ; et il de* 
oôeura là deux jours. 

41 Et ti jf en tut beaucoup 
•lus qui crurent en 2iii, après 
avoir entendu. 

42 Et ils disoient à la femme : 
Ce n^es/ plus à cause de ce que 
lu nous as dit, que nous croyons ; 
car nous Savons entendu nous* 
mêmes, et nous savons que e'^ett 
lui qui est véritablement le 
Christ, le Sauveur du monde. 

43 Deux jours après il partit 
de là ; et s^en alla en Galilée ; 

44 Quoique Jésus eût dé- 
claré lip-même, qu^un Prophète 
n^est point honoré en son pays. 

45 Lorsqu^il fut arriyé en 
Galilée, il fut bien reçu des 
Galiléens, qui avoient vu tout 
ce qu^il avoit fait à Jérusalem le 
jour de la fête ; car ils étoient 
aussi allés à la fête, 

4jS Jéius donc vint encore à 
Cana en Galilée, où il avoit 
changé Peau en vin. Et.il y 
aynit un Seigneur de la cour, 
dont le fils étoit malade à Ca- 
pemaiim. 

47 Ce Stignew ayant appris 
que Jésus étoit venu de Judée 
en Galilée^ s^n alla vers lui, et 
le pria de descendre pour guérir 
9011 fils qtti i^t «19|Vir. 



48 Jémm lui dit i Si vniks n# 
voyez des signes et des mira- 
cles^ TOUS ne croyez point. 

49 Oe Seigneur de la ooiir loi 
dit: S^gneur, descends, avant 
que mon fils meure. 

50 Jésus lui dit : Va, ton fils 
se porte bien. Cet homme crut 
ce que Jésus lui avoit dit, et 
sVn alla. 

51 Et comme il s^en retoor* 
noit, ses serviteurs vinrent au- 
devant de lui, qui lui direnti 
Ton fils se porte bien. 

52 11 leur demanda à quelle 
heure il s^étoit trouvé mieux. 
Et ils lui dirent : Hier, vers 1% 
septième heure du jour, la fièvre 
le quitta. 

53 Et le père reconnut que 
e'*étoiS à cette même heure-là 
que Jésus lui avoit dit, Ton fils 
se porte bien ; et il crut, lui et 
toute sa maison. 

54 Jésus fit ce second miracle 
à son retour de Judée en Ga* 
lilée. 

CHAPITRE V. 

JUui'Ckritt guérit un paraly^ 
tiqtie le jour du Sabbat^ et 
dispute sur cela et sur sa pet' 
sonne contre les Juifs. 

APRES cela, comme les Juifs 
avoient une fête, Jésus monta à 
Jérusalem. 

2 Or, il y avoit à Jérusalem, 
près de la porte des Brebis, un 
réservoir d'eau appelé en Hé* 
breu Béthesda, qui avoit cinq 
portiques ; 

3 Où étoient couchés un grand 
nombre de malades, d'aveugles, 
d'impotens, et de gens qui avaient 
les membres sec», et qui atten* 
doient le mouvement de Peau. 

4 Car un Auge descendoit en 
un certain tems dans le réservoir, 
et en tronbloit Peau ; et le pre- 
mier qui descendoit dans U ri' 
servoiTy après que Peau avoit été 
troublée, étoit guéri, de quelque 
maladie qu'il /At déttav. 
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ë Or, il j aToit là «n hovoM 
qai étoit malacle depuis trente 
huit ans. 

6 J^oa H rojÈ^at couché^ et 
tad^^nt qiiMl étoit mUade depuis 
lonç-tespa, lui dît: Veû-tu 
être guéri ? 

7 Le malade lui répondit : 
tSeîgnenr, je n'ai pecsonne pour 
me jeter dans le réservoir quand 
Veaw est trou|)lée ; car, pendant 
que j'y viens, un autre y descend 
avant mot. 

8 Jésus lui dit : l^ève-tOH 
emporte ton lit, et marcbe. 

9 £t incontinent l'homme fut 
gnéri; et il prit son lit,, et se 
mit à marcher. Or, cejour-ià 
étoit un jour dt Sabbat. 

10 Alors le^ Juifs dirent à 
eehii qui avoit été guéri : C'eit 
ai^otcnTAtis le Sabbat ; il ne 
t^est pas permis d'emporter ton 
lit: 

11 II leur répondit : Celui qui 
m^a guéri m'a dit : Emporte ton 
lit, et marche. 

12 £t ils lui demandèrent : 
Qui est cet liomme qui t'a dit : 
Emporte ton lit, et marche ? 

13 Mais celui qui a voit été 
icnéri ne saroit qui c'étoit ; car 
Jésus e'étolt échappé au tra- 
vers de la foule qui étoit en ee 
lieu-là. 

14 Depuis, Jésus le trouva 
dans le Temple, et . lui dit : 
Voilà, tu as été guéri ; ne pèche 
plus désormais, de peur qu'il 
ne t'arrive quelque chose de 
pire. 

15 Cet homme s'en alla, et 
rapporta aux Juifs que c'étoit 
JÀus qui l'avoit gnéri« 

16 A cause de cela, les Juifs 
poursuivaient Jésus, et cber- 
choient à le faire mourir, parce 
qu'il avoit fait cela le jour du 
Sabbat. 

17 Mais Jésus leur dit : Mon 
P^e agit jusqu'à présent, et 
j'agis aussi. 

1% A 9wm 4« oela, Us Jiii/t 



cherchaient eneore plus à la 
faire monrir, noiipseulemeat par« 
ce qu'il «ivoit violé le Sabbat, 
mais encore porcc çu^ti disoii 
que pieu étoit. son propre Fàre, 
se faisant égal à Diea. 

19 Jésus prenant la paroltf 
laur dit ; En vérité, ^n vérité, 
je vous dis, oue le Fils ne peot 
rien faire de lui-mémaY ^ moins 
qu'il ne le voif faire an Père | 
car, tont ce que le fhê £ait, It 
Fils aussi le Aiit pareillement. 

20 Car le Père aime le Fa% 
et il lui ipontre toqt et qu'il 
fait, et il lui montrera desmo? 
vres plus grandes que celle-ci ; 
en sorte que tous en seres muip 
plis d'admiratiqn. 

21 Car, comme le Père res- 
suscite les morts, et Uur donna 
la vie, de même aussi le Fils 
donne la vie à ceux qu'il veut« 

22 Le Père ne juge personne, 
mais il a donné au Fils tout 
pouvoir de juger; 

23 Afin que tous honorent le 
Fils comme ils honorent la 
Père ; celui qui n'honore pas la 
Fils, n'honore pas le Père qui 
l'a envoyé. 

24 En vérité, en vérité, je 
vous dis, que celui qui écoute 
ma parole, et qui croit à celui 
qui m'a envoyé, a la vie éter- 
nelle s et il ne sera point sq|et 
à la condaranatioQ, mais il est 
passé de la mort à la vie. 

25 En vérité, en vérité, ja 
vous dis, que le tems yient, et 
qu'il est déjà renif, que let 
morts entendront la vqiz du 
Fils de Dieu, et fUê ceux qu$ 
Tauront entendu vivront, 

26 Car, comme le Père a \% 
vie en lui-même, il a finssi 
donné au Fils d'avoir la vie ei| 
lui-même ; 

27 Et il lui a aussi donné 
l'autorité d'exercer le juge* 
ment, parce qu'il est le Filf 
de l'homme. 

28 Ne soyes paf tnrprif 4^ 
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cela, car le teins viendra que 
tous ceux qai sont dans les sé- 
pulcres entendront sa voix ; 

29 Et ceux qui auront fait de 
bonnes œuvrtê en sortiront, et 
ressusciteront pour la vie ; et 
ceux qui en auront fait de mau*> 
Taises, ressusciteront pour la 
condamnation. 

30 Je ne puis rien faire de 
moi-même ; je juge selon que 
j^entends, et mon jugement est 
juste ; car je ne cherche point 
ma volonté, mais jt chtrehe la 
volonté du Père qui m^a en- 
voyé. 

31 Si je me rends témoignage 
à moi-même, mon témoignage 
n'est pas digne de foi. 

32 11 y en a un autre qui me 
rend témoignage, et je sais qoe 
le témoignage quMl me rend est 
digne de foi. 

33 Vous avez envoyé vers 
Jean, et il a rendu témoignage 
à la vérité. 

34 Pour moi, je ne cherche 
point le témoignage des hom- 
mes ; mais je dis ceci, afin que 
vous, soyez sauvés. 

35 Jean étoit une lampe ar^ 
dente et brillante ;■ et vous avez 
youlu, pour un peu de teoiS, 
vous réjouir en sa lumière. 

36 Mais moi, j^ai un témoi- 
gnage* plus grand que celui de 
Jean ; car les œuvres que mon 
Père m'a donné le pouvoir d'ac- 
complir, ces œuvres-là que je 
fais, rendent ce témoignage de 
moi, que mon Père m'a envoyé. 

37 Et le Père qui m'a envoyé 
a lui-même rendu témoignage de 
moi. Vous n'avez jamais enten- 
du sa voix, ni vu sa face. 

38 Et sa parole ne demeure pas 
en vous, puisque vous ne croyez 
point à celui qu'il a euvoyé. 

39 Sondez les Ecritures ; car 
c*est par elles que vous croyez 
avoir la vie éternelle, et ce sont 
elles qui rendent témoignage de 
moi. 



40 MkÎB vous ne f «nlex pomC 
venir à moi, pour avoir la vie. 

41 Je ne cherche point nus- 
gloire de la part des hommes ; 

42 Mais je sais qoe .voiiv 
n^avez point en vous Pamoar 
de Dieu. 

43 Je suis venn au nom de 
mon Père, et vous ne me rece- 
vez pas ; si un autre vient en 
son propre nom, vous le rece- 
vrea. 

44 Comment pouvex-vons 
croire, vu que vous aimez à 
recevoir de la gloire les uns dea 
autres, et que vous ne recher- 
chez point la gloire qui vietit de 
Dieu seul ? 

45 Ne pensez point que ce 
soit moi qui doive vous accuser 
devant mon Père ; Moïse, en qui 
vous espérez, est celui qui voas 
accusera. 

46 Car si vous croyiez à 
Moïse, vous croiriez aussi en 
moi, car il a écrit de mot. . 

47 Mais si vous ne croyez 
pas à ses écrits, comment croi- 
rez -vous à mes paroles f 

CHAPITRE VI. 

Jéius'Christ rassasie cinq mille 
personnes^ de cinq paifu^ ei 
s'^entretieni avec le peuple sur 
le vrai pain du Ciel, 

APRES cela, Jésus passa au- 
delà de la mer de Galilée, qui 
est aussi appelée la mer de Tibé- 
riade. 

2 Et une grande foule de 
peuple le suivoit, parce qu^ils 
voyoient les miracles qu'il faisoit 
sur ceux qui étoient malades. 

3 Mais Jésus monta sur une 
montagne, où il s'assit avec ses 
Disciple^. 

4 Or, le jour de Pâque, qui 
est la principale fête des Juifs, 
étoit proche. 

5 Jésus donc ayant levé les 
yeux, et voyant une grande 'ouïe 
de peuple qui ve,noit à lui, dit ^ 
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PMip|ie : D\iâ acbetcront-Boos 
des paini, afin que ces gens-ci 



it à mui|rer ? 

6 Or, 9 dÎBoit cela poor Té- 
pr o ttVT , <sar il mtoH bien eê 
qu'ail deroit faire. 

^ Philippe loi répondit : Denz 
cents deniers de pain ne suffi- 
Toient pas pour en donner un 
peu à cbaoun. 

8 Un autre de ses Disciples, 
jurotr, André, frère de Siason 
Pierre, lui dit : 

9 H y a ici an jeune garçon 
qui « cinq pains d^orge, et deux 
poissons ; mais qu^est-ce que 
cda pour tant de gens? 

10 Alors Jésus dit: Faites 
aaseoir ees gens ; et il y avoit 
btevcoup d*berbe dans c»Smi- 
là. Ces geils s^assîreMt dbfidau 
nombre d^nvîrett cfitq mille. 

11 Et JétOÊ prit les paint, et 
B^aflt witdli glaces, il Uê distn», 
Mâ^à 9ts Disciples, et «M-Disci-? 
pies à ceux qui ékftent assis ; 
et il leur êénn0 de même des 
poissoiis aultant qu'ils rn voalu- 
rent.. 

12 Après qu^ls lurent ras- 
sasiés, il dit à ses Disciples ; 
Ramassez les morceaux qui 
sont restés, afin que rien ne se 
perde. 

13 Ils les ramassèrent .donc, 
et ils remplirent douie paniers 
des morceaux des cinq puns 
d'orge qui étoient restés à ceux 
qm en aroient mangé. 

14 Et ces gens ayant vu le 
mkracle que Jésus avoit fait, 
disolent : Celui-ci est Térita- 
blement le Prophète qui de- 
voit Tenir au mdiide. 

15 Mais Jésus ayant connu 
qn^ils alloient Tenir pour Penle- 
Ter, afin de le faire Roi, se reti- 
ra encore seul sur la montagne. 

16 Quand le soir fut venu, tes 
Disciples descendirent au 6ord 
de la mer. 

17 Et étant entrés dans une 
bar<|ue, iU youloieiit passer la 



mer pour lUkr à Capemaûm ; 
H faisoit d^à obscur, et Jésus 
n^étoit pas encore Tenu à 
eux. 

18' Et la mer éleroit ses ra- 
giies, par un grand yent qui 
soufBoit. 

19 Mais quand ils eurent 
ramé environ rinj^-cinq ou 
trente stades, ils virent Jésus 
qui marchoit sur la mer, et qui 
étoit près de la barque ; et ilt 
eurent peur. 

20 Mais il leur dît: C^t 
moi, n^ayez point peur. 

21 Ils le reçurent donc aTeo 
plaisir dans la barque, et incon- 
tineift la barque aborda au lieii 
où ils alloient. 

^ Le lendemain la troupe 
qui étoit demeurée de Pautre 
côté de la mer, voyant quHl n'y 
avoit point eu là d^autre barque 
qtie celle dans laquelle ses Dis- 
ciples étoient en triés ; que Jésus 
n^y étoit point entré avec eux, et 
que ses Disciples s^en étoient 
allés seuls ; 

J3 Mais il étoit arrivé d^an- 
tres barques de Tibériade, près 
du lieu où ils avoient mangé le 
pain, après que le Seigneur eut 
rendu grâces : 

24 Cette troupe donc, voyant 
que Jésus n^toit point ]if ni 
ses Disciples, ils entrèrent dans 
des barques, et allèrent à Ca* 
pemaiim, chercher Jésus. 

25 Et, Payant trouvé de Pau- 
tre côté de la mer ils lui di- 
rent: Maître, quand es-tu ar- 
rivé ici ? 

26 Jésus leur répondit et letir 
dit : En vérité, eu vérité, je vous 
h dis, jice vous me cbercfaez, 
non parce que vous avez vu des 
miracles, mais parce que vous 
avez mangé des pains, et çue 
vous avez été rassasiés. 

27 Travaillez pour ûtoir nox^ 
la nourriture qui périt, mais cel* 
le qui demeure iue<ju^à la Vie 
éteitiellt, ef que le FiJsdePboflih 
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me TOUS donnera ; car le Père^ 
^i est Dieu, Ta marqué de son 
sceau. 

28 Us loi dirent : Qae ferons- 
nous pour faire les œuvrai de 
Pieu? 

29 Jésus leur répondiC : C^est 
ici Pœuvre de Dieo^ que vous 
croyiez en celui quMJ a envoyé. 

30 Alors ils lui dirent : Quel mi- 
racle fais-tu donc, uûn que nous 
h voyions, et que nous croyions 
en toi? Quelle œuvre fais-tu? 

31 Nos pères ont mangé la 
manne dans le désert, selon 
qu^il est écrit : 11 leur a donné à 
manger le pain du ciel. 

3^ Et Jésus leur dit : En vé- 
rité, en vérité, je vous h dis : 
Moïse ne vous a point donné le 
pain du ciel ; mais mon Père 
vous donne le vrai pain du ciel. 

33 Car le pain de Dieu est 
celui qui est descendu du ciel, 
et qui donne la vie au monde. 

34 Ils lui dirent : Seigneur, 
donne-nous toujours de ce pain- 
là. 

35 Et Jésus leur dit : Je suis 
le pain de vie : Celui qui vient 
à moi n^aura point faim, et celui 
qui croit en moi n'aura jamais 
seif. 

36 Mais je vous Tai di^à dit, 
que vous ni^avez vu, et cepen- 
dant vous ne croyez point. 

37 Tout ce que le Père me 
donne viendra à moi, et je ne 
mettrai point dehors celui qui 
viendra a moi. 

38 Car je suis descendu du 
ciel pour faire, non ma volonté, 
mais la volonté de celui qui m^a 
envoyé. 

39 Et c^est ici la volonté du 
Père qui m^a envoyé, que je ne 
perde aucun de ceux qu^U m'a 
donnés, mais que je les ressus- 
cite au dernier jour. 

40 C^est ici la volonté de ce- 
lui qui ni^a envoyé, que quicon- 
que .contemple le Fils, et croit 
çu lui, ait la fie étemelle ; et 



je le ressusciterai an dernier 
jour. 
. 41 Mais les Juifs murmur* 
oient contre lui, de ce qu'il avoit 
dit. Je suis le pain desoei\da du 
ciel ; 

42 Et ils disoient : N'est-ce 
pas là Jésus, le fils de Joseph, 
dont nous connoissons le père et 
la mère ? Comment donc dit-il : 
Je suis descendu du ciel ? 

43 Jésps leur répondit : Ne 
murmurez point entre vous. 

44 Personne ne peut venir st 
moi, si le Père qui m'& envoyé 
ne l'attire \ et je le ressusciterai 
au dernier jour. 

4& 11 est écrit dans les Pro- 
phètes : Ils seront tous ensei- 
gnés de Dieu. Quiconque donc 
a écouté le Père, et a été in- 
struit par lui^ vient à moi. 

46 Ce n^ett pas que personne 
ait vu le Père, si ce n'est celui 
qui vient de Dieu ; i^ett lui qui 
a vu le Père. 

47 En vérité, en vérité, je 
vous le dis : Celui qui croit en 
moi a la vie éternelle. 

48 Je suis le pain de vie. 

49 Vos pères ont mangé la 
manne dans le désert, et ils sont 
morts. 

50 C'est ici le pain qui est 
descendu du ciel, afin que c«]ai 
qui en mange ne meure point. 

61 Je suis le pain vivant, qvÀ 
est descendu dn ciel : B1 quel- 
qu'un mange de ce pain, il vivra 
éternellement; et le pain que je 
donnerai c'est ma chair, que je 
donnerai pour la vie du monde. 

62 I^s Juifs donc disputoient 
entre eux, disant : Comment 
cet homme peut-il non» donner 
ta chair à manger ? 

63 Jésus leur dit : En vérité, 
en vérité, je vous le dis : Si voua 
ne mangez la chair du Fils de 
l'homme, et si tout ne buvez son- 
sang, vous n'aurez point la vie 
en vous-mêmes. 

64 Celui qui mange ma chair. 
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et qui boit mon sanp, a la rie 
étemelle ; et je le i^essusciterai 
aa deroier jour. 

55 Car ma chair ett Téritable- 
ment une nourriture, et mon 
sang ett Téritablement un breu- 
▼age.l 

56 Celui qui mange ma chair, 
et qui boit mon sang, demeure 
eo moi, et moi en lui. 

57 Comme le Père qui est 
tifant m*a envoyé, et que je vis 
par le Père ; ainsi celui qui me 
mangera vivra par moi. 

58 C^est ici le pain qui est 
descendu de ciel. H n^en est pas 
comme de la manne que vos 
pères ont mangé, et ils sont 
morts : Celui qui mangera ce 
pain TÎrra éternellement. 

59 Jésus dit ces choses, en- 
seignant dans la Synagogue à 
Capemaûm. 

60 Plusieurs de ses Disci- 
ples, rayant ouï, dirent entre 
eux .' Cette parole est dure ; 
qui peut Pécouter ? 

61 Mais Jésus connoîssant en 
Ini-méme que ses Disciples 
mnrmnroient de cela, leur dit : 
Ceci vous scandalise-t-i] ? 

62 Que MerU'te donc si tous 
Toyez le Fils de Phomme monter 
oà il étoit auparavant ? 

63 C^est Pesprit qui vivifie ; 
la chair ne sert de rien : Les 
paroles que je vous dis sont es- 
prit et vie. 

64 Mais il y en a quelques- 
ms d^entre vous qui ne croient 
point. Car Jésus savoit dès le 
commencement qui seroient 
ceux qui ne croiroient pas, et 
qui seroit celui qui le trahiroit. 

65 Et il dit : 0*ut à eaase de 
cela qiu je vous ai dit, que 
personne ne peut venir à moi, 
s'il ne lui a été donné par mon 
Père. 

66 Dès cette Aeure-Zà, pla- 
sieurs de ses Disciples te retirè- 
rent, et n^allôient plus avec lui. 

67 iévsuk dit donc aux douze : 



Et vous, 66 tonlez-vons point 
aussi TOUS en aller. 

68 Simon Pierre lui répondit : 
Seigneur, à qui irions-nous ? Tn 
as les paroles de la vie étemelle ; 

6^ Et nous avons cru et nous 
avons connu que tu es le Christ, ' 
lé Fils du Dieu vivant. 

70 Jésus leur répondit : N^e 
vous ai-je pas choisis vous douze ? 
et Pun de vous est on Démon. 

71 Or, il disoit cela de Judas 
Iscariot, fil» de Simon ; car 
c^étoit ceint qui devoit le trahir, 
quoiqu^il fût l'un des douze. 

CHAPITRE VU. 

JkttU'Chritt dispute avec le» 
Juif» »ur »a pertonne et »ur 
»a doctritu. 

APRES ces choses, Jésus se 
tenoit en Galilée ; car il ne 
voaloit pas demeurer dans la 
Judée, parce que les Juifs cher- 
choient à le faire mourir. 

2 Or, la fête des Juifs, appe- 
lée, des Tabernacles, approchoit. 

3 Et ses frères lui dirent : 
Pars d^ici, et t^en va en Judée, 
afin que tes Disciples voient 
aussi les œuvres que tu fais. 

4 Car personne ne fait rien 
en cachette, quand il veut agir 
franchement. Puisque tu fais 
ces choses, montre-toi toi-même 
au monde. 

5 Car ses frères même ne 
croyoient pas en hii. 

6 Jésus leur dit : Mon tems 
n'est pas encore venu ; mais le 
tems est toujours propre pour 
vous. 

7 Le monde ne vous pent 
haïr ; mais il me hait, parce que 
je rends ce témoignage contre 
lui, que ses œuvres sont man. 
vaises. 

8 Pour vous, montez à cette 
fête : Pour moi, je n^y monte 
pas encore, parce que mon tem* 
n'est pas encore venu. 

9 Et leur ayant dit cela, ri 
demeura en Galilée, 
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ta M«îi lonqué les frèvei 
forent partis^ il monta «mû à 
la fête^ Boa pas publiqocmeot, 
nais cpmnie en cachette* 

It Le» liiifs 4onc le cJier- 
choient pendant la fétCf «td>- 
•oient : Où ^til ? 

12 Et ou tenoît. plasteni;^ ^19* 
«our» 4« loi parmi le peuple. 
Les nns disoient : C-'est un 
homme de bien,;, et les autres 
diftojent : Non, mais il séduit 
le peuple. 

13 Toutefois personne ne par- 
loit librement de lui, à cause de 
la crainte qu'ion avoit des Juifs. 

14 Comme on étoit 'déjà au 
AÛlieu de la iéte, Jésus mtinta 
Ml Temple, et U y ens^gnoit. 

15 Et les Juifs éloient éton- 
nés, et disoient : Comment cet 
bomme sait-il les Ecritures, ne 
lot ayant point apprises ? 

16 Jésus leur répondit : Ma 
doctrine n^est pas de moi ; mais 
efls mt de celui qui m^a envoyé. 

17 Si quelqu^un veut faire la 
Tolonté de ÙUu^ il reconnoîira 
si ma -doctrine eet.de Dieu, ou 
et je parle de mon chef. 

18 Celui qui parle de son 
chef, cherche sa propre gloire ; 
niais celui -qni cherche la gloire 
de celui qui Pa envoyé est digne 
de foi, et il v^j a point d^iojus- 
tice en lui. 

19 Moïse ne vous a^t^il pas 
donné la Loi i et ftéanin«m< 
«ucun de vous n^^serve la Loi. 
Pourquoi cberches-vons à me 
Caire mourir ? 

SO Le' peuple lut répondit : 
Tu es possédé du démon ; qai 
^ t$l*ct qm cherche à te faire 
BHourijc ? 

21 Jésus cépondjt, et leur dit : 
J*ai fait une œuvre, et voue tn 
êtes tons étonnés. 

22 Moue vous a ordonné la 
oirconeision, (non pa& qu'elle 
vienne de Moïse, mais elle vUni 
des Pères»), et vous circoncisez 
un homme le jour du ôabnat. 



~S3 Si dc»c un hoiftae m^mC 
la tnrooncisi^ii le jour du dttb» 
bat, afin que la Loi de Moie^ 
ne soit pas i^i^ée^peurgim voias 
irri^z-voue contre moi, parc« 
que j^M guéri un homme dans 
tout son corps le jour du Sabbat ? 

24 Ne jugea point «elon Pap- 
parenc^e, mais juges aelon la 
justice. 

23 Et quelqoespuna de ceux 
de Jévusatem disoient : N^^t- 
ce pat celui qu'ik cherchent à 
faire mourir l 

26 Et le voilà qui «parle libre* 
meni» e^ils ne lui diseni lieD» 
Les Chefs aoroient-ib ea «flbt 
reoenna qu'ail est véritablenaent 
le Christ. 

27 Mais nous savons d^oà eet 
celui-ci ; au lieu que, quand le 
Christ viendra, personne ne eau* 
ra d^où il est. 

28 Et Jésus crioit à hante 
voix dans le Temple, en ensei|^ 
nant, et.il disoit : Vous ma 
connoiesez, et vous savez d*oà 
je suis. Je ne suis pas venu de 
moi-même ; mais celui qui œ'a 
envoyé est véritable, et vous ne 
le connoissez point. . 

29 Mais moi je le connois ; 
car je vif ns de sa pnrt, et c'ejil 
lui qui m^a envoyé. 

30 Ils cberchoient donc à se 
saisir de lui ; mais personne ne 
mit la main sur lui, paroe qne 
son heure n^étoit pas encore 
yenue. 

31 Cependant plusieurs dn 
peuple crurent en luL et di« 
soient: Quand le Christ viendra» 
fera-4-il plus de miracles que 
n'en fait celui-ci ? 

32 Les Pharisien» ayant ap- 
pris ce que le peuple disoit 
sourdement de lui, envoyèrent, 
de concert avec lés principaux 
Sacrificateurs, des Sergens po«f 
senaisirdelui. 

33 Jésus eett/sniianl à.pMfkr 
au peuple^ lui dit : Je mh encore 
avec veut peur iinrpeu de teins ; 
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pois je m^en va» à celai qui 
m''a eiiToyé. 

34 Vous me cherclierei, «t 
TOUS ne nu trouTerez point ; et 
▼oQs ne pourrez Tenir où je 
serai. 

35 Sur quoi les Juifs dirent 
entre enz : Où nra-tôl donc, que 
noiM ne le trouverons point ? 
Doit-il aller Ten ceux qui sont 
dispersés parmi les Grecs, «t 
enseigner les Crrecs ? 

36 Que signifie ce qu^l a dit : 
Vous me cberclierez, et ne me 
trouverez point, et tous ne pour- 
rez venir où je serai ? 

37 Le dernier ei le grand 
jour de la fête, Jésus se trouva 
là, et dit à haute voix : Si quel- 
qu'un a soif, qu'il vienne à moi, 
et qu^il boive. 

A Qui croit en moi, des 
fleuves d'eau vive couleront de 
lui comme dit l'Ecriture. 

39 (Or, il disoit cela de 
TEsprit que dévoient recevoir 
ceux qui croiroient en lui ; 
car le Saint-Esprit n'avoit pas 
encore été donné^ parce que 
Jésus ti'étoit pas encore glo- 
rifié.) 

40 Plusieurs de la troupe 
ayant entendu ces paroles di- 
«oient : Celui-ci est véritable- 
ment le Prophète. 

41 D'autres disoient : Celui- 
ci est le Christ. Et quHquet 
autres disoient : Mais le Christ 
TÎendra-t-il de la Galilée? 

42 L'Ecriture ne dit-elle pas 
que le Christ sortira de la race 
de David, et du bourg de Beth- 
léem, d'où étoit David ? / 

43 Le peuple étoit oonc 
jmrtagé sur son sujet. 

44 Et quelques-uns d'entr'euz 
Touloient le saisir ; mais per 
sonne ne mit la main sur lui. 

45 Les Sei^ens retournèrent 
donc vers les principaux Sacjri- 
ficateurs et les Pharisiens, qui 
leur dirent : Pourquoi ne l'avez- 
vous pas amené ? 

13 



46 Les Sergens répondirent t 
Jamais homme n'a parié comme 
cetJhomme. 

47 Les Pharisiens leur dirent : 
Avez-Tous aussi été séduits ? 

48 Y a-t-il quelques-uns des 
Chefs ou des Pharisiens qui 
aient cru en lui ? 

49 Mais cette populace, qui 
n'entend point la Loi, est exé- 
crable. 

50 Nicodème (celui qui étoit 
venu de nuit vers Jésus, et qui 
étoit l'un d'entr'eux), leur dit : 

51 Notre Loi condamne-t-elle 
un homme sans Tavoir ouï aupa* 
r avant, et tanê s'être informée 
de ce qu'il a fait ? 

53 Ils lui répondirent : Es-tu 
aussi Galiiéen P Informe-toi, et 
tu verras qu'aucun Prophète n'a 
été suscité de la Galilée. 

53 Et chacun s'en alla dam 
sa maison. 



CHAPITRE VIIÎ. 

JènU'ChHti dispute avtc le* 
Juif» tur ton iémoignage de 
toi-même. Il Uur reproche 
leur incrédulité ; il exhorie te* 
Ditdplet à pertévérer dont ta 
Doctrine^ et il leur promet la 
véritable libertL 

JI^US s'en alla entuiie sur 
la montagne des Oliviers ; 

2 Et à la pointe du jour il re- 
tourna au Temple, et tout le 
Peuple vint à lui ; et s'étant 
askis, il les enselgnoit. 

3 Alors les Scribes et les 
Pharisiens lui amenèrent une 
femme qui avoit été surprise en 
adultère, et l'ayant mise au 
milieu, 

4 Ils lui dirent : Maître, cette 
femme a été surprise sur le 
fait, commettant adultère. 

5 Or, Moïse nous a ordonné, 
dans la Loi, de- lapider ces 
sortes de per sonnet ; toi donc, 
qu'en dis-tn ? 

6 Ils disoient cela pour l'éprou- 
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▼er^ afin de le pooToir accuser. 
Mau Jésds s^étant baitsé, écri* 
Toit avec le doigt sur la terre. 

7 £t comme ils continuoient 
à Pinterroger, a^étant redressé, 
il leur dit : Que celui de tous 
qui est sans péché jette le pre- 
mier la pierre contre elle. 

8 Et s^étant encore baissé, il 
écrÎYoit sur la terre. 

9 Quand ils entendirent cela, 
se sentant repris par Uur con- 
science, ils sortirent Pun après 
l'autre, commençant depuis les 
plus rieux jusqu^aux derniers ; 
et Jésus demeura seul avec la 
femme qui étoit là au milieu. 

10 Alors Jésus s^étant redres- 
séf et ne voyant personne que la 
femme, lui dit : Femme, ou sont 
ceux qui t^accusoient ? Per- 
sonne ne t^a-t-il condamnée? 

11 Elle dit : Personne, Seig- 
neur. Et Jésus lui dit : Je ne te 
condamne point non plus ; Ta- 
Ven, et ne pèche plus à Pavenir. 

12 Jésus parla encore au peu- 
ple, et dit : Je suis la lumière 
du monde ; celui qui me suit 
ne marchera point dans les té- 
nèbres, mais il aura la lumière 
de la vie. 

13 Les Pharisiens lui dirent : 
Tu rends témoignage de toi- 
même ; ton témoignage n^est 
pas véritable. 

14 Jésus leur répondit : Quoi- 
que je rende témoignage de 
moi-même, mon témoignage est 
véritable ; c&r je sais d^où je 
suis venu, et où je vais ; mais 
vous, vous ne savez d^où je 
viens, ni où je vais. 

15 Vous pugez selon la chair ; 
moi, je ne juge personne. 

16 Et quand je jugerois, mon 
jugement seroit digne de foi ; 
car je ne suis pas seul, mais le 
Père qui m^a envoyé at avec moi. 

17 II est même écrit dans 
VQtre Loi, que le témoignage de 
deux hommes est digne de foi. 

18 C'est moi qui rends ténoi- 



gnage de moi-même ; et le Père 
qui m'a envoyé me rend ausH 
témoignage. 

19 Ils lui dirent : Où est ton 
Père f Jésus répondit : Vous 
ne connoissez ni moi ni mon 
Père. Si vous me connoissiez, 
vous connoîtriez aussi mon. 
Père. 

20 Jésus dit ces paroles dans 
le lieu où étoit le trésor, ensei- 
gnant dans le Temple ; et per- 
sonne ne se saisit de lui, parce 
que son heure n'étoit pas en- 
core venue. 

21 Jésus leur dit encore : Je 
m'en vais, et vous me cherche- 
rez, et vous mourrez dans votre 
péché ; vous ne pouvez venir 
où je vais. 

22 Les Juifs donc disoient : 
Se tuera-t-il lui-même, puisqu'il 
dit : Vous ne pouvez venir où. 
je vais ? 

23 Et il leur dit : Vous êtes 
d'ici bas, et moi je suis d^en 
haut ; vous êtes de ce monde, 
et moi je ne suis pas de ce 
monde. 

24 C*e*t pourquoi je vous dis, 
que vous mourrez dans vos pé- 
chés ; car si vous ne croyez pas 
ce que je suis, vous mourrez 
dans vos péchés. 

25 Alors ils lui dirent : Toi, 
ui es-tu f Et Jésus leur dit : 
'e que je vous ai dit dès le 

commencement. 

26 J'ai beaucoup de choses à 
dire de vous et à condamner en 
vous ; maïs celui qui m'a envoyé 
est véritable, et les choses que 
j'ai entendues de lui, je les dis 
dans le monde. 

27 Ils ne comprirent point 
qu'il leur parloit du Père. 

28 Et Jésus leur dit : Lors- 
que vous aurez élevé le Fils de 
l'homme, alors vous connoîtrez 
ce que je suis, et que je ne fais 
rien de moi-même, mais ^e je 
dis ce que mon F^re m'a en- 
seigné. 
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S9 Celui qdî m'a envoyé ett 
aTcc moi, et le Père ne m^a 
point laiisé seal, parce que je 
fois toujours ce qui lui est 

agréable. 

30 Comme Jésuê disoît ces 
choses, plusieurs crurent en lui. 

31 Jésus dit donc aux Juifs 
qui avoient cru en lui : Si tous 
persistez dans ma doctrine, 
TOUS serez yéritableaient mes 
Disciples ; 

32 Et vous connoîtrex la 
Vérité, et la Vérité vous af- 
fraocbira. 

33 ils lui répondirent : Nous 
Bommes la postérité d^Abra- 
iiam, et ikous ne fumes jamais 
•sclayes de personne ; comment 
doDo dis-tu ; Vous serez afiran- 
cbis ? 

34 Et Jésus leur répondit r 
En Térité, en vérité, je vous dis 
que quiconque s^adonne au 
pécbé, est esclave du péché. 

36 Or, Pesclave ne demeure 
pas toujours dans la maison ; 
mais le fils y demeure toujours. 

36 Si donc le fiU vous af- 
franchit, vous serez véritable- 
ment libres. 

37 Je sais que vous êtes la 
postérité d^ Abraham ; mais 
vous cherchez à me faire mou- 
rir, parce que ma parole ne 
trouve point d^entrée en vous. 

38 Je vous dis ce que j^ai vu 
chez mon Père ; et vous, vous 
faites aussi ce que vous avez vu 
chez votre père. 

39 Ils lui répondirent : Notre 
père, c'est Abraham. Jé»us 
leur dit : Si vous étiez enfans 
d'Abraham, vous feriez les 
œuvres d* Abraham. 

40 Mais maintenant vous 
4;herchez à me faire mourir, moi 
qui suis un homme qui vous ai 
dit la vérité que j^ai apprise de 
Dieu ; Abraham n^a point fait 
cela. 

41 Vous faîtes les œuvres de 
votre père. Et ils lui dirent : 



Nous ne sommet pat des enfani 
bâtards ; nous n^avonsseul qu^ua 
Père qui est Dieu. 

42 Jésus leur dit : Si Dieu 
étoit votre Père, vous m^aime- 
riez sans doute ; parce que j« 
suis issu de Dieu, et fue je vient 
de sa part : car je ne suis pat 
Tenu de moi-même, mais e*€st 
lui qui ffl^a envoyé. 

43 Pourquoi ne comprenez» 
vous point mon langage ? C*est 
parce que vous ne pouvez écou* 
ter ma parole. ^ 

44 Le père dont vous étei 
issuiy €'*est le Diable ; et voua 
voulez accomplir les désirs d« 
votre père ! Il a été meurtrier 
dès le commencement, et il n^a 
point persisté dans la vérité, par- 
ce que la vérité n^est. point en 
lui. Toutes les fois qu^il dit le 
mensonge, il parle de son pro- 
pre fonds ; car il est menteur, 
et le père du mensonge. 

45 Mais parce que je dis la 
vérité, vous ne me croyez point* 

46 Qui de vous me couvain^ 
cra de péché î Et si je dis la 
vérité, pourquoi ne me croyez- 
vous pas ? 

47 Celui qui est de Dieu 
écoute les paroles de Dieu ; c'^est 
pourquoi vous ne le» écoutez 
pas, parce que vous n^êtes point 
de Dieu. 

48 Les Juifs lui répondirent : 
N^avons-nous pas raison de dire 
que tu es un Samaritain, et que 
tu es possédé du Démon f 

49 Jésus répondit : Je ne 
suis point possédé du Démon ; 
mais j^honore mon Père, et vous 
me déshonorez. 

50 Je ne cherche point ma 
gloire ; il y en a i«n autre qui la 
cherche, et qui en jugera. 

51 En vérité, en vérité, je 
vous dis que si quelqu^un s^rirde 
ma parole, il ne mourra jamais. 

52 Les Juifs lui dirent : Nous 
voyons bien maintenant que tu 
es possédé du Démon ; Abra- 
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ham est n^rt et les Prophètes 
aufêi s et tu dis : Si qaelqu^un 
garde ma parole, il ne mourra 
jamais. 

63 Es^tu plus grand que notre 
Fère Abraham qui est mort? 
Les Prophètes aussi sont morts : 
Qui prétends-tu être ? 

64 Jésus répondit : Si je me 
glorifie moi-même^ ma gloire 
n^est rien ; c^est mon Père qui 
me glorifie, lui dont tous dites 
qu^il est votre Dieu. 

55 Cependant -^ous ne Payez 
point connu, mais moi, je le 
connois ; et si je disois que je 
ne le connois pas, je serois un 
ménteor comme vous ; mais je 
le connois, et je garde sa parole. 

56 Abraham Totre Père s^est 
i^oui de voir mon jour, il Ta 
TU, et il en a eu de la joie. 

67 Les Juifs lui dirent : Ta 
yi^as pas encore cinquante ans, 
et t,u as TU Abraham ! 

58 Jésus leur dit : En vérité, 
en vérité, je vous dis : Avant 
qu^ Abraham i^t^ j^étois. 

59 Alors ils prirent des pierres 
pOur Ut jeter contre lui ; mais 
Jésus se cacha et sortit du Tem- 
ple, passant au milieu d^euz ; 
et ainsi il s^en alla. 

CHAPITRE IX. 

Jhus'Chrût guéril uu Sabbat un 
avtugU-né^ qui sur ceto, tX' 
aminé par les Juif 9^ est chassé 
de la Synagogue. L'^aveugle^ 
instruit par Jésus-Christ^ croit 
en lui et Padore. 

COMME Jésus passoit, il vit 
wa homme aveugle dès sa nais- 
sance. 

S Et ses Disciples lui deman- 
dèrent : Maître, qui est-ce qui 
a péché ? Est-ce cet homme, ou 
son père, ou sa mère, qu^il soit 
ainsi né aveugle ? 

3 Jésus répondit : Ce n^est 
point qu^il ait péché, ni son père 
tii sa mère, mais c'^cst afin que 



les œuvres de Dieu fioieût mani" 
Testées en lui. 

4 Fendant qn^il est jour, il 
me faut faire les œuTres de celoi 
qui m^a enTojré ; la nuit vient, 
dans laquelle personne ne peut 
travailler. 

5 Pendant qoe je suis au 
monde, je suis la lumière du 
monde. 

6 Ajrant dît cela, il cracha à 
terre, et de sa salive il fit de la 
boue, et il oignit de cette boue 
les yeux de Pareugle ; 

7 Et il lui dit : Va et te lare 
au réservoir de Siloé (ce qui 
signifie envoyé). H y alla donc, 
et se lava, et il en revint voya-n-i 
clatr. 

8 Or, les voisins et ceux qui 
avoient vu auparavant qu^il éioit 
aveugle, disoient : N'est-ce pas 
là celui qui se tenoit assis, et 
qui demandoit Paumône ? 

9 Les uns disoienC : C'est lui. 
D'autres disaient ,• Il lui ressem- 
ble. Lui disoît : C'est moi* ' 
même. 

10 Ils lui dirent : Comment 
tes yeux ont-ils été ouverts ? 

11 II répondit: Cet homme 
qu^on appelle Jésus a fait de la 
boue, et en a oint mes yeux, et 
m'a dit : Va au réservoir de 
Siloé, et t'y lave. J'y suis donc 
allé, et m'y suis lavé, et je vois. 

12 Ils lui dirent : Ou est cet 
homme ? Il dit : Je ne sais. 

13 Ils amenèrent aux Pharisl- 
eos celui qui avoit été aveugle. 

14 Or, c'étoit le jour du sab- 
bat que Jésus avoit fait de la 
boue, et qu'il lui avoit ouvert 
les yeux. 

15 Les Pharisiens lui de- 
mandèrent aussi eux-mémcsj 
comment il avoit reçu lavae* 
Et il leur dit : 11 m'a mis de la 
boue sur les yeux, et je me suis 
lavé, et je vois. 

16 Ce*/ pourquoi quelques- 
uns d'entre les Pharisiens di- 
soient : Cet homme n'est point 



s. JEAN, It. 



149 



de Dieu, puisqu^il ne garde pas 
le Sabbat. Mais d'autres di- 
soîeut : Comment un méchant 
hottine pourroit-il faire de tels 
miracles ? Et ils ^toient divisés 
entr^euz. 

17 Us dirent encore à Paven- 
gle : Et toi, que dis-tu de lui, 
de ce qu'il t'a ouvert les yeux î 
Il répondit : C'est un Pro- 
phète. 

18 Mais les Juifs ne crurent 
point que cet homme eût été 
aveugle, et gu'il eût reçu la vue, 
jusqu'à ce qu'ils eussent fait 
renir son père et sa mère. 

19 Et ils les interro|;èrent, et 
leur dirent : Est-ce ici votre fils 
que vous dites être né aveugle ? 
Comment donc voit-il mainte- 
nant ? 

SO Son père et sa mère répon- 
dirent : IJous savons que c'est 
ici notre fils, et qu'il est né 
aveugle ; 

2 1 Mais nous ne savons com- 
ment il voit maintenant. Nous 
ne savons pas non plus qui lui a 
ouvert les yeux. Il a de l'âge, 
interrogez-le, il parlera pour lui- 
même. 

22 Son père et sa mère dirent 
cela, parce qu'ils craignoient 
les Juifs ; car les Juifs avoient 
déjà arrêté que si quelqu'un re- 
conuoissoit Jé^us pour être le 
Chrièt, il seroit chassé de la 
Synagogue. 

23 C*ett pour cela que son 
père et sa mère répondirent : 
il a de l'âge, interrogez-le* 

24 Us appelèrent donc pour 
la seconde fois Phomme qui 
a voit été aveugle, et ils lui di- 
rent : Donne gloire à Dieu ; 
nous savons que cet homme est 
un méchant. 

25 U répondit : Je ne sais si 
c'est un méchant ; je sais bien 
une chose, e'*ett que j'étois 
aveugle, et que maintenant je 
vois. 

^9 lU Itti dirent encore : Que 

13» 






t'a-t-il fait ? Comment t'a-t»il 
ouvert les jeux ? 

27 II leur répondit : Je vous 
Tai déjà dit, et ne Tavez-vous 
pas entendu ? Pourquoi voulez- 
vous Tentendre encore une fois ?. 
Voulez-vous aussi être de ses 
Disciples ? 

28 Alors ils se mirent à l'in- 
jurier, et ils lui dirent : Toi^ 
sois son Disciple ; pour nous, 
nous sommes Disciples de Moïse. 

29 Nous savons que Dieu a 
parlé à Moïse ; mais pour celui- 
ci, nous ne savons d'où il est. 

30 Cet homme répondit t 
C'est chose étrange que vous 
ne sachiez pas d'où il est ; et 
cependant il m'a ouvert les yeux. 

31 Or, nous savons que Dieu 
n'exauce point les méchans ; 
mais si quelqu'un honore Dieu, 
et fait sa volonté, il l'exauce. 

32 On n'a jamais ouï dire que 
personne ait ouvert les yeux à 
un aveugle-né. 

33 Si celui-ci n'étoit pas de 
Dieu, il ne pourroit rien faire de 
semblable. 

34 Ils lui répondirent : Tu es 
entièrement né dans le péché, et 
tu veux nous enseigner ! Et ils 
le chassèrent de la Synagogue. 

35 Jésus apprit qu'ils l*a voient 
chassé ; et l'ayant rencontré, il 
lui dit : Crois-tu au Fils de 
Dieu ^ 

36 II répondit : Qui .est-jl, 
afin que je croie en lui ? 

37 Et Jésus lui dit : Tu l'as 
vu, et c'est lui-même qui t# 
parle. 

38 Et il dit : Je crois, Seig- 
neur ; et il se prosterna devant 
lui. 

39 Et Jésus dit; Je suit 
venu dans le monde pour 
exercer ce jugement, que ceux 
qui ne voient point voient, et 
que ceux qui voient deviennent 
aveugles. 

40 Et quelquejt-uns des Phari* 
sieos qui étoient avec loi enUi|<* 
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^dirent cela, et loi dirent: Et 
nous, sommes- noas aussi des 
areugles ? 

41 Jésus leur dit : Si tous 
étiez aveugles, tous n^auriez 
point de péché ; mais mainte** 
nant tous dites ; Nous voyons ; 
^tti à cause de cela ^fue votre 
péché subsiste. 

CHAPITRE X* 
JénU'Chrùt te dit U teul bon 
Berger et le Filt de Dieu ; tw 
quoi lei Juifs le menacent, 
EN vérité, en vérité, je vous 
dis que celui qui n*entre pas par 
la porte dans la bergerie des 
brebis, mais qui y monte par un 
autre endroit, est un larron et 
un voleur. 

S Mais celui qui entre par la 
porte est le Berger des brebis. 

3 Le portier lui ouvre, les 
brebis entendent *sa voix, et il 
appelle ses propres brebis par 
leur nom, et les mène dehors. 

4 Et quand il a mis dehors 
ses propres brebis, il marche 
devant elles, et les brebis le 
suivent, parce . qu^elles connois- 
s'ent sa voix. 

5 Mais elles ne suivront point 
un étranger ; au contraire, elles 
le fuiront, parce qn^elles ne 
connoissent point la voix des 
étrangers. 

6 Jésus leur dit cette simili- 
tude ; mais ils ne comprirent 
point ce qu^il vouloit dire. 

7 Jésus donc leur dit encore : 
En vérité, en vérité, je vous dis 
que je suis la porte des brebis. 

8 Tous ceux qui sont venus 
avant moi ont été des larrons et 
des voleurs, et les brebis ne les 
ont point écoutés. 

9 Je suis la porte : Si quel- 
^u^un entre par moi, il sera 
sauvé ; il entrera et sortfra, et 
trouvera de4a pâture. 

10 L^ larron ne vient que 
pour dérober, pour tuer et pour 
détruire ; mait nMt, je suis venu 



afin que mt* brebis -aient la tie^ 
et qu^elles Talent même atee 
abondance. 

11 Je sais le bon Berger : Le 
bon Berger donne sa vie pour 
tet brebis. 

12 MaiB le mercenaire, eielni 
qui n^est point le berger, et à 
qui les brebis n^appartiennent 
pas, voit Tenir le loup, et il 
abandonne les brebis, et s^enfnit » 
et le loup ravit les brebis et les 
disperse. 

13 Le mercenaire s^enfuit^ 
parce quHl est mercenaire, et 

' qu^il ne se soucie point des 
brebis. 

14 Je suis le bon Berger, et 
je connoia mes brebis^ et mes 
brebis me connoissent, 

15 Comme fiton Père me 
connoît, et cofnme je connois 
mon Père ; et je donne ma vie 
pour mes brebis. 

16 J^ai encore d^antres brebis 
qui ne sont pas de cette berge- 
rie ; il faut aussi que je lea 
amène, et elles entendront ma 
voix, et il n^y aura ^^un seul 
troupeau et çu^un seul berger. 

17 Cest pour cela que mon 
Père m^aime, parce que je don- 
ne ma vie pour la reprendre* 

18 Personne ne me PôCe, niais 
je la donne de moi-même ; j'ai 
le pouvoir de la quitter, et j'ai-, 
le pouvoir de la reprendre ; j'ai 
reçu cet ordre de mon Père. 

19 Alors il y eut encore de la 
division entre les Juifs à cause 
de ce discours. 

20 Et plusieurs d'entr'eux di- 
soient : 11 est possédé du Oé* 
raonj et il est hors de sens ; 
pourquoi Técoutez-vous f 

21 Les autres disoient: Ce 
ne sont pas là les discours d'un 
démoniaque. Le Démon peut- 
il ouvrir les yeux des aveugles . 

22 Or, on célébroit à Jéruta. 
lera la fête de la Dédicace, et 
c^étoit Phiver. 

23 Comme Jésos se proin«aoit 
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M Temple dans le portique de 
SeloiDon, 

24 Les Juifs s^assemblèrent 
autour de loi, et lui dirent : 
Josques à quand nous tiendras- 
tu resprit en suspens ? Si tu es 
le Christ, dis-le nous franche- 
ment. 

25 Jésus leur répondit : Je 
▼ous Tai dit, et tous ne le croj' 
ex pas ; les œurres que je fais 
au nom de mon Père, rendent 
témoignage de moi. 

26 Mais tous ne croyes pas, 
parce que tous n'êtes point de 
mes brebis, comme je tous Tai 
dit 

27 Mes brebis entendent ma 
Toix, et je les connois, et elles 
me suiTent* 

28 Je leur donne la Tie éter- 
nelle ; elles ne périront jamais, 
et nul ne les ravira de ma main. 

29 Mon Père, qui me Ui a 
données, est plus grand que 
tous ; . et personne ne peut Ut 
ravir de la main de mon Père. 

30 Moi et mon Père, nous ne 
sommes çu^un. 

31 Alors les Juifs prirent en- 
core des pierres pour le lapider. 

SS Jésus leur répondit : J'ai 
fait devant vous plusieurs bonnes 
«uTfes de la part de mon Père $ 
pour laquelle me lapidez-vous ? 

33 Les Juifs lui répondirent : 
Ce n'est point pour une bonne 
KUTre que nous te lapidons, mais 
e'esi à cause de ton blasphème, 
et parce qu'étant homme tu te 
fais Dieu. 

34 Jésus leur répondit : N'est- 
il pas écrit dans votre Loi : J'ai 
dit ; Vous êtes des Dieux. 

35 Si elle a appelé Dieux 
ceux à qui la parole de Dieu 
étoit adressée, et H l'Ecriture 
ne peut être rejetée, 

36 Dites-vous que je blas- 
phème, moi que le Père a sanc- 
tifié, et qu'il a envoyé dans le 
monde, parce que j'ai dit, Je 
rais Fils de Dieu f 



37 Si Je ne fais pas les œuvres 
de mon Père, ne me croyez 
point ; 

38 Mais si je les fais, et que 
TOUS ne vouliex pas me croire, 
crojes à mes œuvres, afin que 
vous connoissies et que vous 
croyiez que le Père est en moi, 
et que je nàê en loi. 

39 Ils chercboient donc en» 
core à se saisir de lui ; mais il 
échappa de leurs mains, 

40 Et il s'en alla de nouveau 
au delà du Jourdain, au lieu où 
Jean avoit d'abord baptisé, et il 
demeura là. 

41 Et U vint à lui beaucoup 
de gens, qui disoient : Jean n'a 
fait aucun miracle ; mais tout 
ce que Jean a dit de cet homme- 
ci étoit vrai. 

42 Et «Z y en eu/ là plusieurs 
qui crurent en loi. 

CHAPITRE XL 
Réêurreetion de Lazare^ iur quoi 
h Conteil des Juif» e^attembU. 
IL y avoit un homme malade, 
appelé Lhzàre^ çut étoit de Bé- 
tbanie, le bourg de Marie et de 
Marthe sa sœur. 

2 Cette Marie étoit celle qui 
oignit le Seigneur d'une huile 
de parfum, et qui essuya ses 
pieds avec ses cheveux ; et 
Lazare, qui étoit malade, étvit 
son frère. 

3 Ses sœurs donc enToyèrent 
dire à Jénu / Seigneur, celui 
que tu aimes est malade. 

4 Jésus ayant entendu cela, 
dit : Cette maladie n'est point 
à la n^ort, mais elle ett pour la 
gloire de Dieu, afin que le Fils 
de Dieu en soit glorifié. 

5 Or, Jésus aimoit Marthe, et 
sa sœur, et Lazare. 

6 Et quoiqu'il eût appris qu'il 
étoit malade, il demeura cepen- 
dant encore deux Jours au lieu 
où il étoit. 

7 Puis il dit à «es Disciples : 
Retournons en Judée. 
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8 Let Diiciples loi dirent : 
Miditre, «7 n'*y a que peu de temt 
que les Juifs cberchoient à te la- 
pider, et tu y retournes encore ! 

9 Jésus répondit: N^y a-t-il 
pas douze heures an jour? Si 
quelqu^un. marche pendant le 
jour, il ne bronche point, parce 
qu^il Toit la lumière de ce 
monde. 

10 Mais si quelqu^un marche 
pendant la nuit, il bronche, par- 
ce qu^il n*a point de lumière. 

1 1 II parla ainsi, et après cela 
il leuf dit : Lazare notre ami 
dort ; mais je m^en vais réveil- 
ler. 

12 Ses Disciples lui dirent : 
Seigneur, s^il dort il sera goéri. 

13 Or, Jésus avoit dit cela de 
la mort de Lasart / mais ils 
crurent qu^il parloit d'un vérita- 
ble sommeil. 

14 Jésus donc leur dit alors 
ouvertement : Lazare est mort ; 

15 Ëtjerae réjouis, à cause 
de vous, de ce que je n^étois pas 
là, afin que vous crojiez ; mais 
allons vers lui. 

16 Thomas donc appelé Didj-- 
me, dit aux autres Disciples .-' 
Allons^jr aussi, afin de mourir, 
avec lui. 

\7 Jésus étant arrivé, trouva 
qu^il jT avoit déjà quatre jours 
quMl etoit dans le sépulcre. 

18 Or, Béthanie étoit environ; 
à quinze stades de Jérusalem. 

19 Et plusieurs des Juifs 
étoient venus voir Marthe et 
Marie, pour les consoler dt Va 
mort de leur frère. 

)20 Quand 'Marthe ouït dire 
que Jésus venoit, elle alla au^ 
devant de lui ; mais Marie de- 
meura assise à la maison. 

21 Et Marthe dit à Jésus : 
Seigneur, si tu eusses été ici, 
mon frère ne seroît pas mort ; 

22 Mais je sais que mainte- 
nant même, tout ce que tu de* 
manderas à Dieu, Dieu te 
raccordera. 



23 Jésoi lai dit : Ton frà 

ressuscitera. ' 

24 Marthe lui répondit : Je 
sais qu'il ressuscitera en la ré- 
surrection, au dernier joar. 

25 Jésus lui dit : Je suis la 
Résurrection et la Vie ; celui 
qui croit en moi, vivra, quand 
même il seroit mort ; 

26 Et quiconque vit et croit 
en moi, ne mourra point pour 
toujours. Crois-to cela? 

27 Elle lui dit : Oui, Seig- 
neur, je crois que tu e« le 
Christ, le Fils de Dieu, qui de- 
Toit venir au monde. 

28 Quand elle eut dit cela, 
elle s'en alla, et appela Marie sa 
sœur en secret, et lui dit : \j^ 
Maître est ici, et il t'appelle. 

29 Ce que Marie ayant enten- 
du, elle se lera promptement, et 
vint vers lui. 

30 Or, Jésus n'étoit pas en- 
core entré dans le bourg ; mais 
il étoit au même endroit où 
Marthe étoit venue au-devant 
de lui. 

31 Alors les Juifs qui étoient 
avec Marie dans la maison, et 
qui la consoloient, voyant qu^el- 
le s'étoit levée si promptement, 
et qu'elle étoit sortie, la suivi- 
rent, disant : Elle s'en va au 
sépulcre, pour y pleurer. 

32 Mais Marie étant arrivée 
au litu où étoit Jésus, dès qu^elle 
le vit, se jeta à ses pieds, et lut 
dit : Seigneur, si ni eusses été 
ici, mon frère ne seroit pas 
mort. 

33 Quand Jésus vit qu^elle 
pleuroit, et que les Juifs qui 
étoient venus avec elle pleu- 
roient aussi, il frémit en lui- 
même, et fut ému ; 

34 Et il dit : Où Pavez-vous 
mis ? ils lui répondirent : Seig- 
neur, viens et vois. 

35 Jésus pleura. 

36 Sur quoi les Juifs dirent: 
Voyez comme il l'aimoit. 

37 Et quelques-uofl d'enx dl- 



s. JEAN, Xli. 



159 



rtut : Lêui qui a ouvert les 
jeux de FaTengle, ne potivoit-i] 
pas faire aussi que cet homme 
Be mourût pas ? 

38 Alors Jésus frémissant de 
nouveau en lui-même, vint au 
sépulcre» C^étoit une glotte, et 
on avoit nus une pierre deisas. 

39 Jésus dit : Otez la pierre. 
Marthe, sœur du mort, loi dit : 
Seigneur, il sent déià mau- 
vais, car il est là depaii quatre 
jours. 

40 Jésus lui répondit : Ne t'ai- 
je pas dit, (fie si tu crois, tu 
verras la gloire de Dieu ? 

41 Ils ôtèrent donc la pierre 
du lieu où le mort étoit couché. 
Et Jésus élevant les yeux an 
ciel, dit : Mon Père, je te rends 
grâces de ce que tu m^as exaucé* 

42 Je savois bien que tu 
m^exances toujours ; mais je dis 
eect, à cause de ce peuple qui 
est autour de moi, afin qu'il 
croie que tu m^as envoyé. 

43 Quand il eut dit cela, il 
cria à hante voix : Lasare, sors 
delà. 

44 Et le mort sortit, ayant 
les mains et les pieds liés de 
bandes, et le visage enveloppé 
d^n linge. Jésus leur dit : 
Déliex-le, et le laissez aller. 

45 Plusieurs donc des Juifs 
qui étoient venus voir Marie, et 
qui avoient vu ce que Jésus 
avoit fait, crurent en lui. 

46 Mais quelques-uns d'en- 
tr^eux s^en allèrent trouver les 
Pharisiens, et leur rapportèrent 
ce que Jésus avoit fait. 

47 Alors les principaux Sacri« 
ficateurs et les Pharisiens as- 
semblèrent le Conseil, et dirent : 
Que ferons-nous ? car cet hom- 
me fait beaucoup de miracles. 

48 Si nous le laissons faire, 
tout le monde croira en lui ; et 
les Romains viendront, qui dé- 
truiront et ce lieu et notre na- 
tion. 

49 Mais Caïphe, Pou d^en- 



tr'euz, qui étoit loaverain Sacri- 
ficateur de cette année-là, leur 
dit : Vous n^y entendez rien ; 

50 Et vous ne considères pas 
qu^il est à propos qu^un homme 
seul meure pour le peuple, et 
que touto la nation ne périsse 
pas ! 

61 Or, il ne dit pas cela de 
son propre 'mouvement ; mais^ 
étant le souverain Sacrificateur 
de cette année-là, il prophétisa 
que Jésus devoit mourir pour 
la nation ; 

52 Et non-seulement pour la 
nation, mais aussi pour rassem- 
bler en un seul eorpt les enfans 
de Dieu qui sont dispersés. 

53 Depuis ce jour-là donc, ils 
consultèrent ensemble pour faire 
mourir Jétut. 

54 C^est pourquoi Jésus ne 
paroissoit plus ouvertement 
parmi les Juifs ; mais il s^en 
alla dans une contrée voisine dn 
désert, à une ville appelée 
^phraïm ; et il se tint là avco 
ses Disciples. 

55 Or, la Pâque des Juifs étoit 
proche, et beaucoup de gens du 
pays étoient montés à Jérusalem 
avant la Pâque pour se purifier* 

56 Ils cherchoient donc Jésus, 
et ils se disoient les un» aux au- 
tres, étant dans le Temple : Que 
vous en semble ? 2^e riendra-t-il 
point à la fête i 

57 Or, les principaux Sacrifi- 
cateurs et les Pharisiens avoient 
donné ordre que, si quelqu'un 
sa voit où il étoit, il U déclarât, 
afin de se saisir de lui. 

CHAPITRE XII. 

JUus'Chrùi^ touparU eheM Im- 
Mare reauaeitlf tH oint par 
Marie ; H faii ton entrle à 
JértuaUm, et tUntretient iur 
sa perêonne» 
SIX jours avant la Pâque, 

Jésus vmt à Béthanie, où étoit 

Lazare qui ayoit été mort, et 

qu^il avoit ressuscité. 
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2 On lui fit là qb souper, et 
Marthe terroit, et Laiare étoit 
un de ceux qui étoient à table 
arec loi. 

3 Alors Marie ayant une lirre 
â*une huile de senteur de nard 
pur, qui étoit de grand prix, en 
oignit les pieds de Jésus, et les 
tssnya avec ses cheveux ; et la 
maison fut remplie de Podeur de 
ce parfum. 

4 Alors Judas Iscariot, fiU de 
Simon, Pun de ses Disciples, 
celui qui devoit le trahir, dit : 

6 Pourquoi n^a-t-on pas vendu 
ot parfufl^ trois cents deniers 
iPa^en/, pour les donner aux 
pauvres ?.' 

6 11 disoit cela, non qu'il se 
souciât des pauvres, mais parce 
qn^il étoit larron, et qu^il avoit 
la bourse, et qu^il portoit ce 
qu^on y mcttoit. 

7 Mais Jésus lui dit : Laisse- 
la faire ; elle a gardé ce parfum 
pour le jour de ma sépulture. 

8 Car vous aurez toujours def 
pauvres avec vous ; mais vous 
ne m'aurez pas toujours. 

9 Alors une grande multitude 
de Juifs ajant su que Jktut étoit 
là, y vinrent, non-seulement à 
cause de Jésus, mais aussi pour 
voir Lazare, qu'il avoit ressus- 
cité. 

10 Et les principaux Sacrifi- 
cateurs délibérèrent de faire 
aussi mourir Lazare ; 

11 Parce que plusieurs des 
Juifs se retiroient à cause de 
lui, et erojoient en Jésus. 

12 Le lendemain, une grande 
troupe qui étoit venue à la fête, 
ayant ouï dire que Jésus venoit 
à Jérusalem, 

13 Prit des branchés de 
palmes, et sortit au-devant de 
lui, en criant : Hosanna ! Béni 
toit le Roi d'Israël, qui vient au 
nom du Seigneur ! 

14 Et Jésus ayant trouvé un 
ânon, s'assit dessuS| selon ce qui 
est écrit : 



15 Ne crains point, fille M 
SioD ; voici ton Roi qui vient, 
monté sur le poulain d'am 
finesse. 

16 Ses Disciples n'entendirent 
pas cela d'abord ; mais quand 
Jésus fut glorifié, alors ils le 
souvinrent que ces choies 
avoient été écrites de lui, et 
qu'elles lui étoient arrivées. 

17 Et la troupe qui étoit areo 
lui rend oit témoignage qa'il 
avoit appelé Lazare du sépulcre, 
et qu'il l'avoit ressuscité des 
morts. 

18 Ce«/ aussi pour cela 91M 
le peuple alloit au-devant de loi, 
parce qu'ils avoient apprit qu'il 
avoit fait ce miracle ; 

19 De sorte que les Fhari' 
siens disoient entr'eux : Vouf 
voyez que vous ne gagnez ries ; 
voilà que tout le monde va aprèi 
loi. 

20 Or, quelques Grecs, ds 
ceux qui étoient montés pQur 
adorer pendant la fèie^ 

21 Vmrent vers Philippe, qm 
itoit de Bethsaïde en Galilée, 
et ils Zut dirent en le prisât: 
Seigneur, nous voudrions bien 
voir Jésus. 

22 Phifippe vint et h dit à 
André, et André et Philippe U 
dirent à Jésus. 

23 Et Jésus leur réponéii : 
L'heure est venue que le Fils de 
l'homme doit être glorifié. 

24 En vérité, en wénté, je 
vous 2e dis ; Si le jfrain de fro- 
ment ne meurt après qu'on Pa 
jeté dans la terre, il dcmcors 
seul ; mais s'il meurt, il porte 
beaucoup de fruit. 

25 Celui qui aime sa vie h 
perdra, et celui qui hait sa 1^ 
en ce monde, la conservera pour 
la vie étemelle. 

26 Si quelqu'un me sert, qvrû 
me suive ; et où je serai, celui 
qui me sert y sera aussi ; et si 
quelqu'un me sert, mon fètt 
l'honorera. 
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S7 Maintenant mon âme est 
tablée ; et que dirai-je ? Jtfon 
Pére« d^IÎTre-moi de cette 
lieiire ; maia c^est pour cette 
heure même que je sais venu. 

28 Mon Père, glorifie ton 
nom. Alors iJ vint une voix du 
ciel, ftct dit .* Et je Tai glorifié, 
et je le lirJorîfierai encore. 

29 Et la troupe qui étoit. là, 
et qni Tavoit entendue, disoit, 
qa^il s'étoit fait un tonnerre. 
P'antres disoient: Un Ange Ini 
a parlé. 

30 Jésus prit la parole, et dit ; 
Cette voix n^est pas pour moi, 
mais pour vous. 

31 C'est maintenant q^e se 
fait le jugement de ce monde ; 
c'm/ maintenant qwt le Prince 
de ce monde va être cba^sé. 

32 Et moi^ quand j'aurai été 
élevé de la terre, j^attirerai tous 
lu kommet à moi. 

33 Or, il disoit cela, pour 
marquer de quelle mort il de* | 
voit mourir. 

34 Le Peuple lui répondit : 
Nous avons appris par la Loi, 
que le Christ doit demeurer 
éternellement ; comment donc 
dis'tu qu'il faut que le Fils de 
Thomme soit élevé ? Qui est ce 
Fils de Phomme ? 

35 Jésus leur dit : La lumière 
est encore avec vous pour un 
pen de tems ; marchez pendant 
que vous avez la lumière, de 
peur que les ténèbres ne vous 
surprennent ; car celui qui 
marche dans les ténèbres ne 
sait où il va. 

36 Pendant que vous avez la 
lumière, croyez en la lumière, 
afin que vous soyez des enfans 
de lumière. Jésus dit ces 
choses, puis il s'en alla et se 
cacha d'eux. 

37 £t, bien qu'il eût fait tant 
de miracles devant eux, ils ne 
crurent point en lui. 

^ De sorte que cette parole 
d'Eiaïe le Prophète fut accom- 



plie- : Sei^enr, qni a cni à 
notre prédication, et à qui le 
bras do Seigneur a-t-il été ré- 
vélé i 

39 Aussi ne ponvoient^ils 
croire, parce qu'Esaîe m dit 
encore : 

40 II a aveuglé leurs jeux, et 
a endurci leur cœur, de sorte 
qu'ils ne voient point des jeux, 
qu'iJs ne comprennent point du 
cœur, qu'ils ne se eonvertissent 
point, et que je ne let guéris 
point. 

41 Esaïe dit ces choses, lors*, 
qu'il vit sa gloire et qu'il parla 
de lui. 

42 Cependant il y en tut plu*' 
sieurs, des principaux même, 
qui omirent en lui ; mais ils ne 
h confessoient point, à cause 
des Pharisiens, de peur d'êtnç 
chassés de la Sj^naçogue. 

43 Car ils aimoient plus la 
gloire qui vient des hommes, que 
la gloire de Dieu. 

44 Or, Jésus cria à haute veix^ 
et dit : Celui qui croit en moi, 
ne croit pas en moî^ mais en oe-. 
lui qui m'a envojé. 

45 Et celui qui me voit, voit 
celui qui m'a envoyé. 

46 Je suis venu au monde, 
moi qui suis la lumière, afin que 
quiconque croit en moi, ne de- 
meure point dans les ténèbres^ 

47 Et si quelqu'un entend 
mes paroles et ne croit pas, je 
ne le juge point ; car je ne suis 
point venu pour jager le monde, 
mais pour le sauver. 

48 Celui qui me rejette, et ne 
reçoit point mes paroles, a déjà 
qui le juge ; la parole que j'ai 
annoncée, c'est elle qui le jugera 
au dernier jour. 

49 Car je n'ai point parlé par 
moi-même, mais le Père qui 
m'a envoyé m'a prescrit ce que 
j'ai à dire et de quoi je doil 
parler ; 

50 Et je sais que «on com- 
mandement est la ^e étemelle* 
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Les chofis donc que je dît, je 
les dis comme mon Père me Us 
a dites* 

CHAPITRE XII!. 

Jésus-Christ lave les pieds à ses 
Jlp6irtSy et il les exhorte à TAu- 
nUlitl et à la charité. Il prédit 
gue Judas le livrera aux Juifs^ 
et çue Pierre le reniera, 

AVANT la fête de Pâquc, 
Jénut sachant qae son heure 
étoit' venue pour passer de ce 
monde à son Père, comme il 
avoit aimé les siens qui étaient 
^ans le monde, il les aimajus- 
qu^à la -fin. 

2 Et après le souper (le Dia- 
ble ayant déjà mis au ccèur de 
Judaft Iscariot, fils de Simon, de 
It trahir) ; 

3 léstts sachant que le Père 
lui avoit remis toutes choses en- 

. tr^ les mains, et qu'il étoit venu 
de Di«% et qu^il s^en alloit à 
Dfe«, 

4 Se leva du souper, et ôta sa 
robe ; et ajr&nt pris un linge, il 
s^en ceignit. 

5 Ensuite il mit de Peau dans 
un bassin, et se mit à laver les 
pieds de ses Disciples, et à les 
essuyer avec le linge dont il 
étoit ceint. 

6 II vint dono à Simon Pierre, 
qui lui dit : Toi, Seigneur, tu 
me laverois les pieds ! 

7 Jésus répondit, et lui dit : 
^u ne sais pas maintenant ce 
que je fais ; mais tu le sauras 
dans la suite. 

8 Pierre lui dit : Tu ne me 
laveras jamais les pieds. Jésus 
lui répondit ; Si je ne te lave, 
tu n^auras point de part avec 
moi. 

9 Simon Pierre lui dit : Seig- 
gneur, non-seulement les pieds, 
mais aussi les mains et la tête. 

ê 10 Jésus lui dit : Celui qui 
est lavé, n^a besoin sinon qu'on 
lui lave les pieds, puis il est en- 



tièrement net. Oti vota êtes 
nets, mais non pas tous. 

11 Car il savoit fui était ce» 
lui qui le trahiroit ; c*est pour 
cela quHI dit : Vous n^étes pas 
tous nets. 

12 Après donc qu'il leur eut 
lavé les pieds, et qu'il eut repris 
sa robe ^s'étant remis à table, il 
leur dit : Savez-vous ce que je 
vous ai fait ? 

13 Vous m'appelez Maître et 
Seigneur, et vous dites vrai, car 
je te suis. 

14 Si donc je vous ai lavé les 
pieds, moi qui suis le Seigneur, 
et le Maître, vous devez aussi 
vous laTcr les pieds les uns aux 
autres. 

15 Car je vous ai donné un 
exemple, afin que vous fassiez 
comme je vous ai fait. 

16 En vérité, en vérité, je 
vous dis que le Serviteur n'est 
pas plus que son Maître^ ni 
l'envoyé plus que celui qui Pa 
envoyé. 

17 Si vous savez ces choses, 
vous êtes bien heureux, poiinra 
que vous les pratiquiez. 

18 Je ne parle point de vous 
tous ; je sais qui sont 'ceux que 
j'ai choisis ; mais il faut que 
cette parole de l'Ecriture soit 
accomplie : Celui qai mange du 
pain avec moi a levé le pied 
contre moi. 

19 Je vous le dis dès à pré- 
sent, avant qae la chose arrive ; 
afin que quand elle sera arrivée, 
vous me reconnoissiez pour ce 
que je suis. 

20 ' En vérité, en vérité, je 
vous le .dis, quiconque reçoit 
celui que j'aurai envoyé, me 
reçoit \ et qui me reçoit, reçoit 
celui qui m'a envoyé. 

21 Quand Jésus eut dit cela, 
il fut ému en son esprit, et il dit 
ouvertement : En vérité, en 
vérité, je TOUS dis que l'un 
de vous me trahira. 

32 Et les Disciples se re* 
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gardoient les uns les autres, 
étant en peine de qui il par- 
lait. 

23 Or, il 7 avoit un dés Disci- 
ples de Jésus^ celui que Jésus 
aimoit, qui étoit couché vers 
son sein. 

24 Simon Pierre lui fit signe 
de demander qui étoit celui de 
qui il parloit. 

25 Lui donc s^étant penché 
sur le sein de Jésus, lui dit : 
Sei^eur, qui est-ce ? 

26 Jésus répondit : C^est ce- 
lui à qui je donnerai un mor- 
ceau trempé. £t ayant trempé 
un morceau, il le donna à Judas 
Iscariot, Jils de Simon. 

27 £t après que Judas eut pris 
le morceau, Satan entra dans 
lui. Jésus donc lui dit: Fais au 
plutôt ce que tu as à faire. 

28 Mais aucun de ceux qui 
étoient à table ne comprit pour- 
quoi il lui disoit cela. 

29 Car quelques-uns "pen- 
soient, que comme Judas avoit 
la bourse, Jésus lui avoit voulu 
dire, Achète ce qu^il nous faut 
pour la fête ; ou, qu'il donnât 
quelque chose aux pauvres. 

30 Après donc que Judas eut 
pris le morceau, il sortit tout 
aussitôt. Or il étoit nuit. 

31 Quand il fut sorti, Jésus 
dit : Maintenant le Fils de 
Thomme est glorifié, et Dieu est 
glorifié par lui. 

32 Lt SI Dieu est glorifié par 
lui, Dieu lui-même aussi le 
glorifiera, et il le glorifiera 
bientôt. 

33 J^es petits enfans, je suis 
encore avec vous pour un peu 
de tems ; vous me chercherez, 
et, comme je Tai dit aux Juifs, 
je vous le dis aussi mainte- 
nant, vous ne pouvez venir où 
je vais. 

34 Je vous donne un com- 
mandement nouveau, que vous 
vous aimiez les uns les autres ; 
que, comme je vous ai aimés, 
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vous vous aimiez «ussi les uns 
les autres. 

3ô CPest à cela que tous con- 
noitront que vous êtes mes Dis- 
ciples, si vous avez de Tamour _ 
les uns pour les autres. 

36 Simon Pierre lui dit : Seig- 
neur, où vas-tu ? Jésus lui ré- 
pondit : Tu ne saurois lAainte- 
nant me suivre où je vais ; mais ■ 
tu me suivras ci-après. 

37 Pierre lui dit : Seigneur, 
pourquoi ne puis-je pas te suivre 
maintenant ? Je mettrai ma vie 
pour toi. 

38 Jésus lui répondit: Tu 
mettras ta vie pour moi ! En 
vérité, en vérité, je te dis, qti'a- 
vant que le cqq ait chanté, ta 

m#renieras trois fois. 

• 

CHAPITRE XIV. 

JésuS'Ckrist instruit ses Dù^ 
ciples sur diverses choses ; tks 
console ; affermit leur foi^ «t 
les remplit de cou^agfi et de ^ 
zèle, 

QUE votre cœur se se trouble 
point ; vous croyez en Dieu, 
croyez aussi en moi. 

2 II y a plusieurs demeures 
dans la maison de mon Père ; 
si cela iCitoit pas, je vous Tau- 
rois dit : Je m'en vais vous pré- 
parer le lieu. 

3 Et quand je m'en serai allé, 
et que je vous aurai préparé le 
Heu, je reviendrai, et vous 
prendrai avec moi, afin qu'oOi 
je serai, vous y soyez aussi. 

4 Et vous savez où je vais, et 
vous en savez le chemin. 

5 Thomas lui dit : Seigneur, ' 
nous ne savons où tu vas ; et 
comment pourrions-nous en sa- 
voir le chemin ? 

6 Jésus lui dit : Je suis le 
chemin, la vérité et la vie ; per« 
sonne ne vient au Père que par 
moi. 

7 Si vous me connoissiez, 
vous counoitriez aussi moi^ 
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Père ; et dès à prêtent vous le 
connoissez, et tous Pavez vu. 

8 Philippe loi dit : Seigneur, 
montre-nouii le Père, et cela 
nous stiflSt. 

9 Jésus lui répondit : H y a tï 
long-teoM que je suis avec vous, 
et tu ne m'as pas connu ! Phi- 
lippe, celui qui m'a tu, a vu 
mon Père. Comment donc dis- 
tu. Montre-nous le Père f 

10 Ne croîs tu pas que je iuis 
en mon Père, et que mon Père 
est en moi ? Les paroles que je 
vous dis, je ne les dis pas de 
moi-même ; mais le Père, qui 
deotture en moi, etl celui qui 
fait Tes œuvres que je fais. 

1 1 Crojres>moi^ue je suis en 
mon Père, et çue mon Père tst 
en moi ; sînon^ crojiiez-moi à 
cause cle ses oéuvfes. 

12 En vérité, en vérité, je 
vous le dis : Celui qui croit en 
moi^ fera aussi - les œuvres que 
je fais, et il en fera même de 

* plus grandes que celles-ci $ par- 
ce queje m'en rais à mon Père. 

13 Et quoi que vous deman- 
diez en nton nom, je le ferai, 
afin que le Père soit glorifié par 
le Fils. 

14 Si vous demandez quelque 
chose en mon nom, je 2e ferai. 

15 Si vous m'aimez, gardez 
mes commandemens. 

16 Et je prierai mon Père, 
qui vous donnera un autre Con- 
solateur, afin qu'il demeure 

~ éternellement avec vous ; 

17 Satfoir, l'EspHt de vérité, 
que le monde ne peut recevoir, 
parce qu'il ne le voit point, et 
ne le connoît point ; mais vous 
le connoissez, parce qu'il de- 
meure avec vous, et qu^il sera 
en vous. 

18 Je ne vous laisserai point 
orphelin*, je viendrai à vous. 

19 Encore on peu de iems^ et 
le monde ne me verra plus ; 
mais vous me verrez ; parce 
que je vis, vous vivrez aussi. 



20 En ce jour-là, vous con- 
nottrez que je suis en mon Père, 
et que vous êtes en moi, et que 
je suis en vous. 

21 Cel;cH qui a mes comman- 
demens, et qui les garde, c'est 
celui-là qui m'aime ; et celui 
qui m'aime sera aimé de mon 
Père, et je l'aimerai, et je me 
ferai connoître à loi. 

22 Jude, non pas l'Iscariot, 
lui dit : Seigneur, d'où vient 
que tu te feras connoître à nous, 
et nbn pas au monde f 

23 Jésus loi répondit : Si 
quelqu'un m'aime, il gardera ma 
parole, et mon Père l'aimera, 
et nous viendrons à lui, et nous 
ferons noire demeure chez lui. 

24 Celui qui ne m'aime pas 
ne gardera point mes paroles; 
et la parole que vous entendez 
n'est pas de moi, mais elie est 
du Père qui m'a envoyé. 

25 Je vous ai dit ces choses 
tandis que je suis avec vous ; 

26 Mais le Consolateur, fd 
est le Saint-Esprit, que mon Père 
enverra en mon nom, vous en- 
seignera toutes choses, et vous 
remettra en mémoire^ toutes 
celles que je vous ai dites. 

27 Je vous laisse la paix ; je 
vous donne ma paix ; je ne vous 
la donne pas comme Je monde 
la donne. Que votre cœur ne 
se trouble point, et ne craignez 
point. 

28 Vous avez entendu que je 
vous ai dit : Je m'en vai?, et je 
reviens à vous. Si vous m'ai- 
miez, vous vous réjouiriez de ce 
que j'ai dit : Je m'en vais s 
mon Père ; car mon Père est 
plus grand que moi. 

29 Et je vous le dis mainte- 
nant avant que la chose arrive ; 
afin que quand elle sera arrivée, 
vous croyiez. 

30 Je ne vous parlerai plus 
guère ; car le Prince de ce 
monde vient, mais il n'a nen 
en moi. 
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31 Mais c'^eMt afin que le 
monde conooUse que j^aime mon 
Père, et que je fais ce que mon 
Père m^a commandé. Levez- 
▼ous, partons d^ici. 

CHAPITRE XV. 
Suile du Serrfion dt Jétus-Chriti 
après la Cène, Il représente 
la communion entre lui et ses 
Disciples par un cep et des 
sarmens, et Us exhorte à 
s^kimer les uns les autres, 

JE suis le vrai cep, et mon 
Père est le Vigneron. 

2 11 retranche fout sarment 
qui ne porte point de fruit en 
moi, et il émonde tout celui qui 
porte du fruit, afin qu'il porte 
encore plus de frnit. 

3 Vous êtes déjà nets, à 
cause de la parole que je vous 
ai annoncée. 

4 Demeurez en moi, et moi 
je demeurerai eu vous. Comme 
le sarment ne sanroit de lui- 
même porter du fruit, s'il ne 
demeure attaché au cep,' vous 
n'en pouvez porter aussi, si vous 
ne demeurez en moi. 

5 Je suis le cep, et vous en 
iies les sarmens. Celui qui 
jdemeure en moi, et en qui je 
dem^ure^ porte beaucoup de 
fruit ; car, hors de moi, vous ne 
pouvez rien faire. 

6 Si quelqu'un ne demeure 
pas en moi, il sera jeté dehors 
comme le sarment ; il sèche, 
puis on le ramasse et on le jette 
au feu, et il brûle. 

7 Si vous demeurez en moi, 
et que mes paroles demeurent 
en vous, demandez tout ce que 
vous voudrez, et il vous sera 
accordé. 

8 C^èst en ceci que mon Père 
sera glorifié, si vous portez 
beaucoup de fruit ; et alors vous 
serez mes Disciples. 

9 Comme mon Père m'a 
aimé, je vous ai aussi aimés ; 
demeurez dans mon amour. 



10 Si vous gardez mes com- 
mandemens, vous demeurerez 
dans mon amour ; comme j'ai 
gardé les commandemens de 
mon Père et je demeure dans 
son amour. 

11 Je vous ai dit cet choses, 
afin que ma joie demeure en 
vous, et que votre joie soit ac- 
complie. 

12 «C'est ici mon commande- 
ment, que vous vous aimiez les 
uns les autres comme je vous ai 
aimés. 

13 Personne n'a un plus grtn4 
amour que celui de donner sa 
vie pour ses amis. 

14 Vous serez mes amis, si 
vous faites tout ce qn^ je yotts 
commaude. 

15 Je ne vous appelle plus 
serviteurs, parce que le servi- 
teur ne sait ce que son maître 
fait ; mais je vous ai appelés 
mes amis, parce que je vous ai 
fait connoitre tout ce que j'ai 
entendu de mon Père. 

16 Ce n'est pas vous qui 
m'avez choisi ; mais e'^esi moi 
qui vous ai choisis, et qui vous 
ai établis, afin que vous alliez, et 
que vous portiez du fruit ; et qtu 
votre fruit soit permanent, afin 
aussi que tout ce que vous de- 
manderez à mon Père, en mou 
nom, il vous le donne. 

17 Ce que je vous commande, 
c'*est de vous aimer les uns les 
autres. 

18 Si le monde vous hait, sa- 
chez qu'il m'a haï avant vous. 

19 Si vous étiez du monde, le 
monde aimeroit ce qui seroit à 
lui ; mais parce que vous n'êtes 
pas du monde, mais que je vous 
ai choisis dans le monde, c'*est 
pour cela que le monde vous 
hait. 

20 Souvenez- vous de la parole 
que je vous ai dite, que le servi- 
teur n'est pas plus grand que son 
maître. S'ils m*ont persécuté, 
ils vous persécuteront aussi ; 
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t^ilfl ont obeervé ma parole, ils 
obserreront aussi la vôtre. 

21 Mais ils vous feront tout 
cela à canse^de mon nom ; par- 
ce qu^ils ne connoissent point 
celui qui m'a envoyé. 

22 Si je n^étois pas venu, et 
çtie je ne. leur eusse pas parlé, 

- ils n'auroient point de péché ; 
mais maintenant ils n^ont point 
d^excuse de leur péphé. • 

23 Celui qui me hait, hait 
auBsi mon Père. 

24 Si je n^eusse pas fait en- 
At% eux les œuvres qu^aucun 

autre n^a faites, ils n^auroient 
point de péché ; mais mainte- 
nant ils le* ont vues, et ils ont 
haï et moi et mon Père. 

25 Mais c^e«/ ainti que la pa- 
role qui est éerite dans leur loi 
a été accomplie : Ils m^ont haï 
•ans cause. 

26 Lorsque le Consolateur 
i»era venu, lequel je vous enver- 
rai de la part de mon Père, 
savoir^ PEisprit de vérité, qui 
procède de mon Père, c*ett lui 
qui rendra témoignage de moi. 

27 Et vous aussi vous en ren- 
drez témoignage, parce que vous 
êtes dès le commencement avec 
moi* 

CHAPITRE XVI. 

Jitus'Chrùt continue à avertir 
les Apùtresy quHU dévoient se 
préparer à être persécutés^ et 
même à souffrir la mort. Pour 
les consoler de la tristesse que 
son départ leur causoit^ -U leur 
promet le Saint-Esprit, 

JE vous ai dit ces choses, afin 
que vous ne vous scandalisiez 
point. 

2 Ils vous chasseront des 
Synagogues ; même le tems 
vient que quiconque vous fera 
mourir, croira rendre service à 
Dieu. 

3 Et ils vous feront /ou/ cela, 
parce qu^ils n^ont connu ni mon 
Père ni moi. 



4 Mais je vous jd dit ces 
choses, afin que quand ce tems 
sera venu, vous vous son veniez 
que je vous les ai dites ; toute- 
fois je ne vous ai pas dit ces 
choses dès le commencement, 
parce que j^étoîs avec vou«. 

5 Mais maintenant je m'en 
vais à celui qui m^a envo3*é, et 
aucun de vous ne me demande. 
Où vas-tu ? 

6 Mais parce que je vous ai 
dit ces choses, la tristesse a 
rempli votre cœur. 

7 Toutefois je vous dis la 
vérité ; il vous est avantageux 
que je m^en aille, car, si je ne 
m^en vais, le Consolateur ne 
viendra point à vous ; et si je 
m'en vais, je vous l'enverrai. 

8 Et quand il sera venu, il 
convaincra le monde de péché, 
de justice et de jugement. 

9 De péché, parce qu'ils n'ont 
pas cru en moi ; 

10 De justice, parce que je 
m'en vais à mon Père, et que 
vous ne me verrez plus ; 

U De jugement, parce qae 
le Prince de ce monde est déjà 

12 J'aurois encore plusieurs 
choses à vous dire, mais elles 
sont encore au-dessus de votre 
portée. 

13 Mais quand celui-là sera 
venu, savoir^ PEsprit de vérité, 
il vous conduira dans toute la 
vérité ; car il ne parlera point 
par soi-même, mais il dira tout 
ce qu'il aura entendu, et vous 
annoncera les choses à venir. 

14 C^est lui qui me glorifiera, 
parce qu'il prendra de ce qui 
est à moi, et qu'ail vous l'annon- 
cera. 

15 Tout ce que mon Père a, 
est à moi ; c'^est pourquoi je vous 
ai dit qu'il prendra de ce qui est 
à moi, et ^u'il vous Pannoncera. 

16 Dans peo de tems vous ne 
me verrez pltu ; et un peu de 
tems après, voua me reverrez ; 
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parce que je m^en vais à mon 
Père. 

17 Et qutîques'um de «es 
I)iscip]es se dirent les ans, aux 
antres : Qu'est-ce qu'il nous 
Teot dire; Dans peu de term 
TOUS ne me verrez plu»^ et un 
peu de tetns après vous me rever- 
lei ; et. Farce que je m'en vais 
à mon Père ? 

18 Ils disoient donc : Qu'est- 
ce qu'il vent dire, Dans peu de 
ttmt ? Nous ne savons ce qu'il 
veut dire. 

19 Jésus donc connoissant 
qu'ils vonloient l'interroger, 
leur dit : Vous yous demandez 
les una aux autres, ce que tignijie 
ce que j'ai dit ; Dans peu de 
temt vous ne me verrez phu^ et 
un peu de tem^ après vous me 
reverrez. 

20 En vérité, en vérité, je 
vous dis que vous pleurerez et 
vous vous lamenterez, et le 
monde se réjouira ; vous serez 
dans la tristesse, mais votre 
tristesse sera changée en joie. 

21 Quand une femme ac- 
couche, elle a des douleurs, par- 
ce que son terme est venu ; 
mais, dès qu'elle est accouchée 
d'un enfant, elle ne se souvient 
plus de son travail, dans la joie 
qu^elle a de ce qu'un homme est 
né dans le monde. 

22 De même, vous êtes main- 
tenant dans la tristesse ; mais 
je vous verrai de nouveau, et 
votre cœur se réjouira, et per- 
sonne ne vous ravira votre joie. 

23 Et en ce jour-là, vous ne 
m'interrogerez pltu de rien. En 
vérité, en vérité, je vous dis que 
tout ce que vous demanderez au 
Père en mon nom, il vous U 
donnera. 

24 Jusqu'à présent vous n'a- 
vez rien demandé en mon nom ; 
demandez, et vous recevrez, afin 
que votre joie soit accomplie. 

25 Je vous ai dit ces choses 
par des similitudes ; mais le 
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tems vie«t que je ne vous parle- 
rai plus par des similitudes, 
mais je vous parlerai ouverte- 
ment de mon Père. 

26 En ce tems-là, vous de- 
manderez en mon nom, et je ne 
vous dis point que je prierai le 
Père pour vous. 

27 Car mon Père lui-même 
vous aime, parce que vous 
m'avez aimé, et que vous avez 
cru que je suis vend de Dieu. 

28 Je suis venu du Père, et 
je suis venu dans le monde ; 
maintenant je laisse de nouveau 
le monde et m'en vais au Père. 

29 Ses Dt8C4}lev lui dirent : , 
C*ett maintenant que tu parles 
ouvertement, et tu ne dis ^as de 
similitude. 

30 Nous voyons présentement 
que tu sais toutes choses, et que 
tu n'as pas besoin que personne 
t'interroge ; e'e#/ pour cela que 
nous croyons que ta es venu de 
Dieu. 

31 Jésus leur répondit : Croy- 
ez-vous maintenant ? 

92 Voici, l'heure vient, et 
elle est déjà venue, que vous 
serez dispersés chacun de son 
côté, et que vous me laisserez 
seul ;' mais je ne suis pas seul, 
-parce que mon Père est avec 
moi. 

33 Je vous ai dit ces chose», 
afin que vous ayez la paix en 
moi ; vous aurez des afflictions 
dans le monde ; mais prenei 
courage, j'ai vaincu le monde. 

CHAPITRE XVÏI. 

Prière de Jétus^Chritt après la 
Cène^ pour soi-même^ pour te» 
Apôtretf et pour tous ceux qui 
croiroient en lui, 

JESUS dit ces choses ; puis, 
levant les yeux an ciel, il dit : 
Jtfon Père, l'heure est venue, 
glorifie ton Fils, afin que ton 
Fils te glorifie ; 

2 Comme tu lui as donné 
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puusance sur tons les |^0mmef>, 
afin qo^il donne la yitr éternelle 
à tous ceux que tu lui a» donnés. 

3 (Et c'est ici la vie éter- 
nelle : Q'u'ils te connoissent, /ot\ 
qui et le seul vrai Dieu, et Jésoi- 
Christ que tu as envoyé.) 

4 Je t'ai gloriâé sur la terre ; 
j'ai achevé l'ouvrage que tu 
la'ayois donné à faire. 

5 Et maintenant glorifie-moi, 
toi, mon Tére, auprès de toi- 
même, de la gloire que j'ai eue 
▼ers toi, avant que le monde 
fût. 

6 J'ai maaifesté ton nom aux 
hommes qu« tu u^as donnés du 
monde ; ils étoient à^ toi, et tu 
me 1m a donnés, et ils ont gardé 
ta parole. 

7 Ils ont connu maintenant 
que tout ce que tu m'as donné 
vient ée toi. 

8 Car je leur ai donné les 
paroles que tu m'as données, et 
ils les ont reçues ; et ils ont re- 
connu véritablement que je suis 
venu de toi, et ils ont cru que 
tu m'as envoyé. 

9 Je prie pour eux ; je ne 
prie point pour le monde, maif 
je prie pour ceux que tu m'as 
donnés, parce qu'ils sont à toi. 

10 Et tout ce qui est à moi est 
à toi, et ce qui est a toi est à 
moi, et je suis glorifié en eux. 

11 Et maintenant je ne suis 
plus au monde, mais eux sont 
au monde, et je vais à toi. Père 
saint, garde en ton nom ceux 
que tu m'as donnés, afin qu'ils 
soient un, comme nous. 

12 Pendant que j'ai été avec 
eux dans le monde, je les ai 
gardés en ton nom. J'ai gardé 
ceux que tu m'as donnés, et au- 
cun d'eux ne s'est perdu, sinon 
le fils de perdition, afin que 
l'Ecriture fût accomplie. 

' 13 Et maintenant je vais à 
toi, et je dis ces choses itani en- 
<ore dans le monde, afin qu'ils 
aient ma joie accomplie en eux. 



14 Je leur ai donné ta parole, 
et le inonde les a haïs, parce 
qu'ils ne sont pas du monde, 
comme je ne suis pas du monde. 

15 Je ne te prie pas de les 
ôter du monde, mais de les pré- 
server du mal. 

16 Ils ne sont pas du monde, 
comme je ne suis pas du moude. 

17 Sanctifie-les par ta Vérité ; 
ta parole est la Vérité. 

18 Comme tu m'as envoyé 
dans le monde, je les ai aussi 
envoyés dans le monde. 

19 Et je me sanctifie moi- 
même pour eux, afin qu'eux aussi 
soient sanctifiés par la Vérité. 

20 Or, je ne prie pas seule- 
ment pour eux, mais je prie 
aussi pour ceux qui croient en 
moi par leur parole ; 

j 21 Afin que tous ne soient 
^'un, comme toi, û mon Père ! 
es en moi, et moi en toi ; qu'eux 
aussi soient un en nous ; e/ que 
le monde croie que c'*est toi qui 
m'as envoyé. 

22 Je leur ai fait part de la 
gloire que tu m'as donnée, afin 
qu'ils soient un, comme nous 
sommes un. 

23 Je suis en eux, et tu es en 
moi, afin qu'ils soient perfec- 
tionés dans un, et que le monde 
connoisse que c'e*/ toi qui m'as 
envoyé, et que tu les aimes 
comme tu m'as aimé. 

24 Père, mon désir est, que 
là où je suis, ceux que tu m'as 
donnés y soient aussi avec moi, 
afin qu'ils contemplent la gloire 
que tu m'as donnée, parce que 
tu m'as aimé avant la création 
du monde. 

25 Père juste, le monde ne 
t'a point connu ; mais woi^ je 
t'ai connu, et ceux-ci ont recon- 
nu que c'e#/ toi qui m'as envoyé. 

26 Et je leur ai fait conpoftre 
ton nom, et je le leur ferai con- 
noitre, afin que l'amour dont tu 
m^as aimé soit en eux, et que je 
soie moi-même en eux. 
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CHAPITRE ivni. 

JUrU'Chrùt ett pris dans le 
jardin. Il est eTisuite conduit 
devant le Conseil des Juifs ; 
et après cela devant Pilote^ qui 
refusa d^abord de le condam- 
ner. Renié par Pierre. 

APRES qae Jésus eut dit ces 
choses, il s^en alla avec ses 
Disciples au-delà du torrent de 
CédroD, où il y avoit un jardin 
dans lequel il • entra a?ec ses 
Disciples. 

2 Judas qui le trabissoit, 
connoissoit aussi ce lieu-là, par^ 
ce que Jésus s'y étoit souvent 
assemblé avec ses Disciples. 

3 Judas ayant donc pris une 
compagnie de soldats et de ser- 
geos, de la part des principaux 
Sacrificateurs et des Pharisiens, 
vint là avec des lanternes, des 
flambeaux et des armes. 

4 Et Jésus, qui savoit tout ce 
qni lui devoit arriver, ^avança, 
et leur dit : Qui cherchez-vous ? 

5 Us lui répondirent : Jésus 
de Nazareth. Jésus leur dit : 
C'est moi. Et Judas qui le tra- 
bissoit étoit aussi avec eux. 

6 £t dès qu'il leur eut dit : 
C'est moi, ils reculèrent, et 
tombèrent par terre. 

7 11 leur demanda encore une 
fois : Qui cherchez vous ? Et ils 
répondirent : Jésus de Nazareth. 

8 Jéiius répondit : Je vous ai 
dit.que c'est moi ; si donc c^est 
moi que vous cherchez, laissez 
aller ceux-ci. 

9 C^étoit afin que cette pa- 
role qu'il avoit dite fût accom- 
plie. Je n'ai perdu aucun de 
ceux que tu m'as donnés. 

10 Alors Simon Pierre ayant 
une épée la tira, et frappa un 
serviteur du souverain Sacrifi- 
cateur, et lui coupa l'oreille 
droite ; et ce serviteur a'appe- 
loit Malchus. 

11 Mais Jésus dit à Pierre : 



Reratts^ton épée dans \p foor- 
reau :' Ne boirai-je pas la coupe 
que le Père m'a donnée à boire ? 

12 Alors 1«& soldats, le capi- 
taine et lt9 serg«ns des Juifs 
prirent Jésus,- et le lièrent. 

13 Et ils l'emmenèrent pre- 
mièrement à Anne, parce qu'il 
étoit beau-pèo de Calphe,' qui 
étoit le souverain Sacrificateur 
cette année-là. 

U Et Caïphe étoit Mui qui 
avoit donné ce conseil aux Juifs, 
qu'il étoit à propos qu'un seul 
homme mourût pour le peuple. 

15 Or, Simon Pierre, tfvec un 
autre Disciple, avoil suivi Jé- 
sus ; et ce Disciple étoit conna 
du souverain Sacrificateur i et il 
entra avec Jésus dans la cour 
de la maison du souverain Sacri- 
ficateur. 

16 Mais Pierre 4toit demeuré 
dehors à la porte; Et cet autre 
Disciple qui étoit connu du 
souverain Sacrificateur, sortit et 
parla à la portière, qui fit entrer 
Pierre. 

17 Et cette servante, qui étoit 
la portière, dit à Pierre : N'es- 
tu pas aussi des Disciples de cet 
homme ? Il dit : Je n'en suis 
point. 

18 Et les serviteurs et les 
sergens étoient là ; et ayant fait 
du feu, parce qu'il faisoit froid, 
ils se chaufibient. Pierre étoit 
aussi avec eux, et se chaufibit. . 

19 Et le Souverain Sacrifica- 
teur interrogea Jésus touchant 
ses Disciples, et touchant sa 
doctrine. 

20 Jésus lui répondit : J'ai 
parlé ouvertement à tout le 
monde, j'ai toujours en^^eigné 
dans la Synagogue et dans le 
Temple où les Juifs s'assemblent 
de toutes parts, et j6 n'ai rien 
dit en cachette. 

21 Pourquoi m'interroges-tu ? 
Interroge ceux qui ont entendu 
ce que je leur ai dit ; ces gens- 
là savent ce que j'ai dit. 



164 



S. lEAN, XIX. 



S2 Lonqu^n eut dit cela, nn 
des sergens qui étoit présent 
donna un soufflet à Jésus, en lui 
disant : Ett-ce ainsi qik tu ré- 
ponds an souvesain Sacrificateur ? 

23 Jésus lui réfïondit : Si j^ai 
mal parlé, fais voir ce que f*ai 
dit de mal ; et si j'ai bien parlé^ 
pourquoi me frapper-tu f 

24 Or, Anne Pavoit envoyé lié 
à Caïphe, le touTerain Sacrifi- 
cateur* 

26 Si; Simon Pierre étoit là, 
et se chiiuffoit ; et ils lui dirent : 
N^es-tu pas aussi de ses Disci- 
ples ? * 11 h nia et dit : Je n^en 
suis point.' 

26 Et l*un dés serviteurs du 
aouveraift Sacrificateur, parent 
de celui à qui Pierre avoit coupé 
Poreille, lui dit : Ne Oai-je pas 

■ vu dans le jardin avec lui ? 

27 Pierre le nia encore une 
fois ; et aussitôt le coq chanta. 

28 Ils menèrent ensuite Jésus 
de Caïphe au Prétoire : c^étoit 
]e matin ; et ils n^entrèrent point 
dans le Prétoire, de peur de se 
souiller, et afin de pouvoir man- 
ger la Pâque. 

29 Pilate donc sortit vers eux, 
et leur dit : Quelle accusation 
portez- vous contre cet homme ? 

30 Us loi répondirent : Si cet 
homme n^étoit pas un malfai- 
teur, nous ne te Paurions pas 
livré. 

31 Sur quoi Pilate leur dit : 
Prenez-le vous-mêmes, et le ju- 
gez selon votre loi. Les Juifs lui 
dirent : Nous n^îivons pas le pou- 
voir de faire mourir personne. 

32 Et ce fut ainH que s^ac- 
complit ce que Jésus avoit dit, 
en marquant de quelle mort il 
devoit mourir. 

33 Pilate rentra dans le Pré- 
toire, et ayant fait venir Jésus, 
i^ lui dit : £s-tu le Roi des 
Juifs ? 

34 Jésus lui répondit : Dis-tu 
ceci de ton propre mouvement, 
ou si d^autres te Tont dit de moi ? 



35 Pilate répondit : Sui»-je 
Juif? Ta nation et les princî» 
paux Sacrificateurs Tont livré à 
moi ; qu^as-tu fait ? 

36 Jésus répondit : Mon 
règne n^est pas de ce monde ; 
si mon règne étoit de ce monde, 
mes gens combattroient, afin 
que je ne fusse pas livré aux 
Juifs ; mais maintenant mon 
règne n^est point d^ici-bas. 

37 Alors Pilate lui dit : Tu 
es donc Roi ? Jésus répondit : 
Tu le dis, je suis Roi ; je sois 
né pour cela, et je suis venu 
dans le monde pour rendre té- 
moignage à la vérité, Quicon* 
que est pour la vérité écoute ma 
voix. 

38 Pilate lui dit : Qu^est-ce 
que cette vérité ? Et quand il 
eut dit cela, il sortit encore pour 
aller vers les Juifs, et leur dit: 
Je ne trouve aucun crime ea 
lui. 

39 Mais vous avez une coa- 
tume, que je vous relâche un 
prisonnier à la fête de Pâque ; 
voulez-vous donc que je vous 
relâche le Roi des Juifs ? 

40 Alors tous s^écrièrent de 
nouveau : Non pas celui-ci, mais 
Barrabas. Or, Barrabas étoit 
un brigand. 

CHAPITRE XIX. 

JéêiU'Chriit outragé^ crucifié^ 
mort et ensetelû 

ALORS Pilate fit prendre Jé- 
sus, et le fit fouetter. 

2 Et les soldats plièrent une 
couronne dMpines et la lai 
mirent sur la tête» et le vêtirent 
d'un manteau de pourpre. 

3 Et ils lui disoient : Roi des 
Juifs, nous te saluons ; et ils lui 
dounoient des soufflets : 

4 Pilate sortit encore une foti ' 
et leur dit : Le voici, je voui ; 
Pamène dehors, afin que voua 
sachiez que je ne trouve aucun 
crime en lui. 
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5 JésQS donc sortît, portant 
la couronne d^épines et le man- 
teau de pourpre ; et Piîate leur 
dit : Voici Pbomme ! 

6 Mais quand les principaux 
Sacrificateurs et les sergens le 
tirent, ils s'^écrièrent : Crucifie- 
le, crucifie- le ! Pilate leur dit : 
Prenez-le vous-mêmes et le cru- 
cifiez ; car je ne troure aucun 
crïme en lui. 

7 Les Juifs lui répondirent : 
Nous ayons une Loi, et selon 
notre Loi il doit monrii*, parce 
qn^il s^est fait Fils de Dieu. 

8 Quand Pilate eut entendu 
ces paroles, il eut encore plus 
âe crainte. 

9 II rentra donc dans le 
Prétoire, et il dit à Jésus : D'où 
es-tu ? Et Jésus ne fit aucune 
réponse. 

10 Alors Pilate lui dit : Tu 
ne me dis rien f Ne sais-tu pas 
qae j'ai le pouvoir de te faire 
crucifier, et le pouvoir de te 
délivrer ? 

11 Jésus lui répondit: Tu 
D^aurois aucun pouvoir «sur moi, 
s'il ne t'avoit été donné d'en 
haut ; c*est pourquoi celui qui 
m'a livré à toi est coupable d*un 
plus grand péché. 

12 Depuis ce moment^ Pilate 
cherchoit à le délivrer ; mais 
les Juifs crioient : Si tu déli* 
vres cet homme^ tu n'es pas 
ami de César ; car quiconque 
se fait Roi, se déclare contre 
César. 

13 Quand donc Pilate eut en- 
tendu cette parole, il mena Jé- 
sus dehors, et s'assit dans son 
tribunal, au lieu appelé le Pavé, 
et en Hébreu, Gabatba. 

14' Or, c'étoit alors la prépa- 
ration de la Pâque, et environ 
la sixième heure ; et Pilaie dit 
aux Juif» : Voilà votre Roi. 

16 Mais il crioient : Ote-/c, 
cmcifie-le ! Pilate leur dit : 
Crucifierai-je votre Roi ? Les 
principaux Sacrificateurs répon- 



dirent : Nous n^arons point 
d'au<re Roi que César. 

16 Alors il le leur livra pour 
être crucifié. Ils prirent donc 
Jésus, et remmenèrent. 

17 Et JhtUy portant sa croix, 
vint au lieu appelé le Calvaire, 
qui se nomme en Hébreu Gol- 
gotha ; 

18 Où ils le Crucifièrent, et 
deux autres avec lui, i'ttn d'un 
côté, et Vautre de l'autre, et 
Jésus au milieu. 

19 Pilate fit aussi faire un 
écriteau, et le fit mettr« au-des- 
sus de la croix ; et oa 3^ avoH 
écrit : JESUS DE NAZA- 
RETH, ROI DES JUIFS. 

20 Plusieurs donc des Juifs 
lurent cet écriteau, parce que 
le lien où Jésus étoit crucifié 
étoit près de la ville ; et il étoit 
écrit en Hébreu, en Grec, et en 
Latin. 

21 Et les principaux Sacrifica- 
teurs des Juifs dirent à Pilate : 
N'écris pas, Le Roi des Juifs ; 
mais qu'il a dit, Je suis le Roi 
des Juifs. 

22 Pilate répondit : Ce que 
j'ai écrit, je Tai écrit. 

23 Après que les soldats eu- 
rent crucifié Jésus, ils prirent 
ses habits, et en firent quatre 
parts, une part pour chaque 
soldat ; ils prirent aussi la robe ; 
mais le robe étoit sans couture, 
d'un seul tissu depuis le haut 
jusqu'au bas. 

24 Ils dirent donc entr'eux : 
Ne la mettons pas en pièces, 
mais tirons au sort à qui l'aura ,; 
de sorte que cette parole de 
l'Ecriture fut accomplie : Ils ont 
partagé mes vêtemens entr'eux, 
et ils ont jeté le sort sur ma 
robe. C^est ce que firent les 
soldats. 

25 Or, la mère de Jésus, et 
la sœur de sa mère, Marie, 
femme de Cléopas, et Marie 

Magdeleine, se tenoient prè» 
de ea croix. 
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26 JésQS donc royant sa 
mère, et préi d^elIe le Disciple 
qu^il aimoit, dit à là mère : 
Femme Toilà ton filt. 

27 Puis il dit au Disciple : 
Voilà U mère : Et dès cette 
heure-là, ce Disciple Ja prit 
chez lui. 

28 Après cela, Jésus voyant 
que tout étoit accompli, dit, afin 
que TEcriture fût accomplie : 
J^ai soif. 

29 Et il y avoit là un vais- 
seau plein de vinaigre. Ils em- 
plirent donc de vinaigre une 
éponge, et ils mirent de Pb^seope 
autour, et ia lui présentèrent à 
la bouche. ' 

30 Et quand Jésus eut pris le 
vinaigre, il dit : Tout est ac- 
compli. Et baissant la tête, il 
Fendit Pesprit. 

31 Or, les Juifs, de peur 
que les corps ne demeuras- 
sent sur la croix le jour du 
Sabbat (car c^sn é4oit la pré- 
paration, et ce Sabbat étoit 
un jour fort solemnel), priè- 
rent Pilate de leur faire rom- 
pre les jambes, et qu^on les 
ôtât. 

32 Les soldats vinrent donc, 
et rompirent les jambes au 
premier, et entuiie à Pautre 
qui étoit crucifié avec lui. 

33 Mais lorsqu'ils vinrent à 
Jésus, voyant qu'il étoit déjà 
mort, ils ne lui rompirent point 
les jambes. 

34 Mais un des soldats lui 
perça le côté avec une lance, 
et aussitôt ilen sortit du sang 
et de Peau. 

35 Et celui qui Ta vu en a 
rendu témoignage, (et son té- 
moignage est véritable, et il sait 
qu'il dit vrai,) afin que vous h 
croyiez. 

36 Or, cela arriva atnW, afin 
que cette parole de PEcritore 
fut accomplie : Aucun de ses 
os ne sera rompu. 

37 Et ailleurs PEcriture dit 



encore : lU verront celai qn^O» 
ont percé. 

38 Après cela, Joseph d^Ari- 
mathée, qui étoit Disciple de 
Jésus, mais en secret, parce 
qu'il craignoit les Juifs, pria 
Pilate qu'il pût 6ter le corps de 
Jésus ; et Pilate 2e lift permit, 
h vint donc, et emporta le corps 
de Jésus. 

39 Nicodème- qui, au com- 
mencement, étoit venu de nuit 
vers Jésus, y vint aussi, appor- 
tant environ cent livres d^ane 
composition de myrrhe et 
d'aloès. 

40 Ils prirent donc le corps 
de Jésus, et l'enveloppèrent de 
linges, avec des drogues aroma- 
tiques, comme les Juifs ont ac- 
coutumé d'ensevelir. 

41 Or, il y avoit on jardin an 
lieu où il avoit été crucifié^ et 
dans ce jardin un sépulcre neuf, 
où personne n'avoit été mis. 

42 Ils mirent donc là Jésus, 
à cause que e'* étoit le jour de la 
préparation du SahbcU des Juifs, 
parce que le sépulcre étoit 
proche. 

CHAPITRE XX. 

Jésus étant resstucité^' se montre 
premièrement à Marie JdagdC' 
leine ; ensuite aux JÎp6tres^ en 
Pabsence de 77ioma#, et après 
cela à Thomas lui-même, 

LE premier Jour de la se- 
maine, Marie Magdeleine vint 
le matin au sépulcre comme il 
faisoit encore obscur ; et elle 
vit que la pierre étoit ôtée de 
P entrée du sépulcre. 

2 Elle courut donc trouver 
Simon Pierre et l'autre Disciple 
que Jésus aimoit, et elle leur 
dit : On a enlevé du sépulcre 
le Seigneur, et nous ne savons 
où on l'a mis. 

3 Alors Pierre sortit avec 
l'autre Disciple, et allèrent au 
sépulcre. 
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I 4 Et ils covroîent tous deux 
eiiBemble ; mais cet autre 
Disciple courut plus yite que 
Pierre, et arriva le premier au 
sépulcre. 

5. Et, sMtant baissé, il vit les 
linges qui étoient à terre ; mais 
9 n^j entra point. 

6 Mais Simon Pierre qui le 
sviToit étant anÎTé, entra daus 
le sépulcre, et vit les linges qui 
étoient à terre. 

; 7 Et le linge qu*on lui avoit 
nus sur la tête n^étoit pas avec 
les autres linges ; mais il étoit 
plié en un lieu à part. 

8 alors cet autre Disciple, 
qui étoit arrivé le premier au 
•épulcre, y entra aussi ; et il 
m, et il crut. 

9 Car ils n^avoient pas encore 
bieu entendu ce que PEcriture 
iii : Qu^l falloit que Jésut 
ressuscitât des morts. 

10 Après cela les Disciples 
letournèrent chez eux. 

11 Mais Marie se tenoit de- 
hors, près du sépulcre, en pleu- 
rant; et comme elle pleuroit, 
elle se baissa pour regarder dans 
le sépulcre. 

12 Et elle vit deux Anges 
▼êtus de blanc, assis Pun à la 
tête et Pautre aux pieds, au lieu 
où le corps de Jésus avoit été 
cooché. 

13 £t ils lui dirent : Femme, 
|)ourquoi pleures-tu ? Elle leur 
dit : Parce qu^on a enlevé mon 
Seigneur, et je ne sais où on Ta 
mis. 

14 Et ajant dit cela, elle se 
retourna, et vit Jésus qui étoit 
là ; mais elle ne savoit point 
que ce fût Jésus. 

15 Jésus lui dit : Femme, 
pourquoi pleures-tu ? Qui cher- 
ches-tu ? Elle, croyant que 
c^étoit le Jardinier, lui dit : 
Seigneur, si tu Pas emporté, 
dis-moi où tu Pas mis, et je 
rirai prendre. 

16 Jésus lui dit : Marie. Et 



eue, s^éfant retournée, lui dit, 
Rabboni ! c'est-à-dire, mon 
Maître ! 

17 Jésus lui dit : Ne me 
touche point, car je ne suis 
point encore monté vers mon 
Père ; mais va vers mes frères, 
et dis-leur que je monte vers 
mon Père et votre Père, et ven 
mon Dieu et votre Dieu. 

18 Marie Magdeleine vint 
annoncer aux Disciples qu'elle 
avoit vu le Seigneur, et quH\ lui 
avoit dit cela. 

19 Le soir de ce même jour, 
qui étoit le premier de la se- 
maine, les portes du lieu où 
les Disciples étoient assemblés 
étant fermées, parce qu'ils craî- 
Çnoient les Juifs, Jésus vint, et 
il fut là au milieu d'eux, et leur 
dit : La paix toit avec vous ! 

20 Et quand il leur eut dit 
cela, il leur montra iu mains et 
son côté. Les Disciples donc 
voyant le Seigneur, eurent une 
grande joie. 

21 11 leur dit encore : La 
paix soit avec vous ! Comme 
iTion Père m'a envoyé, je vous 
envoie aussi de même. 

22 Et quand il eat dit cela, il 
souffla sur eux^ et leur dit : Re- 
cevez le Saint-Esprit. 

23 Ceux à qui vous pardon- 
nerez les péchés, ils leur seront 
pardonnes ; et ceux à qui vous 
let retiendrez, ils leur seront 
retenus. 

24 Or, Thomas, Pun des 
douze, appelé Didyme, n'étoit 
pas avec t^ux lorsque Jésus y 
éloit venu. 

25 Les autres Disciples lui 
dirent donc. Nous avons vu le 
Seigneur. Mais il leur dit : Si 
je ne vois la marque des clous 
dans ses mains, et si je ne 
mets mon doigt dans la marque 
des clous, et si je ne mets ma 
main dans son côté, je ne 2e 
croirai point. 

26 Huit jours après^ comme 



tes 



s. JEAN, XXI. 



ses Disciples éioient encore dans 
la maison, et qtie Thomas éloit 
avec eux, Jésus vint, les portes 
étant fermées, et il fut là au 
milieu d^eux^ et leur dit : La 
paix soit avec vous I 

27 Puis il dit à Thomas: 
Mets ici ton doigt, et regarde 
mes mains ; avance aussi ta 
main, et la mets dans mon côté, 
et ne sois pas incrédule, mais 
crois. 

^8 Thomas répondit, et lui 
dit : Mon Seigneur et mon 
Dieu ! 

29 Jésus lui dit : Parce que 
tu m^as vu, Thomas, tu as cru. 
Heureux ceux qui n'ont pas vu 
et qui ont cru ! 

30 Jésus fit encore, en pré- 
sence de ses Disciples, plusieurs 
autres miracles, qui ne sont pas 
écrits dans ce livre. 

31 Mais ces choses ont été 
écrites, afin que vous croyiez 
que Jésus est le Christ, le Fils 
de Dieu, et qu'en crojant vous 
ajez la vie par son nom. 

CHAPITRE XX!. 

Jésus se manifeste pour la troi- 
sième fois à ses Apôtres^ près 
de la mer de Tihiriade^ et il 
leur donne des preuves de sa 
résurrection. Il prédit le mar' 
lyre à Pierre^ et une longue vie 
à Jean, y 

APRES cela, JéFus se fît en- 
core voir aux Disciplesy près 
de la mer de Tibériade, et il se 
fit voir de cette manière. 

2 Simon Pierre, et Thomas, 
appelé Didjme, Nathanaël, qui 
éloit de Cana en Galilée, les Jils 
de Zébédée, et deux autres de 
ses Disciples, étoient ensemble. 

3 Simon Pierre leur dit ; Je 
m'en vais pécher. Ils lui di- 
rent : Nous y allons aussi avec 
toi. Ils j allèrent donc aussitôt, 
et ils entreront dans une barque ; 
mais ils ne prirent rien cette 
nuit-là. 



4 Le matin étant veiia, Jéins 
se trouva sur le rivage, mais 
les ' Disciples ne savoient pas 
que c'étoit Jésus. 

5 Jésus leur dit : Enfani, 
n^avez-vous rien à manger ? Ils 
lui répondirent : Non. 

6 Et il leur dit : Jetez le filet 
du côté droit de la barqae, et 
vous en trouverez. Ils le jeté* 
rent donc ; mais ils ne pouvoient 
plus le tirer, à cause de la 
grande quantité de poissons. 

7 Alors le Disciple que Jé^u 
aimoit, dit à Pierre : C'est le 
Seigneur. £t quand Simon 
Pierre eut entendu que c'étoit 
le Seigneur, il se ceignit de ta 
robe de dessus, car il étoitnii, 
et il se jeta dans la mer. 

8 Mais les autres Disciplei 
vinrent avec la barque, tirant 
le filet plein de poissons, car ili 
n'étoient éloignés de terre que 
d'enviroil deux cents coudées. 

9 Quand ils furent descendoi 
à terre, ils virent de la braise 
qui étoit là, et du poisson jnii 
dessus, et du pain. 

10 Jésus leur dit : Apportei 
de ces poissons que vous vcnei 
de prendre. 

1 1 Simon Pierre remonta dant 
la barque^ et tira le filet â tenet 
plein de cent cinquante-trois 
grands poissons ; et quoiqu'il y 
en eût tant, le filet ne se roinpit 
point. 

12 Jésus leur dit: Venez e/ 
dînez. Et aucun des DiscjpJc* 
n'osoit lui demander, Qui es-tu. 
sachant que c'étoit le Seigneur. 

13 Jésus donc s'approcha, et , 
prenant du pain, il ieur en 
donna, et du poisson aussi. ^ 

14 Ce fut déjà la troisième w/' 
que Jésus se fit voir à ses Disci- 
ples, après être ressuscité. 

15 Après qu'ils eurent diD^ 
Jésus dit à Simon Pierre : &»- 
mon, ■//* de Jona, m'aiffiCP-W 
plus que ne font ceux-ci ? H 1^ 
répondit : Oui, Seigneur, tu sa» 
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^fn je t'aime. Il lui dit : Paif 
mes agneaux. 

16 11 lui demanda eDcore une 
«econde fois : Simon, Jih de 
Joua, mHiime8-(ii ? Il lui ré- 
pondit : Oui, Seigneur, tu sais 
que je t'aioie. 11 lai répondit: 
Pais mes brebis* 

. 17 U loi demanda pour la 
troisième fois : Simon, fih de 
Jona, m'aimes-tu? Pierre fat 
attristé de ce qu'il lui aToit dit 
pour, la troisième fois. M'aimes- 
ta, et il Itû. dit : sé%neur, tu 
connois toutes choses ; tu sais 
que je t'aîme., Jésus lui dit : 
Pais mes brebis. 

18 En Térité, en vérité, je te 
le dis; lorsque to étois jeune, 
ta te oeignois toi-même, et tu 
lùQois où tu Tonlois ; mais lors- 
qoe tu seras vieux, tu étendras 
tes maina, et un autre te cein- 
dra, et U mènera où tu ne vou- 
4roi6 pas. . 

19 Jhus dit cela pour mar- 
quer de quelle mort Pierre 
deroit glorifier Dieu. Et après 
avoir ainsi parlé, il lui dit : Suis- 
moi. 

20 Et Pierre s'étant tourné, 
vit venir après Im le Disciple 



que Jésus almoit ; celai qui. 
pendant le souper, étoit penché 
sur le senu de Juut^ et lui avoit 
dit : Seigneur, qui est celui qi|î 
te trahira : 

21 Pierre donc l'ayant vu, dit 
à Jésus : Seigneur, et celui-ci, 
que lui arrivera^i'41 ? 

22 Jésus lui dit : Si je veux 
qu'il demeure jusqu'à ce que je 
vienne, que t'iinporte ? Toi, 
suis-moi. 

23 Ce qui fit courir le bruit 
parmi les frères, que ce Disc!- 
pie ne mourroit point. Cepen- 
dant, Jésus n'avoit pas dit : Il 
ne mourra point ; inais il aeotl 
seulement dit .* Si je veux qu'il 
demeure jusqu'à ce que je vien« 
ne, que t'importe ? 

24 C'est ce Disciple qui rend 
témoignage de ces choses, et 
qui les a écrites, et nous savons 
que son témoignage est vérita* 
ble. 

25 II y a aussi beaucoup 
d'autres choses que Jésus a 
faites ; et si elles étoient écrites 
en détail, je ne pense pas que 
le monde pût contenir les li?re8 
qu'on en écriroit. Amen* 
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CHAPITRE 1. 

'Jheensien de JVotre Seigneur» 

Elablissement de Matthias 

dans la charge d'^ Apôtre, 

J'AI parlé dans mon premier 

4irre, ô Théophile ! de toutes 

Us choses que Jésus a faites et 

enseigoées, 

S Jusqu'au jour qu'il fut élevé 
diÊtns le ciel, après avoir donné ses 
ordres, par le Saint-Esprit, aux 
Apôtres qu'il avoit choisis ; 

3 Auxquels aussi, après qu'il 
eut souffert, il se montra lui- 

15 



même vivant, et leur en deniui 
plusieurs preuves, se faisant voir 
a eux pendant quarante jours, 
et leur parlant de ce qui re» 
garde le Royaume de Dieu* 

4 Et les ayant assemblés, il 
leur commanda de ne point 
partir de Jérusalem,, mais d'y 
attendre la promesse du Père, 
laquelle, df/-t/, vous avez ouïe 
de moi. 

5 Car Jean a baptisé d'eau, 
mais vous serez baptisés du 
Saint-Esprit dans peu de jours. 



no 



LES ACTES DEB APOTRES, I. 



6 fias done éfMkt assembléf, 
lui demandèrent : Seigneur, 
êera-ce en ee tems mte tu réta- 
bliras le Royaume dUaraël î 

7 Mais il leur dit : Ce nVst- 
pas à vont de savoir les tems 
ou les momens dont le Père a 
réservé la ditponiion à sa pro- 
pre puissance. 

8 Mais TOUS recevrez la vertu 
du Saint-Esprit, qui descendra 
sur vous ; et voos^ me servtres 
de témoins, tant à Jérusalem, 
que dans toute la Judée et la 
Samarie, et jnsqu^aux extrémi- 
tés de la terre. 

S. Et après qû^il eut dit ces 
paroles, il fut élevé pendant 
qu^îls U regardoient, et une 
nuée remporta de devant leurs 
yeux. 

10 Et comme ils avoient les 
yeux attachés au ciel pendant 
qu^il y montoit» deux hommes 
se présentèrent devant eux en 

. vêtemens blancs ; 

11 Et leur dirent : Hommes 
Galiléens, pourquoi vous ar- 
rétec-vous à regarder au ciel ? 
Ce Jésus, qui a été enlevé 
d^avec vous dans le ciel, en 
reviendra de la même jnanière 
que vous l'y avez vu monter. 

12 Alors ils s^en retournèrent 
à Jérusalem, de la montagne 
qu^on appelle des Oliviers, qui 
est près de Jérusalem, Vespaec 
-du chemin d^un Sabbat* 

13 Et quand ils forent arrivéai 
ils montèrent dans une chambre 
haute, où demeuroient Pierre, 
Jacques, Jean, André, Philippe, 
■Thomas, Barthélemi, Matthieu, 
Jacques, filt d'Alphée, Simon 
Zélote, et Jude /rère de Jacques. 

14 Tons ceux-ià pereévé- 
loient d'un commun accord 
dans la prière et dans l'oraison, 
•avec les femmes, et Marie, mère 
de Jésus, et avec ses frères. 

15 En ces jours-là Pierre se 
leva an milieu des Disciples, 
qui étoient assemblés au nombre 



d^environ six-vingts personneSy 
et il leur dit : 

16 Mes Frères, il falloit- que 
ce que le Saint-Esprit a ptéîdit 
dans PEIcriture, par la bouche 
de David, touchant Judas, qui u 
été le conducteur de ceux qui 
ont pris Jésu», fût accompli 

17 Car il étoit de notre nom- 
bre, et il avoit en m part à ce 
ministère. 

18 Mais, après avoir acquis 
un champ, du salaire de son 
crime, il s'est précipité ; il a 
crevé par le milieu, et toutes 
ses entrailles ont été répandues. 

19 Ce qui a été si conna de 
tous les habitans de 'Jérusalem, 
que ce champ-là a été appelé 
en leur propre langue, Hacelda- 
ma, c'est-à-dire, le Champ du 
sang. 

& Aussi est-il écrit dans le 
livre des Psaumes : Que sa 
demeure devienne déserte, et 
qu'il n'y ait personne qui Inha- 
bité ; et qu'un autre prenne sa 
charge. 

SI II faut donc que de ceux 
qui ont été avec nous, pendant 
tout le tems que le seigneur 
Jésus a vécu parmi nous, 

22 Depuis le baptême de 
Jean, jusqu'au jour que le Sétg» 
neur a été enlevé d'avec nous, 
il y en ait un qui soit témoin 
avec nous de sa résurrection. 

S3 Alors ils en présentèrent 
deux ; Joseph, appelé Barsabas, 
surnommé Juste, et Matthias. 

24 Et priant, ils dirent : Toi, 
Seigneur, qui connois les ceeurs 
de tous, montre-novt lequel de 
ces deux tu as choisi ; 

25 Afin -Qu'il ait part au 
ministère et à l'apostcJat qoe 
Judas a abandonné pour s^ea 
aller en son lieu. 

26 Et ils jetèrent le sort sur 
eux ; et le sort tomba sur 
Matthias, qui d'un commun ao» 
cord fut mis an rang des onn 
Apôtres. 
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CHAPITRE II. 

Descenit du Saint'Esprii. Prh- 
iication de Pierre ; Conversion 
de pîtuieurs mUlier* d^âmet* 

LE jour de la Pentecôte étant 
arrÎTé, ils étoieot toui d^un ac- 
cord dans un méoie lieu, 

2 Alors il se fit tout-à-coup 
«n bruit du ciel, comme le bruit 
d'*un vent qui souffle aveo ijn- 
pétuoûté^ et il remplit toute la 
maison où ils étoient. 

3 Et ils virent paroître des 
langues séparée», comme de 
feu, et qui se posèrent sur 
chacun d^eux. 

4 Et ils furent tous remplis 
da Saint-Esprit, et ils commen- 
cèrent à, parler des lang^oes 
étrangères, selon que PEsprit 
les faisoit parler. 

b Or, il y avoit alors à Jérusa- 
lem des Juifs craignant Dieu, 
de toutes les nation^ qui tant 
sons le ciel. 

6 Après donc que le bruit 
t^en fut répindu, il «^assembla 
une multitude de gens, gui 
£arent tous étonnés de ce que 
chacun d^eux les entendoit par- 
ler en sa propre langue. 

7 Et ils en étoient tous hors 
cl^eux-mémes et dans Padmira- 
lion, se disant les uns aux au- 
tres : Ces gens-là qui parlent. 
De sont-ils pas tous Galiléens f 

8 Comment donc les enten- 
dons-nous |iar^ chacun la pro- 
pre langue du paya où nous 
sommes nés ? 

9 Parthes, Mèdes, Elamites, 
ceux qui habitent la Mésopo* 
tamie, la Judée, la Cappadoce, 
le Pont, et PAsie ; 

10 La Pbrjgie, la Pamphjlie, 
rSgypte, les quartiers de la 
Libye qui ett près de Cjrène, 
et ceux qui- sont venus de 
Rome ; 

11 Tant Juifs que prosélites, 
Cretois «t An)^»» bous le» 



entendons parler eo nos langnes 
de choses magnifiques de Dieu. 

12 Ils étoient donc tous éton- 
nés, et ne savoient que penser, 
se disant Pun^ à P autre : Que 
veut dire ceci ? 

13 Et les autres se moquant^ 
disoient : C^eH qu^ils sont pleins 
de vin doux. 

14 Mais Pierre se présentant , 
arec les onze, éleva sa vois, et 
leur dit : Hommes Juifs, et 
vout tous qui habitez à Jérusa* 
le m, sachez ceci, écoutez avec 
attention mes paroles : 

15 Ces gens-ci ne sont point 
ivres, comme vous le pensez, n 
puisqu'il n'est encore que la troi- 
sième heure du jour. 

16 Mais c^est ici ce qui a été 
prédit par le prophète Joël : 

17 II arrivera dans les der- 
niers jouis, dit Dieu, que je ré- 
pandrai de mon Esprit sur toute 
chair ; vos fils prophétiseront, 
et vos filles misù ; vos jeunes 
gens verront des visions, et vos 
vieillards auront des songes. 

18 Et dans ces jours-là, je 
répandrai de mon Esprit sur 
mes serviteurs et sur mes ser- 
vantes, et ils prophétiseront. 

19 Et je ferai des prodiges en 
haut dans le ciel, et des signes 
en bas sur la terre, du sang et 
du feu, et une vapeur de fumée. 

20 Le soleil sera changé ea 
ténèbres, et la lune en sang, 
avant que le grand et illustre 
jour du Seigneur vienne ; 

21 Et il arrivera que quicon^ 
que invoquera le nom du Seig- 
neur sera sauvé. 

2S Hommes Israélites, écouf 
tez ceci : Jésus le Nazarien, 
homme approuvé de Dieu parmi 
vous, par les effets de sa puis- 
sance, par les merveilles et par 
les miracles que Dieu a faits ^ 
par lui au n^ilieu de vous, com- 
me vous le savez vous-mêmes. 

23 Ce Jktus ayant été livré 
par la volonté ^terminée^ et 
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*ek>ii la preictence de Dieu, 
TOUS TaTez prâ et vont Tavez 
fait mourir par les mains des 
méchaos, Tajimt attaché à la 
oroîx. 

24 Mais Dieu Pa ressuscité, 
ayant rompu les liens de la 
mort, parce qu^il n^étoit pas 
possible qu*il y fût retenu. 

25 Car Darid dit de lui : 
Je Toyois toujours le Seigneur 
devant moi, parce qu^i] est à 
ma droite, afin que je ne sois 
point ébranlé. 

26 Ceêl pour cela que mon 
coeur 8*est réjooî, et que ma 
langue a fait éclater sa joie, et 
même ma cbair reposera dans 
^espérance. 

27 Parce que ta ne me lais- 
seras point dans le sépulcre, et 
tu ne permettras point que ton 
Saint sente la corruption. 

28 Tu m'as fait connoftre le 
cbemin de la vie ; tu me rem- 
plirai de joie en ta présence. 

29 Mes frères, je puis bien 
vous dire avec assurance, tou- 
chant le Patriarche David, qu'il 
est mort, et ^'il a été enseveli, 
et que son sépulcre est encore 
aujourd'hui parmi nous. 

30 Mais, étant Prophète, et 
sachant que Dieu lui avoit 
promis avec serment, qu'il feroit 
naître le Christ de sa postérité 
selon la chair, pour U faire 
asseoir sur son trône ; 

31 Prévoyant cela^ il a parlé 
de la résurrection du Christ, 
dùant qu'il n'a pas ■ été laissé 
dans le sépulcre, et que sa chair 
n'a pas senti la corruption. 

32 Dieu a ressuscité ce Jé- 
sus ; et nous en sommes tous 
témoins. 

33 Après donc qu'il a été élevé 
par la droite de Dieu, et qu'il 

, a reçu de «on Père le Saint-Es- 
prit qui avoit été promis, il a 
répandu ce que vous voyez et 
que wnu entendez maintenant. 

34 Car David n'tst point 



monté BU ciel ; mais il ^ dit luir 
méaie : Le Seigneur a dit à 
mon Seigneur, Assieds-toi à ma 
droite» 

35 Jusqu'à ce que j^aie mis 
tes ennemis pour te servir de ■ 
marche-picfd. ' 

36 Que' toute la MaÎMNi 
d'Israël sache donc certaine- 
ment que Dieu a fait Seigneur 
et Christ ce Jésus que vous 
avez crucifié. 

37 Ayant ouï ce* ehoset^ jAb 
furent touchés de corapooctioii 
en leur cœur, et ils direut à 
Pierre et aux autres Apèlres: 
Hommes Frères, que ferons- 
nous ? 

38 Et Pierre leur dit : Con- 
vertissez- von s, et que chacun 
de vous soh baptisé au nom de 
Jésus-Chritt, pour obtenir \^ ré» 
mission des péchés ; et toos 
recevrez le don du Saint-Es- 
prit. 

39 Car la promesse a été 
faite àjrous et à vos enfans, et a 
tous ceux qui «en/, éloignés, ao- 
tant que le Seigneur notre Dieu 
en appellera. 

40 Et il Uê pressoît par plu* 
sieurs autres discours, et let ex- 
hortoit, en leur disant : Saares- 
vous du miHeu de cette race 
perverse. 

41 Ceux donc qui reçureot 
de bon coeur sa parole forent 
baptisés; et s/ y eut cnriron 
trois mille personnes qui furent 
ajoutées ce jour-là à VEglist* 

49 Or, ils persévérotent tina 
dans la doctrine des Apôtres, 
dans la communion, dans la 
fraction du pain, et dans les 
prières. 

43 Et tout le monde avoit de 
la crainte, çt il se faisoit beau- 
coup de miracles et de prodige» 
par les Apôtres. 

44 Et tous ceux qni «^7* 
oient, étolent ensemble dans on 
même Iteu, et avoient tonte« 
choses «uaynQQM \ - 
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4s lis Tendeieiit léun posset- 
«ions et Uwrs biens, et le* dit- 
Iribttoient à tous, selon le besqin 
que chacun en avoit. 

46 Et ils étoient tous les 
jenn assidus au Temple d^on 
ooasjnuD accord ; et, rompant 
le pain de maison en maison, ils 
prenoient leurs repas avec Joie 
et simplicité de cœar. 

47 Louant Dieu, et étant 
f^réables à toat le peuple ; et 
le Seigneur ajoutoit tous les 
jours à P Eglise des gens pour 
être saaTés; 

CHAPITRE IIÎ. 

Pierre guérit un bot/eux, et eX' 
lioric le* Juif* à te. corwertir 
au Messie, 

QUELQUES jours après^ 
Pierre et Jean montoient en- 
semble au Temple à Pheure 
de la prière, qui était la neu- 
vième du jour, 

2 Et i2 3^ avoit un 4iomme qui 
étoit impotent dés sa naissance, 
qu'on portoit et qu^on mettoit 
tous les jours à la porte du 
Temple, appelée la Belle por/e, 
pour demander Paumône à ceux 
qui entroient dans le Tem- 
ple. 

3 Cet homme^ voyant Pierre 
et Jean qui alloient entrer dans 
le Temple, les pria de lui donner 
Paumâme. 

4 Mais Pierre et Jean ayant 
les yeux arrêtés sur loi, Pierre 
hii dit : Regarde-nous. 

6 Et il les regardoit atten- 
tiv^enf, s'attend ant à recevoir 
quelque chose d'eux. 

6 Alors Pierre lui dit : Je 
n'ai ni argent ni or ; mais ce 
que j'ai je te le donne : Au 
nom de Jésus-Christ de Naza- 
reth, lève-toi et marche. 

7 Et Payant pris par la main 
droite, il le leva ; et à l'instant 
les plantes et les chevilles de 
ses pieds devinrent fermes ; 

' 15* 



B Et il se leva debent en sau- 
tant ; il marcha, et il entra avec 
eux dans le Temple, marehant^ 
sautant» et louant Dieu. 

9 Et tout le peuple le vit q«i 
marchoit et qui louoit Dieu. . 

10 Et ils reconnurent que 
c'étoit celui- là-même qui étoit à 
la belle porte du Temple, pour 
demander Paumône ; et ih fu- 
rent remplis d'i^dmiration et 
d'étonnement de ce qui lui étcH 
arrivé. 

11 Et comme l'impotent qut 
avoit été guéri tenoit par la main 
Pierre et Jean, tout le peuple 
étonné courut à eux au portique 
qu'on appelle de Salomon. 

12 Mais Pierre voyant esb, 
dit au peuple : Hommes Israé- 
lites, pourquoi vous étonnez-vous 
de ceci ? ou pourquoi avez-vous 
les yeux arrêtés sur nous, com- 
me si c'éMt/ par notre propre 
puissance ou par notre piété que 
nous eussions ifeit marcher c^t 
homme f 

13 Le Dieu d'Abraham, 
d'Isaac et de Jacob, le Dieu de 
nos pères a glorifié son Ffls Jé- 
sus, que vous avez livré et renié 
devant Pilate, quoiqu'il jugeât 
qu'il devoit être relâché. , 

14 Mais vous avez renié le 
Saint et le Juste, et vous avez' 
demandé qu'on vous accordât 
un meurtrier ; 

15 Et vous avez fait mourir 
le Prince de la vie, que Dieu a 
ressuscité des morts ; de quoi 
nous sommes témoins. 

16 C^est par la foi en son Nom, 
que son nom a raffermi cet 
homme que vous voyez et que 
vous connoisiez ; et c'*est la foi 
que nous avons en lui qui a opéré 
dans cet homme cette parfaite 
guérison en présence de vous 
tous. 

17 Et maintenant, mes frères, 
je sais que vous Pavez fait par 
Ignorance, aussi l>len que voa 
Gouvemeun. 
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18 Mais e'^eii mtu\ que Dieu a 
accompli ce qu^il ^voit prédit 
par la bouche de tooi ses Pror 
pfaètes, que le Christ de voit 
touffrin 

19 Amendez^TOQs donc^ et 
irons convertissez* afin que vos 
péchés soient effacés. 

20 Quand les tems du rafrai- 
chissement seront venus de la 
part du Seigneur, et qi^Hl aura 
envoyé Jésus^Christ, qui vous a 
été annoncé auparavant ; 

21 Lequel il faut que le ciel 
contienne^ jusqu^au tems du ré- 
tablissement de toutes les choses 
dont Dieu a parlé par la bouchjs 
de tous ses saints Prophètes dès 
le commencement. 

22 Car Moïse a dit à nos 
pères : Le Seigneur votre Dieu 
TOUS suscitera, d^entre vos 
frères^un Prophète comme moi ; 
écoutez-le en tout ce qu^il vous 
dira. 

23 Et quiconque n^écoutera 
pas ce Prophète, sera exterminé 
du milieu de ton peuple. 

24 Tous les Prophè^fS qui 
ont piirlé depuis Sçmuel, et ceux 
qui Pont suivi, ont aussi, prédit 
cesjeursrçi. 

26 Vous étef les enfans des 
Prophète;, et de Palliance que 
Dieu a traitée avec nos pères, en 
disant à Ai^rahaaji : Toutes les 
familles de la terre seront bénies 
en ta postérité.^ 

26 C*6tt pour vous première- 
ment q%ie Dieu ayant suscité soll 
Fils Jésus, Ta envoyé pour vous 
bénir, ein détournant chacun de 
•voas de voji iniquités. 

CHAPITRE IV. 

Perséeulion des \^p6tre^ ; nom- 
hrt dé* Fidèles vnù en esprit 
et en charité,' 

MAIS, comme Pierre et Jean 
parloient au peuple, )es Sacrifi- 
cateurs, le çapi^ioe du Temple 
^t les Badducéens survinrenU 



2 Etant fort en peine de ce 
qu'ils enseîgnoieot le peuple, et 
de ce qu'ils aonoDçoîent la ré- 
surrection des morts au nom de 
Jésus ; 

3 Et s'étant saisis d^eux, ils 
les mirent en prison jusqu'au 
lendemain, parce qu'il étoit 
déjà tard. 

4 Cependant plusieurs de 
ceux qui avoient entendu la 
parole, crurent ; et le nombre 
de ces. personnes fut d'environ 
cinq mille. 

5 Mais il arriva le lendemain, 
que les Chefs du peuple, les 
Sénateurs et les Scribes s'assem- 
blèrent à Jérusalem, 

6 Avec Anne le Souverain 
Sacrificateur, Caïphe, Jean, A- 
lexandre, et tous ceux qui 
étoient de la race sacerdotale. 

7 Et ayant fait paroître an 
milieu d'yeux Pierre et Jtan^ iU 
leur dirent : Par quel pouvoir 
et au nom de qui avez^voos fait 
ceci ? > ^ 

8 Alors .Pierre rempli du 
Saint-Esprit, leur dit: Chefs 
du peuple, et vùus^ Sénateurs 
dMsraël. 

> 9 Puisque nous sommes au- 
jourd'hui recherchés pour avoir 
fait du bien à un homme impo- 
tent, afin de savoir par quel 
moyen il a été guéri ; 

,10 Sachez, vous tous, et tout 
le peuple d'Israël, que c'm* ail 
nom de Jésus-Christ de Naza- 
reth, que vous avez crucifié, et 
que Dieu a ressuscité des morts ; 
c'e#/ par loi que cet homme te 
présente guéri devant vous. 

11 C'est cette pierre,^ qui a 
été rejetée par vous qui bâtissez, 
.qui a été faite la priocipai« 
pierre àe l'angle.. 

12 II n'y a point de salut en 
aucun autre ; car aussi il d'/î» 
sous le ciel aucun autre, nom 
qui ait été donné aux hommes^ 
par lequel nous devioniJ ^^'^ 
sauvés. 
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13 Enz, voyant la hardiesse 
de Pierre et de Jean, et sachant 
qne c^éioient des hommes sans 
iettres et do commun du peu- 
ple, étoient dans l^étonnement, 
et ik reconnoissoîent qu''i]B 
aToieat été avec Jésus. 

14 Et voyant que Phomme 
qui SToit été guéri étoit présent 
iTec eax. Us n^aroient rien à 
opposer. 

15 Alors leur ay^nt comman- 
dé de sortir du conseil, ils con- 
Bultèrent entr'eux, 

16 Disant : Que ferons-nous 
à ces gens-ci ? Car c^est un^ 
chose connue à tous les babitans 
de Jérusalem, qn^ls ont fait un 
BÙTacIe; cela est évident, et 
Doai lie pouvons pas le nier. 

17 Mais, afin que cela ne se 
îép&nde pas davantage parmi le 
peuple, défendons-leur avec de 
gr&ndes menaces, de parler à 
qui qae ce soit en ce nom- là* 

18 f!X les ayant rappelés, ils 
leur défendirent absolument de 
parler ni d'enseigner, en aucune 
manière, au nom de Jésus. 

19 Mais Pierre et Jean leur 
T^pondirent : Jugez vous-mêmes 
s^il est juste devant Dieu, de 
TOUS obéir plutôt qu^à Dieu. 

20 Car pour nous, nous ne 
pOQvons pas ne point parler des 
choses que nous avons vues, et 
9ue nous avons entendues. 

SI Ils les renvoyèrent donc 
avfc de grandes menaces, ne 
trouvant pas le moyen de les 
pQDir,àcauFe du peuple ; parce 
qne tous glorifioient Dieu de ce 
q\ii étoit arrivé. 

22 Car l^bomme sur qui cette 
ttiraculeuse guérison a voit été 
îaite» avoit plus de quarante ans. 

23 Api;ès qu'on les eut laissé 
•îïer, ils Tinrent vers leurs 
*Vcre«, et leur racontèrent tout 
ce que les principaux Sacrifi- 
cateurs et les Sénateurs leur 
«voient dit. 

24 Ce qn^ayant entendu, ils 



élevèrent tout d'un accord hur 
voix à Dieu, et lui dirent : Seig. 
neur, tu et le Dieu qui as fait 
le ciel^ la terre et la mer, et 
toutes les choses qui y êimi ; 

25 Et qui as dit par la bouche 
de David ton serviteur ; Pour- 
quoi les nations se sont-elles 
émues, et j^ourquoi les peuples 
ont-ils projeté des choses vaines ? 

26 Les Rois de la terre te 
sont soulevés, et les Princes se 
sont assemblés contre le Seig^ 
neur et contre son Oint. 

27 Car en effet Hérode et 
Ponce Pilate, avec les Gentils 
et le peuple d'Israël, se sont as- 
semblés contre ton saint Fils 
Jésus, que tu as oint. 

28 Pour faire toutes les cho- 
ses qne ta main et ton conseil 
avoient auparavant déterminé 
devoir être faites. 

29 Maintenant donc, Seig- 
neur, regarde à leurs menacesi» 
et donne à tes serviteurs d'an- 
noncer ta parole avec une pleine 
hardiesse y 

30 En étendant ta main afin 
quMl se fasse des guérisons, deji 
miracles et des merveilles par 
je nom de ton saint Fils Jésus. 

31 Lorsqu'^ils eurent prié, le 
lieu où ils étoient assemblés 
trembla ; et ils furent tous rem- 
plis du Saint-Esprit, et ils an- 
nonçoient la parole de Dieu 
avec hardiesse. 

^ Or, la multitude de ceux 
qui avoient cru n^étoit ^ti^un 
cœur et çti^une âme ; et person- 
ne ne disoit que ce qu^il possé- 
doit fût à lui en particulier, mais 
toutes choses étoient communes 
entr^eux. 

33 Et les Apôtres rendoient 
témoignage avec beaucoup de 
force, de la résurrection du 
Seigneur Jésus ; et il y avoit 
une grande grâce sur eux tous. 

34 Car il n^y avoit personne 
parmi eux qui fût dans IHi^- 
digence ; parce que fgus eeuz 
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q«ii possédoient des fonds de 
terre, ou de* maisoDs, les ven» 
doietit et apportoieot le prix de 
ce qu^iU avoient vendu. 

35 Us U mettoieot aux pieds 
ées Apôtres, et on le distribuoit 
à cbaciiD, selon qu^il en avoit 
besoin. 

36 Ainsi Joses, snrnominé par 
les Apôtres, Barnaba^, c^est-à- 
dire, Fils de consolation, qui 
éloit LéTite et originaire de Tile 
de Chypre, 

37 Ajant un fonds de terre, 
U vendit, et en apporta le prix, 
et le mit aux pieds des Apôtres. 

CHAPITRE V. 

Mort é[*Anan%âs et de Saphira, 
Malade» guirU» Les Apôtre» 
^tnis sn 'prison et délivrés^ prê- 
chent et souffrent avec joie, 

MAIS un certain homme 
tïommé Ananias, avec Sapbira 
sa femme, vendit nne possession. 

2 Et il iretint une partie du 
prix, du consentement de sa 
femme ; et il en apporta le reste, 
et le mit aux pieds des Apôtres. 

3 Mais Pierre lui dit : Ana- 
nias, pourquoi Satan s^est-il em- 
paré de ton cœur pour te faire 
mentir au Saint-Esprit, et dé- 
tourner une partie du prix de ce 
fonds de terre ? 

4 Si tu Teusses gardé, ne te 
demeuroit'il pas ? et Payant 
vendu, n^étoit-il pas en ton pou- 
voir d'en garder le prix ? Com- 
ment cela a-t-il pu entrer dans 
ton cœur ? Ce n'^est pas aux 
hommes que tu as menti, mais 
à Dieu. 

5 Ananias, à l'ouïe de ces pa- 
roles, tomba et rendit -Pesprit ; 
ce qui causa une grande crainte 
à tous ceux qui en entendirent 
parler, 

6 Et quelques jeunes gens se 
levant, le prirent, remportèrent 
et Tenseyelirent. 

7 JEnviron trois htiircf après, 






sa femme, ne sachant rien de ce 
qui étoit arrivé, entra. 

8 Et Pierre prenant la parole, 
lui dit : Dis-moi, avez-voiu 
vendu le fonds de terre autant \ 
Et elle dit : Oui, autant. 

9 Alors Pierre lui dit : Pour* 
quoi voua étes-vous accordés 
ensemble pour t«nter rEs|>rit du 
Seigneur ? Voilà, ceux qui ont 
enselevi ton mari sotU à la porte, 
et ils t^emport^ront. 

10 Au même instant elle 
tomba à ses pieds, et remKt 
Pesprit. Et ces jeunes gens 
étant entrés, ils la trouvèrent 
morte, et ils remportèrent et 
Pensevelirent auprès de son 
mari. 

U Cela donna une grande 
crainte à toute PEglise, et à 
tous ceux qui en entendirent 
parler, 

12 Et il se faîsoit beaucoup 
de miracles et de prodiges 
parmi le peuple, par le mojen 
des Apôtres ; et ils étoiept tons 
d'un accord dans le portique de 
Saiomon. 

13 Et aucun des autres n'osoit 
se joindre à eux ; mais le peu- 
ple leur donnoit de grandes 
louanges. 

14 Et la multitude de ceux 
qui croyoient au Seigneur, tant 
des hommes que des femme?, 
s*augmentoit de plus en plu» • 

15 Jusques-là qu'on apportoit 
les malades dans les rues, et on 
les mettoit sur des lits et sur des 
couchettes, afin que quand 
Pierre viendroit à passer^ ton 
omUe du moins en couvrît quel- 
ques-uns. 

16 Le peuple des villes voi- 
sinef venoit aussi en fome » 
Jérusalem ; et on y apportoit les 
malades et ceux qui étoient 
tourmentés par les esprits im- 
mondes ; et tous étoient guéni. 

17. Alors le souverain Sacri- 
ficateur, et tous<ceux qui ttmtm 
avec lui, lesquels étoient d«w 
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secte des Saddueëerif, te levè- 
fent, et furent remplis dVriTie. 

18 Et ils se saisirent des 
Apôtres, et les mirent dans la 
prison publique • 

19 Mais un Ange du Seig:nenr 
•mrrit pendant la nnit les portes 
de Iti prifion ; et les ajant fait 
sortir, «7 leur dit : 

20 Allez, et vous présentant 
dans le Temple, annoncez au 
peuple toutes les paroles de 
cette doctrine de la rie. 

21 Ce qu^ajant ouï, ils entré* 
rent dès le point du jour dans 
le Tempfe, et ils y enseignoient. 
Cependant le souverain Sacrifi- 
cateur étant arrivé, et ceux qui 
iioient avec loi, ib assemblèrent 
le Conseil et tous les Sénateurs 
du peuple dMsraëf, et ils envoyè- 
rent à la prison pour faire amener 
les Jipôtre*, 

22 Mhis les sergeos y étant 
allés, ne les trouvèrent point 
dans la prison ; ainsi ils s'en 
retournèrent, et firent leur rap- 
port, 

23 Disant : Nous avons trouvé 
k prison bien fermée, et les 
gtrdes dehors devant les portes ; 
mais, rayant ouverte, nous n*a- 
Toas trouvé personne dedans. 

24 Le ■ouverain Sacrificateur, 
le Capitaine du Temple, et les 
principaux Sacrificateurs ayant 
ouï cela, furent fort en peine au 
sujet des Apétret^ ne tachant ce 
qui arftveroit de tout cela. 

25 Mais quelqu^un survint qui 
leor fit ce rapport : Voilà ces 
gens que vous aviez mis en pri- 
son, qui sont dans le Temple, et 
qui enseignent le peuple. 

26 Alors le Capitaine du 
Temple avec les huissiers, s^en 
aUa, et il les amena, maie sans 
violence ; car ils craignoient 
à^étre lapidés par le peuple. 

27 Et, les ayant amenés, ils 
le# présentèrent au Conseil. Et 
le souverain Sacrificateur les in- 
tern^ea, et leur dit : 



28 Ne TOUS arons-iious pat 
défendu expressément d^enseig-* 
ner en ce nnm-là f Et vous 
avez rempli Jérusalem de votre 
doctrine, et vous voulez faire 
venir sdr nous le sang de cet 
homme ! 

29 Mais Pierre et les autres 
Apôtres répondirent : 11 faut 
obéir à Dieu plutôt qtPaus 
hommes. 

30 Le Dieu' de nos pères a 
ressuscité Jésus que vous avez 
fait mourir, le pendant au bois. 

31 Cett loi que Dieu a élevé 
à sa droite pour être le Prince 
et le Sauveur, afin de donner à 
Israël la repentance et la ré- 
mission des péchés. 

32 Et nous lui sommes té- 
moins de ces choses, aussi biei^ 
que le Saint-Esprit que Dieu a 
donné a ceux qui lui obéissent, 

33 Eux entendant ee&t, grin- 
çoient les dents, et ils délibé- 
roient de les faire mourir. 

34 Mais un Pharisien, nom- 
mé Gamaliel, Docteur de la 
loi, honoré de tout le peuple, se 
levant dans le Conseil, comman- 
da qu^on fît retirer les Apôtres 
pour un peu de tems. 

35 Et il leur dit : Hommes 
Israélites, prenez garde à ee 
que vous avez à faire à Pégard 
de ces gens. 

36 Car il y a quelqne tems 
que Theudas s^éieva, se disant 
être quelque chose, auquel un 
nombre d^environ quatre cents 
hçmmes se joignit ? mais il fut 
tué, et tous ceux qui Pavoient 
cru furent dissipés et réduits à 
rien. 

37 Après lui s^éleva Juda le 
Galiléen, du tems du dénombre- 
ment, et il attira à lui un grand 
peuple; mais il périt aussi, et 
tous ceux qui le crurent furent 
dispersés. 

38 Je vous dis donc mainte- 
nant: Ne poursuivez plus ces 
gens-là, mais laissez-les en re- 
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pot; car si ce desiein est an 
oavrage des bommes, il »e dé- 
truira de lui'fnéTne / 

39 Ma» s'il vient de Dieu, 
Toua ne pouvez le détruire : et 
prenez garde qu'il ne »e trouve 
que vous ayez fait la guerre à 
Dieu. Et ils furent de son avis. 

40 Et ils firent rentrer les 
Apôtres; et après let avoir fait 
fouetter, ils leur défendirent de 
parler au nom de Jésus ; et ils 
les laissèrent aller. 

41 Us sortirent donc de de- 
vant le Conseil, remplis de joie 
d^avoir été trouvés dignes de 
souffrir des opprobres pour le 
nom de Jésut ; 

42 Et ils ne cessoient tous les 
jours d^Bneeigner et d'annoncer 
Jésus-Christ, dans le Temple et 
ée maison en maison. 

CHAPITRE Vï. 

Sept diacres pour les aumônes, 
Etienne accusé de blasphème. 

EN ce tems-Ià, comme les 
Disciples se multiplioient, il 
s^éleva un murmure des Juifs 
Grecs contre les Juifs Hébreux, 
parce que leurs veuves étoient 
négligées dans la distribution qui 
tefaiioit chaque jour. 

2 C^est pourquoi les douze 
Jïpùtres ayant convoqué la mul- 
titude des DiscipleD, leur dirent : 
II n''est pas raisonnable que nous 
laissions la prédication de la 
parole de Die a pour servir aux 
tables. 

3 ChoisisffeB donc, Frèrets, 
sept hommes d'entre tous, de 
qui Pon ait un bon témoignage, 
«/ qui soient pleins du Saint-Es- 
prit et de Sagesse, afin que nous 
leur commettions cet emploi. 

4 Et pour nou^, nous nous 
appliqueron» entièrement à la 
prière et au ministère de la pa- 
role. 

6 Cette proposition plut à 
tonte rassemblée ; et ils élurent 



Etienne, homme plein de foi et 
du Saint-Esprit, Philippe et Pro- 
cure, Nicanor, Timon, Parmé- 
nas, et ^Nicolas, prosélite d'An- 
tioche. 

6 Et ils les présentèrent aux 
Apôtres, qui, après avoir prié» 
leur imposèrent les mains. 

7 Et la parole de Dieu se ré- 
pandoit, et le nombre des Dis- 
ciples se multiplioit fort à Jéru- 
salem. // y atoit même un 
grand nombre de Sacrificateurs 
qui obéissoient à la foi. 

8 Or, Etienne, plein de foi et 
de force, faisoit de grands pro- 
diges et de grands miracles parmi 
le peuple. 

9 Mais quelques-uns de la Sy- 
nagogue qu'on appelle la Syna-- 
gogue^ des Affranchis, et de celU 
des Cyrénéens, des Alexandrins, 
et de ceux de Cilicie et d^Asie, 
s'élevèrent, et dispatoient contre 
Etienne. 

10 Et ils ne pouvoient résister 
à la sagesse et à l'esprit par le* 
quel il parloit. 

11 Alors ils subornèrent des 
hommes pour dire : Notis lui 
avons ouï proférer des paroles 
blasphématoires contre Moïse 
et contre Dieu. 

12 Et ils émurent le fieuple, 
et les Sénateurs et les Scribes ; 
et se jetant sur lui^ ils le saisi- 
rent par force et remmenèrent 
au Conseil ; 

13 Et ils produisirent de faux 
témoins qui disoient : Cet 
homme-ci ne ces^e de proférer 
des paroles blasphématoires con- 
tre ce saint lieu et contre la loi. 

14 Car nous lui avons ouï 
dire que ce Jésus de Nazareth 
détruira ce lieu, et changera tes 
ordonnances que Mo'ise nous 
a données, 

15 Et comme tons ceux qui 
étoient asHs au Conseil avoient 
les yeux arrêtés sur lui,, soft 
visage leur parut semblabie i 
celui d'nn Ange. 
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CHAPITRE VII. 

£/ïetine, pîaidani ta cauat avtt 
teprockes aux Jwfs^ ut lapidi 
tn priant pour eux, 

ALORS le flôuTeraîn Sacri* 
ficateur dit à Etienne •* Cet 
choses sont-eUeç ainu? 

2 Et Etienne dit : Meê frères 
et met pères, écovtes-fnot. Le 
Dieu de gloire apparut à notre 
père Abraham, lorsqn^il étoit en 
Mésopotamie, ayant qu^il de- 
mearât à Carran ; 

3 Et il lui dit : Son de ton 
pajs et de ta parenté, et viens 
dans ]e pays qne je te montrerai. 

4 Alon>, étant sorti du pays 
des CalHéen», il frint demeurer 
à Carran. De là, après que son 
père fut mort. Dieu le fit passer 
dans ce pays que vous habitez 
maintenant, 

5 Ou il ne lui donna aucun 
fonds, non pas même d*uD pied 
de terre ; mais il lui promit de 
lui en donner la possession, et à 
sa postérité après lui, lorsqu^il 
n^avoit point encore d^enfant. 

6 Et Dieu lui parla ainsi : Ta 
postérité habitera dans une terre 
étrangère, pendant quatre cents 
ans ; et on la réduira en servi- 
tude, et on to maltraitera. 

7 Mais je jugerai la nation 
qui les aura asservis, dit le Seig- 
neur ; et après cela, ils sortiront, 
et me serviront en ce lieU'Ci. 

8 Pois il lui donna Tailiance 
de la circoncision. Et ensuite 
Jihraham eut pour fils Isaac, 
qu'il circoncit le huitième jour ; 
et Isaac eut Jacob, et Jacob les 
douze Patriarches. 

9 Et les Patriarches étant 
émus d'^envie, vendirent Joseph 
pour être menk en Egypte ; mais 
Dieu fut avec lui ; 

10 II le délivra de toutes ses 
afflictions, et, par la sagesse 
qu^il lui donni^ il le rendit agré- 
able à Pharaon, Roi d^Egypte, 



qui Rétablit Oonveraenr d^E- 
gypte, et de toute sa maison. 

11 Alors il arriva nne famine 
dans tout le pays d^Egypte et ea 
Canaan, et une grande misère i 
en sorte que nos pères ne pou- 
voient trouver des vivres. 

13 Mais Jacob ayant appris 
qn'il y avoit du bled en Egypte, 
y envoya nos pères, une pre* 
mière fois. 

13 Et la seconde fois, Joseph 
fut reconnu par ses frères, et la 
famille de Joseph fut déclarée à 
Pharaon. 

14 Alors Joseph envoya que» 
rir Jacob son père, et tonte sa 
famille, fut contittoit en soixante 
et quinze personnes. 

16 Jacob donc descendit en 
Egypte, et y mourut, lui et nos 
pères, 

16 Qui furent transportés en 
Sichem, et mis dans le «épulcre 
qu'Abraham avoit acheté, à prix 
d'argent, des fils d'Hémor de 
Sichem. 

17 Mais, comme le tems ap- 
prochoit auquel devait t'^accom' 
plir la promesse que Dieu avoit 
faite avec serment à Abraham, 
le peuple s'accrut et se multiplia 
beaucoup en Egypte ; 

18 Jusqu'à ce qu'il vint un 
autre Roi en Egypte, qui n'avoit 
point connu Joseph. 

19 Ce Aot, usant d^artifice 
contre notre nation, traita dure- 
ment nos pères, jusqu'à leur 
faire exposer leurs enfans, afin 
d'en faire périr la race. 

20 En ce tems-]à Moïse nâ« 
quit, qui étoit parlaitement beau, 
et qui fut nourri trois mois dans 
la maison de son père. 

21 Ensuite ayant été exposé, 
la fille de Pharaon le fit empor- 
ter, et le fit élever comme son 
fils. 

22 Et Moïse fut instruit dans 
toutes les sciences des Egyp- 
tiens ; et il étoit puissant en 
paroles et en. oeuvres. 
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23 Mail qoand il eut atteint 
rage de quarante ans, la pensée 
lui vint d'al]er visiter ses frères, 
les enfans dMsraël. 

24 Et voyant qu'on en mal- 
traitoit un sans êujtt^ il prit sa 
défense, et vengea 'celui quiétoit 
outragé, en taant PEgyptien. 

25 Or, il crojoit que ses frères 
coœprendroient que Dien les 
Touloit délivrer par son moyen ; 
mais ils ne le comprirent point. 

26 Le lendemaia il en vit 
quelques-uns d^eux qui se bat- 
toieut, et il tâcha de les met- 
tre d^accord, en leur disant : 
O hommes ! vous êtes frères % 
pourauoi vous maltraiteo-vous 
Pun Pautre ? 

27 Mais celui qui mal traitoit 
son prochain, repoussa Jtfbtfe, 
en lui disant : Qui Oa établi 
Prince et Juge sur nous f 

38 VeuX'tu me tuer, comme 
tu tuas hier l'Egyptien ? 

29 A cette parole. Moïse 
s^enfuit, et il demeura comme 
étranger au pays de Madian, 
où il eut deux nls. 

30 Quarante ans après, PAnge 
du Seigneur lui apparut au dé- 
sert de la montagne de Sina, 
dans la flamme d''un buisson qui 
étoil en feu. 

31 Et quand Moïse le vit, il 
fut étonné de ce qu'il voyoit ; 
et comme il 6''approchoit pour 
considérer ce que c^éiot/, la voix 
du Seigneur lui fut- adressée, 
disant : 

32 Je suis le Dieu de tes 
pères, le Dieu d^ Abraham, le 
Dieu d^lsaac et le Dieu de Ja- 
cob. Et Moïse, 'tout tremblant, 
n^osoit considérer ce que c^éioil» 

33 Alors le Seigneur lui dit : 
Ote tes souliers de tes pieds ; 
car le lieu où tu es est une 
terre sainte. 

34 J^aî vu Pafllictiojn de mon 
peuple qui est en Egypte, et j*ai 
entendu leurs gémisseroens, et 
je suis descendu pour les déli- 



vrer. Viens donc maintenant, 
et je t^enverrai en Egypte. 

35 Ce Moïse quMls avoient 
rejeté, en disant, Qui t^a établi 
Prince et Juge ? c'^esl celui que 
Dieu envoya' pour Prince et 
pour Libérateur^ sont la con- 
duite de PAnge qui lui étolt 
apparu dans le buisson. 

36 C^est celui ^t les tira de 
là, en faisant des prodiges et 
des miracles en Egypte, dans la 
mer Rouge et au désert, pendant 
quarante, ans. 

37 C'est ce Moïse qui a dit 
aux enfans d^ Israël : Le Seig>- 
neur votre Dieu vous suscitera 
un Prophète comme moi, d^en"* 
tre vos frères : Ecoutez-le. 

38 C^est lui qui, lorsque le 
peuple fut assemblé an désert, 
s^entretenoit avec PAnge qui 
lui parloit sur la montagne de 
Sina ; e*est lui qui fut avec nos 
pères^ et qui a reçu des parolea 
de vie pour nous les donner. 

39 Nos pères ne voulurent 
point lui 'obéir, mais ils le reje* 
tèrent, et retournèrent de leur 
cœur en Egypte, 

40 Disant à Aaron : Fah» 
nous des dieux qui marchent de- 
vant nous ; car pour ce Moïse 
qui nous a tirés du pays d^E- 
gy pte, nous ne savons ce qu^il 
lut est arrivé. 

41 Alors ils firent un veau 
éTor^ et ils offrirent des sacrifices 
à Pidole, et se réjouirent dans 
les ouvrages de leurs mains. 

42 C'est pourquoi Dieu se 
détourna d^euxy et les abandon- 
na à servir l'armée du ciel, 
comme il est écrit dans le livre 
des Prophètes : Maison dUsraêl, 
est-ce à moi que vous avex 
offert des victimes et des sa- 
crifices durant quarante ans an 
désert ? 

43 Vous ayez pofté le taber- 
nacle de Moloch, et Paetre de 
votre dieu Remphan, .giit sont 
des figures, que vous ay^ez faites 
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poor.lef adorer ;. c^est pourquoi 
le Foas transporterai au-delà de 
Babjiooe. 

44 Le tabernacle du témoi* 
2;nage a été ayec nos pères an 
désert, comme Ta voit ordonné 
eelai qui avoit dit à Moïse de 
le faire selon le modèle qu''ii 
ayoit vu. 

4$ Et nos pères. Tajant reçu, 
remportèrent, sous la conduite 
de Josué, au paj» qui étoitjpos- 
lédé par les nations que Dieu 
chassa de devant nos pères, 
josqu^aux jours de David ; 

46 Qui trouva grâce devant 
Dieu, et qui Ità demanda qu^il 
pût bâtir une demeure au Dieu 
de Jacob. 

47 Et Salomon lui bâtit un 
temple. 

AS Mais le Très-Haut n^ba- 
bite point dans des temples faits 
par la main des Aommei, comme 
le Prophète le dit : 

49 Le ciel est mon trône, et 
h terre ett mon marche-pied. 
Quelle maison me bâtirez-vous, 
dit le Seigneur, ou quel teroil le 
lien de mon repos ? 

50 Ma main n^a-t-elle pas fait 
toutes ces choses ? 

61 Gens de cou roide, et in- 
circoncb de cœur et d'oreille, 
vous vous opposez toujours au 
Saint-Esprit ; vous tUs tels que 
vos pères ! 

52 Quel est le Prophète que 
t08 pères n'aient pas persécu- 
té ? Ils ont même tué ceux 
<iui ont prédit Pavènement du 
^Qste, que vous avez livré, et 
iwU vous avez été les meur- 
tnert ; 

53 Vous qui avez reçu la Loi 
par le ministère des Anges, et 
mn ne l'avez point gardée. 

54 Entendant ces choses, ils 
étoient transportés de rage dans 
leurs cœurs, et ils grinçoient les 
dents contre lui. 

55 Mais Etienne étant rempli 
do Saint-Esprit, et avant les 

16 



yeux attachés an ciel,, vil , la 
gloire de Diev, et Jésus qui 
étoit à la droite de Dieu. 

56 Et il dit : Voici, je , Toit 
les cieux ouverts, et le Fils de 
Phomme qui est à la droite de 
Dieu. 

57 Alors ils poussèrent de» 
grands cris, ils se bouchèrent 
les oreilles, et ils se jetèrent 
tous ensemble sur lui ; 

58 Et rayant traîné hors de 
la ville, ils le lapidèrent, et lea 
témoins mirent leurs habits aux 
pieds d'un jeune homme nommé 
Seul. 

59 Et pendant qu^ils lapidoient 
Etienne, il prioit et disoit : Seig- 
neur Jésus, reçois mon Esprit ! . 

60 Puis, s'étant mis à genoux 
il cria à haute voix : Seigneuif 
ne leur impute point ce f^ché ! 
Et quand U eut dit cela, il s'en- ^ 
dormit* 

CHAPITRE VIIL 

Perêécution dam Jlnuqletn par 
Saul, Conversion des Samarù 
tams^ de Simon le JÛagicU^^ 
et de r£uni«çue Ethiopien, 

OR, Saul avoit consenti à la 
mort iï*Etienne ; et en ce tems- 
là, il. s'éleva une grande perse* 
cution contre l'Eglise de Jéru- 
salem ; et tous les JidèUs^ ex- 
cepté les Apôtres, furent dis- 
persés par les quartiers de la 
Judée et de la Samarie. 

S Et quelques hommes pieux 
emportèrent Etienne pour Ven* 
sevelir^ et le pleurèrent beau- 
coup. 

3 Mais Saul ravageoit l'EgUse, 
entrant dans les maisons ; et, 
traînant par force les hommes et 
les femmes, il les faisoit mettre 
en prison. 

4 Ceux done qui furent dis- 
persés alloient de lieu en lieu, et 
ils annonçaient la parole de Dieu, 

5 Philippe donc étant det^ 
cendu à la ville de Samarie^ leur 
piécha JénM-Christ. 
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6 Et le peuple étoit attentif 
à*jan commun accord à ce que 
Philippe disoit, en écoutant, et 
en voyant lef miracles qu^il 
Aiisoit. 

7 Car les esprits immondes 
sortoient de plusieurs qui en 
étoient possédés, en Jetant de 
grands cris ; et beaucoup de pa- 
ralytiques et dUmpotens furent 
guéris. 

8 Ce qui causa une grande 
joie dans cette ville. 

9 Or, il y avoit auparavant 
dans la même ville un homme 
nommé Simon, qui exerçoit la 
magie, et remplissoit d^étonne- 
ment le peuple de Samarie, se 
faisant passer pour un grand 
personnage. 

10 Tous lui étoient attachés, 
depuis le plus petit jusqu'au 
plus grand, et ils disoient : Ce- 
lui-ci est la grande puissance de 
Dieu. 

11 Et ils étoient attachés à 
lui, parce que, depuis long-tems, 
il leur avoit renversé Pesprit 
par ses enchantemens. 

12 Mais quand ils eurent cru 
à Philippe, qui leur annonçoit ce 
qui concerne le Royaume de 
Dieu et le nom de Jésus»Christ, 
ils furent baptisés, tant les hom- 
mes que les femmes. 

13 Et Simon lui-même crut 
aussi ; et après avoir été bap- 
tisé, il ne quittoit point Philip- 
pe ; et voyant les prodiges et les 
grands miracles qui se faisci^nt, 
il étoit tout hors de lui-même. 

14 Cependant les Apôtres, 
qui étoient à Jérusalem, ayant 
appris que ceux de Samarie 
avoient reçu la parole de Dieu, 
leur envoyèrent Pierre et Jean ; 

15 Qui y étant descendus, 
prièrent pour eux, afin qu'ils 
reçussent le Saint-Esprit. 

16 Car il n'étoit point encore 
descendu sur aucun d'eux ; mais 
ils avoient été seulement bap- 
tisés au nom du Seigneur Jésus. 



17 Alors les Apéirt» leurim'» 
posèrent les mains, et ils reça* 
rent le Saint-Esprit. 

18 Mais Simon voyant que le 
Saint-Esprit étoit donné par 
l'imposition des mains des Apô- 
tres, leur ofiVit de l'argent, et 
leur dit : 

19 Donnez-moi aussi ce pou- 
voir, que tous ceux à qui j'im- 
poserai les mains reçoivent le 
Saint-Esprit. 

20 Mais Pierre lui dit : Que 
ton argent périsse avec toi, 
puisque tu as crh que le don 
de Dieu s^acquéroit avec de 
l'argent ! 

21 Tu n'as point de part ni 
rien à prétendre en cette affaire, 
car ton cœur n'est pas droit de- 
vant Dieu. 

22 Repens-toi donc de cette 
méchanceté, et prie Dieu, afin 
que, s'il est possible, cette pen- 
sée de ton cœur te soit pardon- 
née. 

23 Car ie vois que tu es dans 
un fiel tres-amer, et dans les 
liens de l'iniquité. 

24 Alors Simon répondit, et 
leur dit : Priez vous-mêmes le 
Seigneur pour moi, afin qu'il 
ne m'arrive rien de ce que tous 
avez dit. 

â5 Eux donc, après avoir 
ainsi rendu témoignage à la 
parole du Seigneur, et Tavoir 
annoncée, retournèrent à Jéru- 
salem, et prêchèrent l'Evangile 
en plusieurs bourgs des Samari- 
tains. ^ 

26 Et un Ange du Seigneur 
parla à Philippe, et hU dit: 
Lève-toi, et va du côté du midi, 
sur le chemin qui descend de 
Jérusalem à Gaza, la Déserte. 

27 Et il se leva, et s'en alla. 
Or, un Ethiopien eunuque, un 
des premiers officiers de Can- 
dace, reine d'Ethiopie, surinten- 
dant de tous ses trésors, étoit 
venu à Jérusalem pour adorer. 

28 Comme il s'en retoumoit, 
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étant as0» dans son chariot, il 
lûoit le Prophète Esaïe. 

29 Alors l'Esprit dit à Phi- 
lippe : Approche-toi, et joins ce 
chariot. 

30 Et Philippe accourat, et 
entendit qu'il lisoit le Prophète 
Esaïe. Et il lui dit : Entends- 
to bien ce que tu lis ? 

31 II lui répondit : Et com- 
ment le poarrois-je entendre^ si 
quelqu'un ne me ^ide ? Et il 
pria Philippe de monter, et de 
s'asseoir auprès de lui. 

32 Or, le passage de l'Ecri- 
ture qu'il lisoit étoit celui-ci : 
11 a été mené comme une brebis 
à la boncherie ; et, de même 
qu'un agneau muet devant celui 
qui le tond, il n'a pas ouvert la 
bouche. 

33 Sa condamnation a été 
levée dans son abaissement. 
Maïs, qui pourra compter sa 
durée ? Car sa vie a été re- 
tranchée de la terre. 

34 Alors l'Eunuque prit la 
parole, et dit à Philippe : Je te 
prie, de qui le Prophète dit-il 
cela ? Ett-ct de lui-même, ou 
de qnelqu'autrei 

35 Là-dessus Philippe pre- 
nant la parole, et commençant 
par cette Ecriture, lui annonça 
Jésus. 

36 Et comme ils alloient par 
le chemin, ils arrivèrent à un 
tndroit où il y avoH de l'eau ; 
et l'Eunuque dit : Voici de 
l'eau ; qu'est-ce qui empêche 
que je ne sois baptisé ? 

37 Et PhUippe lui dit : Si tu 
crois de tout ton cœur, cela /'est 
permis. Et VEunuque répon- 
dant, dit : Je crois que Jésus- 
Christ est le Fils de Dieu. 

38 Et il commanda qu'on 
arrêtât le chariot, et ils descen- 
dirent tous deux dans l'eau, 
Philippe et l'Eunuque ; et Phi' 
l^e le baptisa. 

39 Et quand ils furent re- 
nontés hon de l'eau, l'Esprit du 



Seigneur enleva Philippe, et l'Eu* 
nuque ne le vit pins ; et il conti- 
nua son chemin plein de joie. 

40 Mais Philippe se trouva 
dans Azot, et il annonça l'Evan* 
gile par toutes les villes où il 
passa, jusqu'à ce qu'il vînt à 
Césarée. 

CHAPITRE IX. 

Conversion de Satd ou Paul, 
Pierre guérit Enée^ et retiut* 
cite Tahitha. 

CEPENDANT Saul, ne res- 
pirant toujours que menaces et 
que carnage contre les Disciples 
du Seigneur, s'adressa au sou- 
verain Sacrificateur ; 

2 Et lui demanda des lettres 
pour les Synagogues de Damas, 
afin que s'il trouvoit quelques 
personnes de cette secte, hom- 
mes ou femmes, il Us amenât 
liés à Jérusalem. 

3 Et comme il étoit en che- 
min, et qu'il approchoit de 
Damas, tout d'un coup une lu- 
mière, venant du ciel, resplendit 
comme un éclair autour de lui. 

4 .Et étant tombé par terre, il 
entendit une voix qui lui dit : 
Saul, Saul, pourquoi me persé- 
cutes-tu ? 

5 Et il répondit : Qui es-tu^ 
Seigneur ? Et le Seigneur lui 
dit : Je suis Jésus que tu persé- 
cutes ; il te teroit dur de regim- 
ber contre les aiguillons. 

6 Alors, tout tremblant et 
effrayé, il dit : Seigneur, que 
veux-tu que je fasse ? Et le 
Seigneur lui dit : Lève-toi, et 
entre dans la ville, et là on te 
dira ce qu'il faut que tu fasses. 

7 Or, les hommes qui faisoient 
le voyage avec lui, s'arrêtèrent 
tout épouvantés, entendant bien 
une voix, mais ne voyant per- 
sonne. 

8 Et Saul se leva de terre, et 
ayant ouvert les yeux, il ne voy- 
oit personne ; de sorte qu'ils le 
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eondoûireiit par la main, et le 
neadrent à Damas, 
< 9 Où il fat troit jonn, ean> 
▼oir, et fans aaoger ni boire. 

10 II y avoit idora à Damas 
as Disciple, nommé Ananias, à 
qui le Seigneur dit, dans une 
yision : Ananias. Et il répon- 
dit : Me voici. Seigneur. 

11 Et le Seigneur lui dit .* 
Lève-toi, et t^en va dans la rue 
qn^on appelle la rue Droite, et 

* cherche dans la maison de Ju- 
|}aÉ un nommé Saul, de Tarse ; 
car voilà, il prie. 
- 12 (Au menu /emj, Saul vit 
en vision un homme, nommé 
Ananias, qui entroit, et qui lui 
^ imposoit les mains, afin qu^il 
recouvrât la voe.) 

13 Ananias répondit : Seig- 
neur, j^ai oui litre à plusieurs 
persimnes combien cet homme a 
fait de maux à tes Saints dans 
Jérusalem. 

14 11 est même ici, avec pou- 
Toir, de là part des principaux 
Sacrificateurs, de lier tous ceux 
qui invoquent ton nom* 

16 Mais le Seigneur lui dit : 
Va, car cet homme est un in- 
itrument que j^ai choisi, pour 
porter mon nom devant les 
Gentils, devant les Rois, et de- 
vant les enfans d^lsraël ; 

16 Et je lui montrerai com- 
bien il faudra qu^il souffre pour 
non nom. 

< 17 Ananias donc s'en alla, et 
étant entré dans la maison, il lui 
imposa les mains, et lui dit : 
Saul, mon frère, le Seigneur 
J<ésus, qui t'est apparu dans le 
chemin par où tu venois, m'a 
envoyé afin que tu recouvres la 
v.ue, et que tu sois rempli du 
Saint-Esprith 

IB Et aossitôt il tomba de 
aea yeux comme dea écailles, et 
à l'mstant il recouvra la vue ; 
puis il se leva» et fut baptisé. 

19 Et ayant mangé, il reprit 
set forces s et Saul fat quelques 



jours avec les Disciples qui 
étoient à Damas ; 

20 Et il prêcha incontinent 
dans les Synagogues, que le 
Christ étoit le Tils de Dieu. 

21 Et tous ceux qui Tenten- 
doient étoient hors d^eux* mê- 
mes, et disoient : N'est-ce pas 
là celui qui persécutoit dans Je* 
rusalem ceux qui invoquoient 
ce nom, et qui est venu ici ex- 
près, afin de les emmener liés 
aux principaux Sacrificateurs ? 

22 Mais Saul se fortifioit de 
plus en plus, et il confondoit les 
Juifs qui habitoient à Dama», 
démontrant que Jétue étoit le 
Christ. 

23 Quelque tems après, les 
Juifs délibérèrent poor le faire 
mourir. 

24 Mais il fut averti de leur 
complot. ' Or, ils gardoient les 
portes de la ville jour et 'nuit, 
pour le faire mourir. 

25 Mais les Disciples le pre- 
nant pendant la nuit^ le descen- 
dirent par la muraille dans nne 
corbeille. 

26 Et quand Saul fut arrivé A 
Jérusalem, il tâchoit de se join- 
dre aux Disciples ; mais tous le 
craigDoient, ne croyant pas qu'il 
fût un Disciple. 

27 Mais Bamabas le prit et le 
mena aux Apôtres, et leur ra- 
conta comment le Seigneur lui 
étoit apparu sur le chemin, et 
lui avoit parlé, et comment il 
avoit parlé ouvertement à Da- 
mas au nom de Jé»us. 

28 Ainsi il alloit et venoit 
avec eux dans Jérusalem. 

29 Et parlant avec hardiesse 
au nom du Seigneur Jésas, il 
parloit et dispntoit avec les 
Juifi Grecs ; mais ils tâchoient 
de lui ôter la vie. 

30 Ce (jne les Frères ayant 
découvert, ils le menèrent à Cé- 
sarée, et l'envoyèrent à Tarse. 

31 Cependant les Eglites 
étoient en paix par toute la Ju- 
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dée, la Galilée et la Samarie, 
étant édifiées et marchant dans 
la crainte du Seignear ; et elles 
étoient multipliées par la conso» 
lation du Saint-Esprit. 

32-11 arriva, comme Pierre 
les visitoit toutes, qu^il vint aussi 
Ters les Saints qui demeuroient 
à Ljdde ; 

â Et il trouya un homme 
nommé Enée, qui étoit couché 
dans un petit lit depuis huit 
ans, et qui étoit paralytique. 

34 Et Pierre lui dit : Enée, 
Jésus, qui est le Christ, te gué- 
rit ; lève-toi, et accommode ton 
fit. Et incontinent il se leva. 

35 Et tous ceux qui demeu- 
roient à Ljdde et a Baron le 
virent, et ils se convertirent au 
Seigneur. 

36 II y avoit aussi à Joppé 
une certaine femme qui ètoit 
étt Disciples, nommée Tabitha, 
c*est-à-dire en Grec^ Dorcas, la- 
quelle étoit remplie de bonnes 
œuvres, et qui faisoit beaucoup 
d'aumônes. 

37 Elle tomba malade en ce 
tems-là, et elle mourut. Et 
après ravoir lavée, ils la mirent 
dans une chambre haute. 

38 Et comme Lydde étoit 
près de Joppé, les Disciples 
ayant appris que Pierre y étoit, 
envoyèrent vers lui deux hom- 
mes, pour le prier de venir chez 
eux sans tarder. 

39 Pierre donc se leva, et s'en 
alla avec eux. Et lorsqu^il fut 
arrivé, ils le menèrent à la 
chambre haute ; et toutes les 
veuves se présentèrent à lui en 
pleurant, et en lui montrant 
combien Dorcas faisoit de robes 
et d*habits, lorsqu'elle étoit avec 
elles. 

40 Et Pierre, après les avoir 
tous fait sortir^ se mît à genoux 
et pria ; puis se tournant vers le 
corps, il dit : Tabitha, lève-toi. 
£t elle ouvrit les yeux, et ayant 
▼a Pierre, elle s^assit* 

16» 



41 Et Pterre ItU donnant la 
main la leva ; et ayaoit appelé 
les Saints et les Veuves, il la 
leur présenta vivante. 

42 Cela fut connu de toute la 
ville de Joppé, et plusieurs cm* 
rent au Seigneur. 

43 Et Pierre demeura ploii* 
eurs jours à Joppé, chex un 
corroyeur nommé Simon. 

CHAPITRE X. 

Conversion de Corneille et (Tau* 
très Gentils par Pierre, 

IL y avoit à Césarée un hom- 
me nommé Corneille, Centenier 
d'une compagnie de la Légion 
appelée Italique. 

2 II étoit religieux et craig- 
nant Dieu, lui et toute sa fa- 
mille, faisant aussi beaucoup 
d'aumônes au peuple, et priant 
Dieu continuellement. 

3 II vit clairement dans une 
vision, environ la neuvième 
heure du jour, un ange de 
Dieu qui vint à lui, et lui dit : 
Corneille l 

4 Et Corneille ayant les yeux 
attachés sur lui, et tout efirayé, 
dit î Qu'y a-t-il. Seigneur ? Et 
VJ^nge lui dit : Tes prières et 
tes aumônes sont montées en 
mémoire devant Dieu. 

5 Envoie donc présentement 
des gens à Joppé, et fais venir 
Simon, qui est surnommé Pierre. 

6 II est logé chez un certain 
Simon, corroyeur, qui a sa 
maison près de la mer ; eHst 
lui qui te dira ce qu'il faut que 
tu fasses. 

7 Quand PAnge qui parloit à 
Corneille se fut retiré, il appela 
deux de ses domestiques, et un 
soldat craignant Dieu, d'entre 
ceux qui se tenoient près de lui. 

8 Et leur ayant tout raconté^ 
il les envoya à Joppé. 

9 Le lendemain, comme île 
étoient en chemin, et qu'ils ap- 
prochoient de la ville, Pierre 



186 



LES ACTES DES APOTRES, X. 



monta sur le haut de la maison, 
•n^ron la sixième heure, pottr 
prier. 

tO Et ayant faim, il ronlat 
prendre son repas ; et comme 
on' le fut apprêtoit, il lai survint 
on: favissement d^esprit. 

11 11 vit le ciel ouvert, et nn 
Ti^eatt <|ui descendoit sor lai, 
coftima une grande nappe, liée 
par les quatre coins, et qui 
a'abaissoit sur la terre. 

12 Dan» lequel il y avoit de 
, tonte sortes d^animaux terrestres 

à quatre pieds et de bétes sau- 
vages, de reptiles et d^oiseaux 
du ciel* 

13 Et il j eut une vois qui 
lui lit// Pierre, lèi^e*toi ; tue, 
et mange. 

14 Mais Pierre répondit : 
Non, Seigneur, car je n*ai ja- 
mais rien mangé d^impur ou de 

. touillé. 

15 La voix, lui jtarlant en- 
cof» pour la seconde fois, Zut 
dijt : Ne regarde pas comme 
touillé ce que Dieu a purifié. 

16 Kt cela arriva par trois 
fob ; aprè« quoi le vaisseau fut 
retiré dans le ciel. 

17 <^émme Pierre étoit en 
peine dt ee que ponvoit signifier 
cette vision qo^il avoit vue, les 
hommes envoyés |)ar Corneille, 
s'étant informés de la maison de 
Simon, arrivèrent à la porte. 

18 Et ayant appelé quelqu'*un^ 
ils demandèrent si Simon, sur- 
nommé Pierre, étoit logé là. 

19 Et comme Pierre pensoit à 
la vision, PEsprit lui dit : Voilà 
trois hommes qui te demandent. 

50 Lève-toi donc et descends, 
et VeVL va avec eux sans en 
faire difficulté, car c^est moi qui 
let ai envoyés. 

51 Pierre étant donc descen- 
du vers ces hommes qui lui 
étoient envoyés par Corneille, 
leur dit : Voici, je suis celui 
que vous cherchez ; pour quel 
Hujtt étet-vont venus ? 
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22 Ils lui dirent : Corneille, 
Centeiiier, homme juste et craig- 
nant Dieu, et à qur tonte la na- 
tion des Juifs rend un bon té- 
moignage, a été averti de Dieu 
par un saint Ange, de te faire 
venir dans «a maison, pour en- 
tendre ce que tu lui diras. 

23 Pierre les* ayant donc fait 
entrer, les logea ; et le lende- 
main il s^en alla avec eux, et 
quelques-uns des frères de Jup- 
pé raccompagnèrent. 

24 Le jour suivant ils entrè- 
rent à Césarée. Or, Corneille 
les attendoit avec ses parens et 
êe» plus intimes amis, quMl avoit 
assemblés chez lui. 

25 Et comme Pierre entroit, 
Corneille alla au-devant de lui, 
et se jetant à sea pieds, il Tadora. 

26 Mais Pierre le releva, fut - 
disant : Lève-toi ; je ne suis 
qu^un homme non plus que toi. 

27 Kt s'entretenait avec lui, 
il entra, et trouva plusieurs per^ 
sonnes qui étoient là assemblées. 

28 Et il leur dit : Vous savez 
qu'il n^st pas permis à un Juif 
d'avoir aucune liaison avec un 
étranger, ni d'aller chez lui ; 
mais Dieu m'a fait voir que je 
ne devois appeler aucun homme 
souillé ou impur. 

29 C'est pourquoi, ayant été 
appelé, je suis venu sans aucune 
difficulté. Je vous demande 
dono pour quel sujet vous m'avez 
fai^ venir ? 

30 Alors Corneille lui dit : Il 
y a maintenant quatre jours que 
j'étois en jeûne et- en pri^s 
dans ma maison, à la neuvième 
heure ; et tout d'un coup un 
homme vêtu d'un habit re«plett» 
dissant se présenta devant moi, 

31 Et me dit : Corneille, ta 
prière est exaucée, et Dieu s'est 
souvenu de tes aumônes. 

32 Envoie donc à Joppé, et 
fais venir Simon, surnommé 
Pierre ; il est dans la maison 
de Simon, corroyeur^ prêt de la 
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mer ; quand il lera Tenu, il te 
]Mir]era« 

dS C'est pourquoi j'aî ÎDCon- 
tiaent envojé vers toi, et tu as 
bien fait de Tenir. Nous roici 
donc tous présens devant Dieu, 
pour entendre ce que Dieu Vet, 
commandé de noui dire. 

34 Alors Pierre prenant la pa- 
role, dit : En vérité, je recon- 
iioii que Dieo n'a point d'égard 
à Tapparence des personnes ; 

35 Mais' qu'en toute nation, 
celui qui le craint, et qui s'adon* 
ne à la justice, lui est agréable. 

36 Cet/ ce qu'il a fait enten- 
dre aux en fans d'Israël, en Zeiir 
annonçant la paix par Jésus- 
Chiist, qui est le Seigneur de 
tous. 

^ 37 Vous savez ce qui est ar- 
rivé dans toute la Judée, et qui 
a commencé par la Galilée, après 
le baptême que Jean a prêché. 

^ Comment Dieu a oint du 
Saint-Esprit et de puissance Jé- 
sus de Nazareth, qui alloit de 
lieu en lieu, en faisant du bien, 
et périssant tous ceux qui 
étoient opprimés par le Diable ; 
parce que Dieu éloit avec lui. 

39 Et nous sommes témoins 
de toutes les choses qu'il a faites, 
tant au pajrs des Juifs, qu'à Je- 
nisalem. Cependant ils l'ont 
fait mourir, le pendant an bois. 

40 Mais Dieu Pa ressuscité 
le troisième jour ; et il a voulu 
qu'il ÏBO fit voir, 

4t Non à tout le peuple, mais 
aux témoins qui avoient été 
auparavant choisis de Dieu ; à 
itOQs qui avons mangé et bu 
*vec lui, après qu'il a été res- 
suscité des morts. 

42 Et il nous a commandé de 
prêcher an peuple, et d'attester 
que c'est lui qui est établi de 
Bieu poiir être le Juge des vivans 
et des morts. 

43 Tous les Prophètes ren- 
dent de lui ce témoignage, que 
quiconque croira en lui, recevra 



la rémission de teâ péchés par 
ion nom. 

44 Comme Pierre tenoit en- 
core ce discours, le Saint-Esprit 
descendit sur tous ceux qui 
écoutoient ce qu'il dîsoit. 

45 Et tous les Fidèles cir- 
concis, qui étoient venus avec- 
Pierre, furent étonnés de ee que 
le don du Saint-Esprit étoit 
aussi répandu sur les Gentils. 

46 Car ils les enteudoieni 
parler diverses langues, et glo- 
rifier Dieu. 

47 Alors Pierre prit la parole 
et dit : Quelqu'un pourroit-il 
empêcher qu'on ne baptise ceux 
qui ont reçu le Saint-Esprit 
aussi bien que nous ? 

48 Et il commanda qu'on les 
baptisât au nom du beigneur. 
Après cela, ils le prièrent de de« 
meurer quelques jours avec eux, 

CHAPITRE XI. 

jSpologte de Pierre pour Us Gen» 
liU, Fondation de VEglise à 
tânttoehe^ où les Fidèles sont 
appelés Chrétiens» 

LES Apôtres et les Frères 
qui étoient en Judée, apprirent 
que les Gentils avoient aussi 
reçu la parole de Dieu. 

2 Et lorsque Pierre fut de re- 
tour à Jérusalem, les Jidtles cir- 
concis disputoient contre lui, 

3 Et lui disoient : Tu es en- 
tré chez des hommes incircou- 
cis, et tu as mangé avec eux. 

4 Mais Pierre commença à 
leur raconter par ordre ce qui 
s"^ étoit passé^ et leur dit : 

5 J^étois en prière dans la 
ville de Joppé, lorsqu'é/an/ ravi 
en extase Teus une vision : Je 
vis descendre du ciel un vaisseau 
comme upe grande nappe, liée^ 
par les quatre coins, qui s'abais- 
soit, et qui vint jusqu'à moi. 

6 Et l'ayant considéré avec 
attention, y y vis des animaux 
terrestres à quatre pieds^ des 
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bêtes sauvages, des reptiles, et 
des oiseaux du ciel. 

7 Peiitendis aussi une toîz 
qui me dit : Pierre, lève-toi ; 
tue, et mange. 

8 Et je répondis : Non, Seig- 
neur ; car jamais rien d*impur 
ni de souillé n'entra dans ma 
bouche. 

9 La voix me parla du ciel 
une seconde fois, et me dit : 
Ne regarde pas comme souillé ce 
que Dieu a purifié. 

10 Et cela se fit jusqu'à trois 
fois ; après quoi, tout fut retiré 
dans le ciel. 

11 Au même instant, trois 
hommes qui m'avoient été en- 
voyés de Césarée, se présentèrent 
à la porte de la maison où j'étois ; 

12 Et l'Esprit me dit que 
j'allasse avec eux, sans en faire 
aucune difficulté. Ces six de 
nof Frères que rot2à, vinrent 
aussi avec moi ; et nous en- 
trâmes dans la maison de cet 
homme, 

13 Qui nous raconta comment 
il avoit vu un Ange dans sa 
maison, qui s'étoit présenté à 
lui^ et lui avoit dit : Envoie des 
gens à Joppé, et fais venir Simon 
surnommé Pierre. 

14 Qui te dira des choses par 
lesquelles tu sera sauvé, toi et 
toute ta maison. 

15 Et comm€ j'eus commencé 
à leur parler, le Saint-Esprit 
descendit sur eux, ainsi qnHl 
étoit aussi descendu sur nous au 
commencement. 

16 Alors je me souvins de 
cette parole du Seigneur : Jean 
a baptisé d'eau ; mais vous se- 
rez baptisés du Saint-Esprit. 

17 Puis donc que Dieu leur 
a donné le même don qu'à nous, 
qui avons cru au Seigneur Jé- 
sus-Christ, qui étois-je moi, 
pour m'opposer à Dieu ? 

18 Alors, ayant entendu ces 
choses, ils s'appaisèrcnt, et glo- 
rifièrent Dieu, en disant : Dieu 



a donc donné aux Gentil» 
mêmes la repentance, afin qu*iU 
aient la vie \ 

19 Pour ce qui ett de ceux qai 
avoient été dispersés par la 
persécution arrivée à l'occasion 
d'Etienne, ils passèrent jusqu^en 
Phénicie, en Chypre, et à An- 
tioche, n'annonçant la parole à, 
personne qu'aux Juifs seule- 
ment. 

20 Mais quelques-uns d^en- 
tr'eux, qui étoient de Chypre et 
de Cyrène, étant entrés dans 
Antioche, parlèrent aux Grecs, 
leur annonçant le Seigneur Jé- 
sus. 

21 Et la main du Seigneur 
étoit avec eux ; de sorte qa'ti 
y en eut un grand nombre gui 
crurent et se convertirent au 
Seigneur. 

22 Or, le bruit en vint jusqu'à 
l'Eglise de Jérusalem i c'est 
pourquoi ils envoyèrent Bama- 
bas pour passer jusqu'à Anti- 
oche ; 

23 Qui y étant arrivé, et ayant 
vu la grâce de Dieu, se réjouit, 
et les exhorta tous à demeurer 
attachés au Seigneur avec un 
cœur ferme. 

24 Car c'étoit un homme de 
bien, plein du Saint-Esprit et de 
foi, et une grande multitude se 
joignit au Seigneur. 

25 Barnabas s'en alla ensuite 
à Tar^e pour chercher Saul ; 

26 Et rayant trouvé, il l'em- 
mena à Antioche ; et pendant 
toute une année ils s'y assem- 
blèrent avec PEglise, et instrui- 
sirent un grand nombre de per- 
sonnes ; de sorte que ce fui à 
Antioche que les Disciples com- 
mencèrent à être nommés Chré- 
tiens. 

27 En ce tems-là, quelques 
Prophètes descendirent de Jéru- 
salem à Antioche ; 

28 Et l'un d'eux, nommé 
Agabus, se leva, et prédit par 
l'Esprit, qu'il y auroit une 
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pande faiaine par toute la ter- 
{« ; ce qui arriva en effet sous 
TEmpereiir Claude. 

29 Et les Disciple* résolurent 
d^en?oyer, chacun selon son 
poQfoir, ^elques secours aux 
Frères qui demeuroient en 
Judée. 

30 Ce qu^ils firent aussi, Ten- 
Tojrant aux Anciens, par les 
mains de Barnabas et de Saul. 

CHAPITRE XII. 

Jacquet /ué, et Pierre emprison" 
né par fférode^ qui meurt ron- 
géde vert, 

EN ce même tems, le Roi 
Hérode se mit à maltraiter quel- 
ques-uns de PEglise. 
' £ Il fit mourir par Pépée Jac- 
Dves, frère de Jean ; 

3 Et voyant qoe cela étoit 
agféable aux Jui&, il fit aussi 
Itrretér Pierre. 

4 C^étoit pendant les jours 
des pains sans levain. L^ayant 
donc fiait arrêter, il le fit mettre 
en prison, et le donna à garder 
à quatre bandes de quatre sol- 
dats chacune, dans le dessein de 
l'exposer au supplice devant le 
peuple, après la fête de Pâque. 

' 5 Pierre étoit donc gardé 
dans la prison ; mais PEglise 
faisoit sans cesse des prières à 
Dieu pour lui. 

6 Et la nuit de devant le jour 

So^Hérode devoit Penvoyer au 
tcppitce, Pierre dormoit entre 
deux soldats, étant lié de deux 
cbaines ; et les gardes qui 
iioietU devant la porte gardoient 
la prison. 

7 Et un Ange dn Seigneur 
survint tout-à-coup ; une lu- 
mière resplendit dans la prison, 
et Vjinge^ poussant Pierre par le 
<Jôté, Péveilla, et lui dit : Lève- 
toi promptement. Et les chaînes 
tombèrent de tet mains. 

8 Et P Ange lui dit: Ceins- 
toi, et attache tes souliers ; ce 



qn^il fit. Puis VJnge ajouta : 
Mets ta robe, et suis-moi. 

9 Et Pierre étant sorti, le 
snivoit sans savoir que ce que 
PAnge faisoit se fit réellement ; 
mais il croyoit qu^il avoit un« 
vision. 

10 Et quand ils eurent pasfé 
la première et la seconde garde, 
ils vinrent à la porte de fer^ qui 
conduit à la ville, et la porte 
s^ouvrit à eux d^elle-méme ; et 
étant sortis, ils allèrent le long 
d^une rue ; et aussitôt PAnge 
se retira d^avec lui. 

11 Alors Pierre étant revenu 
à soi, dit : Je reconnois mainte- 
nant véritablement que le Seig- 
neur a envoyé son Ange, et 
gu^il m^a délivré de la main 
d'Hérode, et de tout ce que le 
peuple Juif attendoit. 

12 Et après y avoir réfléchi, il 
alla à la maison de Marie, mère 
de Jean, surnommé Marc, où 
plusieurs personnes étoient as* 
semblées et faisoient des prières. 

13 Quand il eut frappé à la 
porte du vestibule, une servante, 
nommée Rhode, vint pour savoir 
qui c'éloif, 

14 Et ayant reconnu la voix 
de Pierre, de la joie qu^elle eu/, 
elle n'ouvrit point la porte ; 
mais elle courut annoncer que 
Pierre étoit devant la porte. 

15 Et ils lui dirent : Tu es 
folle. Mais elle assuroit que la 
chose étoit ainsi ; et eux di- 
soient : C'est son Ange. 

16 Cependant Pierre conti- 
nuoit à frapper ; et quand ils 
eurent ouvert, ils le virent, et 
furent fort étonnés. 

17 Mais lui, leur ayant fait 
signe de la main de faire si- 
lence, leur raconta comment le 
Seigneur Pavoit fait sortir de la 
prison, et il leur dit : Faites sa- 
voir ceci à Jacques et à nos 
Frères. Après quoi il sortit, 
et s'en alla à un autre lieu. 

18 Quand il fut jour, il y eut 
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un grand trouble parmi les sol- 
dats, pour savoir ce que Pierre 
étoit devenu. 

19 Et Hérode Payant feit 
chercher sans qu^on le pût trou- 
ver, il fit faire le procès aux 
gardes, et il commanda qu^on 
les menât au supplice. Pois il 
descendit de Judée à Césarée, 
où il s^arrêta. 

20 Or, Hérode avoit dessein 
de faire la guerre aux Tjriens 
et aux Sidoniens. Mais ils vin- 
rent le trouver d^nn commun 
accord, et ayant gagné Blaste, 
qui éloit Chambellan, ils de- 
mandèrent la paix, parce que 
leur pays tiroit sa subsistance de 
celui du Roi. 

21 Hérode donc leur ayant 
donné jour pour leur parler^ se 
revêtit de tes habits royaux, 
s^assît sur ton trône, et les ha- 
rangua. 

22 Et le peuple s^écria : Voix 
d^un Dieu, et non point d'un 
homme. 

23 Et à Pinstant un Ange du 
Seigneur le frappa, parce qu'il 
n'avoit pas donné gloire à Dieu ; 
et il mourut rongé de vers. 

24 Mais la parole du Seig- 
neur faisoit de grands progrès, 
et se répandoit de plus en plus. 

25 Et Barnabas et Saul, après 
s^être acquittés de leur minis- 
tère, revinrent de Jérusalem, 
ayant aussi pris avec eux Jean, 
surnommé Marc. 

CHAPITRE XIIÎ. 

Bamahat et Saul envoyés, Ely- 
mat aveuglé. Incrédulité det 
Juifs, Paul te tourne vert ht 
GentiU. 

IL y avoit dans PEglise d'An- 
tioche quelques Prophètes et 
Docteurs, savoir, Barnabas, 
Siméon, appelé Niger, Lucius 
le Cyrénéen, Manahem, qui 
avoit été élevé avec Hérode le 
Tétrarque, et Saul. 

2 Comme donc ils vaquoient 



au service du Seigneur, et qu\ 
jeun oient, le Saint-Esprit Uui 
dit : Séparez-moi Barnabas et 
San], pour Pœuvre à laquelle j« 
les ai appelés. [ 

3 Après donc qu'ils eurent 
jeûné et prié, ils leur imposérefltj 
les mains, et les firent partir. 

4 Eux donc, étant enroyéin 
par le Saint-Esprit, desccndi-' 
rent à Séleucîe, où ils s'embar- 
quèrent pour aUer en Chypre. 

6 Et lorsqu'ils furent arrivéi 
à Salamîne, ils annoncèrent la 
parole de Dieu dans les Sjrna- 
gogues des Juifs, et ils avoienf 
Jean arec eux pour les aider. 

6 Ajant ensuite traversé l'île 
jusqu'à PaphoB, ils trouvèrent 
un certain Juif, Magicien et faux 
Prophète, nommé Baijésu, 

7 Qui étoit avec le proconsol 
Serge Paul, homme sage et pru- 
dent. Celui-ci ayant fait appe- 
ler Barnabas et Saul, désiroit 
d'entendre la parole de Dieu. 

8 Mais Elymas, c'ett-ordire^ 
le Magicien, car c'est ce qpe 
signifie ce %om, leur résistoit, 
tâchant de détourner le Procon- 
sul de la foi. 

9 Mais Saul, qui ett anssî ap- 
pelé Paul, étant rempli du Saint- 
Esprit, ayant les yeux fixés sur 
lui, lui dit : 

10 O homme rempli de toute 
sorte de fraude et de méchan- 
ceté, enfant du Diable, ennemi 
de toute justice, ne cesseras-tu 
point de pervertir les voies du 
Seigneur qui tont droites ? 

11 C'ett pourquoi voici, des 
maintenant la main du Seigneur 
tera sur toi, et tu seras aveo^'le, 
sans voir le soleil» jusqu'à un 
certain tems. Et à l'instant 
l'obscurité et les ténèbres tom- 
bèrent sur lui ; et, tournant de 
tous côtés, il cherchoit quel- 
qu'un qui le conduisît par la 
main. 

12 Alors le proconsul, voyant 
ce qui étoit arrivé, crut, étant 
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Templi d^admiratîon pour la doc- 
trioe du Seigneur. 

13 £t quand Paul et ceux 
qui lioierU avec lui furent partis 
de Paphos, ils vinrent à Ferge 
en Pamphjlie. Mais Jean 
frétant séparé d^enx, s^en re- 
toama à Jérusalem. 

14 Pour eux, étant partis de 
Perge^'ils vinrent à Antioche de 
Pisidie ; et étant entrés dans la 
Synagogue au jour du Sabbat, 
m s^assirent. 

15 Et après la lecture de la 
' Jjoi et des Prophètes, les princi- 
paux de la Synagogue leur en- 
voyèrent dire : Mes frères, si 
vous avez quelque exhortation 
à faitt au peuple, vous pouvez 
parler. 

, 16 Alors Paul s^étant levé, et 
ayant fait signe de la main qu^on 
fU tiUnce^ dit : Hommes Israé- 
lites, et vous qui craignez Dieu, 
écoutez : 

17 Le Dieu de ce peuple d^Is- 
nël choisit nos pères, et rendit 
ce peuple illustre, lorsqu'ils de- 
Bemroient dans le pavs d'Egypte, 
et il les en fit sortir a bras élevé. 

18 Et il supporta leur conduite 
dans le désert, Pespace d'envi- 
roD quarante ans. . 

19 Et ayant détruit sept na- 
tions au pays de Canaan, il leur 
distribua leur pays par le sort. 

50 Et environ quatre cent 
cinquante ans après cela, il Itur 
donna des Juges, jusqu'au Pro- 
phète Samuel. 

51 Ensuite ils demandèrent 
un Roi, et Dieu leur donna Saûl, 
fils de Kis, de la Tribu de Ben- 
jamin ; tt ainti te passèrent 
quarante ans. 

22 Et Dieu l'ayant ôté, il leur 
*Qscïta David pour Roi» à qui 
sQssi il rendit témoignage, en 
disant: J'ai trouvé David, ^^ 
-de Jessé, un homme selon mon 
cftur, qui exécutera toutes mes 
volontés. 

23 C«#/ de sa postérité que 



Dieu a suscité Jésus selon sa 
promesse, pour être le Sauveur 
d'Israël. 

24 Avant qu'il parût, Jean 
avoit prêché le baptême de re- 
pentance à tout Ib peuple d'Is- 
raël. 

25 Et lorsque Jean achevoît 
sa course, il disoit ; Qui pensez- 
vous que je sois ? Je ne sois 
pas le Christ ; mais il en vient 
un après moi dont je ne suis 
pas digne de délier les souliers 
de ses pieds. 

26 C^est à vous, mes frères, 
qui êtes de la race d'Abraham, 
et à ceux d'entre vous qui craig- 
nant Dieu, 91M cette parole de 
salut est adressée. 

27 Car les habitans de Jé- 
rusalem et leurs Magistrats 
n'ayant point reconnu Jksusy 
ont accompli, en le condamnant, 
les paroles des Prophètes, qui 
se lisent chaque jonr de Sabbat. 

28 Et bien qu'ils ne trouvas- 
sent rien en lui qui fût digne de 
mort, ils demandèrent à Pilate 
de le faire mourir ; 

29 Et après qu'ils eurent ac- 
compli, tout ce qui avoit été 
écrit de lui, on Tôta du bois, et 
on le mit dans le sépulcre. 

30 Mais Dieu l'a ressuscité 
des morts ; 

31 Et il a été vu, pendant 
plusieurs jours, de ceux qui 
étoient montés avec lui de Gali- 
lée à Jérusalem, qui sont ses 
témoins devant le peuple. 

32 Et nous aussi, nous vocgi 
annonçons qu'à Végard de la 
promesse qui avoit été faite à 
nos pères, 

33 Dieu l'a accomplie pour 
nous qui sommes leurs enfans, 
lorsqu'il a suscité Jésus ; comme 
il est é6rit dans le second 
Psaume : Tu es mon Fils, je 
t'ai engendré aujourd'hui. 

44 Et pour montrer qu'il l'a 
ressuscité des morts, pour ne 
devoir plus retourner au sépul- 
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cre, il a parlé ainsi ; Je vons 
tiendrai fidèlement les promes- 
ses sacrées 914e j^ai Jfaiies à 
David. 

35 C^est pourquoi il dit aussi 
dans un autre endroit : Tu ne 
permettras point que ton Saint 
sente la corruption. 

36 Car pour Dayid, après 
avoir servi en son tems aux des- 
seins de Dieu, il est mort, et a 
été rois avec ses pères, et il a 
•enti ]a corruption. 

37 Mais celui que Dieu a res- 
suscité n'a point senti la cor- 
ruption, 

3B Sachez donc, mes frères, 
que €^ett par lui que la rémission 
des péchés vous est annoncée ; 

30 Et que e^ett par lui, que 
tous ceux qui croient sont justi- 
fiés de toutes les choses dont 
▼ous n^avez pu être justifié» par 
la loi de Moïse. 

40 Prenez donc garde qu^il 
ne vous arrive ce qui a été dit 
dans les Prophètes : 

41 Voyez, vous qui me mépri- 
eez, et soyez étonnés, et pâlissez 
d'efifroi ; car je vais faire une 
ceuvre en vos Jours ; une œuvre 
que vous ne croirez point, si 
quelqu^un vous la raconte. 

42 Après qu^ils furent sortis 
de la Synagogue des Juifs, les 
Gentils Ue prièrent de leur an- 
noncer les mêmes choses le 
Sabbat suivant. 

43 Et quand rassemblée fut 
séparée, pleusieurs Juifs et 
Prosélytes, craignant Dieu, sui- 
virent Paul et Bamabas, qui les 
exhortèrent à persévérer dans la 
grâce de Dieu. 

44 Le Sabbat suivant, pres- 
que tonte la ville s^assembla 
pour entendre la parole de Dieu. 

45 Mais les Juifs, voyant la 
foule, furent remplis d^envie, et 
s^opposoient à ce que Paul di- 
soit, en contredisant et en blas- 
phèinant. 

S4 Alors Paul et Bamabas 



leur dirent hardiment : CVtoît* 
bien à vous les premiers qu^3 
falloit annoncer la parole de 
Dieu ; mais puisque tous la 
rejetez, et ^fue vous voua juges 
vous-mêmes indignes de la vie 
éternelle, voici, nous noua tour- 
nons vers les Gentils. 

47 Car le Seigneur noua Ta 
ainsi commandé, qtuind.il a dit y 
Je t^ai établi pour être la lumi- 
ère des Gentils, afin que tu soia 
leur salut jusqu^auz extrémités 
de la terre. 

48 Les Gentils entendant cela^ 
B*en réiouissoient, et donnoient 
gloire a la parole du Seigneur ; 
et tous ceux qui étoient destinés 
à la Vie éternelle,^ crurent. 

49 Ainsi la parole du Seig- 
neur se répandoit par-toat le 
pays. 

50 Mais les Juifs animèrent 
^quelques femmes dévotes et de ^ 

qualité, et les principaux de la 
ville, et ils excitèrent une persé- 
cution contre Paul et Barnabas, 
et les chassèrent de leur pays. 

51 Mais Paul et Bamabat^ 
ayant secoué la poussière de 
leurs pieds contre eux, allèrent 
à Iconie. 

52 Cependant les Disciples 
étoient remplis de joie et da 
Saint-Esprit. 

CHAPITRE XIV. 

éâeiee de Paul dam leonie^ à L^i' 
trey à Derbe^ et à Jintioche» 

PAUL et Bamabas étant 
arrivés à Iconie, entrèrent en- 
semble dans la Synagogue des 
Juifs, et ils parlèrent de telle 
sorte, qnUl y eut une grande 
multitude de Juifs, et de Grecs, 
qui crurent. 

2 Mais les Juifs incrédules 
excitèrent et irritèrent les es- 
prits des Gentils contre les 
Frères. 

3 Paul et Bamab€u demeu- 
rèrent cependant là assez long* 
tems, parlant hardiment du Seig^ 
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Muf!) (|i>i wçnàoit témoignage 
À la parole de fa grâce, ea 
faisajDt par levirs mai^s des pro- 
diget et des oairacle*. 

4 Mais le peuple de la riHie 
ibt partagé ; et les una étoient 
poar les ïuils, et les autres pour 
les Apôtres. 

5 Et con^me il se fit une 
émette des Gënlik et des Juifs, 
svec leurs prîncipauv Clieft, 
pour outrager le* •^âh'es^ et 
pour les lapider > 

i Cas l^yaiil appris, s^enfui- 
nnt aux villes de Lycaoaie^ 
MMtr, à L.jstse et à Derbe, et 
M pays d^aleatouF ; 

T Ht fis y aanoQcèreatPETaB^ 
gile. 

8 U y avoif à Ljstre ua hom- 
JBe ioipoteat de sm jambes, qui 
étoil assis ; il étoit peroKis dès 
M naissance) et il n^Toit jamais 
■arcfa^ 

9 II eotendit parler Pau}| 
^«^ ayant arrêté les jeux sur 
loi, et voyant qu'il avoit ]a foi- 
poof être guéri, 

10 Dit à haute voix- : Lève* 
toi, et iienê»toiû droit sur tes 
pieds. Et il. se leva ta sautant, 
et il marcha. 

11 &t le peuple ayant- vu es 
<pieL Paul ayoit fait, s'écria, et 
<&t en langue Lycaonienne : 
Des Dieux, ayant pris une forme- 
liiUDaine, sont descendus vers 

BOUS. 

1^ Et ils appeloient Bamabas, 
Jupiter ; et Pau), Mercure ; par* 
oe que c'étoit lui qui portoit la 
parole. 

- 13 Et même le Sacrificateur 
èe Jupiter, qui étoit à rentrée 
^ leuf ville, Tint avec des 
taureaux et des couronnes, et 
vooloit leur sacrifier avec la 
IBultitude. 

14 Mab les Apôtres Bama- 
^ et Paul rayant appris, d^ 
^rèreQt leurs vétemens, et se 
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jetèrant au milca de )a Irale^ 
en s'écriaat, 

15 Et disant : • Bemmes ! 
pe«ti|iiol faites- vans cela? Nene 
ne sommes que daa beoMnesi 
sujets aux mêmes intonték que 
vous s et nous vous annonçohe^ 
qu'en quittant ces choses- vaines, 
vous vous convertissiez au IMem 
vivant, qui a ùâi le oiely la terre 
et la mer, et toutes les thosei 
qui y sont ; 

16 Qui, dans les tems pa«séi| 
a laissé marcher tontes les Aa» 
tiens dans leurs voies ; 

17. Quoiqu'il n^ait point oetié 
de donner des témoignages de 
ce qu'A eat, en non* faisant di| 
hieo, en nous envoyant lespluiet 
du ciel et les saisons fertiles, en 
noue donnanê la nourriture avec 
a&sndonee, et remplissant nos 
cœurs de joie* 

18 Et en disant- cela, à peine 
pui^ent-ils empêcher le, peuple 
de leur sacrifier. 

19 Alors qtielquee Juifs sur- 
vinrent d' A ntiocbe et d'Icône, 
qui gagnèrent le peuple ; en 
sorte qu'ayant lapidé Paul^ ili 
to tratpèreat hors de la ville, 
croyant qu'il étoit mort. 

iè Mais les Disciples s'étant 
assemblés autour de lui, M se 
leva et rentra dans la ville, et le - 
lendemain il. s'en alla avec B«w 
nabas à Derbe. 

21 Et après avoir annoncé 
l'Evangile dans cette ville-là, et 
y avoir fait plusieurs Disciples^ 
Hs retournèrent à Lystre, à 
Icône, et à Antioche $ 

22 Fortifiant l'esprit des Disf 
ciples, le* exhortant à perse» 
vérer dans la foi, et leur reprèm 
etniant^ que e'^eet par plusieurt 
afflictions 9u'il nous faut entrer 
dans le Royaume de Dieu. 

23 Et aprè» avoir prié et 
jeûné, ils établirent des Anciens, 
dans chaque Eglise, et ils lei. 
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neommândèrent «a Seigneur, 
^n qui îIb avoient çra. 

34 Pnn ayant traTené la Pi- 
•idie, ils Tinrent en Pamphylie ; 

25 Et ayant annoncé la pa- 
role à Ferge, ils descendirent à 
Attalie. 

26 Et de là ils s^embarquè- 
rent pour Antioche, d^où Ht 
HoierU partis^ après avoir été 
recoûttnandés à. la grâce de 
Dieu, ponr Pœuvre qu'ails avoient 
accomplie. 

27 lit quand ils furent arri- 
vés, et qu^ils eurent assemblé 
PEgUse, ils racontèrent toutes 
les choses que Dieu avoit faites 
par eux, et comment il avoit 
ouvert aux Gentils la porte de 
la foi. 

28 Et ils demeurèrent là 
loE^-tems qivec les Disciples^ 

CHAPITRE XV. 

DUttion de VEglùt tur la Ht' 
eoncititm et Us autres obser- 
' tances légales» 

OR, quelques-uns qui étoient 
.venus de Judée enseignoient les 
Trères, et leur disoient : Si vous 
n^étes circoncis selon Pusage de 
Moïse, vous ne pouvez être 
sauvés. 

2 Sur quoi une grande <3on- 
testation et une dispute s^étant 
élevée entre Paul et Bamabas et 
eux, il fut résolu que Paul et 
Barnabas, avec qu^^ues-uns 
d^entr^eux, monteroient à Jé- 
rusalem, pour coruuUer les Apô- 
tres et les Anciens sur cette 
question. y 

3 Etant donc envoyas de la 
part de P Eglise, ils traversèrent 
la Phénicie et la Samarie, racon- 
tant la conversion. des Gentils ; 
et ils. donnèrent une grande 
joie à tous les Frères. 

.4 Et étant arrivés à Jérusa- 
lem, ils furent bien reçus par 
PEglise, par les Apôtres et par 
Je; Anciens, et ils racontèrent 



toutes les choses que Dieu aroil 
faites par eux. 

5 Mais, direntMt^ quelqi 
uns de la secte des Pharisien* 
qui ont cru, se sont élevés, 
disant, qu^il falloit circoncire 
les Gentiù^ et leur ordonner de 
garder la loi de Moïse. 

6 Alors les Apôtres et les 
Anciens s'assemblèrent pour ex- 
aminer cette affaire. 

7 Et après, une grande dis- 
pute, Pierre se leva, et leor dit : 
Mes Frères, vous savez qu'il JF 
a long-tems que Dieu m'a cboiai 
d'entre . nous, afin que les Gen* 
tils entendissent par ma bouche 
la parole de l'Evangile, et qu'ils 
crussent. 

8 Et Dieu qui connoft les 
cœurs leur a rendu témoignage, 
leur, donnant le Saint-Esprit 
aussi bien qu'à nous. 

9 Et il n'a point fait de 
différence entre nons et eus, 
ayant purifié leurs cœnrs par 
.la foi. 

10 Maintenant donc, ponr* 
quoi tentez-vous Dieo, en ton* 
tant imposer aux Disciples nn 
joug que ni nos père» ni nous 
n'avons pu porter ? 

11 Mais nous croyons que 
nous serons sauvés par la grâce 
du Seigneur Jésus-Christ, de 
même qu'eux. 

12 Alors toute Paissemblée se 
tut, et ils écoutoient Barnabas 
et Paul, qui leur racontoient 
quels miracles et quelUs mer» 
veilles Dieu avoit faits par eux, 
parmi les Gentils. 

13 Et après qu'ils eurent ces- 
sé de parler, Jacques prit la 
parole, et dit : Mes frères, écon* 
tez*moi : 

14 Simon a récité oonunent 
Dieu a commencé de visiter les 
Grenttls, pour en faire un peuple 
consacré a son nom ; 

15.,Etc'e«/ à quoi les paroles 
des Prophètes s'accordent, selon 
qu'il est écrit : 
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16 Après cela je reviendrai, 
et je rebâtirai le tabernacle de 
tMà, qui est tombé ; je répa- 
reni ses nÛBes, et je le redres- 
lerai; 

17 Afin que le reste des hom- 
na et toutes les nations parmi 
lesquelles mon nom est inToqué, 
ehefobent le Seigneur, C^est ce 
91U dit le Seigneur, qui a fait 
tootes choses. 

18 Toutes les œuvres de Dieti 
ki sont connnes de toute éternité. 

19 C'est pourquoi j^estime 
^s'il ne iaut point inquiéter ceux 
âVnlTé les Gentils qui se cod- 
▼ertiisent à Diea ; 

20 Mais qu^il faut leur^êcrire 
ie t^ftbstenir des souillures des 
iàsAeSy de la fornication, des 
choses étouffées, et du sang. 

21 CuT poiir ce qui eat de 
Bloùe, ti jf a depuis plusieurs 
ûèctes en chaque ville des gens 
^ l« prêchent dans les Sjna- 
gogo«s, et on le lit tous les jours 
de Sabbat. 

S^ Alors les Apôtres, et les 
Anciens, avec toute l^Eglise, 
jogèrent à propos d'envoyer à 
Antioche des personnes choisies 
i^SBfr'eux, avec Panl et Bar^ 
jahas, «a«0fr, Jude, surnommé 
wabas, ©t Silas, qui étoient 
^ principaux d'entre les 

S3 Eu écrivant par eux en 
•«•termes: liés Apôtres, les 
Aiiciens, et les Fières, à nos 
™ei d'entre les Gentils qui 
JJ"^ à Antioche, en Sjrie et en 
wHcie, salut. 

^ Comme nous avons appris 
JQe quelques-uns qui sont partis 
fl^entre nous, vous ont troublés 
^r fcicr# discours, et ont ébranlé 
JJ* Ames, en disant qu'il faut 
we circoncis et garder la loi ; 
^ quoi nous ne leur avions 
*>nné aucun ordre : 

^ Nous avons été d'avis, 
*tvés nous être assemblés d'un 
^flunun accord, de vous en- 



voyer des personnes choisies, 
avec nos cbers Frères Bamabat 
et Paul, 

26 Qui sont les hommes qui 
ont exposé leurs vies pour le 
nom de Notre Seigneur Jésus- 
Christ. 

27 Nous vous envoyons donc 
Jude et Silas, qui vous feront 
aussi entendre les mêmes choses 
de bouche. ' 

S8 C'est qu'il a semblé bon 
au Saint-Esprit et à nous de 
ne vous point imposer d'autre 
charge que ces choses ^i sont 
nécessaires : 

29 Savoir^ qne vous vous ab- 
steniez de ce qui a été sacrifié 
aux idoles, du sang, des choses 
étouffées, et de la fornication ; 
desquelles choses vous fere2 
bien de vous garder. Adieu. 

30 Ayant donc été envoyés, 
ils vinrent à Antioche ; et ayant 
assemblé la multitude âesfidUes^ 
ils Itut rendirent cette lettre. 

31 Et après qu'elle eut été 
lue, ils se réjouirent de la con-' 
selation çu'el/e leur donna. 

32 Jude et Silas, qui étoient' 
eux-mêmes Prophètes, exhortè- 
rent et fortifièrent aussi les 
Frères par plusieurs discours. 

33 Et après qu'ils eurent de- 
meuré là quelque tems, les 
Frères les renvoyèrent en paix 
vers les Apôtres. 

84 Toutefois Silas' jugea à 
propos de demeurer à JintioeheJ 

35 Et Paul et Barnabas y de- 
meurèrent aussi, enseignant et 
annonçant avec plusieurs autres 
la parole du Seigneur. 

36 Quelques jours après, Paul 
dit à Barnabas : Retoomona 
visiter nos Frères, par toutea 
les villes où nous avons annoncé^ 
la parole du Seigneur,- pour voit 
en quel état ils sont. 

37 Et Barnabas étoit d^avis 
de prendre avec eux Jean, sur- 
nommé Marc ; 

38 Mais il |^ lenbloit pas 
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raitODOable à Paol d« prendre 
àTeo eux -.celai qui let aroit 
quittés en Parapbylie, et qui ne 
ka avoit |>at accompagnés dans 
Pièa¥re de leur wiinùière» 

39 U y eut donc entr^euz 
une contestation ; en sorte qu^iii 
■e séparèrent l'un de Tautre^ et 
que barnabas ayant pris Marû 
avec hii^ s^ejobarqva peara^er 
en Chypre. 

. 40 Mais Paiii ayant choisi 
-{^ilas^ partît, ^près avoir été 
lecommandé À ]a grâce de Dieu 
par les Frères. 

41 B!t il traversa ]a Bjrie et 
)a CilJeie, coo£raant les Eglises. 

CHAPITRE XVI. 

Jjj/dii tonverHt. PiinZ tt Sitôt 
pruontiien ; Uurs geoKtrt 
cônterfis. 

PAUL «rriva à Derbe et à 
X^yttre ; et il y aTok là un dis- 
ciple nommé Timotbée, £ii 
d^fine femnie Juive fidèle^ mais 
d^un père Grec ; 

2 Éi tomme les Frères q!ui 
UoUni à Lystre et à Icone lui 
irendoient un bon témoignage, 

3 Paul voulut qu^il raccom- 
pagnât ; et rayant pris mvu lui^ 
il le circoncit, à cause des Juifs 
qui étoient en ces lieux-là ; car 
tous savoiant que son père étoit 
Grefe. 

4 Et comme ils allolent de 
▼îlle en ville,41specommttndoient 
aux fidUee de garder les ordoh- 
aanoes qui avoient été établies 
par les Apôtres et ptor les An- 
ciens de Jérusalem. 

5 Ainsi les Eglises étaient 
confirmées dans lai foi, et elles 
«roisseient en nomibre de jour 
•njooR. 

■ Puis, ayant traversé la 
Pbrygie et la Galatie; le Saint- 
Caprit leur défetidit d^àlitiôa«er 
laparoioen-Aste. ' 

7 Et étant venus en Mysîe, 
Ile sf 4îipMoieiit. à ^Her en 



Bitbynr« ; iliaii PEsprK tk U 
leur lierait pas* 

8 Ile traversèrent ensaitc lA 
MysSe, et descendirent à TroHi 

9 Et Paul' eut une vision pen» 
dant la Auît. Uil homme MAbé« 
donien ee présenta detanl tei^ et 
le pria^ disant : Passe en Macé' 
doine, et vitne noué seoourir. 

10 Asssitôt qu^il eut ea celte 
vision, nous nous dispoeâsoes à 
passer en Macédoine, oooelutDt 
de là que lt$ Seigneur noài i 
appeloit, pour leur àdnoifeer 
PEvangue. 

U Etant done partis de Tress, 
nous tirâmes droit vert SsflW^ 
tbfaoe^ et le iendcmaiii à N^- 
polis ; 

12 Et de là à Philippes, ^ 
est la prMnfière ville de ce 
qtMirtier de lu Macédoiue,' el 
une Colonie Rômaint ; et notti 
y séjootnaitiée qvdques jourt. 

13 Le JMir do Sàbbet, tMVt 
sortiÉies d» lu ville,- tî lue^ 
allamee près de la iMète eè 
Pob avoit àeéouÉérté de fldre 
la? prière ; et noue étant àwj 
noue parlions aux fééDii«>:' f* 
s'jf étoient aescnbléelv 

14 Et une certaine /«««■♦ 
nommée Lydie, de^la ville ée 
Tbyatire, marcbatide< de pow*- 
pre, qui craignait Dieu;, nsu» 
écouta ; et le Seigneur loi ««- 
vrk le cceor< pbur faiite aitertion 
aiix choeés que Paul dieoit. 

15 Ef quand elle eut été bi^- 
tisée avec sa famille, élletun^ 
fit cette prière : Si voue m'atet 
crue fidèle au SeigneW, eutref 
dkrm ma maison^ et jf àetnêut» ; 
et elle nous jf obitgeaé 

16 Or, un jour que noo» 
allions à la prière, une nrvtntv 




rencontra. 

-17 EUe nous suivit, Paul et 
nottS) e» criant. Ces b^^JJ* 
sont des iurTiteu9i du ^^^^ 
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Irèf-liaiit, et fls vous annoncent 
la voie 43u saint. 

18 Elle fit cela pendant pla- 
aieura joara ; mais Paal en 
étant importuné, se retourna, et 
dit à PEsprit : Je te commande, 
an nom de Jéso^-Christ, de sor- 
tir de cette JUle. Et il en sortit 
an même inirtant. 

19 Mais ses maîtres voyant 
qn^ils avoient perdu Pespérance 
de leur ^in, se saisirent de 
Paul et dé Silas,' et les traînè- 
rent à la f^ace publique devant 
les Magistrats. 

20 Et ils les présentèrent aux 
Magistrats, et Uur dirent : Ces 
faCmmes-ci, qui sont Juifs, trou- 
blent notre ville ; 

21 Et ils enseignent une ma- 
nière de vivre qu^il ne nous est 
pai permis de recevoir ni de 
sinvre à nous qui sommes Ro- 
mains. 

22 Et le peuple en foule 
s^leva contre eux ; et les Ma- 
gistrats ayant fait déchirer leurs 
robes, ordonnèrent qu'ils fussent 
battus de verges. 

23 Et après qu^on leur eut 
donné plusieurs coups, ils les 
firent mettre en prison, et ils 
ordonnèrent an geôlier de les 
garder sûrement. 

24 Ayant reçu cet ordre, il 
les mit au fond de la prison, et 
leur serra les pieds dans des 
entraves. 

25 Sur le minuit, Paul et Silas 
étant en prières, chantoient les 
louanges de Dieu, et les prison- 
niers les entendoient. 

26 Et tout d^un coup il se fit 
un grand tremblement dé terre, 
en sorte que les fondemens de 
la prison en furent ébranlés ; et 
en même tems toutes les portes 
furent ouvertes, et les liens dé 
tous les prisonniers lurent rom- 

|»US. 

27' Alors le geôlier "' étant 
réveillé, et voyant les portes de 
te prison ouvertes, tira #on épée, 
17* 






et alloit se tuer, croyant que les 
prisonniers aroient fui. 

28 Mais Paul hsi cria à battis 
voix : Ne te fais point de nuJ, 
nous sommes tous ici. 

29 Alors lé geôlier ayant de- 
mandé dé la lumière, entra' 
promptement, et tout tremblant 
il se jeta aux- pieds de Paul, et 
de Silas« 

âO Et les' ayant menés de- 
hors, il leur dit : Seigneurs, que 
faut-il que je fasse pour être 
sauvé ? 

31 Ils lui dirent : Crou an 
Seigneur Jésus-Christ, et tu se- 
ras sauvé, toi et ta famille. 

22 Et ils lui annoncèrent la 
parole do Seigneur, et à toni 
ceux qui Uoieni dans sa maison* 

33 Et les ayant pris à cette 
même heure de la nuit, il lava 
leurs plaies ; et aurait&f il Ait 
baptisé, lui et tous lès siens. 

34 Et les ayant menés dan^ 
son logement, il leur fit servir à ' 
manger ; et il se réjouit de ce 
qu^il avoit cru en Dieu, avec 
toute sa famille. - 

35 Le jour étant venu, lea 
Magistrats envoyèrent des ser- 
gens pour dire uu geôlier : Laisse 
aller ces gens-là. 

36 Aussitôt le gèdier rap* 
porta ces paroles à Paul, et hsi 
dit .* Les Magistrats ont envoyé 
dire qu^on vous laissât aller. 
Sortez d^nc maintenant, et voue 
en allez en paix. ' 

37 Mais Paul dit aux siergeru s 
Après nous avoir battus de ver-' 
ges publiquement, sans forme def 
jugement, nous qui sdmmea 
Romains, ils nous ont mis en 
prison, et itt'ahitènant ils nom' 
font sortir en secret ; il rC^en serti 
^as ainsi t , mais qu^ils viennent 
eux-mêmes, et nous mettent en 
liberté. 

38' Et les sei^ens rapportè- 
rent cela aux Magistrats qui' 
eurent peur, ayant i^risqn^il» 
étoSent Romains. 
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^ df C^t jpuarqvM îii irîaKiit 
«er# etur, «t leuir firent dies et- 
cateit %t 4e# «yanit Sik hors de 
]ft iHitoOf Us Zet plièrcBt de »e 
retirer de la ville. 

40 £t eus étant lortis dtt la 
jpiÎBMi, eott^feat chec Lydie « 
et ayui t TU lei FrèreS)^ie«eoB'< 
•olèieBl, et ««iwafe.îls ;partir«Bt 

CHAPITRE XVÏt. 

i'iiuZ prêche wee tueeès à ThtS" 
latoniqw g nerticuté par lu 
Jui/t^ iî va a Bérée^ oti iU con- 
V€rtil flutieurs '.personnes, 

. PAVL et SOtu ajaRt passé 
par Ampbtpolit et^r A^llonie» 
vlUMiit là Thesialeai^ne, ^à il y 
ftveit «ne <Sjii«gogiie de Jiiif«. 

2 Et Paiâ, BeloÎEi •« cwaXwBe^, 
tatra ter» em, et il les eatre- 
iîBl des Eoritores pendent trois 
loors de Sabbat i 

3 'fjeur déoouTsant et lew 
faisant veir^u^il av<Nt fallu ^e 
k CMtt sowfivît, et i{uMl ressirs- 
eJA&t des meris ; et ce Christ, 
km^ diêsit^ly est Jésus que je 
TOUS annonce. 

• 4 Et quelqoet-uns "d^ntr^mc 
efvrent, et se joi|purent à PanI 
et à ^af, c^BMDe ansû une 
grande multitude de Grées 
craif^nant t>ûUy et plueieQrs 
ANUmes. 4e qualifté. 

5 Mais les «^uilfl incrélit^es, 
étant émiM d^envie, prirent avec 
«MS «qjoelques bommes méehans 
et fainéans ; et ajrapt excité un 
tumnite^ ils 'troublènnat ^ute la 
lài^ ; et faisant violenee 4 la 
«isiiaoïn de Jasod, ils «bercboient 
Paul et Sihs pour les œner 
jMw Je peuple î * 

.^<6 Mais ne les y ajaot pas 
trouvési ils tniiMrent Jiwon 0t 

?ttei<)oea-umB des Frères devant 
M M«f;is^^ de h ^*y^y en 
eriant : Ces gens, qui ont trev- 
blé -t«iit le naendei fionUt «nssi 
venus ii}|. 

. 7 £t J-ason les « «eçMs ^Jiez 
hti : et ils sent \mm MiteUiM«aw 



•rdeHMMMee de Céslit, en -dleslll 

qu'il y a un autre Aei, q^A^Usr 
nefMmen^ Jésos^ 

S Ik émnrent donc la fi O |> » " 
lace^ et wéme ies Magisirnte de 
la ville, q» les écontereat. 

9 Mais ayant reçe «Motion 
dte Jason et des aatres^ ils le»' 
laissèrent aller. 

10 Et iaeontinei^ }»â Twèfe» 
firent paiër 4e nuit Paal. et Si» 
laa p—ÊT nUer à Bérée, où étant 
arriréa» ils entrèi^nt dana In 
Synagegne des Juîls. 

11 Ceux-ci eurent de» Mflut»- 
m€99 pkM oeWes que ceiuc de 
Thessaleniqtie, et ils refuiwit 
la par^ avee beanoenp de 
promptitude, examinaAt tei» lee 
jovffs ies Ëersturea, pevr ismmir 
m «oe qu'en leur éù&it y étei4 
oon ferme, 

15 Plnsiears done d^entr^ens 
crurent, et des femmes Grreo- 
qties' de qnalîlé, «t .des ^oonnes 
en assez grand nombve* 

13 Maie quand les Jm^ 4e 
Thesseloniqne enveat <]pie la ff»- 
rôle de Dieu était annencée à 
Bérée ^sr Peel, ils y irivnéiit et 
émurent 4e peuple. 

14 Et «ttsfiitdt les Fieèree 4Ma 
firent sortir Paul^ c^oMne imhh 
aller du côté de la a»er ; «leia 
Silf^ et Tiflaotbée demenrèreut 
encore À BkMt* 

%b Et «eus ^i eWeient 
chargés de mettre Paul «o 
afireté, le menèmnt lasqe'à 
Athènes :) et après f^roir «eça 
ordre de lui de dire A ^las et 
à Timothée de venir Je tix>a¥ef > 
48 plutôt) ils partwent 

16 Pendant que Faut leB.aib> 
tendoit À Athènes, il avoit le 
eseur entré» en veyant cette «aie 
to»teplMi|ée dans PidolAtne. 

17 il «'entretenait denc dans 
la %Qe9Q§ue wf^ les i^ifs et 
arec ceux qui craignoient Dim^ 
et tcus 4ee JMirs dans- la pteee, 
avec ceux ^ui Vy rengentreienit» 
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DpiouTMiM «I StoïcieM confé^ 
râivDt uveo lui % et leg uns di- 
■oient : Que TeiU dire c^ di«* 
oooTOiur ? Kt let autres dû^itni .* 
n semble ' qu'il aBDonce dfi 
Pivîoilés étTitugèm ;. parce qu^il 
leur aiuM>D9oit J^tus et la B^ 



19 Et l'ajBDt pris ils U menè- 
rent à l'Aféopase, en lui disant: 
Foorriofwi poa» savoir quelle t*i 
cette nouvelle doctrine que ta 



âO Carnou* t^entaodoaf dira 
oertainea chases fort étranges ; 
neniB vondiion* donc biem savoir 
ce que c^est* 

SI Qr^ tous les Atli^irieRS et 
les étrai^ia qui demeuroiaut à 
jSUkène^^ na a^occopoient qa^à 
dica «t À 4ca«tcr quelque nou» 
velle. 

32 JUors Paul ae tenant au 
laUieu ^ P Aréopage, dit : 
Hommes Athéniens, je reauur* 
qae qn^ea toutea citosas tous 
êtes dévots Jucqu^à ltexcè« ; 

23 Car, en passant et en re- 
gardant vos Divinités, j*ai trouvé 
mémt un autel sur lequel il y 
avait cette iaseription : AU 
DIEU INCONNU. Celui dauc 
que van» Jbonorez sans le oon- 
naUia, c'aa/ celui 9U« je touv 
annonce» 

S4 Le Dieu qui a fait le 
monde at toutes les ehMca i^ui 
y ion/, étant le Seigneur du ciel 
et de la terre, n^babite point 
daojs k« temples bâtis par la 
iiain de» Aommev*. 

25 II n^est point tern par le« 
WM dea faoBimes, t^mme s'il 
avait besoin de quoi que ce soit, 
loi qui donna à totis la vie, la 
respiration et toutes choses; 

26 XI a fait naître d^i^n seul 
laaa tout le genre buinasn, pour 
habMer aur toole Pétendue A» 
U taiye, ayant déberniué les 
tena précis, et les bornes de 
lev babit»t>a« ^ 



Seigneur, «t qiPila paissent 
oojama le toucher de la mai» 
et le trouvcf, quoiqu^il ne soit 
pas loin de chacun de nous. 

28 Car c^eW par lui que nous 
tenons la vie, le mouyement, et 
Têtre ; selon que quelques*una 
de vos Poètes ont dit : Que noua 
sommes aussi la racç dô IHtu. 

29 Etant donc la raoe da 
Dieu, nous ne devons pas croire 
que la Divinité soit semblable à 
de Por, ou à de Pa^^ent, ou à 
de la pierre taillée par Part et 
Pindustrie d«s hommes^ 

30 Dieu donc ayant laissé 
passer ces tems dMçnoranca, 
annonce maintenant à tous lea 
hommes, en tous lieux, qu^iU sa 
convertissent. 

31 Paroa qu'il a arrêté un 
jour auquel il doit juger ie mo»* 
de avec justice, par PHomma 
qu'il a établi ; dt quoi il a don* 
né à tons une preuve certaine, 
en le ressuscitant des morts, 

32 £t quand ils entendireni 
parler de la résarrection dea 
morts, las uns s'en moquèrent, 
et les autres dirent : Noaa t'en* 
tendrons là-dessus une autre 
fais. 

33 Ainsi Paul sortit du miliaa 
d'eux. 

34 il y <n tiU cepandant quel* 
ques-uns qui ta joignirent a lui, 
et qui crivcckt ; entre lesquek 
éleient Denis, Juge de PAréa« 
page, et une femme nomméa 
Damaris, et d'autres aw;c eux* 

CHAPITRE XVIII. 

Prédicaiien de Paul à Cerinthe^ 
et d^jipolloe à Ephèse, 

APRES ceU, Pasl étant paiit» 
d'Athènes, vint à Corinthe. 

2 Et 3/ ayant trouvé un Juif, 
nommé Aquilat, originaire de 
Pant, qui était nouvellemeail 
venu d'Italie avaa PrisciUa n^ 
femme, parce que Claude a^it 
ordotoé à tous les Jnift dft sartir 
de IkuiM) él a '^wtotsitt à «wiv 
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3 Et comme il étoit du même 
snétier fti^etu:, îl demeura chez 
eux, et y travaillait ; et leur 
oétier étoit de fkire des tentes. 

4 U discouroit dans la Syna- 
gogue tous les jours de Sabbat, 
et il persuadoit les Juifs et les 
Grecs. 

5 Quand Silas et Tîmothée 
furent venus de Macédoine, 
Paul étant pressé en son esprit, 
rendoit témoi^age aux -Juifs 
que Jésus k^où le Christ. 

6 Mais comme ils s^oppo- 
soient à htit et qu^ils blaspbér 
rooient, u secoua tes habita, et 
leur dit : Que votre sang soU 
sur votre tête ! jVn suis net : 
dés à présent je m'en irai vers 
les Gentils. 

7 Et étant sorti de là, il en- 
tra chez un homme nommé 
Juste, craignant Dieu, et dont 
ht maison tenoit à la Synagogue. 

8 Et Crispe, chef de la Syna- 
gogue, crut au Seigneur avec 
toute sa maison ; et plusieurs 
autres Corinthiens ayant ouï 
PattZ, crurent aussi et furent 
baptisés. 

9 Et le Seigneur dit à Paul, 
durant la nuit, en vision : Ne 
crains point) mais parle, et ne te 
tais point ; 

10 Car je suis avec toi, et 
personne ne mettra les mains 
sur toi pour te faire du mal ; car 
j'ai un grand peuple dans cette 
ville. 

11 11 y demeura donc un an 
et demi, enseignant parmi eux 
la parole de Dieu. 

12 Mats lorsque Gallion étoit 
Proconsul d'Achaïe, les Juifs 
s'élevèrent d'un commun accord 
contre Paul, et l'amenèrent au 
Tribunal, 

13 En disant : Celui-ci veut 
persuader aux hommes de servir 
Dieu d^une manière contraire à 
Ulou 

14 Et comme Paul alloit ou- 
vrir la bouche p9ur jMrler, Gal- 



lion dit aux Juifs : S'il s*a^9oir^ 
à Juifs \ de quelque iDjoaticef 
ou de quelque crime, je tous 
écouterois patiemment, antant 
qu'il seroit raisonnable. 

15 Mais s'il est question de 
disputes de mots, et de non», et 
de votre loi, vous y pourvoiras' 
yous-mêmes, car je ne veux 
point être juge de ces eboees. 

le Et il Uê fit retirer du 
Tribunal. 

17 Alors tous les Grecs ayant 
saisi Sosthène, chef de la Sy- 
nagogue, le battoient devant le 
Tribunal, et Gallion ne s'en 
raettoit point en peine* 

18 Quand Paul eut -encore 
demeuré là assez long-tems, il 
prit congé des Frères, et s'em- 
barqua pour aller en Syrie, avec 
Priscille et Aquilas ; s'étant 
fait auparavant couper les che- 
veux à Cencbrée, à cause d'un 
vœu. 

19 Puis il arriva à Ephése, et 
il les y laissa ; et étant entré 
dans la Synagogue, il conféra 
avec, les Juifs, 

20 Qui le prièrent de demeu- 
rer plus long-tems avec eux ; 
mais il n'^ consentit pas. 

21 Et il prit congé d'eux, en 
leur disant : Il faut absolument 
que je fasse la fête prochaine 
à Jérusalem ; mais je revien- 
drai vous voir, s'il plaît à Dieu* 
Et ainsi il partit d'Ephèse. 

22 Et éUnt débarqué à Ce- 
sarée, il monta à JirusaUm^ et 
après avoir salué l'Eglise, il 
descendit à Antioche ; 

23 Et y ayant fait quelque sé- 
jour, il en partit, et parcourut 
de suite la Galatie et la Phrygie, 
fortifiant tous les Disciples. 

24 En ce iems-lày un Juif 
nommé Apollos, natif d'Alexan- 
drie, homme éloquent et puis- 
sant dans lea Ecritures, anrm 
à Ephèse. 

25 U étoit, en quelque sorte., 
instniit par la voie da Seigneié : 
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H^rlblt feveo ferveur fl'eèpfit^ I 
•t efieeîgrfKiit ioigneusemefit 6e 
qui rei^i^oit le Seigoeor^ bieit 
qoHl n^ôt eonttoisi^nee qUe du 
bftpl0n« de Jetn. 

S6 il commença denc'à perler 
herdiment dins la @ynagog\ie. 
Kl qnend AqtiilaB et PrisclUe 
renreitt ouï, il< le prirent èvec 
«wr, et rmstiTi^iretit phi» ex- 
actement de lu voie dé Dieu. 

27 Et eormiÀe il vtniloit pafeset 
en A«*hHïe, le» Frères qui Vy 
avôîent exhorté écrivirent aux 
Disciples de le recevoir. î^aand 
il y fut arrive, ir^ervît beaiicôup^ 
par la grâce ée DiéUy ^ ceux qui 
tfToietit cro. 

28 Caf il coftvaittqwôit publi- 
qeemési lee Juifi, aveè utie 
grande force, prootant, par Wf 
ScritiifcB, ^«16 Jélt» étdit le 

CIÎAt>ÎTR'È XIX. 

Pavt eriêeigiis à Ephèse deux ans 
el tr9Ù mois, et y fait plU' 
neurs eônversims g grave hno" 
tion excitée contre lui par I>ér 
fnétriuê» 

PENDANT qu'ApoHo» ^tôit 
à Cqriotbe, Patil^ aprè* avoir 
pareouni les Prçvinces supôri- 
tfares ff« l'Asie irtmeuré, vint à 
Ephése, où ayant tïdavé quel- 
q«e0 éi«eiplef) il leur dit : 

S Ave^-voii» ireçii le Saint- 
Elprit, iortque vous avest cru ? 
Mais ils lui répOttdirettt : Nous 
T^ittoû» pfld ttkêtaè ouï dire qu^il 
y ait lin Sahit-Esprit. 

3 Et il leur dit : De quel bap* 
lême ave£-vou8 donc été bapfi- 
féài IW répônditefit î Dû bap- 
tême de Jean. 

4 A}or« P&ul leuf dit { 11 est 
vrai que Jean a baptisé du bap- 
tême de la repentance, en disant 

* 80 peuple qu^|s dévoient croire 

éto celui qui vtenpit après lui, 

c^e0t'll*^ire, en Jééus, qiii est le 

Gkrist. 

^ (k qv^a^Fant <mïy il« ^r«nt 



baptisés au tabHà du SeigtteUIr 
Jésus. 

6 £t aprês que PaUl leu^ éaî 
ifnposé les Mains, le Saliit-Ës* 
prit descendit sur eujc, et HH 
patloient diterseè lancés, et 
prophétisoient. 

7 £t tous eëè hbtiiDies-là 
étoient eiivii^on doilrè. 

8 Pois il entra à^tis la i^Vtia- 
gogue, et y parla avec hardiesse" 
pendant ti'ois mois, discourant 
pour leut persuader ce qui Re- 
garde le Royaume de Dieu.^ 

9 Maià conimé quèlqitës-nns 
s^endbrbissoièifit, et étoiént in- 
crédules, décriant la voie! dû 
Seigi/ieur devbiit la multitude, il' 
se retira, et sépara les Diseiplét 
d^àvec eux^ enseignant tbus leil' 
joiira dani Técdle d^un Viotriràè 
Tyrannus, 

10 Et delà coàtihUà durant 
dèUJc ans ; dé sone que toué 
ceux qui detaéuroient en Asie, 
tant Juifs que Grecs, entendi^eiit 
la parole du Seignéolr Jésus. 

11 Et Dieu faisoit ded mira- 
cles extraordinaireis par , leê 
diains de Paul ; 

12 En sorte qo^on pôrtôit 
même sur les malades les inou* 
ciVoirs et les linges qui avoient 
touché son corps ; et ils étoient 
guéfis de leurs maladies, et les* 
malitis Esprits sortoient. 

13 Alors quelqoes-utts des 
Exorcistes Juifs, qui couroient 
de lieu en lieu, entreprirent 
dMnvoqùer le nom du Seigneur 
Jésus sur ceux qui étoient pos- 
sédés ded malins Esprits, en di- 
sant : Nous vous conjurons pat 
Jésus que Paul prêche. , 

14 Ceux qui faisotent cela 
étoient sept, et fils de Scéva^ 
Juif, PuD des principaux Sacri- 
ficateurs. 

15 Mais le malin Esprit leur 
répondit : Je connois Jésus, et 
je sais qui eSt Paul ; mais vous, 
qui êtes- vous ? 

)6 EtPhomme qui étolt pos- 
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lédë de cet Esprit malin^ se jeta 
sur eux ; et s^en étant rendu 
maître, il les maltraita ai fort, 
%u^ils s^enfuirent de la maison 
UtU nus et blessés. 

17 Ce qui ayant été connu de 
tous les Juifs et de totu les 
Orecs qui demeuroient à £phè- 
se, ils furent tous- saisis de 
crainte, et le nom du Seigneur 
Jésus étoit glorifié* 

18 Et plusieurs de ceux qui 
aroient cru^ venoient confesser 
et déclarer ce qu^ils aycient fait. 

19 II y en eut aussi beaucoup 
de ceus qui avoient exercé des 
arts curieux, qui apportèrent 
hurt livres, et let brûlèrent de- 
vant tout le monde ; et quand 
on eut supputé le prix, on trou- 
va quHl montoit à cinquante 
mille deniers d^argent. 

20 Ainsi la parole du Seig- 
neur se répandoit, et dévenoit 
de plus en plus efficace. 

21 Après cela, Paul se pro- 
posa, par un ntouventent de 
PEsprit, de passer par la Macé- 
doine et par PAchaïe, et d'aller 
à Jérusalem, en disant : Lorsque 
j^aurai été là, il faut aussi que 
je voie Rome. 

22 Et ayant envoyé en Macé- 
doine deux de ceux qui le ser- 
voient dans le mihisière^ savoir^ 
Timothée et Eraste, il demeura 
encore quelque tems en Asie. 

23 Mais il arriva en ce tems- 
là un grand trouble, à Pocca- 
fiion de la doctrine du Seigneur, 

24 Car un orfèvre, nommé 
Démétrius, qui faisoit de petit» 
temples d^argent de Diane, et 
qui donnoit beaucoup ù' gagner 
aux ouvriers de ce métier^ 

25 Les assembla avec d^an- 
tres qui travailloient à ces sortes 
d^ouvrages, et leut dit : O hom- 
mes ! vous savez que tout notre 
gain vient de cet ouvrage ; 

26 Et cepe9idant vous voyez et 
vous entendez dire^ que non-seu- 
lement à Ephèse, mais presque 



par tonte PAsie, ce Paul, par 
tes persuasions, a détourné tu 
grand nombre de personnes» en 
disant, que le» dieux qui sont 
fifiits par les mains de» homftusj 
ne sont pas des dieux. 

27 Et il n^y a pas seolement 
du danger pour nous, que notre 
métier ne soit décrié ; maie il 
est même à craindre que le tem- 
ple de la grande Diane ne tombe 
dans le mépris, et que sa ma* 
jesté, que toute PAsie et iaui le 
monde révère, ne s^anéantisae^ 
aussi. 

28 Ayant entendu cela, iU 
furent tous transportés de co- 
lère, et s^écrièrent : Grande est: 
la Diane des Ephésiens ! 

29 Et toute la ville fat rem- 
plie de confusion ; et ils couru- 
rent tous ensemble avec fureur 
au Théâtre, et enlevèrent Giâne 
et Aristarque, Macédoniens, 
compagnons de voyage de Paul* 

30 Sur quoi Paul vouloit se 
présenter devant le peuple ; 
mais les Disciples ne le lui per- 
mirent pas. 

31 Quelques-uns aussi âe9 
Asiarques qui étoient ses amîs^ 
renvoyèrent prier de ne point 
se présenter au Théâtre. 

32 Cependant les uns crioient 
d^une manière, et les autres 
d^une autre ; car Passemblée 
étoit tumultueuse ; et plusieurs 
ne savoient même pas pourquoi 
ils s^étoient assemblés* 

33 Alors Alexandre fut tiré 
de )a foule par les Juifs, qui }« 
poussoient devant eux ; et A- 
lexandris faisant signe de la main 
vouloit parler au peuple pour 
leur défense. 

34 Mais dès qu^ils eurent re- 
connu qu^il étoit Juif, ils s^écriè- 
reist tous d^une voix, durant v 
près de deux heures: Grande 
est la Diane des Ephésiens ! 

35 Alors le greffier ayant ap- 
paisé le peuple, dit : O Epbé- 
sieoi l et ^uel e»t Phonune qni 
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ne sacbe que ]« yïïie des Ephé- 
fiena est oédièe au service de la 
graode déesse Diane, et à ton 
image descendue de Jupiter ? 

36 Cela étant donc incontesta- 
ble, Tooa deves tous appaiser, et 
Be rien faire avec précipitation; 

37 Car ces gens qae tous 
avez amenés ici, ne sont ni sa- 
crilégee, ni coupables de blas- 
phème contre votre déesse. 

38 Que si Démétrius et les 
ouvriers qui «on/ avec lui ont 
^(uelqtie plainte à faire contre 
quelqn^un, on tient la cour, et 
il y a des Proconsuls ; qu^ils i*j 
fassent appeler les uns les autres. 

39 £t si vous avez quelqu^au- 
tre affaire à proposer, on pourra 
la décider dans une assemblée 
légiticne. 

40 Car nous sommes en dan- 
ger d^étre accusés de sédition 
pour ce çut ê^ett patsé aujour- 
d'hui ; ne pouvant alléguer au- 
cune raison pour justifier ce con- 
cours 4e . peupU, Et quand il 
eut dit cela, il congédia rassem- 
blée* 

CHAPITRE XX. 

Voyage de Paul en Grèce^ et en 
JÊ.ne, Il adreête vn discours 
aux Pasteurs de VEglise 
d*Ephèse. 

APRES que le tumulte fut 
appaisé, Paul fit venir des Disci- 
ples ; et ajant pris congé d'eux, 
d partit pour aller en Macédoine. 

S Et quand il eut parcouru 
ces quartiers-là, et qu'il eut fait 
plusieurs exhortations aux Jidè' 
lu<, il vint en Grèce. 

3 Quand il .v eut demeuré 
trois moîp, les Juifs lui ajant 
dressé des embûches lorsquMI 
devoit s'embarquer pour aller en 
Syrie, on fut d'avis qu'il s'en 
retournât par la Macédoine. 

4 Et il fut accompagné jus- 
qu'en Asie par Sopater de Bé- 
lée, par Aristarque et Second 
de Theesalonique, par Gaïus 



de Derbe, par Tîmotfaée, et aus- 
si par Tychtque et Tropbime, 
qui étoient d'Asie. 

5 Ceux-ci étant allés devant, 
nous attendirent à Troas. 

6 Mais pour nous, après les 
jours des pains sans levain, nous 
nous embarquâmes à Philippes, 
et dans cinq jours nous les joig- 
nîmes à Troas, où nous demeu-' 
rames sept jours. 

7 Et le premier jour de la 
semaine, les Disciples étant as- 
semblés pour rompre le pain, 
Paul, devant partir le lende- 
main, leur fit un discours qu'il 
étendit jusqu'à minuit. 

8 Or, il j avoit beaucoup de 
lampes dans la chambre haute 
où ils étoient assemblés. 

9 Et un jeune homm^, nommé 
Etttjohe, çut étoit assis sur une 
fenêtre, fut accablé d'un profond 
sommeil, pendant le long dis- 
cours de Paul ; et s'étant en» 
dormi, il tomba du troisième 
étage en bas, et fut relevé mort. 

10 Mais Paul étant descendu, 
se pencha sur lui, et /'ayant 
embrassé, il leur dit : Ne vous 
troublez point ; car son âme est 
en lui. 

11 Et étant remonté, et ayant 
rompu le pain, et mangé, il par^ 
la long-teros jusqu'au point du 
jour ; après quoi il partit. 

12 Or, on ramena le jeune 
homme vivant, de quoi ils fu- 
rent extrêmement consolés. 

13 Pour nous, étant montés 
sur un vaisseau, nous fimes voile 
vers A&son, où nous devions re- 
prendre Paul ; car il 2'avoit ainsi 
ordonné, parce qu'il vouloit faire 
le chemin à pied. 

14 Quand donc il nous eut 
rejoints à Aston, nous le primes 
avec nous et nous vinmes à My- 
tilène. 

15 Puis étant partis de là, 
nous arrivâmes le lendemain 
vis-à-vis de Chios. ' Le jour 
suivant nous abordâmes à Sa- 
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Bioif. e( Rom étaot arrêtés à 
TrogjUe, le jour' diaprés Doat 
Tînmes à Mile t. 

16 Car Paal avait résoJa de 
passer Epbèse san* jf déboarqutry 
pour De pas s^arrêlçr en Asie ; 
pavce qu^il se faâtoit d^être le 
lonr de la Featecôte à 'Jérusa- 
leiiH s^il lui étoit possible. 

17 Mais il envoya de Milet 
à Epbèse, pour faire Tenir les 
piLstenrs de cette Eglise. 

18 Et lorsqu'ils lurent Tenus 
vers lui, il leur dit : Vous saTez 
de quelle manière je me suis 
toujours conduit avec tous, de- 
puis le premier jour que je suis 
^tré en Asie ; 

19 Serrant le Seigneur avec 
toute humilité, aTec beaucoup 
4^ larmes, et parmi les épreuTes 
^ui me sont surTenues par ks 
embûches des Juifs ; 

SO JEt que je ne voua ai rien 
caché des choses qui voua 
étoient utiles ; et je n*ai pas 
nwnqfA^ de vous les annoncer et 
^e TOUS en instruire, et en pub- 
hç^ et de maison en maison, 

ai Prêchant, tant aux Juifs 
qu^aux Grecs, la repèntance en- 
Ters Dieu, et la foi en Jés'us- 
C^brist Notre. Seigneur. 

S^ Et maintenant, étan^ lié. 
pAr PEsprit, je m'en vais à 
Jérusalem, ne sachant ^pas ce 
qui m'y doit arriver, 

23* m ce n'^est que le Sainte 
Esprit m'avertit de ville en ville, 
q^ des liens et des ai&ictidns 
n'attendent. 

â|4 Mais je ne me mets en 
peilte de rien ; et ma vie ue 
iik'(gst point précieuse, pourvu 
que j'achève avec Joie ma 
course et lé minÎBtère que j'ai 
reçut du Seigneur Jésus, pour 
rendre témoignage à l'Evangile 
de la grâce de Dieu. 

25 ' Et mainitenant je sais 
qu*aucun de vous tous, parmi les- 
quels j^ai' passé en prêchant le 



Royaume de Dieu, bc T«nra-pliur 
mon visage. 

â6 .C'est pourquoi je proteste 
aujourd'hui devant voua, que je 
suit net du sang de vowt fous ; 

%7 Car je n^ai point évité àè 1 
TOUS anpoiic^r tout le dessein | 
de Dieu. 

28 Prenez donc garde à vous* i 
mêmes, et à tout le troupeau 
sur lequel le Saint-Esprit vous 

a établis Evêques, pour paître 
PEglise de Dieu, qu'il a acquise 
de son propre sang. 

29 C«ir je sais qu'après mon 
départ il entrera parmi vous des 
loups ravissans qui n'épargne- 
ront point le troupeau ; 

30 Et que d'entre vous-mêmes 
il s'élèvera des gens qui annon- 
ceront des choses pernicieuses, 
afin d'attirer, les Disciples après 
eux. 

31 Ce«/ pourquoi veillez, en 
vous souvenant que durant trois 
ans je n'ai cessé, nuit et jour^ 
d'avertir chacun de vouê avec 
larmes. 

32 Et maintenant, mes Frèref^ 
je vous recommande à Dieu et 
à la parole de sa grâce, lequel 
peut vous édifier encore, et vous 
donner l'héritage avec tous les 
Saints. 

.33 Je n*ai désiré ni l'argent, 
ni l'or, ni les vêtemens dé pier- 
sonne. 

34 Et vous savez vQus-même& 
que ces mains ont fourni à tout 
ce qui m'étoit nécessaire, et à 
ceux qui étoient avec moi. 

35 Je vous ai montré en 
toutes choses, que c'eil ainsi 
çu'en travaillant il faut s'accomr 
moder aux foiblcs, et se souve- 
nir des paroles du Seigneur Jé- 
sus, qui a dit lui-même : Qu'il 
y a plus de bonheur à donner 
qu'à recevoir. 

36 Quand il eut dit cela, il se 
mit à g^enoux, et pria avec eux 
tous. • 
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CHAPITRE XXI. 

y^lfoge de Paul en Syrie et a 
JinisaUm» 

NOUS étant donc embarqués, 
après nous être séparés d^eux, 
noas Tînmes droit à Coos, et 
le jour suivant à Rhodes, et de 
]à à Patara. 

2 Et ayant trouvé un vais- 
seau qui passoit en Phénicie, 
nous montâmes dessus, et nous 
partîmes. 

3 Puis, ayant découvert VUe 
de Chypre, et Payant lais&ée à 
gauche, nous fîmes route vers 
la Syrie, et nous abordâmes à 
Tyr, parce que Je t aisseau de- 
voit y laisser sa charge. 

4 Et ayant trouvé des Dis- 
ciples, nous y demeurâmes sept 
jours. Ils disoient par l^Ksprjt 
à Paul, qu^il ne montât point à 
Jérusalem. 

5 Mais ces jours étant pas- 
Fé?, nous partîmes de Tyr^ et 
ils nous accompagnèrent ious, 
avec leurs femmes et leurs 
enfans, jusques hors de la vil- 
le, où, nous étant mis à ge- 
noux sur le rivage, nous fîmes 
la prière. 

6 Et après nous être embras- 
sés, nous montâmes sur le vais- 
seau, et ils retournèrent chez 
eux. 

7 Ainsi continuant notre navi- 
gation, de Tyr nous abordâmes 
à Ptolomaïde ; et après avoir 
salué les Frères, nous demeu- 
râmes un jour avec eux. 

8 Le lendemain, Paul et nbus 
qui étions avec lui, étant partis 
de là, nous vînmes à Césarée, 

18 ' 



et étant entrés dans la maison 
de Philippe PEvangéliste, qui 
étoit Vun des sept Diacres^ nous 
logeâmes chez lui. 

9 11 avoit quatre filles vierges, 
qui prophétisoient. 

10 Comme nous demeurâmes 
là plusieurs jours, il y vint de 
Judée un Prophète, nommé 
Agabus ; 

1 1 Qui, nous étant venu voir, 
prit la ceinture de Paul ; et 
s^en liant les mains et les pieds, 
il dit : Voici ce que dit le Saint- 
Esprit : (Tesl ainsi que les Juifs 
lieront dans Jérusalem Phomme 
à qui est cette ceinture ; et ils 
h livreront entre les mains des 
Gentils. 

12 Et quand nous eûmes en- 
tendu cela, nous priâmes Ptf«/, 
tant nous que ceux du lieu, de 
ne point monter à Jérusalem. 

13 Mais Paul répondit : Que 
faites-vous, en pleurant et m^at- 
tendrissant le cœur ? Car^ pour 
moi, je suis prêt, non-seule- 
ment d^être lié, mais même de 
mourir à Jérusalem, pour le nom 
du Seigneur Jésus. 

14 Ainsi, n^ayant pu le per- 
suader, nous ne le pressâmes 
pas davantage, et nous dîmes : 
Que la volonté du Seigneur soit 
faite t 

15 Quelques jours après, nous 
étant préparés pour partir^ nous 
montâmes à Jérusalem. 

16 Et quelqueS'Uns des Disci- 
ples vinrent aussi de Césarée 
avec nous, amenant avec eux un 
certain Mnason, qui èioit de VUt 
de Chypre, ancien .Disciple, 
chez qui nous devions loger. 

17 Quand nous fûmes arrivés 
à Jérusalem, les Frères nous re- 
çurent avec joie* 

18 Et le lendemain, Paul 
vint avec nous chez Jacqu^s^ et 
tous les Anciens s^y assemblè- 
rent ; 

19 Et après les avoir embras- 
sés, il leur raooDta en détail 
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tout ce que Dieu aToit fait par- 
mi les Gentils par son minis- 
tère. 

20 Ce qtt^ayant ouï, ils glori- 
fièrent le Seigneur, et ils lui 
dirent : Frère, tu Tois combien 
tl j a de milliers de Juifs qui 
ont cru, et ils sont tous zélés 
pour la Loi. 

21 Or, ils ont été informés que 
tu enseignes à tous les Juifs qui 
sont parmi les Gentils, de renon- 
cer à Moïse, en leur disant : 
Qu^ils ne doivent pas circoncire 
leurs enfans, ni Tivre selon les 
cérémonies de la Loi, 

22 Que faut-il donc faire ? Il 
faut absolument assembler toute 
la multitude, car ils entendront 
dire que tu es arrivé. 

23 Fais donc ce que nous al- 
lons te dire : Nour avons quatre 
hommes qui ont fait un vœu. 

24 Prends-les avec /ot, puri- 
fie-toi avec eux, et contribue à 
la dépense avec eux, afin qu^ils 
se rasent la tête ; et que tous 
tachent quMI n^est rien de tout 
te quMIs ont ouï dire de toi, 
mais que tu continues à garder' 
la Loi. 

25 Quant aux Gentils qui ont 
cm, nous leur avons écrit, que 
nous avions jugé qu^ils ne dé- 
voient rien observer de sembla- 
ble ; mais quHl* dévoient seule- 
ment se garder de ce qui est 
sacrifié aux idoles, du sang, des 
choses étoufiiêes, et de la forni- 
cation. 

26 Alors Paul ayant pris ces 
hommes avec 2u«, et sMtant pu- 
rifié avec eux, entra dans le 
Temple le jour suivant, décla- 
rant les jours auxquels la puri- 
fication s'accompliroit, et quand 
TofiTrande devoit être présentée 
pour chacun d^eux. 

27 Et comme les sept jours 
i^loient s^accomplir, les Juifs 
d'-Asîe Payant vu dans le Tem- 
ple, émurent toute la multitude, 
et te taisireat de lui. 



28 En criant : Hoiumet fs-* 
raëlites, Mez-nous / Voici cet 
homme qui prêche pur-tout » 
tout le monde, contre la Nation, 
contre la Loi et contre ce lieu } 
il a même encore amené des 
Grecs dans le Temple, et a pro- 
fané ce saint lieu. 

29 Car ils avoient vu aupara- 
vant dans la ville, Trophime 
d^Ephèse avec lui, et ils croy- 
oient que Paul Pavoit mené 
dans le Temple. 

30 Et toute la ville en fut 
émue, et il se fit un concours de 
peuple ; et ayant saisi Paul, Ils 
le traînèrent hors du Temple ; 
.et incontinent les portes en fu- 
rent fermées. 

31 Mais comme ils cher* 
choient à le tuer, le brait vint ' 
au Tribun de la compagnie qui 
gardoil le Temple^ que toute la 
tille de Jérusalem étoit en 
trouble. 

32 A rinstant il prit des sol- 
dats et des Centeniers avec /u«, 
et courut à eux ; et voyant le 
Tribun et les soldats, iJs ces* 
sèrent de battre Paul. 

33 Alors le Tribun s'ap- 
procha, et se saisit de lui, et 
commanda qu^on le liât de 
deux chaînes ; puis il deman- 
da qui il étoit, et ce qu^il avoit 
fait. 

34 Les uns crioient d^une 
manière, et les autres d^une au- 
tre, dans la foule ; et comme il 
n^en pouvoitrien apprendre de 
certain, à cause du tumulte, il 
commanda qu^on le menât dans 
la forteresse. 

35 Et quand Paul fut sur les 
degrés, il fut porté par les sol- 
dats, à cause de la violence de 
la populace. 

36 Car une foule de peuple le 
suivoit, en criant : Ote-le du 
monde ! 

37 Comme Paul étoit sur le 
point d'entrer dans la forteresse, 
il dit au Tribun : M'ett-il per- 
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mis de fe dire quelque chose ? 
Et il répondit : Tu sais donc 
parler Grec ? 

38 N^es-tn point cet Egyptien 
qui, ces jours passés, a excité 
une sédition, et mené avec lai 
an désert quatre mille brigands ? 

39 Paal lui dit : Je suis Juif, 
-de Tarse, citoyen de cette ville 
célèbre de Cilicie ; je te prie, 
permets-moi de parler au peuple. 

40 Et quand il le lui eut per- 
mît, Paul se tenant sur les de- 
grés, fit signe de la main au 
peuple ; et après qu^on eut fait 
un grand silence, il leur parla 
en langue Hébraïque, et leur dit : 

CHAPITRE XXII. 

Ihseawt de Paul aux Juift^ 
dan» lequel il fait Vhistoire de 

• »a eonverêion .• il échappe au 
fouet en te déclarant CUoytn 
Romain. 

MES Frères et met Pères, 
écoutez-moi dant ce que fai à 
TOUS dire maintenant pour ma 
défense. 

2 Et quand ils entendirent 
qn^il leur parloit en langue Hé- 
braïque, ils firent encore plus 
de silence. Alors il dit : 

3 Je suis Juif, né à Tarse en 
Cilfcie, mais élevé dans cette 
TÎlle aux pieds de Gamaliel, 
ayant été instruit dans la ma- 
nière la plus exacte de garder 
)a Loi de nos pères, étant zélé 
pour Dieu, comme votts Tètes 
tons aujourd'hui. 

4 J'ai persécuté cette secte 
jusqu'à la mort, liant et met- 
tant dans les prisons tant les 
hommes que les femmes ; 

5 Comme le souverain Sacri- 
ficateur m'en est témoin, et 
toute rassemblée des Anciens ; 
car ayant pris des lettres d'eux 
pour les Frères, j'allai à Damas, 
pour amener ausfi liés à Jérusa- 
lem ceux qui étoient là, afin 
qu'ils fussent punis. 

6 Qr, il arriva, comme j'éfois 



en chemin, et que j'approchois 
de Damas, environ midi, que 
tout-à-coup une grande lumière 
venant du ciel resplendit autour 
de moir 

7 Et étant tombé par terre,' 
j'entendis une voix qui me dit : 
Saul, Saul, pourquoi me perfé- 
cutes-tu ? 

8 Et je répondis : Qui es-to, 
Seigneur ? Et il me dit : Je 
suis Jésus de Nazareth, que tu 
persécutes. 

9 Or, ceux qui étoient avec 
moi virent bien la lumière, et ils 
en furent effrayés ; mais ils 
n'entendirent point la voix de 
celui qui me parloit. 

10 Alors je dis : Seigneur, 
que ferai-je .' Et le Seigneur 
me répondit : Lè<re-toi, et t'en 
va à Damas, et là on te dira 
tout ce que tu dois faire. 

11 Et comme je Xï^y voyoîs 
goutte, à cause du grand éclat 
de cette lumière, ceux qui 
étoient avec moi me mesèrent 
par la main, et je vins à Damas. 

12 Or, un certain homme, 
religieux selon la Loi, nom%ni 
Ananias, de qui tous les Juifs 
qui demeuroient à Dama* reii' 
doient bon témoignage, vint vers 
moi ; 

13 Et s'étant approché de 
moi\ il me dit : Saul, mon frère, 
recouvre la vue. Et au n;èaiQ 
instant je le vis. 

14 Et il me dit : Le Dieu de 
nos pères t^a destiné pour cono 
noître sa volonté, pour voir le 
Juste, et pour entendre les pa» 
rôles de sa bouche. 

15 Car tu lui serviras de té- 
moin devant tous les hommes, 
des choses que tu as vues et en- 
tendues. 

16 Et maintenant q?ie tardes- 
tu ? Lève-toi, et sois baptisé et 
lavé de tes péchés, après avoir 
invoqué le nom du Seigneur. 

17 Depuis il arriva qu'étant 
retourné à Jérusalem, comme 
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je priois dans le Temple, je fus 
ravi en estase ; 

18 Et je vis Jésus^ qui me di- 
% soit : Hâte-toi, et pars pVompte- 

inent de Jérusalem ; car ils ne 
recevront point le témoff^nage 
que tu leur rendras de moi. 

19 Kt je dis : Seigneur, ils 
savent eux-mêmes que je met- 
^ois en prison et faisois fouetter 
dans les Synagogues ceux qui 
crojoient en toi. 

20 Et lorsque le sang d'Eti- 
enne, ton Martyr, fut répandu, 
j'étois aussi présent, je consen- 
tois à sa mort, et je gardois les 
téteœens de ceux qui le fai- 
soient n:ourir. 

21 Mais il me dit : Va-t'en ; 
car je t'enverrai bien loin vers 
les Gentils. 

22 Les jMifs Técoulèrent 
jusqu'à ce mot ; mais alors ils 
élevèrent leurs voix, disant : 
Ote du monde un tel homme ; 
car il n'est pas juste de le laisser 
vivre# 

23 Et comme ils crioient, et 
• qu'ils secotioient leurs habits, et 

fuisoient voler la poussière en 
l'air, 

24 . Le Tribun commanda 
qu'il fût mené dans la forteresse, 
et ordonna qu'on lui donnât la 
question par le fouet, afin de 
savoir pour quel sujet ils cri- 
oient ainsi contre lui. 

25 Mais quand ils Peurent lié 
avec des courroies, Paul dit au 
Ceutenier qui étoit présent : 
Vous est-il permis de fouetter 
vn citoyen Romain, sans qu'il 
soit condamné ? 

26 Ce que le Centenier ayant 
entendu, il en alla avertir Je 
Tribun, et lui dit : Prends 
garde à ce que tu feras, car cet 
homme est citoyen Romain. 

27 Et le Tribun \int à Paul, 
et lui dit: Dis-moi, es-tu citoyen 
Romain ? Et il répondit : Oui, 
je le suis, 

28 Le Tribun lui dit : J'ai 



acquis cette bourgeoisie pôov 
une grande somme d^argent. 
Et moi, lui dit Paul^ je le sois 
par ma naissance. 

29 Et ceux qui dévoient loi 
donner la question, se retirèrent 
aussitôt d'auprès de lui ; et le 
Tribun craignit aussi, quand il 
sut que Paul étoit ciiQyen Ro- 
main, parce qu^il l'avoit fait lier. 

30 Le lendemain, voulant sa- 
voir au vrai pour quel sujet il 
étoit accusé des Juifs, il le fit 
délier, et ayant ordonné que "^ 
principaux Sacrificateurs et toat 
le Conseil s'assemblassent, il 
amena Paul, et ^e fvrésenta de** 
vant eux. 

CHAPITRE XXIÎÎ. 

Paul st défend devant le Conêcil 
des Juifs^ frappé^ cherché à 
mort^ et conduit à Césarée, 

PAUL ayant les yenx arrêtés 
sur le Conseil, parla ainsi : Mes 
Frères, j'ai vécu jusqu'à présent 
devant Dieu, en toute bonne 
conscience. 

2 Sur eela, le souverain Sa* 
crificateur Ananias commanda 
à ceux qui étoient pré» de lui 
de le frapper sur le visage. 

3 Alors Paul lui dit : Dieu 
te frappera, muraille blanchie ; 
car tu es assis pour me juger 
selon la Loi ; et en transgres- 
sant la Loi, tu commandes qu'on 
me frappe. 

4 Et ceux qui étoient pré* 
sens lui dirent : Injuries-tu ain- 
si le souverain Sacrificateur de 
Dieu? 

5 Paul leur répondit : Mes 
Frères, je ne savois pas que ce 
fût le souverain Sacrificateur ; 
car il est écrit : Tu ne maudiras 
point le Prince de ton Peuple. 

6 Et Paul sachant qu'une 
partie de ceux qui étoient là 
étoient Sadducéens, et l'antre 
Pharisiens, s'écria devant le Con- 
seil ; Mes Frères, je suis Pbari- 
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«KD, ÛU de Pharisien ; je suis 
tiré en cause pour Pespérance et 
la résurrection des morts. 

7 Et quand il eut dit cela, il 
«^éniut une dissention entre les 
Pharisiens et les Sadducéens ; 
et rassemblée fut divisée. 

8 Car les Sadducéens disent 
<|a'il n'y a point de Résurrec- 
tioo, ni d^Ange, ni d'Esprit ; 
mais les Pharisiens reconnoissent 
l'un et Tautre* 

9 Et il se fit un grand bruit. 
Et les Scribes du parti des 
Pharisiens se levèrent, et ils 
disputoient contre les attire*^ di- 
E(ml: Nous ne trouvons aucun 
mal en cet homme ; mais si un 
£«prit ou un Ange lui a parlé, ne 
oombatlons point contre Dieu. 

10 Et comme le tumulte 
i^àugmentoit, le Tribun craig- 
hvoX (^ae Paul ne fût mis en 
pièces par ces gens /à, comman- 
da que les soldats descendis- 
«feut pour Penlever du milieu 
d'eux, et le remener dans la 
^rteresse. 

11 La nuit suivante, le Seîg- 
Beur apparut à lui, et lui dit : 
Paul, aie bon courage ; car, 
comme tu as rendu témoignage 
de moi à Jérusalem, il faut aussi 
4^6 tu me rendes témoignage à 
KoHie. 

12 Lorsqu'il fut jour, quel- 
qnes Juifs s'assemblèrent, et 
fiteat vœu, avec des impréca- 
tions contre eux-mêmes, de ne 
inanger, ni boire qu'ils n'eussent 
toé Paul. 

13 Ils étoient plus de qua- 
rante qui avoient fait cette con- 
jwalion. 

14 Et ils s'adressèrent aux 
principaux Sacrificateurs et aux 
Sénateurs, et icur dirent : Nous 
**on6 fait vœu, avec des impré- 
cations contre nous-mêmes, de 
i^« rien manger que nous n'avons 
tué Paul. ^ 

15 Vous donc, faites mainte- 
Bant savoir au Tribun, de la part 

18» 



du Conseil, qu'il le fasse amener 
demain devant vous, comme si 
vous vouliez vous informer plus 
exactement de son affaire ; et . 
nous serons prêts pour le tuer 
avant qu'il arrive. 

16 Mais le fils de la sœur de 
Paul ayant entendu ce complot, 
vint et entra dans la forteresse, 
et en donna avis à Paul. 

17 Et Paul ayant appelé un 
des Centeniers, lai dit : Mène 
ce jeune homme vers le Tribun ; 
car il a quelque chose à lui rap- 
porter. 

18 11 le prit donc, rt 2e mena 
vers le Tribun, et lui dit : Paul, 
qui est prisonnier, m'a appelé et 
m'a prié de t'amener ce jeune 
homme, qui a quelque chose à 
te dire. 

19 Et le Tribun le prenant 
par la main, et Payant tiré à 
part, lui demanda : Qu'as-tu à 
me iléclarer ? 

20 Oe jeune homme lui dit : 
Les Juifs ont résolu de te prier . 
d'envoyer demain Paul au Con- 
seil, sous prétexte de s'informer 
plus exactement de son affaire. 

21 Mais ne les crois point ; 
car plus de quarante d'entr'eux 
lui dressent des embûches, et 
ont fait voeu, avec des impréca- 
tions contre eux-mêmes, de ne. 
manger ni boire qu'ils ne l'aient 
tué ; et maintenant ils sont tous 
prêts, attendant ta réponse. 

22 Le Tribuq renvoya ce 
jeune homme, après lui avoir 
défendu de dire à personne quHI 
lui eût donné cet avis. 

23 Et ayant appelé deux Cen- 
teniers, il leur dit : Tenez prêts 
deu^ cents soldats, soixante et 
dix cavaliers, et deux cents ar- 
chers, pour aller jusqu^à Césa- 
rée dès la troisième heure de la 
nuit ; 

24 Et qu'il y ait des montures 
prêtes, afin qu'ayant fait monter 
Paul, ils le mènent sûremeqt att 
Gouverneur Félix. 
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S5 Et il lui écrÎTit une lettré 
en ce8 termes : 

26 Claude Lysias, au très-ex- 
cellent Gouvernear Félix, salut. 

27 Les Juifs s^étant sawis de 
cet homme, et^ étant sur le point 
de le tuer, je suis survenu avec 
la garnison, et je Tai tiré de 
leurs mairu^ ayant appris qu^il 
étoit citoyen Romain. 

28 .Et voulant savoir de quoi 
ils Paccusoient, je le menai dans 
leur Conseil ; 

29 Où- j'ai trouTé qu'il étoit 
accusé sur des questions de leur 
Loi, mais qu'il n'avoit commis 
aucun crime qui méritât la mort, 
ni même la prison. 

30 Et ayant été averti des 
embûches que les Juifs lui 
avoient dressées, je te l'ai aussi* 
t6t envoyé ; ayant fait savoir à 
te* accusateurs de dire devant 
toi ce qu'ails ont à proposer con- 
tre lui. Adieu. 

31 Les soldats donc, selon 
Tordre qu'ils avoient reçu, pri- 
rent Paul, et le menèrent de 
nuit à Antipatris. 

32 Et le lendemain ayant 
laissé les cavaliers pour aller 
arvec lui, ils s'en retournèrent 
à la forteresse. 

33 Etant arrivés à Césarée, 
et ayant rendu la lettre au 
Gouverneur, ils lui présentèrent 
atissi Paul. 

34 Et quand le Goy^erneur 
rcut lue, il lui demanda de 
quelle Province il étoit ; et 
ayant appris qu't'j éioit de Cilicie, 

35 11 Zut dit : Je t'entendrai 
quand tes accusateurs seront 
venuâ. Et il ordonna qu'on le 
gardât dans le Palais d'Hérode. 

CHAPITRE XXIV. 

Jiccusation et défense de Paul 
devant FUix, 

CINQ jours après, Ananîas, 
le souverain Sacrificateur, des- 
cendit à Césarée^ avec des Séna- 
teurs et un certain Orateur runiv- 



mé Tertulle, qui compartitenf 
devant le Gouverneur contre 
Paul. 

2 Et Paul ayant été appelé, 
Tertulle commença à Taccuser, 
et il dit : 

3 Très-excellent Félix î nous 
reconnoisfions en toutes renc co- 
tres, en tous lieux, et avec toute 
sorte d'actions de grâce», que 
nous jouissons d'une grande 
paix par ton moyen, ih par les 
règlement que tu as établis pour 
ce peuple, selon ta prudence. 

4 Mai*, pour ne pas t'arréter 
plus long-tems, je te prie d'écoQ- 
ter avec ton équité ordinaire^ et 
que nous avons à te dire en peu 
de mots. 

5 C'est que nous avons trouvé 
cet homme qui est une peste 
publique^ qui excite des sédi- 
tions parmi tous les Juifs, par 
tout le monde, et ^t» têt le 
Chef de la Secte des. Nazaréens. 

6 II a même attenté de pro- 
faner le Temple ; de sorte que 
nous l'avions saisi, et nous vou- 
lions le juger selon notre Loi. 

7 Mais le Tribun Lysias étant 
survenu, nous Tôla des mains 
&vec grande violence ; 

8 Ordonnant que ses accusa- 
teurs vinssent devant -toi. Tu 
pourras, en prenant information, 
savoir de lui la vériiéde toutes 
les choses dont nous l'accusons. 

9 Ce que les Joifs confirmè- 
rent, en disant que les cboces 
étoient ainsi. 

10 Mais Paul, après que le 
Gouverneur lui eut fait signe de 
parler, répondit : Sachant que 
tu es Juge de cette nation depuis 
plusieurs années, je parle pour 
ma défense avec plus de confi- 
ance. 

1 1 Tu peux savoir qu'il n'y a 
pas plus de douze jours que je 
suis monté à Jérusalem pour 
adorer Dieu, 

12 Ils ne m'ont point trouvé 
disputant avec personne dans Je 
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Temple, 'tiî attrooptnt le peuple 
dans les Sjnagogoes ou d&ns la 
Tille ; 

13 Et ils ne saoroient prouver 
les choses doat ils m'accusent 
maintenant. 

' 14 Or, je t^avooe bien ceci, 
que coDforménieiil à la voie 
qn^ils appellent Secte, je sers le 
Dieu de mes pères, croyant 
tout ce qui est écrit dans la Loi 
et dans les Prophètes ; 

15 Ayant cette espérance en 
Dieu, que la Résurrection des 
Borts, tant des justes que des 
iajustes, qu'ils attendent aussi 
eui-mémes, arrivera. 

16 C^est pourquoi aussi je 
travaille à avoir toujours la con- 
science sans reproche devant 
Dieu et devant les hommes. 

17 Or, après plusieurs années 
<Pa&Mnce, je suis venu pour faire 
«les aumônes à ma nation, et 
four préâenier des offrandes. 

18 Et comme je vaqiiois à 
cela, certains Juifs d'Asie m'ont 
trouvé pnrifié dans le Temple, 
suii attroupement et sans tu- 
Bilte. 

19 Ils dévoient eux-mêmes 
comparoître devant toi et 
m'acGuser, s'ils avoient quelque 
chose à dire contre moi. 

20- Mais que ceux-ci même 
déclarent s'ils m'ont trouvé cou- 
pable de' quelque chose, lorsque 
j^ai paru devant le Conseil. - 

Si A moins que ce ne aoit de 
cette seule parole, que j'ai dite 
hautement étant au milieu 
d'eux, Je suis aujourd'hui tiré 
«Q cause pour la Résurrection 
des morts. 

22 Félix ayant ouï cela, les 
remit à une autre fois, en disant : 
Après que je me serai plus 
exactement informé de cette 
Secte, et que le Tribun Lysias 
sera descendu, je prendrai con- 
noissance de votre affaire. 

23 Et il commanda à un Cen- 
^enier de garder Paul, mais en 



le tenant moins resserré, et sans 
empéchei^ aucun des siens de lef 
servir ou de le visiter. 

24 Quelques jours après, Fé* 
lix vint avec Drusille sa femAe, 
qui étoit Juive ; et il envoya 
quérir Paul, et il l'entendit 
parler de la foi en Christ. 

25 Et comme PaiU parloit de 
la Justice, de la Continence, et 
du Jugement à venir, Félix ef- 
frayé Zut dit : Va-t'en pour cette 
fois, et quand j'aurai la commo- 
dité, je te rappelerai. 

26 11 espéroit ainsi que Paul 
lui donneroit de l'argent, afin 
qu'il le mît en liberté ; c'est 
pourquoi il l'envoyoit quérir sou- 
vent, et s'enlretenoit avec lui. 

27 Deux ans s'étant passés, 
Félix eut pour successeur 
Portius Festus ; et voulant faire 
plaisir aux Juifs, il laissa Paul 
en prison. 

CHAPITRE XXV. 

Paul plaidant devant Fe^lus^ ap' 
pelle à César, 

FESTUS étant arrivé dans la 
Province, monta, trois jours 
après, de Césarée à Jérusalem. 

2 Et le souverain Sacrifica- 
teur, et les premiers d'entre les 
Juifs, comparurent devant lui 
contre Paul. 

3 Et Jls lui demandoient, 
comme une grâce, qu'il le fit 
venir à Jérusalem, lui ayant 
dressé des embikïhes pour le 
tuer en chemin. 

4 Mais Festus répondit que 
Paul étoit bien gardé à Césarée, 
et qu'il devoit y aller bientôt 
lui-même. 

5 Que ceux donc d'enfre 
vous, dit-il; qui le peuvent faire, 
y descendent avec moi ; et si 
cet homme a commis quelque 
erimx^ qu'ils l'accusent. 

6 Festus n'ayant demeuré 
parmi eux que dix jours, descen- 
dit à Césarée \ et le lendemain 
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étant ftsfîs Rur le tribunal^ il 
commanda qu^on amenât Paul. 

7 Quand on Peut amené, Its 
Juifs qui étoient descendus de 
Jérusalem se mirent autour du 
tribunal j chargeant Paul de plu- 
sieurs grands crimes qu^ils ne 
pouvoient prouTen 

8 PatU disoit pour sa défense : 
Je n'ai lien fait, ni contre la loi 
des Juifs, ni contre le Temple, 
ni contre César. 

9 Mais Festns voulant faire 
plaisir aux Juifs, répondit à 
raul, et lui dit : Vèux>tu mon- 
ter à Jérusalem, et y être jugé 
sur ces choses devant moi ? 

10 Et Paul dit : Je compa* 
rois devant le tribunal de César, 
où il faut que je sois jugé ; je 
n^ai fiait aucun tort aux Juifs, 
comme tu le sais bien. 

1 i Que si je leur ai fait 
quelque tort, ou si j^ai commis 
quelque crime digne de mort, je 
ne refuse pas de mourir ; mais 
fi^il n*cst rien des choses dont ils 
m'accussent, personne ne peut 
me livrer à eux : J^en appelle à 
César. 

12 Alors Festos, après en 
avoir conféré avec ton Conseil, 
répondit : Tu en as appelé à 
César, tu iras à Cé^^ar. 

13 Quelques jours aprè?, le 
Roi Agrippa et Bérénice arri- 
vèrent à Césarée, pour saluer 
FeFtu$« 

14 Comme ils y demeurèrent 
plusieurs jours, Festus informa 
le Roi de Paffaire de Paul, en 
hU disant : II }* a ici un homme 
que Félix a laissé prisonnier. 

15 Les principaux i^acrifica- 
teurs et les Anciens des Juifs 
le linrent'ttcciitfer devant moi, 
lorsque j'étois à Jérusalem, de- 
mandant sa condamnation. 

16 Mais je leur répondis, que 
ce ii'éloit pas la coutume des 
Romains de livrer qui que ce f oit 

. pour le faire mourir, avant que 
celui qui eat aecusé ait sef accu- 



sateurs présens, et quHl ait la 
liberté de se justifier du crime 
dont on l'accuse. 

17 Après donc qu^ils furent 
venus ici, je m^assis sans aacim 
délai, dès le lendemain, Fur le 
tribunal, et je commandai qu^on 
amenât cet hojoanse. 

18 Set acèusateura étoient 
présens ; mais ils n^allé^oèrent 
aucun des crimes dont je pensoiif 
qu^lt Vaceuteroient, 

10 Ils avoient teulemeni quel- 
ques disputes avec lui, toachant 
leur superstition, et touchant un 
certain Jésus mort, que Paul 
assuroit être vivant. 

20 Ne sachant donc que pro* 
noneer sur cela, je lui demandai 
s^il vouloit aller à Jérusaleroi 
pour y être jugé sur ces choses. 

21 Mais Paul en ayant appelé, 
et demandant que sa caute fût 
réservée à la connoissance de 
PEmpereur, ^"^ai ordonné qu'on 
le gardât jusqu'à ce que je 
renvoyasse à César. 

22 Sur quoi Agrippa dit à 
Festus : Je voudrois bien aussi 
entendre cet homme. DemaiBi 
lui dit-il tu Peutendras. 

23 Le lendemain donc, Agrip- 
pa et Bérénice vinrent avec 
grande pompe, et étant entrés 
dans le lieu de Paudience, avec 
les IVibuns et les Principaux de 
la ville, Paul fut amené par 
Tordre de Festus. 

24 Alors Festus dit : Roi 
Agrippa, et vous tous qui êtes 
ici présens avec noue, vous voy 
ez cet homme contre lequel 
toute la multitude des J 
m'est venue solliciter, tant à 
Jérusalem qu'ici, ne cessant de 
crier qu^il ne falloit pas le lais* 
ser vivre. 

25 Mais ayant trouvé qu'il 
n'avoit rien fait qui fût digne 
de mort, et lui-même ayant ap- 
pelé à PKmpereur, j'ai résolu 
de l'y envoyer. 

26 Mais, comme je n'ai rien 
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de certain à en écrire à VEnk' 
pevear, je IHii fait venir en rotrc 
préeence, et principalement de- 
Tant toi, Hoi Agrippa, afin 
qo^étant mieux informé, je sache 
ce que j*tn dois, écrire. 

27 Caor il. ne me semble pas 
raisonnable d'envoyer un pri- 
sonnier, sans savoir de quoi on 
Taccase. 

CHAPITRE XXVI. 

Paul fait *on apologie devant le 
Roi •Agrippa, 

ALORS Agrippa dit à Paul : 
Il r«6t permis de parler pour 
toi-mêiue. Paul donc ayant 
étendu la main, parla aùui 
ponr sa défense : 

^ Roi Agrippa, je m'eatime 
heoreus de ce que je dois me 
défendre aujoi^rd'hui devant toi, 
de toutes les dhoses dont les 
Juifs m'accusent ; 

3 Et sur-tout, parce que je 
sais que tu as une pleine con- 
noissancé de tontes les cou- 
tumes des Juifs, et de toutes les 
questions qu^ils ont entr*eux ; 
^ett -pourquoi je te supplie 4« 
m'écouter avec patience. 

4 Pour te qui est de la vie qoa 
j'ai menée dès le commence- 
ment de ma jeunesse, parmi 
ceta; de nia nation dans Jéru- 
salem, elle est connue de tous 
les Juifs. 

5 Car ils savent il y a long- 
iems, s'ils veulent en rendre té- 
moignage, que j'ai vécu Phari- 
fien, selon cette Secte ^t est la 
plus exacte de notre Religion. 

6 Et maintenant je parois en 
jugement, à cause de l'espérance 
/pie y ai en la promesse que 
Dieu a faite à nos pères ; 

7 A Vaecomplistement de 
laquelle nos douze Tribus, qui 
servent J)i€U continuellement 
Doit et jour, espèrent de parve- 
nir, b^est à cause de Cette 
espérance, ô Roi Agrippa ! que 
je suis accusé par les Juifs. 



8 Qnoi ! jugc».voii8 incroyabla 
que Dieu ressuscite les morts ? 

9 U ttt vrai que ponr moi 
j'avois cru qu'il n'y avoit rien 
que je ne dusse faire contra 2e 
nom de Jésus de Nasaretb. 

10 (Pest aussi ce que j'ai fait 
dans Jérusalem ; car j'ai mis en 
prison plusieurs des Saints, en 
ayant reçu le pouvoir des pria» 
cipaux Sacrificateurs ; et lon- 
qu'on les faisoit mourir, yy don» 
nois mon suffrage. 

11 Souvent même dans tontci 
les Synagogues, je les contraip- 
nois de blasphémer en les pu- 
nissant r et étant transporté 
d'une extrême rage contre eux, 
je les persécutois jusques dana 
les villes étrangères. 

12 Et comme j'allois aussi à 
Damas dans, ce dessein^ avec un 
pouvoir et une commission des 
principaux Sacrificateurs. 

13 Je vis, ô Roi ! étant en 
chemin en plein midi, une lu* 
mière qui venait du ciel, plus 
éclatante que celle du soleil, et 
4iui resplendit autoar de moi, et 
de ceux qui m'accompagnoient 

14 Et étant tous tombés par 
terre, j'entendis une voix qui me 
parla, et qui nie dit en langue 
Hébraïque : Saul, Saul, pour- 
quoi me persécutes-tu ? // He 
seroU dur de regimber contre lea 
aiguillons. 

15 Alors je dis : Qui es-tu. 
Seigneur ? Et il me répondit ; 
Je suis Jésus, que tu persécutes, 

16 Mais lève-toi, et te tiens 
sur tes pieds, car je te suis ap** 
paru pour t'établir ministre et 
témoin tant des choses que tu as 
vues, que de celles pour les- 
quelles je t'apparoîtrai encare, 

17 En te délivrant de ce Peu- 
ple et des Gentils, vers lesquels 
je t'envoie maintenant, 

18 Pour ouvrir leurs yeux, et 
ha fMre passer des ténèbres à la 
lumière, et de la puissance de 

j Satan à Dieu, afin que par la fol 
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qu*Ut auront en moi Us reçoivent 
la rémifsion de leur* péchés, et 
ouH'2« aient part à l'héritage des 
Saints. 

19 Ainsi, ô Roi Agrippa ! je 
ne résistai point à la \ision cé- 
leste ; 

20 Mais je préch&i première- 
ment à ceux de Damas, et 
enmt/e à Jérusalem et par toute 
la Judée, et aux Gentils, qu^ils 
se repentissent, et qu^ils se con- 
vertissent à Dieu, en faisant des 
ceaTres convenables à la repen- 
tance. 

21 C^est là h sujet pour lequel 
les Juifs, m^ajant pris dans le 
Temple, ont tâché de me tuer. 

-22 Mais ayant été secouru 
par Paide de Dieu, j^ai subsisté 
jusqu^à aujourdMiuj, rendant té- 
moignage de Jésus aux petits et 
aux grands, et ne disant autre 
chose que ce que les Prophètes 
et Moîie ont prédit devoir ar- 
river ; 

23 Savoir^ que le Christ de- 
voit souffrir, et qu^étant ressus- 
cité le premier d'entre les morts, 
il devoit annoncer la lumière à 
ce Peuple et aux Gentils. 

24 Comme il parloit ainsi 
pour sa défenifc, Festus dit à 
haute voix : Tu as perdu le 
sens, Paul ; ton grand savoir te 
met hors de sens. 

25 Et Paul dit : Je n^ai point 
perdu le sens, très-excellent 
Festus, mai« ce que je dis est 
vrai et de bon sens. 

26 Car le Roi est bien informé 
de ces choses ; e'^esl pourquoi je 
lui parle avec hardiesse, parce 
que je suis persuadé qu^il u^ig- 
nore rien de ce que je dis : car 
ces choses ne se sont point 
passées en cachette. 

27 Roi Agrippa^ ne crois-tu 
pas aux Prophètes ? Je sais que 
tu y crois. 

28 Et Agrippa répondit à 
Paul : Il s^enfaut peu que tu ne 
me persuadas d^ètr^ Chrétien, 



29 Paul lui dit : Plût à l>iei 
quUl s'^en fallût peu, et wiênu 
quHl ne s'^en fallût rien d'U tout 
que non seulement toi, Jnaf 
aussi tous ceux qui m^écouteal 
aujourd'hui, ne devinssiez tel 
que je suis, à la réserve de ci 
liens ! 

30 Patd ayant dit cela, le Roi'j 
se leva, et leur Gouverneur, etj 
Bérénice, et ceux qui étoient 
assis avec eux. 

31 Et sMtant retirés à. part, 
ils dirent entr'eux : Cet homme 
n'a rien fait qui soit digne <le le 
mort, ni même de la prison. 

32 Et Agrippa dit à Festiu : 
Cet homme pouvoit être renvoyé 
absous, s'il n'eût point appelé à 
César. 

CHAPITRE XXVH. 

J^avigation de Paul et de s€9 
■ compagnons vers P Italie .- leur 
naufrage, 

APRES qn^il eut été résolu 
que nous irions par mer en Italie, 
ils remirent Paul et quelques 
autre? prisonniers à un nommé 
Jule, Centenier d'une compagnie 
de la légion appelée Auguste. 

2 Et étant montés sur un 
vaisseau d'Adramite, nous par- 
tîmes, prenant notre route vers 
les côtes d'Asie ; Aristarqne, 
Macédonien de Tbessaloniqoe^ 
étant avec nous. 

3 Le jour «uivant nous arri- 
vâmes à Sidon ; et Jule, traitant 
Paul avec humanité, lui permit 
d'aller voir ses amis, afin qu'ils 
eussent soin de lui. 

4 Puis, étant partis delà, 
nous passâmes sous VUe de 
Chypre, parce que les vents 
étoient contraires. 

5 Et après avoir traversé la 
mer de Cilicie et de Pamphylie, 
nous arrivâmes à Myre, ville de 
Lycie ; 

6 Où le Centenier trouva un 
vaisseau d'Alexandrie, qui alloit 
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en Italie, fur leqael il nous fit 
monter. 

7 £t comme pendant pla- 
iieon jours nous ayancions fort 
peu, et que nous n^étions arrivés 
<4ia*aTec peine vifi'à-yis de Gnide, 
parce que le vent ne nous per» 
loettoit pas iVaUer droit, nous 
passâmes au-dessous de Vile de 
Crète vers Salmone ; 

8 £t la côtoyant avec difficul- 
té, nous abordâmes à un lieu 
appelé Beaux-Ports, près du- 
quel est la Tille de Lasée. 

9 Comme il s^étoit écoulé 
beaucoup de tems, et que la 
navigation devenoit dangereuse, 
puisque le lems du Jeûne étoit 
déjà passé, Paul le» avertit, : 

10 Et leur dit : Je vois, que 
la navigation sera fâcheuse, et 
qu'il y a un grand danger, non- 
seulement pour le vaisseau et 
pour sa charge, mais aussi pour 
nos personnes. 

11 Mais le Centenier ajoutoit 
plus de foi au Pilote et au Maître 
do vaisseau, qu^à ce que Paul 
disoit. 

12 Et comme le port n^éloit 
pas propre pour hiverner, la 
plupart furent d^avis de partir 
de là, pour tâcher de gagner 
Phénice, qui est un port de 
Crète, qui regarde le vent d*A- 
ftiqae et le couchant f^eptentrio- 
nal, afin d^ passer Pbiver. 

fS Alors le vent du midi corn* 
vunçani à souffler doucement, 
ils crurent être venus à bout de 
ieur dessein, et étant partis, ils 
côtoyèrent de plus près VUe de 
Crète. 

14 Mais un peu après, il 
s'éleva un vent impétueux, qu^on 
appelle Euroclydon, qui nous 
kartoU de Vile. 

15 Ainsi le vaisseau étant 
emporté par la violence de la 
tempéie^ et ne pouvant résister, 
nous nous laissâmes aller au gré 
du vent. 

16 Et ayant été poussés au- 



dessous d'une petite ile appelée 
Clauda nous eûmes bien de la 
peine d^être maîtres de la chv 
loupe. 

17 Mai* Payant tirée à nous, 
les matelots mirent en usage 
toutes sortes de moyens, liant le 
vaisseau par dessous avec des 
cordes ; et, comme ils craig- 
noient d^être jetés sur des 
bancs de sable, ils abattirent 
les voiles, et se laissèrent em- 
porter 'par le vent. 

18 Comme nous étions forte- 
ment battus de la tempête, le 
jour suivant, ils jetèrent une 
partie de la charge du vaisseau 
dans la mer. 

19 Le troisième jour, nous 
jetâmes de nos propres mains les 
agrès de rechange du vaisseau. 

20 Pendant plusieurs jours, 
ni le soleil ni les étoiles ne pa- 
rurent point, et la tempête étoit 
toujours si violente, que nous 
perdîmes toute espérance de 
nous sauver. 

21 Et comme il y avoit long- 
tems qu^on n^avoit mangé, Paul 
se leva au milieu d^eux, et leur 
dit : Certes, il falloit me croire, 
et ne pas partir de Crète ; et 
nous aurions évité cette tem- 
pête et cette perte. 

22 Mais je vous exhorte 
maintenant à prendre courage ; 
car aucun de vous ne perdra la 
vie, et il n'*y aura de perte que 
celle du vaisseau. 

23 Car un Ange de Dieu, à 
qui je suis et que je sers, m^est 
appaVu cette nuit, et m^a dit. 

24 Paul ne crains point ; il 
faut que tu comparoisses devant 
César ; et même Dieu t^a donné 
tous ceux qui naviguent avec toi* 

25 C'est pourquoi, mes amis, 
prenez courage ; car j^ai cette 
confiance en Dieu, que la chose 
arrivera de la manière qu'il m'a 
été dit. 

26 Mais il faut que nous 
soyons jetés sur quelque île. 
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S7 La quatonième niAt étant 
venue, comme doua étions jetés 
çà et là dan» la nur Adriatique, 
les matelots vers le minuit esti- 
mdrent qu^ils appvochoient de 
quelque terre» ■ 

S6 Et ayant jeté la sonde, iU 
trouvèrent vingt brasses ; puis 
étant passés un peu plus loin, ils 
la jetèrent encore, et ils trouvè- 
rent quinze brasses. 

S9 Alors, craignant de donner 
contre quelque écneil, ayant 
jeté quatre ancres de la poupe, 
ils attendoient que le jour vînt. 

30 Mais, comme les matelots 
cberchoient à se sauver du vais- 
seau et qu'ils mettoient la cha- 
loupe à la mer, sous prétexte de 
jeter les ancres du côté de la 
proue, 

31 Paul dit au centenier et 
aux soldats : Si ces gens ne de- 
meurent dans le vaisseau, vous 
ne sauriez vous sauver. 

32 Alors les- soldats coupè- 
rent les cordes de la chaloupe, 
et la laissèrent tomber. 

33 En attendant que le jour 
vînt, Paul le* exhorta tous à 
prendre de la nourriture, en leur 
disant : C^est aujourd'hui le 
quatorzième jour que vous êtes 
sans manger, et que vous n^avez 
rien pris, en attendant que h 
iems change* 

34 Je vous exhorte dono à 
prendre de la nourriture, car 
cela est nécessaire à votre con- 
servation ; et il ne. tombera pas 
un cheveu de la tète d^aucun de 
vous. 

35 Ayant dit cela, il prit du 
pain, et rendit grâces à Dieu en 
présence de tous,^t Tayant rom- 
pu, il se mit à manger. 

36 Alors tous les autres ayant 
pris courage, mangèrent aussi. 

37 Or, nous étions en tout dans 
le vaisseau, deux cent soixante 
et seize personnes. . < 

3ft Et quand ils eurent mangé 
suififlammeikt, ils allégèrent le 



vaisteaa en jetant le bled dans 
la mer. 

39 Le jour étant venu, ils ne 
reoonnoiflsoient point la terre ; 
mais ayant aperçu ud golfe qui 
a voit un rivage, ils résolurent 
d*j laire échouer le vaisseau, 
t^ils pou voient. 

40 Ayant donc retiré lea an- 
cres, ils abandonnèrent ^e taiS' 
seau à la mer ; lâchant en même 
teins les attaches des gouver- 
naux, et i^ant rais au vent 2a 
voile de Partimon, ils tâcboient 
de gagner le rivage. 

41 Mai?", étant tontbé? dans 
un endroit qui avoit la mer des 
-deux côtés, le vaisseau y échoua, 
et la proue y étant engagée, de- 
meuroit immobile, pendant que 
la poupe se rompoit par la vio- 
lence des vagues, 

42 Alors les soldats forent 
d'avis de tuer les prisonniers, de 
peur que quelqu'un d^eux s'étant 
sauvé 9L la nage ne s'enfuît. 

43 Mais le Centenier voulant 
sauver Paul, les détourna de ce 
dessein, et ordonna que ceux 
qui savoient nager se jetassent 
dans Veau les premiers, et se 
sauvassent à terre ; 

44 Et que les autres se mis- 
sent, les uns sur des planches, 
et les autres sur quelques /»ucef 
du vaisseau. Ainsi tous se saa- 
vèrent à terre. 

CHAPITRE XXVÏII. 

Paul avec sa compagnie est Au- 
rnainèment traité par les J&a!' 
lois : itarU arrivé à Rome, U 
préthe là deux ans entiers avec 
toute liberté et sans aucun enh 
pêchement, 

APRES s'être ain«i sauvés, 
ils reconnurent que l'île s'sp- 
peloit Malte. 

2 Et les barbares nous trai< 
tèrent- avec beaucoup d'huma* 
nité ; car ils allumèrent uugranA 
feu, et ils noua reçurent tout 
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chez tuxj à came de la plaie 
qai tombait sur nou«, et du 
froid. 

3 Alors Paul ajant raïuasfé 
quelque quantité de Farmens, et 
les ayant mis au feu, une vi- 
père en sortit à cause de la cha- 
leur, et s^attacha à sa main. 

4 Et quand les barbares vi- 
rent cette béte qui pendoit à eà 
main, ils se dirent les uns aux 
autres: Assurément cet homme 
«st un meurtrier, puisqu'^après 
qu^il a été sauvé de la mer, la 
Vengeance ne permet pas qu^il 
vive. 

5 Mais lui, ayant secoué la 
vipère dans le feu, il iCtn reçut 
aucun mal. 

6 Les Bàrbetru s^attendoient 
qu'ail enâeroit, ou qu^il tomberoit 
mort subitement ; mais après 
avoir attendu long-tems, . lors- 
qa''i]s virent qu^il ne lui en ar- 
rivoit aucun mal, ils changèrent 
de sentiment, et dirent que 
c''éfoit un Dieu. 

7 ny avait dans cet endroit» 
là des terres gui appartenoient 
au plus considérable de Tile, 
nommé Publias, qui nous reçut 
et nou* logea fort affectueuse- 
ment durant trois jours. 

8 Et il se rencontra que le 
père de Publius étoit au lit, 
malade de la fièvre et de la 
dyssenterie. Paul Palla voir ; et 
ayant prié, il lui imposa les 
mains, et Je guérit. 

9 Cela étant arrivé, tons ceux 
de rne qui étoient malades vin- 
rent à lui^ et ils furent guéris. 

10 Ils nous firent aussi de 
grands honneurs, et, à notre dé- 
part, ils notu pourvurent de ce 
qui nous était nécessaire. 

11 Trois mois, après, nous 

Î>artîme8 sur un vaisseau d^A' 
exandrie, qui avoit passé Phiver 
dans Pîle, et qui portoit pour 
enseigne, Castor et Pollux. 

12 Et étant arrivés à Syracuse, 
nous y demeurâmes trois jours. 

19 



13 De là, en côtoyant la Sici- 
le nous arrivâmes à Rhège. Et 
un jour après, le vent du midi 
s^étant levé, nous vînmes ei> 
deux jours à Pouzzol ; 

14 Où ayant trouvé des Frè- 
res, ils nous prièrent de demeu- 
rer avec eux sept jours ; et en- 
suite nous partîmes pour Rome. 

15 Et les Frères qui y étaient^ 
ayant appris de nos nouvelles, 
vinrent au-devant de nous jus- 
qu'au marché d'Appius et aux 
Trois-Hôtelleries ; et Paul lea^ 
voyant, rendit grâces à Dieu, et 
prit courage. 

16 Quand nous fûmes arrivés 
à Rome, le Centenier mit les 
prisonniers entre les mains du 
Préfet du Prétoire ; mais à 
Pégard de Paul, il lui permit de 
demeurer en son particylier, 
avec un soldat qui le gardoit. . 

17 Trois jours après, . Paul 
assembla les principaux des 
Juifs ; et quand ils furent venus, 
il leur dit : Mes Frères, quoique 
je n'eusse rien commis contre le 
peuple, ni contre les coutumes 
de nos pères ; toutefois j^ai été 
fait prisonnier à Jérusalem, et 
mis entre les mains des Ro- 
mains ; 

18 Qui, après nPavoir exami- 
né, voulçient me relâcher, parce 
que je n'avois rien fait qui méri- 
tât la mort. 

19 Mais les Juifs s'y oppo- 
sant, j'ai été contraint d'en ap- 
peler à César, sans que j*aie 
dessein néanmoins d'accuser ma 
nation. ^ 

20 CPest pour ce sujet que je 
vous ai appelés, pour vov^ voir 
et pour vous parler ; car c*est à 
cause de l'espérance d'Israël 
que je suis lié de cette chaîne. 

21 Et ils lui répondirent: 
Nous n'avons point reçu de let- 
tres de Judée sur ton sujet, et 
il n'est venu aucun de nos Frè- 
res qui ait rapporté oi) dit sucun 
de mal de toi. 
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9St IVéanmotns tbm voudrions 
bien apprendre de toi quels sont 
fes tentimens ; car à Regard de 
èétte Secte^ nous pavons qu^on 
•*j oppose par-tout. 
' S3 Lui ayant assigné an jour, 
Jplosiears vinrent le trouver dans 
êtn logis ; et, depuis le matin 
Hsqu^au soir, il leur annonçoit 
)e Règne de Dieu, confirmant 
te qmHl ditoit par divers témoi- 
gnages, et tâchant de leur per- 
suader, par la loi de Moïse et 
^ffitr les Prophètes, ce qui regarde 
Jésus. 

24 Les uns furent persuadés 
de ce qu^il disoit ; mais les au- 
tres ne crurent point. 

25 Et comme ils n^éi oient 
pas d'accord entr'eux, ils se re- 
tirèrent après que Paul leur eut 
dit cette parole : C^est avec 
^raison çue le Saint-Esprit a parlé 
à nos pères, par Esaïe le Pro- 
|>hète, et a dit : 

26 Va vers ce peuple, et dis- 
hfi : Vous écouterez de vos oreil- 



les, et Tôtis n^éntendres poibt \ 
et en voyant, vous verrez et 
vous n'appercevrez point. 

27 Car le cœur de ee peuple 
est appesanti ; ils ont ouïe dure 
de leurt oreilles, et ils ont fermé 
leurs yeux, de peur que ièurt 
yeux ne voient, que leurs oreil- 
les n'entendent, que leur cœur 
ne comprenne, qu'ils ne se con- 
vertissent, et que je ne les gué- 
risse. 

28 Sachez donc que le ealut 
de Dieu est envoyé ailx Oentils, 
et qu'ils ^écouteront. 

29 £t quand il eut dit cela, 
les Juifs s'en allèrent, ayant de 
grandes contestations ehtr'eux. 

30 Mais Paul demeura deux 
ans entiers dans une maison 
qu'il avoit louée, où il recevoit 
tous ceux qui le venoient voir ; 

31 Prêchant le Règne de 
Dieu, et enseignant les choses 
qui regardent le Seigneur Jésus- 
Christ, avec toute liberté et 
sans aucun empêchement. 
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CHAPITREE h 

Impiété des hommei. Justice 
de la foi de V Evangile y et non 
■ - pas de la loi de la nature 
- corrompue. 

PAUL^ serviteur de Jésus- 
Christ, appelé à être Apôtre, mis 
'& part pour annoncer l'Evan- 
gile de Dieu, 

2 QuMl avoit promis aupara- 
vant par ses Prophètes dans les 
Saintes Ecritures ; 

3 Touchant son Fils, qui est 
lié de la race de David selon la 
chair ; 

4 Et qui, selon l'esprit de 
(sainteté, a été déclaré Fils de 
Pieu avec puistfince, par sa 



résuttection d'entre les morts ; 
«avoir, Jésus-Christ notre Seig- 
neur, 

5 Par lequel nous avons reça 
la grâce et la charge d'Apôtre, 
(tjin d*ainener tous les Gentils à 
l'obéissance de la foi en son nom ; 

6 Du nombre desquels vous 
êtes aussi, voiis çvi ates été ap 
pelés par Jésus-Christ. 

7 A vous tous qui .êtes à 
Rome, bien-aîmés de Dieu, ap- 
pelés et saints : La grâce et la 
paix vous soient données par 
Dieu notre Père, et par le Seig* 
neur Jésus-Christ ! 

8 Avant toutes thôses, je 
rends grâces au sujet de vous 
tous â mon Dieu^ par Jésus^' 
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Çlirifity àe ce que yoire foi est 
célèbre par tout le moqde. 

9 Car Dieu, que je sers en 
ino& esi^rit dans PRyangile de 
son Fils, ra^est témoin que je 
iais sans cesse mention de 
TOUS ; 

10 Lui demandant toujours 
dans mes prières, que, si c^est 
sa volonté, je puisse enfin troa- 
Ter quelque occasion favorable 
de TOUS aller voir. 

11 Car je souhaite fort de 
VOHS voir, pour vous faire p^rt 
de quelque don spirituel,, afin 
que vous sovez affermis ;. 

12 C^est-a^dire, afin qu^élanl 
parmi vous, nous nous consolions 
ensemble par la fol qui nous ett 
commune à vous et à moi. 

13 Or, mes Frères, je ne veux 
pas que vous ignories que j^ai 
•onvent formé le dessein de 
▼oos aller voir, afin de recueillir 
f Qel<^ue fruit parmi vous, comme 
parmi les autres nations ; mais 
j'en ai été ejnpécbé jusqu'à 
présent. 

14 Je me dD^s ai^ Grecs et 
%ii% Barbares, aux savans et 
WX iguorans. 

16 Ainsi, autant qu^il dépend 
de moi, je suit prêt à tous an- 
noncer aussi TEyangile, à vous 
gpi êlù9 à Rome. 

16 Car je n^aî point honte de 
l'Evangile du Christ ; puisque 
c'est la puissance de Dieu, pour 
le salut de tons ceux qui croient, 
premièrejnent des Juiis, et en* 
anite des Grèves. 

17 Car c*e9f dans cet Evangiljt 
q[ue la Justice de Dieu est 
révélée de foi en foi, selon qo^il 
est éctit : Le juste vivra par la 
foi. 

18 Car la colère de Dieu se 
déclare du ^el contre toute 
Pimpiété et rinjustiee des hom- 
mes qui suppribient la vérité ÎQ* 
justement. 

19 Farce que ce qn^on peat 
ironnoitre de Pieu ^ été mani- 



festé parmi eux, Dieu (e leoc 
ayant manifesté. 

20 Car les perftctiont Invisi- 
bles de Dieu, tavotr, sa jpuis- 
sance étemelle et sa Divinitét 
se voient comme à l'œil depois 
la création du monde, quand on 
considère set o\ivrages ; de sorte 
quMls sont inexcusables, 

21 Parce qu^ayant connu 
Dieu,, ils ne Tout pas glorifié 
comme Dieu, et ne îfù ont pointa 
rendu grâces ; mais ils se sont 
égarés dans de vains laîsonne-,. 
mens, et leur cœur destitué 
d'intelligence a été rempli d« 
ténèbres.^ 

22 Se disant sageS| ils sont 
djçvenus foi^s ; 

23 Bt ils ont changé la gloir« 
du Dieu incorruptible en des 
images qui représentent Phook* 
i|ie con'uptifale, et des oiseaux, 
et des bêtes ^ quatre pieds, fi 
des reptiles* 

24 C'est pourquoi aussi Dieu 
les a livrée aux conToitises d%. 
leun cœurs, et à Timpureté ; 
en sorte qu'ils ont déshonoré 
ettx*méiaes leurf propres corps. 

2& Eux qui ont changé la 
Térité. de Dieo en des <3iose« 
fausses, et qui ont adoré et senri 
la créature a» lieu du Créateiir9 
qui . est béni étemellemeiàt* 
Amen. 

26 C^est pourquoi Dien les « 
livrés à des passions infâmes ; 
car les feo^mes. parmi eux ont 
changé P usage naturel en vok 
autre ^ui est contre nature. 

27 De même aussi les hoMh 
mes, laissant Pnsage naturel do 
la femme, ont été embrasés dann 
leur convoitise les uns pour Ita 
autres, commettant homme aveo 
homme, des ehase* infâmes, et 
recevant en eux-mêmes la ré- 
compense qui étoit due à leur 
égarement. 

28 Car, comme ils ne se sont 
pas souciés de eonnoStre Dieu, 
auâ4i Dieu les a liTrés à un es- 
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prit dépraTé, pour commettre 
de; cboseï qu'il n^est pas permis 
de faire. 

' 29 Ils sont remplis de toute 
injustice, d^impureté, de mé- 
<:banceté, d^avarice, de maliee ; 
pleins d^envies, de meurtres, de 
querelles, de tromperies, et de 
malignité ; 

30 Rapporteurs, médisans, 
ennemis de Dieu, ontra^eux, 
orgueilleux, vains, inventeurs 
de méchancetés, désobéissans à 
leurs pères et à kurt mères ; 

31 Sans intelligence, sans foi, 
sans affection naturelle, impla- 
cables, sans compassion ; 

33 Qui, bien qu'ails aient con» 
nu que le droit de Dieu ett que 
ceux qui commettent de telles 
choses sont dignes de mort, ne 
}es commettent pas seulement, 
mais approuvent encore ceux 
qui les commettent. 

CHAPITRE II. 

Les Juifs pkchetU^ comme les 
Gentiltj contre ï)i*u et leur 

TOI donc, ô homme 1 qui 
que tu sois, qui condamnes tes 
autres^ tu es inexcusable ; car 
en condamnant les autres, tu te 
.condamnes toi-même, puisque 
toi qui les condamnes, tu* fais 
les mêmes choses. 
' 2 Car nous savons que le 
jugement de Dieu est selon la 
vérité, contre ceux qui commet- 
tent de telles choses. 

3 Et penses-tu, ô faomm« ! 
qui condamnes ceux qui com- 
mettent de telles choses, et qui 
les commet;, que tu puisses 
éviter le jugement de Dieu ? 

4 Ou méprises- tù les richesses 
dé sa bonté, de sa patience, et 
de son long* support, ne considé- 
rant pas que la bonté de Dieu 
te conviç a la repentance ? 

ô Mais par ton endurcisse- 
ment, et par tdn cœur impéni- 
tent, tu ramasses la colère, 



pour le oor de la colère et de lii 
manifestation du juste jngenaeiiC 
de Dieu, 

6 Qui rendra à chacun selon 
ses oeuvres ; 

7 Savoir^ la vie étemelle à 
ceux qui, en perse vérxuit dans 
les bonnes œuvres, cherchent 
hi gloire, Thonneur et rim- 
mortàlité. 

8 Mais ^indignation et ^la 
colère seront sur ceux qui sont 
contentieux et rebelles à la 
vérité, et qui obéissent à Pîa^ 
justice. 

9 L^affliction et Pani^oit^se 
seront sur tout homme qui fait 
le mal ; sur le Juif première- 
ment, puis aussi sur le Grec. 

10 Mais la gloire, Tfaonnenr, 
et la paix seront pour tout hom- 
me qui fait le bien, première- 
ment pour le Juif, et puis aussi 
pour le Grec. 

H Car Dieu n^a point égard 
à Papparence des personnes. 

12 Tous ceux qui auront 
péché sans avoir eu la Loi, 
périront aussi sans être jugés par 
la Loi ; et tous ceux qoi auront 
péché ajavt la Loi, seront jugés 
par la Loi. 

13 Car ce ne sont pas ceux 
qui écoutent la Loi gui sont 
justes devant Dieu ; mais ce 
sont ceux çui observent la Loi 
qui seront justifiés. 

14 Or, quand les Gentils, qui 
n^ont point la Loi, font naturel- 
lement les choses qui sont selon 
la Loi, n'ayant point la Loi ils 
se tiennent lieu de loi à eux- 
mêmes. 

15 Ils font voir que ce qui 
est par la Loi est écrit dans 
leurs cœurs, puisque leur con- 
science leur rend témoignage, 
et que leurs pensées les accu- 
sent ou les ^léfendi^nt ; 

16 Ce qui arrivera au jour 
auquel pieu jugera les actions^ 
secrètes des hommes, par Jésus* 
Christ, selon mon £vangii?. 
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llf Toi donc ^ui i^arte» le 
nos! û» Jvâfy qui te reposes sur 
la Loi, <}ui te gloriâes en Dieu.*, 

18 Qm coDDois sa volonté) et 
qû 8«iis discerner ce qui est 
contrftijre,. étant instruit p^ar la 
Loi ; 

19 Qui crois être le Conduc- 
teur des . aveugles, la lumière 
de ceux qui *9nt dans les ténè- 
bres; 

20 Le Docteur de^ ignorans, 
le Maître des simples, ayant .la 
B^}e de la sdience ei de la 
Terité dans la Loi : 

21 Toi, dit-j€^ qui en&eîgnes 
les autres, in ne't^enseignes pas 
toi-même ! * Toi qui prêobes 
qu^on ne doit pas dérober, tu 
dérqbes ! 

22 Toi qui dis, qù^on pe doit 
pas commettre adultère, tu 
commets adultère ! Toi qui as 
en abomination le« idoles, tu 
cfNDmetfi des sacrilèges ! 

23 Toi qui, te glorifies dans 
la Loi, tu déibbonores Dieu par 
la transgression de la Loi ! 

24 Car le nom de Dieu est 
blaspbémé, à- cause de vous, 
parmi les Gentils, comme cela 
est écrit. 

25 U t*t vrai çue la-circonci- 
«on est utile, si tu ob&erves la 
Loi ; mais si tu es transgres- 
setsr de la Loi, avec ta circon- 
cision tu deviens incirconcis. 

26 Si doncPincircpuoift garde 
les commandemens de la Loi, 
ne ser»>t-il pas réputé circoncis, 
quoiqu^il soit incirconcis f 

27 Et si celui qui est incir- 
concis de naissance accontplit 
la Loi, il te condamnera, toi 
qui, avec la lettre dt la Lot et 
la circoncision, es transgreeseur 
de la Loi. 

J8 Car celui-là n^est pas Juif 
qui ne Vut çu^au dehors, vet la 
circoncision n^est pas celle qui 
«e fait extérieurement dans la 
obair. 

39 Mais celui-là ut Juif «mi 
10* 



Tm/ au dedans, «t la cii^Qci«' 
sion ut celle duco&ur, qui refait 
selon Tesprit, ei non selon la 
lettre ; et ce Juif n^ tire, pas- 
sa louange des liqmweB, mai» it* 
la iirfi de Dieu. 

CHAPITRE IIL 

L* homme est Jusiifit par la 
Grâce et la jPot, non pat par 
leê .Œuvres, 

QUELLE est donc la préro- 
gative du Juif,, ou qoeli* «t# 
r utilité de la circonoidon ? 

2 £iU icst grande en toute 
manière, surtout en ce que left 
oraolef de Dieu leur ont été 
confiés. 

. 3 Car, quoi ! . si quelques-uns 
d'entr^twç n'ont pas cru^ leuB 
inci^édulité anéantira-t-elle la 
fidélité de Dieu? 

4 A Dieu ne plaise l Mais 
que Dieu soit reconnu véritable, 
çt tout ibomme menteur, seloa 
qu^il est écrit : Que tn soit 
trcMiTé juste dans tes parolee, et 
que, tn gagnes ta. cause lorsqa^iMi 
>uge de toi* 

5 Que si notre ityuttice iait 
paroUre la Justice de Dieu, que 
dirons-nous.? Dieu n'e#^il pas 
injuste qu^nd il punit ? Je parle 
comme les.bommes. 

6 Loin de nous cette pensée l 
Si cela étoit., comment Dieu ju-t 
geroit-il le monde ? 

7 Mais, dira't*on^ si Ja vérité 
de. Dieu reçoit une plus grande 
gloire par mon infidélité, pour- 
quoi suis-je encore condamné 
comme pécheur? 

8 Et que ne faisons-nous du 
mal, afin qu^il <en arrive du bie»? 
comme quelquesruqs qui noua 
calomnie ni, aesiirent ,que, SKma 
le disons t S^tu dont la con- 
damnation est juste. 

^ Quoi donc ! sommes-nom 
préfétMo* <mx GititUi ? ÎWIt» 
ment.. Car>^iio^ avoas-d^ Caît , 
voir que tous Us honwncsj Uaé ' 
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les Jui6 qae les Grecs, sont as- ■ 
sajettis au péché, 

10 Selon qu^il est écrit : Il 
rï'*y a point de juste, non pas 
même un seul. 

11 II n^y a personne qui ait 
de Pintelligence : il n^jr en a 
point qui cherche Dieu. 

12 Ils se sont tons égarés, ils 
se sont tous corrompus : il n^y 
en a ' point qui fasse le bien, non 
pas même un seul. 

13 Leur gosier est un sépul- 
-cre ouyert : ils se sont servis 
de leurs langues pour tromper : 
il y a du Tenin d^aspic sous leurs 
lèvres. 

14 Leur bouché est |>]eine de 
malédiction et d^amertume. 

15 Ils ont les pieds légers 
pour répandre le sang. 

16 La désolation et la ruine 
sont dans leurs voies. 

17 II» n^ont point connu le 
chemin de la paix. 

: 18 La crainte de Dien n^est 
point devant leurs yeux. 

19 Or, nous savons que tout 
6e que la Loi dit, elle le <lit à 
ceux qui tont sous la Loi, afin 
que tous aient la bouche fer- 
mée, et qut tout le monde soit 
reconnu coupable devant Dieu. 

20 C^est pourquoi personne 
ne sera justifié devant lui par 
les œuvres de la Loi ; car c^e&t 
la Loi qui donne la connois- 
sance du péché. 

21 Mais maintenant la justice 
de Dieu a -été manifestée' sans 
la Loi, la Loi et les Prophètes 
lui rendant témoignage ; 

22 La justice, iftW«, de Dieu, 
fui est par la foi en Jésus-Christ, 
en tous cetc:r et sur tous ceux 

S ai croient ; car il n^y a point 
« distinction, puisque tous ont 
péché, et sont privés de la gloire 
de Dieu ; 

'- 23 Et qu^ils sont justifiés 
gratuitement par sa grâce, par 
Xk rédemption qui eit en. J^sus- 



S4 Que Dieu avoH desfîia^ 
pour êlre une victime propîCia- 
toire par la foi en son sang, SLfifi 
de faire paroître sa justice, par 
le pardon des péchés commîa 
auparavant, pendant U tems 4ic 
la patience de Dieu. 

25 Afin dis'je^ de faire paroi* 
tre sa justice, dans le tems pré- 
sent ; en sorte qu'ion retonnùissc 
qu^il est juste, et qu'il justifie 
celui qui a la foi en lésu». 

26 Où est donc le sujet de se 
glorifier? Il est exclus. Par 
quelle Loi ? est-ce par la Z*o% 
deè œuvres ? Non ; mais e^est 
par la Loi de la foi. 

27 Nous concluons donc, que 
Phomme est justifié par la foi, 
sans les œuvres de la loi* 

28 Dieu esi-U seulement le 
Dieu des Juifs ? . ne Vest-il pas 
aussi des Gentils ? Oui, U Vesf 
aussi des Gentils. 

29 Car il y a un seul Dieu, 
qui justifiera les circoncis par 
la foi, et les incirconcis aussi 
par la foi. 

30 Anéantissons-nous donc la 
loi par la loi ? Dieii nous en 
garde ! Au contraire, nous 
établissons la loi*. 

CHAPITRE IV. 

La Justification^ à PexempU 
d*Jihrahamy par la foi. 

QUEL avantage dirons-nous 
donc qu'Abraham notre père 
selon la chair a obtenu ? 

2 Si Abraham a été justifié 
par les œuvres, il a sujet de se 
glorifier; mais non pas devant 
Dieu. 

3 Car que dit ^Ecriture r 
Abraham crut à Dien, et cela 
lui fut imputé à justice. 

4 Or, la récompense qu''on 
donne à celui qui travaille, est 
regardée» non comme une giice, 
mais comme une chose qui lui 
est due. 

5 Mais à Hgard de celui qtti 
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nHi point travaillé, mais ^ui 
croit en celui qui justifie le pé* 
eheWy sa foi kêi est imputée a 
justice. 

6 C*e»t aiifisi de cette ma- 
nièfe que David exprime le 
bonheur de Pbomme à qui Dieu 
impute la justice sans les œu- 
tres, qtumd il dit : 

7 Heureus ceux dont les ini- 
qœtés sont pardonnées, et dont 
les péofaés sont' couverts ! 

8 Heureux est l'homme à qui 
1« Seigneur n^aura point imputé 
nn péché ! 

9 Ce bonheur, donc, ettM 
MUement pour ceux qui sont 
circoDcis ? ou eêt-il aussi pour 
les incirconcis ï Car nous disons 
que la foi d'Abraham (ut fut 
iaputée à justice. 

10 Man quand lui a-t-elle 
été imputée ? Eft'Ct après qu^il 
a été circoncis, ou lorsqu^il ne 
Moit pa» ? Ce ti^a point Ui 
après gi?il eui rtçu la circonci- 
sion, mais c'a tti avant qu^il 
Mt reçue. 

11 Puis il reçut le signe de 
)a circoncision, comme un sceau 
^ la justice qu'ait atoit obtenue 
par la foi, avant d^étre Circoncis, 
afin quni mt le Père de tons 
cnuL qui croient et qui ne sont 
pas circoncis, et que la justice 
lenr fût aussi imputée ; 

12 Et afin quHl f^ ausH le 
^êre de ceux qui sont circoncis, 
MMtr, de ceux qui ne sont point 
simplement circoncis, mais qui 
*Biyent les traces de la foi que 
notre père Abraham a eue avant 
d'être circoncis. 

13 £n effet, la promesse d'a- 
voir le monde pour héritage n'a 
VM ^h faite à Abraham, ou à sa 
postérité, par la loi, mais elle 
^ a m faite par la justice de 
Ufoi, 

14 Car si ceux qui sont de la 
loi iont les héritiers, la foi est 
anéantie, et la promesse est 



15 Car la loi produit là co- 
lère, parce qu'il n'y a point de 
transgression où il n'y a point 
de loi. 

16 C^esi donc par la foi, afin 
que ce eoit par grâce, et afin 
que la promesse soit assurée a 
toute la postérité d^Mrahami 
non-seulement à celle qui ut 
sous la loi, mais aussi à celle 
qui imite la foi ïi' Abraham, qui 
est Père de nous tous, 

17 Selon qu'il est écrit : Je 
t'ai établi pour être Père de 
plusieurs nations ; mn e&t^ die-je^ 
notre Père^ devant Dieu, auauel 
il avoit cru, et qui fait revivre 
les morts, et appelle les choses 
qui ne sont point, comme si elles 
étoîent. 

18 Et •Abraham^ espérant 
contre tout sujet d'espérer, crut 
qu'il deviendroit le Père de 
plusieurs nationsy selon ce qui 
lui avoit été dit : Telle sera ta 
|K>8térité. 

19 Et comme il n'étoit pas 
foible dans la foi, il n'eut point 
d'égard à ce que son corps étoit 
déjà amorti, puisqu'il avoit près 
de cent ans, ni à ce que oara 
n'étoit plus en âge 'd'avoir des 
enfans. 

20 Et il n'eut point de doute 
ni de défiance sur la promesse 
de Dieu ; mais il fut fortifié par 
sa foi, et par4à îl donna gloire 
à Dieu ; 

21 Etant pleinement persuadé 
que celui qui le lui avoit promis 
étoit aussi puissant pour Tac- 
complir. 

22 C'est pourquoi aussi cela 
lai fut imputé à justice. 

23 Or, ce n'est pas seulement 
pour lui, çu'tl est écrit que cela 
lui avoit été imputé à justice ; 

24- Mais c'e«r au»] pour, 
nous, à qui i\ sera aussi imputé ; 
pour nous, dis-Je^ qui crojons 
en celui qui a ressuscité d'en» 
tre les morts, Jésus notre Ser^« 
neor ; 
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35 Lei}Bel a été livré pour 
hm ofienscs, et qui est reisiras- 
cité pour notre jtt8tS6catioii« 

CHAPITRE V. 

Fruité de la jtutiee de la foi. 
Comparaison du Christ si 
d^Adam» 

ETANT donc jatfifiét pur la 
foi, nous ayons la paix avec 
I>teu, par notre Seigneur Jésus* 
Christ; 

2 Qui nous a aussi fait avoir 
aocèt^ par la foi, À cette grâce 
dans laquelle nous demeurons 
lernes^ et nous nous glorifions 
dans l!espérance de la gloire de 
Dieu* 

3 £t non-seulement cela ; mais 
nous nous glorifions même dans 
les afflictions, sachant que Paf* 
fiiotion produit la patience ; 

4 Et la patience produit Pé- 
preuve, et Tépreuve produit 
Pespérance. 

6 Or, Pespérance ne confond 
point, parce que Pamour de 
Dieu est répandu dans nos 
DCBurs, par le Saint-Esprit qui 
nous a été donné. 

6 Car, lorsque nons étions ea- 
oore sans force. Christ est mort 
en son tems, pour nous qui étions 
éo$ méchans. 

7 Car, à peine sarrite^i-il que 
^elqu^un veuille moprir pour 
mn homme de bien ; mais encore 
pourroit-il être, que quelqu'*un 
se résoudrait à mourir pour un 
bienfiiiteur. 

8. Mais, Dieu fait éclater son 
amour envers nous, en ce que, 
lorsque nous notions que pé* 
cbeurs, Christ est mort pour 

nous. 

9 Etant donc maintenant jus* 
tifiés par son sang, à plus forte 
ffaison serons-^nous gacantis par 
lut de la colère de Vieu. 

10 Car si, lorsque nous étions 
•nnemii de Dieuy nous a? ons été 
véconoiliés avec lui par la loort 
de son Fiis ; combien plutôti 
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étant déjà réoonciliés, 
nous sanvés par sa vie ! 

U Non-seulement eeia, 
nous nous glorifions même en. 
Dieu, par iwftre Se%iieur Jéstts* 
Christ, par lequel noua avon» 
maintenâni obtenu la réconcilia^ 
tion. 

12 Ceêt pourquoi, 4)oauiiepftv 
m seul hemme le péché est ea* 
tfé dans le monde, et par le 
péché la mort, de méese aueei 
la moKt est passée sur tons les 
homaesi parce que toae ont 
péché. 

13 Car^ jusqu'à la Loi,. le 
péché a été dans le monde % or^ 
le péohé nVst point n^putéf 
quaad il v^y a point de Len. 

14 Mais la mort a régné d^ 
puis Adam jusqu^à Mofse, aéiae 
sur ceux qui n^aToient point 
péché par une transgression 
semblable a celle d^Adam,« qui 
étoit la figure de celui qui daveit 
venir. 

15 Mais il ttVn. est pas du âon 
de la grâce de ZHeu^ comme an 
péché ; car si, par le péché d^un 
seul, plusieurs sont morts, comrv 
bien plus la grâce de Dieu, et 
le don qu'ail nous a fait e& 4m 
grice d^uA seul hommi^, qui «si 
Jésus-Christ, se répandroat-^île 
abondamment sur phAsienrs ! 

16 Et e/ n'^tn est pas de «se 
don, comme do ce qui est arrivé 
par un. seul homme qui a ^éché» 
Car le jugement de condananr 
tion ment d'un seul péché ; »aî« 
le don de la grâce- noiM juattfie 
de plusieurs péchés^ 

17 Car, si par le péché dNm 
seul homme^ la mort a régné par^ 
ce seul Aomnie, combien plus 
ceux qui -reçoivent Pabondanoe 
de la grâce et du don de la jus^ 
tice, régnerout-ils dans la vie 
par un seul, eavot'r, par Jésusr 
Christ! 

18 Comme donc c\st parjxn 
seul péché que la condamnation 
est venue eur tous let hoAaw% 
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de litêœe e'*eti par une seule 
justice gue tons les hommes 
reeerront In jastificatioii qui don- 
liela vie. 

19 Oar, comme par la dé» 
aob^saaoce d^uD seul homme, 
plusieurs ont été rendus pé- 
cheurs ; ainsi, par Tobéissance 
d^oa seol, plusieurs seront 
rendas justes. 

20 Or, la Loi est survenue, 
ponr faire abonder le péché ; 
mais^ où le péché a abondé, la 
grâce y a surabondé ; 

2 1 A^ que comme le péché 
a régné pour donner la mort, 
ainsi la grâce régnât par la Jus- 
lice, pour donner la TÎe eter- 
nelle, par Jésus-Christ, notre 
Seigneur^ 

CHAPITRE VI. 

l>e la Sanctification^ ei nourtlU 
• obéiêsanu selon la justice de 
la foi. 

' QUE dirons-nous donc ? De- 
meurerons-nous dans le péché, 
afin que la Grâce abonde r 

2 Dieu nous en garde ! Car 
noms qui sommes morts au 
pécbé^ comment j virrions-nous 
encme ? 

3 Ne savez-Tous pas que 
nous tous qui avons été baptisés 
en Jésus-Christ, nous a?ons été 
baptisés en sa mort ? 

4 Nous sommes donc enseve- 
lis arec lui en sa mort par le 
Baptême : afin que, comme 
Christ est ressuscité des morts 
par la gloire du Père, nous aussi 
maFchions dans une vie nou- 
velle. 

6 Car si nous avons été faits 
mie même plante avec iia, par 
la conformité à sa mort, nous U 
serons aussi par la conformiU à 
ta résurrection. 

6 Sachant que notre yîeil 
homme a été crucifié avec Zut, 
afin que le corps du péché fût 
détruit, et que nous ne fussions 
fias asservis au péché. 



7 Car celui qui est mort est 
afiTranchi du péché. 

S Or, si nous sommes morts 
avec Christ, nous crojons que 
nous vivrons aussi avec lui; 

9 Sachant que Christ, étant 
ressuscité des morts, ne meurt 
plus, ti que la mort n^a plus de 
pouvoir sur lui. 

10 Car s'il est mort, il est 
mort une seule fois pour le 
péché ; mais maintenant qu'il 
est vivant, il est virant pour 
Dieu. 

11 Vous aussi, mettez-vous 
bien dans l'esprit que vous êtes 
morts au péché, et que vous 
vivez à Dieu en Jisus-Christ 
notre Ôeignear. 

12 Que le péché ne règne 
donc point dans votre corps 
mortel, pour lui obéir en ses 
convoitises ; 

13 Et ue livrez point vos 
membres au péch^, pour servir 
d'instruroens d'iniquité ; mais 
donnez-vous à Diei4, comme 
étant devenus vivans, de morts 
que TOUS étie» g et co,\:acren vos 
membres à Dieu, pour étie des 
instrumens de justice ; 

14 Carlepcchw n'aura point 
de domination sur vous, parce 
que vous n'êtes point sous la 
Loi, mais sous la Grâce. 

15 Quoi donc ! pécherons- 
nous, parce que nous ne som- 
mes point sous la Loi, mais sous 
la Grâce ? Dieu nous en garde ! 

16 Né savez-vous pas hien 
que quand vous vous rendez 
esclaves de quelqu'un pour lus 
obéir, vous êtes esclaves de 
celui à oui vous obéissez : soit 
du péché pour la mort, soit de 
l'obéissance pour la justice ? 

17 Mais grâces à Dieu, de et 
qu'après avoir été esclaves du 
péché, vous avez obéi de tout 
votre coeur, en tous conformant 
à la doctrine qui vous a été 
donnée pour règle. 

18 Ayant (Jonc été affranchit 
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dii Tpéçhéj T01U étep" devenus les 
esclaves de la justice. 

19 Je parle suivant Pusaçe 
des booiines, pour iq^acoommo- 
der à votre foiblesfe* Comme 
donc vous ave? livré yos oiçro- 
bres pour servir à Pimpureté et 
^ Pinjustice, et pour commettrt 
^iniquité ; donnez aussi main- 
tenant vos membres pour servir 
à.Ia justice dans la sainteté. 

^ Car^ lorsque vous étiez 
esclaves du péché, vous étiez 
libres à Végard de la justice. 

21 Quel fruit tiriez- vous donc 
^lon des choses dont vous avez 
honte présentement ? Car leur 
$n ett la mort. 

22 Mais, ajanf été mainte- 
nant affranchis du péché, et 
étant devenus esclaves de Dieu, 
vous avez pour votre fruit la 
sanctification, et pour fin la vie 
éternelle. 

23 Car le salaire du péché 
ç'ut. la. mort ; mais le don de 
t)ieu c^est la vie éternelle pa^ 
Jésu^rChrist notre Sei|;neup< 

CHAPITRE VJI, 

De Vusage de la Loi* Ccmbui 
de Ut ehnir contre Ptsprit» 

f^E savez- vous pas, , mes 
Frères, (car je pjirle à des per- 
eonnes qui connoissent la Loi), 
que la Loi n*a de poijvoir sur 
rhomme que pendant qu^il est 
en vie ? 

2 Car une femme qui est 
sous la puissajice d^in mari, 
est liée par la Loi à son mari, 
tant qu^il est vivant ; mais si le 
roaj-i meurt, elle est dégagée de 
la Loi qui la Hoit à son mari. 

3 Si donc, durant la vie de 
son mari, elle épouse un autre 
homme, elle sera appelée adul- 
tère ; mais si son mari meurt, 
elle est affranchie de cette Loi, 
en sortte q%i?alors elle n^est point 
adultère^ si elle épouse un autre 



4 Ai^i, mes Frèrefl^ 
êtes aussi morts à Végard de 
Loi, par le corps d^ C^rjal 
pour être -à un autre, sacoâr^ 
celui qui ef.t ressuscité di 
morts, afin que nous pprtii 
des fruits pour Dieu. 

5 Car quavd nous étiola dasi' 

la chair, les passions des péfshén 

qui s^excilent par la Loi a^^ 

soient dans nos^ membres, é{ 

produisoient des fruits pour Ja 

mort. 

6 Mais maintenant nous som* 
mes délivrés de 1^ Loi,, élanf 
morts à celle sous laquelle îious 
étions retenus ; afin que nous 
servions Dieu dans un esprit 
nouveau, et non point sphn la 
lettre, qui a vieilli. 

7 Que dirons-nous donc ? Là 
Loi est-elle la cause du péché ? 
Dieu nous en garde ! An con- 
traire, je n^ai connu 1« pécbé 
que par la Loi ; car je o^enssô 
point connu la convoiUse, » la 
Loi o^eût dit : Tu ne convoite? 
ras pointk 

H Mais le péché, ayant pris 
occasion du commandement, .^r 
produit en moi tonte sorte it 
convoitise; car sans la Leî /Ul 
péché est mort. 

9 Car autrefois quefétois eén$ 
Loi, je vivois. y mais quand Je 
commandement- est venu, I9 
péché a repris la vie ; 

10 Et moi je suis mort ; d^ 
sorte qu^il s'est trouvé que I9 
commandement qui m'*iioà 
domié pour avoir l^ vie, m> 
donné la mort. 

1 1 Car le péché prenant op? 
CQsion du cojnmandemeut, m^a 
séduit, et m^a fait mourir par U 
commandement même. 

12 La Loi donc est saiate, et 
le commandement est saint, 
juste et boii. 

13 Ce qui çsi bon mVt-il 
donc donné la mort ? Nulle- 
ment ; mais le péché, pour 
paroître pécbé, m^a camé h 
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paV xxàh Xihbse tgtU Hoii 
e ; eii sorte qtie le péché 
âe nouveUes forces par le 
andement. 

Oar nous s&Vons que 1& 

spirituelle ; mais je suis 

el. Tendu au péché ; 

Car je n^approuye point 

je fais, parce que je ne 

peint ce que je voudrois 

mais je fais ce que je 

16 Or, si je fais ce que je ne 
voudrois pas fmre^ je reconnoi's 
par-lâ que la Loi eêt bonne. 

17 Ce n'est donc plus moi 
Hiii le fais ; mais c^ett le péché 
qui habite en moi. 

18 Car je sais que le bien 
ix''habite point en moi, c'est-à- 
dire, dans ma chair ; parce que 
J^ai bien la volonté de faire ce 

gttt eêt bon, mais je ne trouve 
pas U moyen de l'accomplir. 

1^ Car je ne fais pas le bien 
<l^e je voudrois faire ; mais je 
Tais le mal que je ûe voudrois 
pas faire, 

20 Que si je fais ce que je 
ne voudrois pas faire^ ce n'est 
plus moi qui le fais, mais c'^esi 
le péché qui habite en moi. 

21 Je trouve donc cette loi 
tn mot / c^esi que quand je veux 
faire le bien, le mal est attaché 
à moi. 

22 Car je prends plaisir à la 
lioi de Dieu, selon l'homme 
intérieur. 

23 Mais je vois une autre loi 
dans mes membres, qui combat 
contre la loi de mon esprit, et 
qui me rend captif sous la loi 
do péché, qui est dans mes 
membres. 

24 MÎKérable qtie je suis ! Qui 
me délivrera de ce corps de 
teort ? 

25 Je rends grâces à Dieu 
IJar Jésus-Christ notre Seigneur. 
Je sers donc moi^ménae de Tes- 
prit à la Loi de Dieu^ mais de la 
iphftir à la loi du péché* 



CHAPITRE VIIL 



DePtiprit de la liberté^ Pûstù^ 
rance et la einuokUimi du 
Chrétien. 

IL n'y a donc maintenant 
aucune condamnation pour ceuÉ 
qui tont en Jésus-Cnrist, qui 
marchent, non seloti la chair, 
mais selon l'esprit. 

2 Parce que la loi de l'esprit 
de vie, qui ett en Jésus-Christ, 
m'a affranchi de la loi dû péché 
et de la giort. 

3 Car ce qui étoit impossible 
à la loi, à cause qu'elle étoit 
foible dans la chair. Dieu Va fait 
en envoyant son propre Fils dans 
une chair semblable à celle deii 
hommes pécheurs, et pour le 
péché ; e/ il a condamné le pé* 
ché dans la chair. 

4 Afin que la justice dé la Loi 
fût accomplie en nous, qui mar- 
chons, non selon la chair, mais 
selon l'esprit. 

5 Car ceux qui sotit conduits 
par la chair, s'affectionnent aux 
choses de la chair ; mais ceux 
qui tont conduit* par l'esprit, «'o/*- 
fectionnent aux choses de l'esprit. 
» 6 Car l'àffectiou de la chair 
donne la mort ; mais l'affection de 
Pesprit produit la vie et la paix. 

7 Parce que l'affection de la 
chair est ennemie de Dieu ; cair 
elle ne se soumet pas à la loi de 
Dieu, et aussi elle ne le peut. 

8 C'est pourquoi ceux qtii 
sont dans la chair ne peuvent 
plaire à Dieu. 

9 Or, vous n'êtes point dans la 
chair, mais vous êtes dans l'es- 

Êrit, s^il est vrai que l'esprit dé 
)ieu habite en vous : mais si 
quelqu'un n'a point l'esprit dû 
Christ^ il n'est point à lui. 

10 Et si Christ est en vous, 
le corps est bien mort à cause 
du péché î mais l'esprit e/t 
vivant à cause de la justice. 

11 Sf donc l'esprit de celui 
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qui a ressuscité Jésus d^entre 
les morts habite en vous, celui 
qui a ressuscité le Christ d^entre 
les morts rendra aussi la vie à 
YOf corps mortels, par son esprit 
qui habite en tous, 

12 Ainsi, met frères, nous ne 
sommes point redevables à la 
chair, pour vivre selon la chair. 

13 Car si vous vives selon la 
cbair, vous mourrez ; mais, si 
par Vesprit vous mortifiez les 
œuvres du corps, vous vivrez. 

14 Car tous ceux qui sont 
conduits par Pesprit de Dieu 
sont enfans de Dieu. 

15 Ainsi vous n^avez point 
reçu un esprit de servitude, pour 
êirt encore dans la crainte ; 
mais vous avez reçu Pesprit 
d^adoptîon, par lequel nous cri- 
ons Abba, c*est'à-direy Père. 

16 C'est ce même esprit qui 
rend témoignage à notre esprit 
que nous sommes enfans de 
Dieu. 

17 Et si nous sommes enfans, 
nous sommes aussi héritiers ; 
héritiers, dis-je^ de Dieu, et 
co-héritiers du Christ, si [toute- 
fois nous souffrons avec 2ut, afin 
que nous soyons aussi glorifiés 
avec lui. 

18 Car j'estime qu'il n'y a 
point de proportion entre les 
«ouffrances du tems présent et 
la gloire à venir, qui doit être 
manifestée en nous. 

19 Aussi les créatures atten- 
dent-elles, avec un ardent désir, 
que les enfans de Dieu soient 
manifestés. 

20 Car ce n'*est pas volontaire- 
ment que les créatures sont as- 
sujetties à la vanité, mais c'est à 
cause de celui qui les y a assu- 
jetties. 

21 Et elles espèrent qu'elles 
seront aussi délivrées ■ de la ser- 
vitude de la corruption, pour 
être dans la liberté glorieuse des 
enfans de Dieu. 

2S Car nous savons que 



toutes les créatures enflembli 
soupirent, et sont comme. ei| 
travail jusqu'à ihaintenant. 

23 Et non-seulement cllui 
mais nous aussi, qui avons reçi' 
les prémices de 1 esprit, noua^ij 
mêmes nous soupirons en non*<i 
mêmes, en attendant Padop»; 
tion, savoir y la rédemption de^ 
notre corps. 

24 Car nous ne B^ratneM 
sauvés çu'en espérance. Or, 
quand on voit ce qu^ou avoit 
espéré, ce n'est plus espérance ; 
car, comment espéreroit-on ce 
qu'on voit ? 

25 Mais si nous espérons ce 
que nous ne voyons point, c'^est 
que nous /'attendons avec pa- 
tience. 

26 Et même aussi Pesprit 
nous soulage dans nos folbles- 
ses ; car nous ne savons pas ce 
que nous devons demander^ pour 
prier comme il faut ; mais 
l'esprit lui-même intercède 
pour nous, pair des soupirs qui 
ne se peuvent exprimer* 

27 Mais celui qui sonde les 
cœurs connoît quelle est VhSecr 
tion de l'esprit, lorsqu'il prie 
pour les Saints, selon la tolonii 
de Dieu. 

28 Or, nous savons qre toutes 
choses concourent ensemble au 
bien de ceux qui aiment Dieu, 
savoir à ceux qui sont appelé.», 
selon le dessein çu'tZ en avait 
formé, 

29 Car ceux qu'il avoit aupa- 
ravant connus, il les a aussi 
prédestinés à être conformes à 
l'image de son Fils, afin qu'il 
soit Te premier-né entre plu- 
sieurs frères. 

30 Et ceux qu'il a prédesti- 
néi>, il les a aussi appelés ; et 
ceux qu'il a appelés, il les a 
aussi justifiés ; et ceux qu'il a 
justifiés, il les a aussi glorifiés^ 

31 Que dirons-nous donc à 
tout cela ? Si Dieu est pour 
nous, qui sera contre nous.' 
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3S Lui, qui n^a point épargné 
FOU propre Fil?, mais qui Ta 
livré pour nous tou", connnent 
ne nous doDnera4-ii point aussi 
toutes choses avec lui ?< 

33 Qui accusera les élus de 
Die a ? Dieu ett celui qui Us 
justifie. 

34 Qui condamnera f Christ 
eti celui qui est mort, et qui de 
plus est ressuscité, qui est aussi 
à la droite de Dieu, et qui 
intercède même pour nous. 

35 Qui nous séparera de 
Pamour du Christ ? Sera-ce 
l^aifliction, ou Pangoisse, ou la 
persécution, ou la faim, ou la 
nudité, ou le péril, ou Tépée ? 

36 Selon qu'il est écrit : 
Nous sommes livrés à la mort 
tous les jours, à cause de toi, 
et on nous regarde comme des 
brebis destinées à la bouche- 
rie. 

37 Au contraire, dans toutes 
ces choses nous sommes plus 
que vainqueurs, par celui qui 
nous a aimés. 

38 Car je suis assuré que ni 
la mort, ni la vie, ni les Anges, 
ni les Principautés, ni les Puis- 
sances, ni les choses présentes, 
ni les choses à venir, 

39 Ni les choses élevées, ni 
les choses basses, ni aucune 
autre créature, ne nous pourra 
séparer de Tamour que Dieu 
nous a montré en Jésus-Christ 
notre Seigneur. 

CHAPITRE IX. 

V élection ne dépend pas des pré' 
rogatives de la chair^ mais de 
la grâce de Dieu, 

JE dis la vérilé en Christ, je 
ne mens point, et ma conscience 
ni'en rend témoignage par le 
Saint-Esprit ; ~ ' 

2 Que j'ai une grande tris- 
tesse, et un continuel tourment 
dans le cœur. 

3 Car je désirerois moi-même 

20 



d'être anathéme à cause de 
Jésus'Chmt^ pour mes Frères, 
qui sont mes parens selon la 
chair : 

4 Qui sont Israélites, à qui 
appartiennent Padoption, la 
gloire, les alliances, rétablisse- 
ment de la loi, le service divin^ 
et les promesses ; 

5 Qui descendit des Pères, 
et de qui est sortiy selon la 
chair, le Christ, qui est Dieu 
au-dessus de toutes choses béni 
éternellement : Amen ! 

6 Cependant il li^est pas pos- 
sible que la parole de Dieu soit 
anéantie ; car tous ceux qui 
descendent d'Israël, ne sont pas 
pour cela Israël ; 

7 Et pour être la postérité 
d'Abraham, ils ne sont pas tous 
ses enfans ; mais il est dit .* 
Cest en Isaac que ta postérité 
sera appelée. ' 

8 C'est-à-dire, que ce ne sont 
pas les enfans de la chair qui 
sont enfans de Dieu ; mais que 
ce sont les enfans de la promesse 
qui sont réputés être la postérité 
d'^Abraham, 

9 Car voici les termes de la 
promesse : Je reviendrai en 
cette même saison, et Sara aura 
un fils. 

10 Et non-seulement cela, 
mais la même chose arriva aussi 
à Réhecca, quand elle eut con- 
çu en une ' fois deux enfans 
d'Isaac notre père. 

11 Car avant que les enfans 
fussent nés, et qu'ils eussent 
fait ni bien ni mal, afin que ce 
que Dieu avoit arrêté par le- 
choix quHl avoit fait^ deme.urât 
ferme ; 

12 Non à cause des œuvres, 
mais par la volonté de celui qui 
appelle, il lui fut dit ; L'aîné 
sera assujetti au plus jeune. 

13. C*eét ainsi qu'il est écrit : 
J'ai aimé Jacob, et j'ai haï 
Esaii. 

14 Que dirons-nous donc f Y 
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ii-/-t7 de riojuatice en Dieu ? 
Nullement. 

16 Car il dit à Moïse : Je 
ferai miséricorde à celui à qui 
je ferai miséricorde, et j^aurai 
fritié de celui de qui j^aurai 
pHié. 

16 Cela ne meni donc point, 
ni de celui qui veut, ni de celui 
qui court ; mais de Dieu qui 
fait miséricorde. 

17 Car rfkïriture dit touchant 
Pharaon : C^est pour cela que 
je f^ai fait subsister, afin de 
faire voir en toi ma puissance, 
et afin que mon Nom soit célé- 
bré par toute la terre. 

18 II fait donc miséricorde à 
qui il veut, et il endurcit celui 
qu^jl veut. 

19 Mais tu me diras : Pour- 
quoi se plaint-il encore ? Car 
qui e«/-ce qui peut résister à sa 
volonté ? 

50 Mais plutôl, toi, ô homme ! 
qui es-tu, pour contester avec 
Dieu ? Le vase d^argile dîra-t-il 
à celui qui Ta formé. Pourquoi 
m'as-tu fait ainsi ? 

51 Un potier n'a-t-il pas le 
pouvoir de faire, d^une même 
masse de terre, un vaisseau 
pour des usage* honorables, et 
un autre vaUieau pour des usa* 
ges vils ? 

22 Et qu^'y a-M{ à dire^ si 
Dieu voulant montrer sa colère, 
et faire bonnoître sa puissance, 
a supporté avec une grande pa- 
tience les vaisseaux de colère 
disposés à la perdition ; 

23 Ik pour faire connoî- 
tre les richesses de sa gloire, 
dans les vaisseaux de miséri- 
corde, qu'il a préparés pour la 
gloire ; 

â4 Et qn^il a aussi appelés, 
savoir^ nous, non-seulement 
d'entre les Juifs, mais aussi 
d^entre les Gentils ? 

âô Selon quHI le dit en Osée : 

' J^appellerai mon penpie celui 

qui Q'^éioit point mon peuple, et 



la bîen-aimée celle qui vî^étoit 
point Ta bien-aimée. 

26 Et il arrivera que dans le 
lieu où il avoit été dit : Voua 
nHles point mon peuple, là 
même ils seront appelés les en- 
fans du Dieu vivant. 

27 Aussi Esaïe s^écrie-t-il à 
regard d'Israël : Quand le nom- 
bre des enfan» d'Israël égaleroit 
le sable de la mer, il n'*y en aura 
qu'Hun petit reste de sauvé. 

28 Car le Seigneur va achever 
et décider la chose avec justice ; 
le Seigneur va faire une grande 
diminution sur la terre. 

29 Kt comme Esaïe avoit dit 
auparavant : Si le Seigneur des 
armées ne nous eût laissé quel» 
que reste de notre race, nous 
serions devenus comme Sodome, 
et nous aurions été semblables à 
Gomorrbe. 

^ Que dirons-nous donc ? 
C^est que les Gentils, qui ne 
cherchoient point la justice, 
sont parvenus à la justice, je 
dis^ la justice qui est par la foi ; 

31 Et çuMsraël, qui chercboit 
la loi de la justice, n^est point 
parvenu à la loi de la justice. 

32 Pourquoi ? Parce qu't2« 
ne Vwni point cherchée par la foi, 
mais par les œuvres de la loi ; 
car ils ont heurté contre la 
pierre d^achoppement. 

33 Selon qu'il est écrit: 
Voici, je mets en Sion la pierre 
d'achoppement, et la pierre de 
scandale ; mais quiconque croira 
en lui, ne sera point confondu* 

CHAPITRE X. 

La Justice de la Xot, comparée 
avec celle de la Foi, 

MES Frères, le souhait de 
mpn cœur, et la prière que je 
fais à Dieu pour les IsraéIiteS| 
c^est qu'ils soient sauvés. 

2 Car je leur rends ce témoig- 
nage, qu'ils ont du zèle pour 
Dieu ; mais ce »êle est sans 
connoissance* 
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S Parce que ne connoissant 
point la justice de Dieu, et 
cherchant à établir leur propre 
justice, ils ne se sont point sou- 
mis à la Justice de Dieu. 

4 Car Christ ett la fin de la 
loi, pour justifier tous ceux qui 
eroient. 

5 En effet. Moïse décrit la 
justice qui ett par la loi, en (fi- 
Mni .' Que P homme qui fera 
ces choses vivra par elles. 

6 Mais la justice qui ett par 
la foi parle ainsi : Ne dis point 
60 ton cœur, Qui montera au 
Ciel ? Cest vouloir en faire 
descendre Christ ; 

7 Ou, Qui descendra dans 
Tabyme ? C'est rappeler Christ 
d'entre les morts. 

8 Mais que dira-t-elle ? La 
parole est proche de toi, dans ta 
bouche, et dans ton cœur. C'est 
là la parole de la foi que nous 
prêchons. 

, 9 Car si tu confesses le Seig- 
neur Jésus de ta bouche, et 
que tu croies danp ton cœur que 
Dieu l'a ressuscité des morts, 
tu seras sauvé. 

10 Parce qu'on croit du cœur, 
pour obtenir la justice, et que 
l'on fait confession de la bouche, 
pour obtenir le salut. 

1 1 Car l'écriture dit : Qui- 
conque croit en lui ne sera 
point confondu. 

12 Ainsi il n'y a point de dis- 
tinction entre Te Juif et le Grec, 
parce qu'ils ont tous un même 
Seigneur, qui est riche pour 
tous ceux qui l'invoquent. 

13 Car quiconque invoquera 
le nom du Seigneur sera sauvé. 

14 Mais comment invoque- 
ront-ils celui auquel ils n'ont 
point cm ^ Et comment croiront- 
ils en celui duquel ils n'ont 
point ouï parler ? Et comment 
zn entendront-ils parler^ s'il n'y 
a quelqu'un qui le leur prêche ? 

15 Et comment le précbera- 
i-on, «'U o*jr en a pas qui soient 



envoyés ? selon ce qaî est écrit s~ 
Que les pieds de ceux qui an- 
noncent la paix sont beaux, de 
ceux, dfS'jcy qui annoncent de 
bonnes nouvelles ! 

16 Mais tous n^ont pas obéi 
à l'Evangile, car Esaïe dit: 
Seigneur, qui a cru à notre pré- 
dication ? 

17 La foi vient donc de c% 
qu'on entend ; et ce qu'on en* 
tend vient de la parole de Dieu. 

18 Mais je demande, ne VonU 
ils point entendue f Au contrai- 
re, la voix de ceux qui Pont 
précfUe est allée par tonte la 
terre, et leurs paroles te tont 
fait entendre jusqu'aux extré- 
mités du monde. 

19 Je demande encore : Is- 
raël n'en a-t-il point eu connois- 
sance ? Moïse a dit le premier > 
Je vous provoquerai à la ja- 
lousie, par un peuple qui n'exf 
point mon peuple ; je vous ex- 
citerai à l'indignation, par une 
nation privée d'intelligence. 

20 Et Esaïe parle encore plus 
hardiment, et dit : J'ai été 
trouvé par ceux qui ne me cher- 
choient point, et je me suis 
manifesté clairement à ceux qui 
ne s'informoient point de moi. 

21 Mais à l'égard d'Israël, il 
dit : J'ai tout le jour étendu 
mes mains vers un peuple ré- 
belle et contre-disant. 

CHAPITRE XL 

L^élection ett immuable^ nuiit 
non pat la chute det Juift» 

JE demande donc : Dieu 
a-t-il rejeté son peuple ? Nulle- 
ment ; car ie suis moi-même 
Israélite, de fa postérité d'Abra- 
ham, de la Tribu de Benjamin. 

2 Dieu n'a point rejeté son 
peuple, qu'il a connu aupara- 
vant. Ne sayez-yous pas ce que 
l'Ecriture rapporte d'Elie, com- 
ment il fit à Dieu cette plainte 
contre Israël f 

3 Seigneur, ils ont tué tes 
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Prophètes, çt ils ont démoli tes 
Aufèls, et je suis demeuré seul, 
et ils cherchent àm*ôter la vie. 

4 Mais (Qu'est-ce que Dieu 
lui répondit ? Je me suis réser- 
vé sept mille hommes, qui n'ont 
point Kéchi le genou devant 
Bahal. 

5 11 y en a donc aupsi en ce 
tems qui ont été réservés, selon 
réiection de la grâce. 

Que si c'^est par la grâce, ce 
D'^est plus par les œuvres ; autre- 
luent la grâce ne feroit plus une 
grâce ; et si c''est par les œuvres, 
«*e n'est plus par la grâce ; au- 
trement les œuvres ne seroient 
]>Ius des œuvres. 

7 Que dirons-nous donc ? 
Ctst ^'Israël n'a point obtenu 
'.e qu'il cberchoit ; mais les 
Klus 2'ont obtenu, et les autres 
ont été endurcis, 

8 Selon qu'il est écrit : Dieu 
leur a donné un esprit d'étour- . 
dissement ; des yeux pour ne 
point voir, et des oreilles pour 
ne point entendre jusqu'à ce 
jour. 

9 Et David dit : Que leur 
table leur devienne un filet 
et un piège ; qu'elle les fasse 
tomber ; et cela pour leur rétri- 
bution. 

10 Que leurs yeux soient ob- 
scurcis pour ne point voir ; et 
fais que leur dos soit continuel- 
lement courbé. 

11 Je demande donc : Ont-ils 
tellement bronché^ qu'ils soient 
tombés pour toujours ? A Dieu 
ne plaise ! Mais le Salut a été 
annoncé aux Gentils par leur 
chute, afin de les exciter à la 
jalousie. 

12 Or, si leur chute a fait 
la richesse du monde, et leur 
réduction à un petit nombre la 
richesse des Gentils, que ne fera 
pas là conversion de ce peuple 
entier ? 

13 Car c^est à vous. Gentils, 
que je parle, parce qu'étant 



l'Apôtre des Gentils, je rends 
mon ini4)istère glorieux ; 

14 Pour donner, si je puij«, 
de l'émulation à ceux qui sont de 
mon sang, et pour " en sauver 
quelques-uns. 

15 Car, si leur rejection e*f 
la réconciliation du monde, qfie 
sera leur rappel, sinon une ré- 
surrection d'entre les morts ? 

16 Or, si les prémices sorti 
saintes, la masse Vest aussi ; et 
si la racine est mainte, les bran- 
ches lé sont aussi. 

17 Que si quelques-unes des 
branches ont été retranchées, et 
si toi, qui étois un olivier sau- 
vage, as été enté en leur place, 
et as été fait participant d« la 
racine et du suc de l'*]ivier, 

18 Ne t'élève pas contre le» 
branches ; que si tu t'élèves, 
sache que ce n'^est pas toi qui 
portes la racine, mais que c^esl 
la racine qui te porte, 

19 Tu diras : Les branches 
ont été retranchées, afin que j'j 
fusse enté. 

20 Cela est vrai ; elles ont été 
retranchées, à cause de leur in- 
crédulité ; et. toi, tu subsistes 
par la foi : ne t'élève point par 
orgueil, mais crains. 

21 Car, si Dieu n'a point 
épargné les branches naturelles, 
prends garde qu'il ne t'épargne 
pas non plus. 

, 22 Considère donc la bonté 
et la sévérité de Dieu ; sa sé- 
vérité à l'égard de ceux qui 
sont tombés ; et sa bonté envers 
toi, pourvu que {u persévères 
dans cette bonté ; autrement, ta 
seras aussi retranché. 

23 Et quant à ceux-là, s^ils 
ne persévèrent pas dans leur in- 
crédulité, ils seront encore entés, 
car Dieu a le pouvoir de les en- 
ter de nouveau. 

24 Car, si tu as été coupé de 
l'olivier qui, de sa nature, éioit 
sauvage, et #t, contre Pordre.de 
la nature, tu as été enté sur 
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^^olivier franc, combien plutôt 
les branche* naturelles seront 
elles entées sur leur propre 
olivier ? 

S5 Car, me* Frères, je ne 

^evz pas que vous ignoriez ce 

mjstère, de peur que tous ne 

présumiez de vous-mêmes ; cVf/ 

que H one partie dMsraêl est 

'tombée dans Pendurcissement, et 

tx*ett que jusqu^à ce que toute la 

ioDoltitude des Gentils soit entrée 

dans PEgHse, 

26 £t ainsi tout Israël sera 
cauvé, comme il est écrit : Le 
libératear viendra de Slon, et il 
éloignera de Jacob toute ira* 
piété. 

27 Et e*eêt là T Alliance que 
je ferai avec eux, lorsque j^efia- 
cerai leurs péchés. 

28 II est vrai quHlt sont encore 
ennemis par rapport à PEvan- 
gile, à cause de vous ; mais à 
regard de Pélection, Us sont 
aimés à cause de leurs pères» 

29 Car, les dons et la voca- 
tion de Dieu sont irrévocables. 

30 £t comme vous avez été 
autrefois rebelles à Dieu, et que 
maintenant vous avez obtenu 
miséricorde, par la rébellion de 
ceux-ci ; 

31 De même, ils ont été main- 
tenant rebelles, iifin qu^à Tocca- 
fiion de la miséricorde qui vous a 
éié/aite^ ils obtiennent aussi misé- 
ricorde. 

32 Car Dieu les a tous ren- 
fermés dans la rébellion, pour 
faire miséricorde à tous. 

33 O profondeur des richesses, 
et de la sagasse, et de la con- 
noissance de Dieu ! que ses juge- 
mens sont impénétrables, et 
fue ses voies sont incompréhen- 
sibles ! 

34 Car qui est-ce qui a connu 
la pensée du Seigneur, ou qui a 
été son conseiller ? 

35 Ou qui lui a donné quelque 
chose le premier, et il lui sera 
rendu ? 

20» - 



36 Car toutes choses sont de 
lui, et par lui, et pour lui x A lui 
soit la gloire dans tous lef 
siècleS| Amen.! 

CHAPITRE Xll. 

Exhortation au service de JDtev, 
à l^humilité^ à Tunton, à la 
charité et aux bonnes œuvres, 

JE vous exhorte donc, mes 
Frères, par les compassions de 
Dieu, que vous offriez vos corps 
en sacrifice vivant, saint et agré- 
able à Dieu, ce qui (^t votre ser- 
vice raisonnable. 

2 Et ne vous conformez point 
au siècle présent, mais soyez 
transformés par le renouvelle* 
ment de votre esprit, afin que 
vous éprouviez que la volonté de 
Dieu est bonne, agréable et par- 
faite. 

3 Or, j'avertis chacun de 
vous, par la grâce qui m'a été 
donnée, de n'avoir pas (Teux- 
mêmes une plus haute opinion 
qu'ils ne doivent; mais d'avoir 
des sentimens modestes, selon 
la mesure de la foi que Dieu a 
départie à chacun. 

4 Car comme nous avons plu-r 
sieurs membres dans un seid 
corps, et que tous les membres 
n'ont pas une même fonction ; 

5 Ainsi nous, quoique nous 
soyons plusieurs, u/>us sommes 
un seul corps en Christ ; et 
nous #omme«, chacun en particu- 
lier, les membres les uns des 
autres. 

6 C*est pourquoi, puisque 
nous avons des dons différens, 
selon la grâce qui nous a été 
donuée, que celui qui a le don de 
prophétie Vexerce selon la me- 
sure de la foi quHl a reçue, 

7 Que celui qui est appelé au 
ministère i^altache à ton minis- 
tère : Que celui qui a 2e don 
d'enseigner, s^applique à l'in- 
struction ; 

8 Que celui qui est chargé 
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d^exhorter, exhorte : Qae celui 
qui distribue le* aumônes^ le 
faêse ayec simplicité : Que celui 
qui préside, U fasse avec soin : 
Que celui, qui exerce les œuvres 
de miséricorde, <^en acquitte 
avec joie. 

9 Que la charité êait sincère. 
Ayez le mal en horreur, et at- 
tachez-vous fortement au bien. 

10 Aimez-vous réciproquement 
d^ une affection tendre et frater- 
nelle. I*ré venez-vous les uns les 
autres par honneur. 

11 Ne soyez point paresseux 
à vous employer pour autrui. 
Soyez fervens d'esprit ; servez le 
Seigneur. 

12 Soyez joyeux dans l'espé- 
rance, patiens dans l'affliction, 
persérérans dans la prière. 

13 Prenez part aux nécessités 
des Saints. Empressez-vous à 
exercer l'hospitalité. 

14 Bénissez ceux qui vous 
persécutent ; béoissez-2e<, et ne 
Us maudissez poiut. 

15 Soyez dans la joie, avec 
ceux qui sont dans la joie, et 
pleurez avec ceux qui pleurent. 

16 Ayez Tes meures sentimens 
entre vous. N'aspirez point aux 
choses relevées ; mais marchez 
avec les humbles. Ne présumez 
pas de vous-mêmes. 

17 Ne rendez à personne le 
mal pour le 'mal. Attachez- vous 
aux cho&es honnêtes devant tous 
les hommes. 

18 S'il se peut faire, et autant 
qu'il dépend de vous, ayez la 
]>aix avec tous les hommes. 

19 Ne vous vengez point vous- 
riiémes, nus bien-aiwés, mais 
laissez agir la colère de Dieu ; 
car il est écrit : C^est à moi que 
la vengeance appartient ; je le 
rendrai, dit le Seigneur. 

20 S^ donc ton ennemi a faim, 
donne-lui à manger; s'il a soif, 
donne-hii à boire ; car en faisant 
cela, tu lui amasseras des char- 
bons de feu sur la tête* 



21 Ne te laisse point snrmoiif 
ter par le mal ; mais surmonte le 
mal par le bien. 

CHAPITRE XIII. 

Du devoir enverè les puissances^ 
le prochain^ et êoi^même» 

QUE toute personne soit sou- 
mise aux Puissances 6upé-> 
rieures ; car il n'y a point de 
Puissance qui ne vienne de 
Dieu ; et les Puissances qui 
subsistent ont été établies de 
Dieu. 

2 Cest pourquoi celui qui 
s'oppose à la Puissance, s'oppose 
à l'ordre que Dieu a établi; et 
ceux qui t>^y opposent attireront 
la condamnation sur eux-mémesb 

3 Car les Princes ne sont paa 
à craindre lorsqu'*on ne fait que 
de bonnes actions ; Us le sont 
seulement lorsqu'*on en fait de 
mauvaises. Veux-tu donc ne 
point craindre les Puissances ? 
Fais bien, et tu en seras loué. 

4 Car le Prince est le Minis- 
tre de Dieu, pour ton bien ; mais 
si tu fais le mal, crains, parce 
qu'il ne porte point l'épée en 
vain ; car il est ministre de 
Dieu, et vengeur pour punir ce- 
lui qui fait mal. 

5 C^est pourquoi il est néces- 
saire d'être soumis, non-seule- 
ment par la crainte de la puni- 
tion, mais aussi à cause de la 
conscience. 

6 C'est aussi pour cela que 
vous payez les tributs ;^ parce 
qu^ils sont les ministres de Dieu, 
qui s'appliquent sans cesse à 
leur emploi. 

7 Rendez doiic à chacun ce 
qui lui est dû ; le tribut, à qui 
voiis deves le tribut ; les im- 
pôts, à qui TOUS deves les im- 
pôts ; la crainte, à qui vous cfe- 
vez la crainte ; l'honneur, à qui 
tous devez l'honneur. 

8 Ne soyez redevables à per- 
sonne, si ce \ï*e5t de vous aimer 
les uns les autres ; car celui qui 
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aï me les autres a accompli la 
Loi. 

9 Car ce qui est dil^ Tu ne 
commettras point adultère, Tu 
ne tueras point. Tu ne déroberas 
point^ Tu ne diras point de faux 
témoignage, Tu ne convoiteras 
point ; et sHl y a quelqu^autre 
commandement, tout est com- 
pris sommairement dans cette 
parole : Tu aimeras ton pro- 
chain comme toi-même. 

10 La charité ne fait point de 
mal au prochain. La charité 
est donc raccompiissement de la 
Loi. 

11 Et votu dews faire cela, 
vu le tems où noiu somme» ; car 
c^est ici l'heure de nous réveiller 
du sommeil ; puisque le salut 
est maintenant plus près de 
nous, que lorsque nous avons 
cru. 

12 La nuit est passée, et le 
jour est approché ; rejetons 
donc les œuvres de ténèbres, et 
revêtons-nous des armes de 
lumière. 

13 Marchons honnêtement 
comme de jour, et non dans les 
débauches et dans Pivrognerie, 
dans la luxure et dans les im- 
diidicités, dans les querelles et 
dans l'envie. 

14 Mais revêtez-vous du Seig- 
neur Jésus-Christ, et n'ayez pas 
soin de la chair pour satisfaire 
ses convoitises. 

CHAPITRE XIV. 
De la tolérance desfoibles^ et de 

la liberté édifiante, 
qUAJ^T à celui qui est foible 
dans la foi, recevez'/e avec bonté^ 
sans contestation et saus dis- 
putes. ' 

2 L'un croit qu'on peut man- 
ger de tout ; et celui qui est 
foible dans la foi ne ,mange que 
des herbes. 

3 Que celui qui mange de tout 
ne méprise pas celui qui ne 
mange que des herbes; et que 



celuKqui ne mange que des herbes 
ne condamne pas celui qui man- 
ge de tout : car Dieu Ta pris à 
lui, 

4 Qui es-tu, toi qui condam- 
nes le serviteur d'autrui ? S'il se 
tient ferme, ou s'il tombe, c^est 
à son Maître de le juger ; mais il 
sera affermi ; car Dieu est puis- 
sant pour l'affermir. 

5 L'un met de la différence 
entre un jour et un autre ; l'au- 
tre juge qp.e tous les jours sont 
égaux : Que chacun agisse selon 
quHl est pleinement persuadé 
dans son esprit. 

6 Celui qui observe les jours, 
les observe ayant égard au Seig- 
neur ; et celui qui ne les ob- 
serve pas, ne les observe pas, 
ayant aussi égard au Seigneur* 
Celui qui mange de tout^ mange 
ayant égard au Seigneur, car il 
en rend grâces à Dieu ; et celui 
qui ne mange pas de tout^ ne 
mange pas, ayant aussi égard au 
Seigneur; et il en rcud au^si 
grâces à Dieu. 

7 En effet, aucun de nous ne 
vit pour soi-même, et aucun de 
nous ne meurt pour soi-même. 

8 Car, soit que nous vivions, 
iïoua vivons pour le Seigneur; 
soit que nous mourions, nous 
mourons pour lé Seigneur. Soit 
.donc que nous vivions, soit que 
nous mourions, nous sommes au 
Seigneur. 

y Car C^tst pour cela que 
Christ est mort, et gu'il est res- 
suscité et a repris la vie, afin 
qu'il dominât sur les morts et 
sur les vivans. 

10 Mais toi, pourquoi jugea- 
tu ton frère? Et toi, pourquoi 
méprises-tu ton frère ? puisque 
nous comparoîtrons tous devant 
le Tribunal du Christ. 

1 1 Car il est écrit : Je suis 
vivant, dit le Seigneur ; tout 
fléchira devant moi, et toute 
langue donnera gloire à Dieu. 

12 Aitisi chacun de nous 
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rendra compte à Diea pour soi- 
même. 

13 Ne nous ju|;eoiu donc plus 
let uns les autres ; mais juges 
plutôt quMl ne faut donner au- 
cune occasion de chute, ni aucun 
scandale à votrt frère. 

14 Je sais, et je suis persuadé 
par le Seigneur Jésus, qu^il n^y 
a point d*aliment qui toii souillé 
par soi-même ; mais celui qui 
croit qu^une chose est souillée, 
elle est souillée pour lui. 

15 Mais si en mangeant de 
quelque viande, tu affliges ton 

' frère, tu ne te conduis plus selon 
la charité. Ne fais pas périr, 
par ton aliment, une personne 
pour qui Christ est mort. 

16 Que ce que vous faites de 
bon ne soit donc point blâmé. 

17 Car le Royaume de Dieu 
ne consiste point dans le man- 
ger ni dans le boire, mais dans 
la justice, dans la paix et dans 
la joie, par le Saint-Esprit 

18 Celui qui sert Jénu- 
Christ de cette manière est 
agréable à Dieu, et il est ap- 
prouvé des hommes. 

19 Recherchons donc les cho- 
ces qui vont à la paix, et à nous 
édifier les uns les autres. 

20 Ne détruis point Tœuvre 
de Dieu pour une viande. Il est 
rrai que toutes choses sont 
nettes; mais il y a du péché 
pour celui qui donne du scandale 
en mangeant. 

21 II vaut mieux ne manger 
point de chair, ne boire point de 
^n, et s^abstenir de tout ce qui 
peut faire tomber ton frère, ou 
le scandaliser, ou Tafibiblir. 

22 As-tu la foi que tu peux 
manger de tout? 6arde-Za en 
<oi-même devant Dieu. Heu- 
reux celui qui ne se condamne 
point soi-même en ce quHl ap- 
prouve ! 

23 Mais celui qui doute sHl est 
permis de manger d^une vmm^e, 
est condamné s'il en mange ; car 



U n^en mange point atec foi : or, 
tout ce qu'on ne fait pas aveo 
foi, est un péché. 

CHAPITRE XV» 

Du devoir de fortifier les f&ibles^ 
à Vexemph du Ckrist ci de 
Paul. 

NOUS devons donc, noua qtii 
sommes plus forts, supporter les 
infirmités des foible8,.et non pam 
chercher notre propre aatîfifac-* 
tion. 

2 Que chacun de nous donc 
ait de la condescendance pour 
son prochain, et cela pour le bien 
et pour ^édification. 

3 Car aussi Christ n'a point 
cherché sa propre satisfaction ; 
mais au contraire^ selon qu^il est 
écrit de lui: Les outrages de 
ceux qui t'ont outragé sont tom* 
bés sur moi. 

4 Or, toutes les choses qui ont 
été écrites autrefois, ont été 
écrites pour notre instruction, 
afin que, jpar la patience et par 
la consolation que les Ëcritures 
nous donnent, nous retenions 
notre espérance. 

5 Que le Dieu de patience et 
de consolation vous fasse donc 
la grâce d'avoir les uns et les 
autres un même sentiment selon 
Jésus-Christ ; 

6 Afin que d^un même coeur 
et d^une même bouche vous 
glorifiez le Dieu et le Père de 
notre Seigneur Jésus-Christ. . 

7 C*est pourquoi recevez^vons 
les uns les autres avec hontl^ 
comme Christ nous a reçus pour 
la gloire de Dieu. 

8 Je dis donc, que Jésus- 
Çhrist a été minisire parmi les 
Juifs, pour montrer la fidélité de 
Dieu, et pour accomplir les pro- 
messes /ai/e« aux Pères, 

9 Et afin que les Gentils glori- 
fient Dieu à cause de sa miséri- 
corde ; selon quMl est écrit : 
C*tst pour cela que je te louerai 
parmi les' Gentils, et çve je 
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chanterai des cantiques à ton 

DOfU. 

iO^ 11 est dit encore : Gentils, 
réj5uîssez-vou8 avec ï>on peuple. 

1 1 Et encore : Nation^:, louez 
toutes le Seigneur, et vous, tous 
les peuples, celébrez-le. 

12 £saïe dit aussi : Il sortira 
de la racine de Jesfé un rejeton 
pour gouverner les Gentils ; les 
Gentils es{«èreront en lui. 

13 Que le Dieu d'espérance 
vous remplisse donc de . toute 
sorte de joie et de paix, dans la 
loi, afin que vons abondiez en 
espérance, par la puiâsauce du 
Saint-Esprit î 

14 Or, mes Frères, j'ai cette 
persuasion de vous, que vous 
êtes pleins de chanté, remplis 
de toute sorie de connoissances, 
et que vous êtes en état de vous 
exhorter Içs uns les autres. 

15 Cependant, mes Frères, je 
n^ai pas laissé de vous écrire 
plus librement, pour vous re- 
mettre ces choses eh mémoire, 
selon la grâce qui m'a été don- 
née de Dieu. 

16 Pour être Ministre de Jé- 
sus-Christ, parmi les Gentils, 
exerçant les saintes fonctions de 
l'Evangile de Dieu ; afin que 
l'oblation que je lui fais des Gen- 
tils lui sqit agréable, étant sanc- 
tifiée par le Saint>l!lsprit. 

17 J'ai donc sujet de me glori- 
fier en Jésus-Christ, daùs les 
choses qui regardent Dieu. 

18 Car je n'oserois dire quHl 
f ait quelque chose que Jésus- 
Christ n'ait pas fait pour moi, 
pour amener les Gentils à son 
obéissance^ par la parole et par 
les œuvres ; ^ 

19 Par la vertu des miracles 
et des prodiges, par la puissance 
de l'esprit de Dieu ; de sorte 
que j'ai répandu *l'Kvangile du 
Christ depuis Jéru^^alem, et les 
lieux voisins, jusqu'à l'Illyrie ; . 

20 Et cela de manière que 
j'ai pris à tâche d'annoncer 



l'Evangile, où l'on n'avoit point 
encore parié de t/é^iM-Christ, 
afin de ne pas bâtir sur le fonde- 
mt nt qu'un autre auroit poj^é. 

21 Selon qu'il est écrit : Ceux 
à qui il n'avoit point été an- 
noncé, le verront, et ceux qui 
n'en avoient point ouï jiarler^ 
/'entendront. 

22 C'est aussi ce qui m'a 
souvent empêché d^aller vous 
voir. 

23 Mais comme à présent je 
n'ai plus rien qui m'arrête dans 
ce pays-ci, et que depuis plusi- 
eurs années j'ai un grand désir 
d'aller vers vous, 

24 J'irai chez vous quand je 
ferai le voyage d'Espagne ; car 
j'espère que je vous verrai ea 
passant, et que vous m'y con- 
duirez, après que j'aurai con- 
^tenté en partie le désir quej'*ai 
d^être avec vous. 

25 Mais présentement je vais 
à Jérusalem pour y porter des 
aumônes aux Saints. 

26 Car ceux de Macédoine tt 
d'Achaïe ont bien voulu faire 
une contribution, pour les pau- 
vres d'entre les Saints qui sont 
à Jérusalem. 

27 Ils l'ont ainsi trouvé bon ; 
et aussi leur étoient-ils redeva- 
bles. Car si les Gentils ont eu 
part aux biens spirituels des 
Juifs^ ils doivent aussi leur faire 
part de leurs biens temporels. 

28 Après donc que j>urai 
fait cela, et que je leur aurai 
remis fidèlement ce fruit de la 
charité des .Gentils^ je passerai 
par vos quartiers, en allant en 
Espagne. 

29 Et je suis persuadé que 
lorsque je viendrai chez vous, 
j'y viendrai avec une grande 
abondance des bénédictions de 
l'Evangile du Christ. 

• 30 Je vous conjure donc, mes 
Frères, par notre Seigneur Jé- 
sus-Christ, et par la charité de 
l'Esprit, de combattre avec moi 
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dans les prières q%u tow /ères à 
Pieu pour moi. 

31 Afin que je sois délivré 
des incrédules qui sont en Ju- 
dée ; et que ^assistance que je 
}»orte à Jérusalem soit agréable 
aux SaintÉ ; 

32 En sorte que j^ arrive chez 
vous avec joie, si c'est la vo- 
lonté de Dieu, et que je me 
€OBso]e avec vous. 

33 Que le Dieu de paix soU 
mTec vous tous. Amen. 

CHAPITRE XVI. 

Divtutt tdhUation» ; prudence 
et timplicité des Fidèles ; loU' 
anget de Dieu, 

JE vous recommande notre 
toror Phèbe, Diaconesse de 
r Eglise de Cénchrée ; 

S Afin que vous la receviez 
pour Yamour du Seigneur, ei 
d^une manière digne des Saints, 
et que vous raesîetiez dans 
toutes les choses où elle pour- 
roit avoir besoin de vous; car 
elle a reçu chez elle plusieurs 
personnes, et moi en particu- 
lier. 

3 Saluez Priscille et Aquilas, 
qui ont travaillé avec moi pour 
Jésus-Christ. 

4 El qui ont exposé leur vie 
pour la mienne ; auxquels je ne 
rends pas grâces moi seul, mais 
aussi toute les Eglises des Gen- 
ti^. 

5 Salues aussi P Eglise qui est 
dans leur maison. Saluez 
Epainète qui m^est fort cher, et 
qui est les prémices de eeUx de 
PAchaïe qui ont cru eu Jésus- 
Christ. 

6 Saluez Marie, qui a pris 
beaucoup de peine pour nous. 

7 Saluez Andronique et Ju- 
nias mes parens, qui ont été 
prisonniers avec moi, qui sont 
considérables parmi les Apôtres, 
et qui même ont cru en Jésus* 
Christ avant moi. 
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8 Saluez Amplias, mon bîei|' 
aimé en notre Seigneur. 

9 Saluez Urbain, compagn 
de nos travaux dans le service 
Jésus-Christ^ et Stachys 
apest très- cher. 

10 Saluez Apelles, qui erffe-" 
connu fidèle à Jêsus-ChnOi' 
Saluez ceujc <fe la tnaiswn] 
d^AristobuIe. 

11 Saluez Hérodien mon pa- 
rent. Saluez ceux de la maisM 
de Narcisse, qui ci*oient en win 
Seigneur. 

12 Saluez Tryphène et Try- 
phose, qui travaillent pour Je 
Seigneur. Saluez Persidc, qui 
m'e#/ très-chère, et qui a bcao- 
coup travaillé pour le Seigneur. 

13 Saluez Rufus, élu du Scij* 
neur, et sa mère, que je regarde 
comme la mienne. 

14 Saluez Asyncrjte, PMé- , 
gon, Hermas, Patrobas, Her- 
mès, et les Frères qui sont a? ee 
eux. 

15 Saluez Philologue et Jvhei 
Nérée et sa sœur, et 0/ympe, et 
tous les Saints qui sont avec eut. 

16 Saluez-vous les uns le» 
autres par un saint-baîser. Le* 
Eglises de Jé«<*-Chri»t von» 
saluent. 

17 Au reste, je vous exhorte, 
mes Frères, à prendre garde a 
ceux qui causent des dîvi«oD»et 
des scandales contre la doctrine 
que vous avez apprise, et à vous 
éloigner d^eux ; 

18 Car CCS sortes de gens g8 
servent point notre Seigneur Jc- 
sus-Christ, mais iU servent leur 
propre ventre ; et par des p«J0'*".' 
douces et flatteuses, ils «W*"" 
sent Pesprit des simples. 

19 Votre obéissance est cou» 
nue de tout le monde. Je ^^^ 
réjouis donc à cause de vou«; 
mais je souhaite que Vous soyez 
prudens à Pégard du bien, ei 
simples à Pégard du mal. 

20 Le Dieu de paix écrasera 
bientôt Satan ions vos pi«û9i 
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Xt. grâce de notre Seigneur 
^lésiu^liTist soit avec yooa 
ioien ! 

21 Timothéè, qui ut le com- 
rjttignon de mes trayaux, et Lu- 
;imi&i et Jason, et Soaipater, mes 
IMveBs, vous saluent. 

22 Je vons salue au Seigneur, 
\ mo» Tertius, qui ai écrit cette 

23 Gains, chez qui je loge, et 
c^rçttt toute 1* Eglise f^oTMinMe, 
Y0O8 salue* Ëraste, le Trésorier 
de la ville, et Quartus notre frère, 
TOUS saluent. 

24 La grâce de notre Seig- 



neur Jésus-Christ êùii avec vous 
tous. Amen l 

25 A celui qui peut tous af- 
fermir dans P£yangile que ^*an« 
nonce, et que Jésus-Cbrist a 
prêché, suivant la révélation qui 
a été faite du mystère caché 
pendant plusieurs siècles : 

26 Mais qui est présentement 
manifesté, par les écrits des 
Prophètes, selon l'ordre du 
Dieu Eternel, ei publié à toutes 
les nations, afin qu'elles obéis- 
sent à la foi. 

27 A Dieu, seul sage, toit la 
gloire dans tous les siècles, par 
Jésus-Christ, Amen ! 



PREMIERE EPITRE DE S. PAUL, 

AUX CORINTHIENS. 



APOTRE, 



CHAPITRE I. 

IBkhoriedion à la réunion et à la 
Hipienee de la croix^ confondant 
la êogetse du monde, 

PAUL, appelé par la volonté 
de Dieu à être Ap6tre de Jésus- 
Cbrist, et Sosthène notre frère ; 

2 A P%lise de Dieu qui est 
à Corinthe, à ceux qui ont été 
sanctifiés par Jésus-Christ, qui 
«ont appelés saints, avec tous 
ceux qui invoquent en quelque 
lieu que ce soit le nom de notre 
Seigneur Jésus-Christ, qui est 
leur Seigneur et le nôtre. 

3 Que la grâce et la paix vous 
eoient donnée* par Dieu notre 
père, et par le Seigneur Jésus- 
Christ ! 

4 Je rends grâces continuelle- 
ment à mon Dieu pour vous, 
à cause de. la grâce de Dieu qui 
TOUS a été donnée par Jésus- 
Christ ; 

5 De ce que vous avez été 
enrichis par lui en toutes choses, 
dans la pafole et datu la coa- 
noissance ; 



6 Le témoignage de Jénu- 
Christ ayant été ainsi confirmé 
parmi vous ; 

7 De sorte qu^il ne vons 
manque aucun don, en attendant 
la manifestation de notre Seig- 
neur Jésus-Christ. 

6 Dieu vous affermira aussi 
jusqu^à la fin, pour être irrépré- 
hensibles au jour de notre Seig- 
neur Jésus-Cbrist. 

9 Dieu, par qui vous ayez été 
appelés à la communion de son 
Fils Jésus-Christ notre Seigneur, 
ett fidèle. 

10 Or, je vous prie,* me* 
Frères, au nom de notre Seig- 
neur Jésus-Christ, de tenir tous 
le même langage, et çu^il n^y ait 
point de divisions parmi vous; 
mais, que tous soyez bien unis 
dans une même pensée et dans 
un même sentiment. 

11 Car, mes Frère», j'ai été 
informé par ceux de la maison 
de Chloé, quMl y a des contesta- 
tions entre vous. 

12 Voici ce que je veux dire ; 
c^eM que parmi vous, Tun dit : 
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Poar moi, je suis Disciple de 
Paul ; et moi, d^Apollos ; et 
ntoi, de Céphas ; et moi, je le 
suis du Christ. 

13 Christ eft-il divisé ? Paul 
a-t-il été crucifié pour vous, ou 
avez-vous été b^pti.^és au nom 
de Paul P 

14 Je rends grâces à Dieu, de 
ce que je n^ai baptisé aucun de 
TOUS, sinon Crispus et Gaïus ; 

15 Afin que personne ne dise 
que j^aie baptisé en mon nom. 

16 J''ai bien baptisé aussi là 
famille de Stéphanas ; du reste, 
je ne sais si j^ai baptisé quelque 
autre personne. 

17 Car, ce ïi^est pas pour bap- 
tiser que Jésus-Chr\6t m^a en- 
voyé, mais c^est pour annoncer 
PLvangile, non avec des dis- 
cours de la sagesse humaine^ de 
peur que la croix du Christ ne 
soit rendue inutile. 

18 Car la prédication de la 
croix est une folie à ceux qui 
périssent ; mais pour nous qui 
sommes sauvés, elle est la puis- 
sance de Dieu. 

19 Car il est écrit : J'abolirai 
la sagesse des Sages, et j^anéan- 
tirai la science des iutelligens. 

20 Oà-esl le Sage, où est le 
Scribe, où est le Docteur pro- 
fond de ce siècle P Dieu n^a-t-il 
pas fait voir que la sagesse de ce 
monde n'étoit qu^une folie ? 

21 Car puisque par ceiie sa- 
gesse le monde n^a point connu 
Dieu l^ar la sagesse, il a plu à 
Dieu de sauver par la folie, que 
nous prêchons, ceux qui croi- 
roientr 

22 Les Juifs demandent des 
miracles, et les Grecs cherchent 
la sagesse. 

23 Mais ponr nous, nous prê- 
chons Christ crucifié, qui est un 
scandale aux JuiTs, et une folie 
aux Grecs. 

24 Mai ponr ceux qui sont 
appelés, tant Juifs que Grecs, 



Christ est la puissance de Dieu, 
et la sagesse de Dieu. 

25 Car la folié de Dieu est 
plus sage que les hommes ; et 
la foiblesse de Dieu est plus forte 
que les hommes. 

26 Considérez, mes Frère», 
qui vous êtes vous que Dieu a 
appelés ; il n*ya pas. parmi vous 
ni beaucoup de sages selon la 
chair, ni beaucoup de puiseans, 
ni beaucoup de nobles. 

27 Mais Dieu a choisi les 
choses folles 'du monde, pour 
confondre les sages ; et Dieu a 
choisi les choses foibles du mon- 
de, pour confondre les fortes ; 

28 Et Dieu a choisi les cho- 
ses viles du monde, et les plus 
méprisées, même celles qui ne 
sont point, pour anéantir celles 
qui sont ; 

29 Afin que personne ne se 
glorifie devant l\ii. 

30 Or, c'est par lui que vous 
êtes en Jésus-Christ, qui nous a 
été fait de la part de Dieu, sa- 
gesse, justice, sanctification et 
rédemption ; 

31 Afin que, comme il est 
écrit, celui qui se glorifie, se 
glorifie dans le Seigneur. 

CHAPITRE II. 

Mépris de Paul pour la sagesse 
mondaine^ en préchant VEvan- 
gile de VEsprit, 

POUR moi, mes Frères, quand 
je suis venu parmi vous, je n^y 
suis point venu pour vous annon- 
cer le témoignage de Dieu avec 
des discours éloquens, ou atec 
une sagesse humaine. 

2 Car je n^ai pas jugé que je 
dusse savoir autre chose parmi 
vous, que Jésus-Christ, et Jc^ 
sus'Christ crucifié. 

3 J^ai été moi-même parmi 
vous dans la foiblesse, dans la 
crainte, et dans un grand trem- 
blement. 

4 Et ma parole et ma prédi- 
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«atioii ti^on/ point tcnHtté dans 
det discoure pathétiques de la 
togesse humaine, mais dans une 
démonstration d^esprit et de puis- 
sance. 

5 Afin que Totre foi fût /on- 
4ie^ non sur la pag^sse des hom- 
mes, mais sur la puissance de 
Dieu. 

6 Or, nous prêchons la sagesse 
entre les parfaits; une sagesse, 
dis-je, non de ce monde, ni des 
Princ€?s de ce monde, qui vont 
être anéantis ; 

7 Mais nous prêchons la sa- 
gesse de Dieu, qui étoit un 
mystère, c^e^t-à-dire^ une chose 
cachée, que Dieu avoit destinée 
«Tant les siècles pour notre 
gloire ; 

8 E( qn^aucun des Princes de 
ce monde n'a connue ; car s^ils 
Teussent connue, ils n'auroient 
jamais crucifié le Seigneur de 
gloire. 

9 Mais, comme il est écrit : 
Ce sont des choses que Pœil 
n'avoit point vues, que Toreille 
n^avoit point entendues, et qui 
n''étoient point venues dans Tes- 
prit de Phomme, et que Dieu 
av^it préparées à ceux qui 
Paiment. 

10 Mais Dieu nous les a ré- 
vélées par son £sprit ; car PEs- 
prit sonde toutes chose?, mêrue 
ce qu*il y a de plus profond en 
Dieu. 

1 1 Car, qui est-be qui connoif^ 
ce qui est en Thomme, si ce 
ïCest PEsprit de Phomnte qui est 
en lui? De même auf^si, per- 
sonne ne connoît ce qui est en 
Dieu, - si ce n'^esl l'Esprit de 
Dieu ; 

12 Or, nous n'avons pas reçu 
PEsprit de te monde ; mais, 
nous avons reçu PEsprit qui vient 
de Dieu, afin que nous, connois 

N Mons les choses qui nous ont 
été données de Dieu ; 

13 Lesquelles auâsi nous an- 
nonçons, non avec des discours 
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qu'enseigne la sagesse humaine, 
mais avec ceux qu'enseigne le 
Saint-Esprit, accommodant les 
choses spirituelles à ceux qui 
sont spirituels. 

14 Or, Phomme animal ne 
comprend point les choses pd 
sont de PEsprit de Dieu, car 
elles lui paroissent une folie, et 
il ne les peut entendre, parce 
que c'^est spirituellement çu'on 
en juge. 

15 Mais Vhomme spirituel 
juge de toutes choses, et per- 
sonne ne peut juger de lui. 

16 Car, qui a connu la pensée 
du Seigneur, pour le pouvoir 
instruire? Mais, nons avons con- 
nu la pensée du Christ. 

CHAPITRE m. 

Jhus'Christ le seul fondement 
du salut, 

POUR moi, mes Frères, je 
n'ai pu vous parler comme à des 
hommes spirituels, mais je vous 
ai parlé comme à des hommes 
charnels, comme à des enfans 
en Christ. 

2 Je vous ai donné du lait à 
boire, et je ne vous ai point don* 
né de la viandt, car vous n'étiei 
pas en état de la supporter ; et 
Miérae présentement vous ne le 
pouvez pas encore, parce que 
von» êtes encore charnels. 

3 Car, pnÎFqu't'/ y a parmi 
vous de l'en vie, des disseutions 
et des partis, n'étes-vous pas 
charnel.«, et ne vous conduisez- 
vous pas à la manière des hom- 
mes ? 

4 Car, quand Pun dit, Pour 
moi je suis disciple de Paul ; et 
Pautre, Pour moi je le suis 
d'Apoîlos ; n'êtes- vous pas char- 
nels ? 

5 Qu'est donc Paul, et qn'ci^ 
Apollos, sioon 'les irinr.'trfs par 
le moyen desqu»''^' vous ^<Z7. ».ru, 
selon que le Setgî.vur Ta cunna 
à chacun ci'eux ? 
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6 y ai planté ; A polios a ar- 
rosé ; mais Dieu c^ doQné Tac- ' 
croissement. 

7 C^est pourquoi celui qui 
platite n'est rien, ni celui qui ar: 
rose ; Dieu seul est tout^ lui qui 
donne PaccroisseineDt. 

8 Mais celui qui plante et 
celui qui arrose sont égaux, et 
cliacun recevra sa propre ré* 
compense selon son propre tra- 
vail. 

9 Car nous sommes ouvriers, 
avec Dieu ; vous êtes le champ 
que Dieu cuUive^ Pédifice de 
Dieu. 

10 J'ai posé le fondement) 
comme faii un sage architecte, 
selon la grâce de Dieu qui m'a 
été donnée, et un autre bâtit 
dessus ; mais que chacun prenne 
garde comment il bâtit dessus. 

11 Car personne ne peut po- 
ser d'autre fondement, que celui 
qui a été posé, qui est Jésus- 
Christ. 

12 Que si quelqu'un bâtit sur 
ce fondement, de l^or, de l'ar- 
gent, des pierres précieuses, ou 
du bois, du foin, du chaume ; 

13 L'ouvrage de chacun sera 
ipanifesté, car le jour h fera 
connoître, parce qu'il sera dé- 
couvert par le feu, et le feu 
éprouvera l'ouvrage de chacun. 

14 Si l'ouvrage de quelqu'un 
qui aura bâfi sur le fbndement 
subsiste, il en recevra la récom- 
pense. 

16 Si l'ouvrage de quelqu'un 
brûle, il perdra le fruit de son 
travail ; mais pour lui il échap- 
t>era, toutefois comme au travers 
du feo. 

16 Ne savez-vous pas que 
vous êtes le Temple de Dieu, 
et çtie PICsprit de Dieu habite 
en vous ? 

17 Si quelqu^un détruit le 
Temple de Dieu, Dieu le dé- 
truira ; car le Temple de Dieu 
est saint, et vous êtes ce Temple. 

18 Que personne ne s^abuse 






soi-même ; Si qvtelqu^on d'et&tre 
vous pense être sage en <^e 
monde, qu'il devienne fou pour 
devenir sage. 

19 Car la sagesse de ce nLon» 
de est une folie devant Dieu ; 
aussi ést-il écrit: C*est lui qui 
surprend le» Sages dans leurs 
finesses. 

20 Et ailleurs: Le Seigneur 
conmiit que les pensées des Sa^ea 
ru sont que vanité. 

21 Que personne donc ne 
mette sa gloire dans les hom- 
mes ; car toutes choses sont «i 
vous, 

22 Soit Paul, soit ApoUos, 
soit Céphas, soit le monde, soit 
la vie, soit la mort; suit les cbo* 
ses présentes,' soit les choses à ' 
venir ; toutes choses sont à vous« 
et vous êtes au Christ, et Chrisk 
e*t à Dieu. 

CHAPITRE IV. 

Devoirs des Mnislres de JUiU* 
Christ. 

QUE chacun donc nous re- 
garde seulement comme des 
serviteurs de Jé««-Christ, et 
deiï dispensateurs dés mystères 
de Dieu. 

2 Mais, au reste, ce qu'on 
demande dans les dispensateurs, 
c'^est que chacun d^eux soit 
trouvé fidèle. 

3 Pour moi, il m'importe fort 
peu d'être jugé par vous, ou par 
aucun jugement d'homme, et 
je ne me juge point aussi moi- 
^même. 

4 Car je ne me sens coupa- 
ble de rien ; mais pour cela, je 
ne suis pas justifié ; mais celui 
qui me juge, c'est le Seigneur. 

5 C'est pourquoi ne jugez 
point avant le tems, jusqu'à ce^ 
que le Seigneur vienne, qui 
mettra en évidence les choses 

' cachées dans . les ténèbres, et 
qui manifestera les desseins des 
cœurs i et alors Dieu, donnera 
à cbftcuo 9a louange* 
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6 Or, mts Frèrep, j^ài tourné 
ce que je vient de vous dire^ sur 
moi et sur A polios, à cause de 
vous, afin que Vous appreniez 
en DOS personnes, à hé pas 
penser autretuént (|uè ce qiie je 
viens de vous écrire, de peiur 
que TOUS ne vous ènâies l'un con- 
tre r.antrë; 

7 Car, de qui vient la diflc- 
rence entre toi et un autre ? £t 
qu'as-tu que ttt n'aies reçu f Et 
si iu Tas reçu, pourquoi Ven 
içloriâes-tu, comme il tu né 
Tavois point reçu ? 

8 Vous êfes déjà rassasiés ; 
vous êtes déjà enrichis ; vous 
êtes devenus Rois sans nous ; 
et plût à Dieu que voua n^gnas* 
liez, afin que nous régnaèsions 

. aQfôi avec vous,! 

9 Car je pensé que Dieu nous 
A exposés, noui qui sommet les 

, derniers de* Apôtres, comme 
des gens dévoués à la mort, nous 
faisaiit servir de spectacle au 
fluoode, aux anges et aux hom- 
snes. 

10 Nous tomm£t fous a causé 
dtt Chrisib, mais vous êtes sages 
en Jésus'Chrisi ; nous sommes 
foibles, et vous êtes forts ; vous 
êtes dans Thonneur, et nous 
tommes dans le mépris. 

11 Jusqu^à présent nous souf- 
frons la faim et la soif, et nous 
sommes nos ; on nous frappe au 
visage, et nous sommes errans 
de tous côtés. 

12 Nous nous fatiguons en 
travaillant de nos propres mains ; 
on dit du mal de nous, et nous 
bénissons : nous sommes persé- 
cutés, çt nous le souffrons. 

13 On nous dit des injures, 
et nous prions ; nous sommes 
jusqu^à présent comme les 
balayures du monde, et coyime 
H rebut de toute la terre, 

14 Je n^écriff point ces choses 
pour vous faire honte ; mais Je 
vous avç#ti# comme mes c^ers 



15 Car, quand yous auriez 
dix mille Maîtres eh Jéiia- 
Christ, néanmoins tout n'nvtg 
pas plusieurs Pères ; car c^est 
moi qui voué ai ' engendrés en 
Jésus-Christ par TEvangile. 

16 Je vous prie donc d'étrè 
mes imitateurs. 

17 C^est pour cela gwc je votls 
ai envoyé Timothée, qui est 
mon fils bien-aimé et fidèle eu 
notre Seigneur ; il vous fera 
ressouvenir de mes voies en 
JésuS'Chnst^ et dé quelle mani* 
ère j^enseigue par-tout dans 
toutes les Eglises. 

38 Or, quelques-uns se sont 
enfiés, comteë si je ne deVoii 
plus vous aller voir. 

19 Mais j^irai bientôt tooî 
voirj d le Seigneur le veut t et 
je connoîtrai, non quelle tit la 
parole, mais quelle est la vérto 
de ceux qui sont enflés. 

tO Car le règne de Dletl 
consiste^ non tn paroles, mais eÂ 
eifièace. 

21 Lequel airaez-voos mieux, 
que j^aille à vous avec la terge, 
ou avec charité, et dans un es* 
prit de douceur ? 

CHAPITRE V. 

j 

Pureté qui doit être entre kt Chré» 
Aient, 

ON entend dire de toutes pattf 
quHl y a parmi, vous de Pimpu- 
dicité, et une telle impudibité, 
que même, parmi les Gentils,* 
on nVntend parler de rien dà 
semblable ; c'^est que quelqu^un 
d*entre vous entretient la femme 
de son père. 

2 £t vous êtes enflés d^or- 
gueil^ et vous n^avez pas au con- 
traire été. dans TàfOliction, afin 
que celui qui a commis cette 
itction fût retranche du mtlieit 
de vous! 

3 Pour moi, étant absent de 
corps, maïs présent d^esprit, j'ai 
déjà jugé, comme si j'étois pré* 
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sent, de livrer celui qui a coin- 
lois une <elle action ; 

4 (Vous et mon esprit étant 
assejnblés au nom de notre Seig- 
neur Jésus-Christ, avec la puis- 
sance de notre Seigneur Jésus- 
Christ.) 

5 De livrer, dis'je^ un tel 
homtne à Satan, pour la des- 
truction de la chair, afin que 
l^etprit soit sauvé au jour du 
Seigneur Jésus. 

6 Vous n*av€8 pas sujet de 
vous glorifier. Ne savez-vons 
pas qu^nn peu de levain fait 
lever toute la pâte ? * 

7 Otez donc le vieux levain, 
afin que vous deveniez une 
nouvelle pâte, comme vous de- 
9tM être sans levain ( car Christ 
notre Pâque a été immolé pour 
nous. 

8 C^est pourquoi célébrons la 
fête, non avec le vieux levain, ni 
avec le levain de la malice et 
de la méchanceté, mais avec 
les paim sans levain de la sin- 
cérité et de la vérité. 

9 Je vous ai écrit dans ma 
lettre de n^avoir aucune com- 
munication avec les impudi- 
ques. 

10 Mais non pas absolument 
avec les impudiques de ce mon- 
dC) ou avec les avares, ou avec 
]es ravisseurs, ou avec les idolâ- 
tres ; autrement il vous faudroit 
sortir du monde. 

11 Mais quand ie vous écris 
de ne vous point mêler avec eux, 
ttla vt\U dire que si quelqu^un 
qui. se nomme Frère est impu- 
dique, ou avare, ou idolâtre, ou 
médisant, ou ivrogne, ou ra- 
visseur, vous ne mangiez pas 
même avec un tel homme, 

12 Car qu^ai-je affaire de ju- 
ger ceux qui sont dehors ? N^est- 
ce pas à vous de juger ceux qui 
sont dedans ? 

13 Maie Dieu juge ceux qui 
sont dehors. Otez donc le mi- 
chant du milieu de vous. 






CHAPITRE VI. 

Censure de» Plaideur* ; exhorta» 
iùm à éviter le* impuretés de 
la chair, 

QUAND quelqu'un d'entre 
vous a un différend avec un an- 
tre, ose-t-il rappeler en juge- 
ment devant les infidèles, ^utôt 
que devant les Saints ? 

5 Ne savez-vous pas que les 
Saints jugeront le monde ? et, 
si vous jugez le monde, êteBr 
vous indignes de juger des moin- 
dres choses ? 

3 Ne savez-vous pas que nous 
jugerons les Anges? Combien 
plus pouvons'nou* juger <7e« cho- 
ses de cette vie ? 

4 Si donc vous avez des diA 
férends pour des choses de cette 
vie, prenez plutôt pour juges 
ceux qui sont les moins con« 
sidérés dans PEglise. . 

ô Je le dis pour vous /air& 
honte. N V a-t-il dpnc point de 
sages parmi vous, non pas même 
un seul qui paisse juger entre ses 
frères ? 

6 Mais un frère a des procès 
contre son frère, et cela devant 
les infidèles. 

7 C^est déjà im défaut, par- 
mi vous, d^avoir des procès les 
uns contre les autres. Pourquoi 
ne souffrez-vous pas plutôt qu^on 
vous fasse tort ? Pourquoi 
n^endurez-vous pas plutôt quel- 
que perte ? 

8 Mais c'*est vous-mêmes qu$ 
faites tort, et qui causez du 
dommage aux autres^ et à tos 
frères mêmes. 

9 Ne savez-vous pas que les 
injustes n^hériteront point le Roy- 
aume de Dieu. 

10 Ne vous abusez point : 
Ni les impurs, ni les idolâ- 
tres,* ni les adultères, ni les 
efféminés, ni les abominables, 
ni les larrons, ni les avares, 
ni les ivrognes, ni . les nédi- 
sans, ni les ravisseurs, n^hé* 
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nterottt pomt h Rojaume de 
I>ieu. 

1 1 Cependant tous étiez tels, 
QYtfilqaes-aDs de vou4 ; mais 
'vousenavez été lavéi ; mai» voue 
arrez été sanctifiés ; mais vous 
'a-^ez été justifiés, au nom do 
Seigneur Jésus et par Pesprit de 
notre Dieu. 

^ 12. n m'est permis d^user de 
toutes choses, mais il n'est pas 
toujours bon de le faire ; il 
la'est permis danser de toutes 
choses, mais je Ae me rendrai 
esclave de rien. 

13 Les viandes wnt pour le 
ventre, et le ventre pour jes 
Tjandes ; mais Dieii détruira 
Puiret Pautre, Mais le corps 
vl^e^i point poor Pimpudicité ; 
il têt pour le Seigneur, et le 
Seigneur pour le corps. 

14 Car X)ieu qui a ressuscité 
le 8e^neur« nous ressuscitera 
aussi par sa puissance. 

15 Ne savez-vous pas que vos 
corps sont les membres àe.Jétu*' 
Christ l . OterlEii-je donc les 
membres de' Jéftu Christ, pour 
en faire les membres d'unie pros- 
tituée ? Dieu m'en garde i 

Id" Ne saye2-vous pas que ce- 
lui qui s'unit à une prostituée 
devient on même corps avec elle ? 
car il est dit : Les deux feront 
Qiie seule chair. * 

17 Mats celui qui est uni .au 
Seigneur, devient au même esprit 
tfrec Uii, 

18 Fuyez la fornication. Quel- 
que péché que Pbomme comr 

' mette, il est hors du corps; mais 

• oelai qui commet.. la fornicalibn, 

pèche contre son propre corp5. 

19 Ne savez- vous pas que votre 
et);TM:ertle temple du Saint-iEs- 
prit, qui e$t en vou? et qui vbus a 
été donné de Dieu, et que vous 
B'étfBS point à vous-mêmes ? 

26 Car vous ave? été achetés à 

nn ^rcrnrf prix. Glbrifiez donc 

îfieu en votre co,rp!j et en votre 

wptit, qui'appartienuent à Dieu. 

21* 



CHAPITRE Vit. 

DiA Mariage et du Célibat. 
POUR ce qui est des choses 
dont vous m'avez écrit, il est 
bon à Phomme de ne toucher 
point de femme. 

2 Toutefois, pour évitet Pim- 
pudicité, que chacun ait sa 
femme, et que chaque femme 
ait son mari. 

3 Que le maii rende à sa fem- 
me ce qu'il lui doit, et que Is 
femme en use de même envers 
«on, mari. 

4 La femme n^est point maî- 
tresse de son propre corps, mais 
c'*esf le mari ; de même aussi le 
mari n'est point maître de soii 
propre corps, mais c^est la femme* 

5 Nç vous privez point l'un 
l'autre de ce que vous votu devez f 
si ce n'ç«/ d'un consentement 
mutuel, et pour un teAis,.afin de 
vaquer ^u jeâne et à l'oraison ; 
ipais après cela^ retournez eiv^em* 
ble, de peur que Satan ne vous 
tente par votre incontinence. 

6 Gh*, je dis ceci par conseil, 
et non pas par commandement. 

7 Car je voudrois que toi^s les 
hommes fussent- comme moi ; 
mais chacun a reçu de Dieu son 
don particulier, Pun d'une ma- 
nière, et l'autre d'une autre. 

8 Je dis donc à ceux qui ne 
sont point mariés, et aux veuves, 
^u'il leur est avantageux de de- 
meurer comme moi. 

9 Mais s'ils ne peuvent pas 
garder la, .continence, qu'ils se 
marient; car il vaut mieux se 
marier que de brûler. 

10 Quant à ceux qnî sont 
mariés, ce que je leur ordonne, 
non pas moi, mais lé Seigpeur, 
ç'<«/ que la- femme ne soit poiaf 
séparée de son. mari. 

tl Et si elle en est- séparée, 
qu'elle dejîieure sans se avarier, 
ou qu'elle se réconcilie .avec «on 
mari, et que le- mari de menu ne 
quitte point sa femme. . 

12 Mais pour ce q^i eA ées 
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antres, ce rCtst pas le Seigneur, 
InaM cHit moi qui leur dis : Si 
quelque Frère a noe femme qui 
ne soit pas du nombre des fidè- 
les, et qu^elle consente d€ de- 
meurer avec lui, qu^il ne la 
quitte point. 

13 Et si quelque femme a un 
ttiari qui ne soit pas du nombre 
des fidèles, et qu^il consente de 
-demeurer avec elle, qu^elle ne le 
quitte point. 

Ijl Car le mari infidèle est 
sanctifié par la femme /(fè/e et 
la femme infidèle est sanctifiée 
par le mari Jidât ; autrement 
Tos enfans seroient impurs, au 
lieu quMls sont saints. 

15 Que si Tinfidèle se sépare, 
qu^il se sépare ; car le frère ou 
la sœur ne sont plus assujettis 
en ce cat ; mais Dieu nous a ap- 
pelés à la paix. 

16 Car que sais-tu, femme, si 
te ne sauveras point ton mari ? 
•« ^«te sais-tu, mari, si tu ne 
sauveras point ta femme ? 

\i Mais QQe chacun suive 
Vétat que Pfen lui %. donné en 
partage, tt dans lequel le Seig- 
neur Ta appelé. C^ttl là ce 
Sue j^ordonne dans toutes les 
^lises. 

18 Qnelqu^un a-t-il été ap- 
pelé à la foi étant circoncis ? 
4u'il demeure circoncis. Quel- 
qu'un a-t-il été appelé étant in- 
circoncis f qu'il ne se fusse pas 
oirconcire. 

19 £tre circoncis n'est rien ; 
être incirconcis n'est rien non 
plus g mais l'observation de9<:om- 
mandemens de Dieu ett tout, - 

SO Que chacun demeure dans 
la yocation dans laquelle il a été 
appelé. 

21 As-tu été appelé étant es- 
clave? ne t'en fais point de 
veine ; mais aussi, si tu peux 
inre mis en liberté, profites-en. 

22 Car l'esclave qui est appe- 
lé par le Seigneur, est l'affran- 
^W dd Seigneur; de même 



aussi celui qai est appelé Hiad 
libre, est, l'esclave du Christ. 

23 Voiis avez été achetés par 
prix, ne devenez point esclaves 
des hommes^ 

24 Mt» Frères, qne chacun 
demeure devant Dieu dans l'état 
dans lequel il a été appelé. 

25 Pour ce qui est des vierges, 
je n^ai point reçu de comnumde- 
ment du Seigneur ; mais je 
vouê donne un conseil, comme 
ayant eu part à la miséricorde 
du Seigneur pour lut être fidèle. 

26 j'estime donc qu'il est 
avantageux à chacun, a cause 
des afflictions présentes, de de** 
meurer comme il est. 

27 Es-tu lié avec une feranei 
ne cherche point à t'en séparer* 
N'es-tu point lié avec une fera* 
me i ne cherche point de fem- 
me. 

28 Si pourtant tu te maries, 
tu né pèches point ; et si une 
vierge se marie, elle ne pècfats 
point. Mais ces personnes au- 
ront des afflictions dans la 
chair ; or, je voudrois vous U» 
épargner. 

29 Mais voici ce que je dis, 
nus Frères ; c*e9t que le tems est 
court désormais. Que ceux qui 
ont une femme soient comme 
s'ils n'«n avoient point ; 

30 Ceox qui pleurent, comme 
s'ils ne pleuroient point ; cc^' 
qui sont dans la joie, comme 
s ils n'étoient point dans la joie ; 
ceux qui achètent, comme s'ils 
ne possédaient rien s 

31 Et ceux t|ui usent de ce 
monde, comme «'ils n'en usoient 
point : car la figure de ce moaf 
de passe. 

32 Or, je voudrois que von» 
fussiez sans inquiétude. Celai 
qui n'est pas marié, s'occupe des 
choses qui regardent le Seigneur, 
cherchant à plaire au Seigneur. 

33 Mais celui qui est marié, / 
s'occupe des choses du mondes :■ 
cherchant à plaire à #« feauneb 
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, ô4 II y a cette différence entre 
p femme mariée et la TÎerge, 
|IK celle qui n^est pas mariée 
iVcupe des choses qui re|ar- 
dent le Seigneur, pour être 
ttiote de oorp9 et d^esprit ; 
mais celle qui est mariée, s^oc- 
eupe des choses du monde, pour 
plaire à son mari. '^ 

35 Je vous dis ceci pour vo-^ 
tn bien, et non pour vous ten- 
dre tm piège ; mai? pour tfout 
ftrter à ce qui est honnête et 
pn^pre pour vous attacher au 
lenrice du Seigneur sans dis- 
traction. 

36 Mais si qnelqu^un croit 
qn^lne soit pas honorable que 
is fille passe la fleur de son âge 
MM être taariée^ et quMI faille 
qa^clle le soit, il peut faire ce 

I ^u^il voudra, il ne pèche point ; 
^ue lei fiUef dont ce eat se ma- 
rient 

37 Mais celui qui n^étant 
«oQtraint par aucune nécessité, 
et étant entièrement maître de 
faire ce qu^il voudra, a pris une 
ferme résolution en lui-même de 

\ sarder i>a fille, fait bien. 

38 C^est pourquoi celui qui 
Aatie «a fille fait bien ; mais 
celui qui ne la marie pas fait 
JDÎeat. 

39 La femme est liée avec ton 
mari par la loi, tout le tems 
Ço^il est en vie; mais si son 
«ûarj meurt, elle est libre de se 
marier à qui elle voudra, pour- 
vu çue ce toit selon le Seigneur. 

4Û Toutefois elle sera plus 
beTireose, selon mon sentiment, 
'1 elle demeure cobiUie elle est. 
^f^ je croîs que j'ai aussi Tes- 
Prit de Dieu. 

CHAPITRE Vni. 
i^anitk des Idoles ; àes viandes 
saerifiées aux Idoles. 
^ L'EGARp des choses qui 
^t été sacrifiées aux idoles, 
nous savons que nous avons tous 
**m de coIftDoisMDcc IMestw; 



mais la connotssance enfle, au 
Tien que la charité édifie. 

2 Et si quelqu'un présume âe 
savoir quelque chose, il n'a en- 
core rien connu comme il fatit le 
connoître. 

3 Mais si quelqu'un aime 
Dieu, Dieu est connu de lui. 

4 Pour ce qui est donc de 
manger des choses sacrifiées aux 
idoles, nous savons qu'une idole 
n'e#^ rien dans le monde, et qu'il 
n'jf a qu'un seul Dieu. 

5 Car, quoiqu'il j en ait, soit 
dans le ciel, soit sur la terre, qui 
sont appelés dieux, comme en 
effet il y a plusieurs dieux et 
plusieurs seigneurs ; 

6 Toutefois vous n*avons ^ti'un 
seul Dieu, qui est le Père, du- 
quel procèdent toutes choses, et 
nous som.mes pour lui; et un 
seul Seigneur, Jésus-Christ, par 
lequel sont toutes choses, et nous 
sommes par lui. 

7 Mais tous n'on/ pas cette 
connoissance ; car quelques-uns, 
dans l'opinion quHls ofit encore 
de l'idole, mangent vne chose 
comme sacrifiée à l'idole ; et 
leur conscience étant foible, elle 
en est souillée. 

8 A la vérité, la viande ne 
nous rend pas agréables à Dieu; 
car si nous mangeons, il ne nous 
en revient aucun avantage ; et si 
nous ne mangeons pas, nous n'etir 
recevons aucun préjudice. 

9 Mais prenez garde que 
cette liberté que vous aves ne 
soit en quelque manière en scan« 
dale à ceux qui sont foibles. 

10 Car si quelqu'un d^eux te 
voit, toi qui as de la connois- 
sance, assis à table dans le tem- 
ple des idoles, la conscience de 
celui qui est foible ne 8era-t*èlle 
pas déterminée à manger de ce 
qui est sacrifié à l'idole f 

11 Et atVut /on Frère qui est 
foible, pour . lequel Christ est 
mort, périra par ta connoissance. 

12 Or, quand tous pochez 
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{yml contre vos ftèret^ et «jn^ 
vous bleMez leu? coiueieBce qu^ 
esl fofbie, TOUS péchez contre 
Ckfist. 

13 C^e»t pourquoi, si ce que 
je mange icandaiise mon frère, 
j9 ne mangerai jamais de «hatr, 
pour ne pa» donner da scandale 
a mon firére. 

CHAPITRE IX. 

Chwriiè de Vjipôtrej H te» fMrU' 

JUatitmià 

• NE 8CM-je pas Apôtre^ 2 Ne 
afciis-je pat libre? N^ai-j« pas 
vu Jésus-Christ notre Seigneur ? 
H'étes-Tous pas mon onvrage en 
notrt Seigneur. 

.2 S» je ne surs pas Apôtre 
ponr le» autres, je h suis au 
moins pour vous ; car vous êtes 
le sceau de mon Apostolat, en 
ffo/re Seigneur. 

3 C^est là ma défense contre 
ceux qui me i;ondamnent« 

4 N^avons-nous pas le *<lroit 
die V9H» demander à manger et à 
boire^ 

: S N^»7on8N«ous pas le pouvoir 
de mener partout avec now une 
femme éTentre nos sœurs, çom)- 
me font les autres Apôtresy et 
ks Frères dur - Seigneur, > et 
Céphés ? r ■ • ' 

6 Ou n/^y a^t^il quB moi seul et 
Barnabas qui n^ayons pas^ le 
droit de ne pas travailler ? ; 

*? Qui est-ce qui, va< à la guerre. 
à ses propres dépens f . .Qui tst^ 
ce fui plante une vjgne, etj^ui 
ii'*en mange pas- du ftuit i ;Ou^ 
qui esl-f e qui paît .un troupeau,- 
et qm ne mange pas du lait du 
troupeau. ' 

• 8^ Dis-je ceci «e«/ement selon 
laevutume: fies hommes? ^La 
Loi ne le ditrelle pas aussi? 

9 Car il est écrit dans la> loi 
de Moïse : Tu- n^emmuselëras 
point le boeuf qui ibule le gr!aiiK 
Est-'ce que • Dieu . se met en 
peine des bmu fs ? 
.0^Vè Ne,dlt*ilpor9t çe«^ c^iâT^e^ 



principalemeht peur noon ? Oui, 
elles sont écrHes pour s<ms } 
car eelui qui labeure, ûoH la* 
bouret dens Pespénindeê d^ 
reeueilUf ; et celui qui fonte Itf 
grain^ do^ fsukt avec etpétàaioe 
d'y »voi* parti . 

1 î Si Boiw m&ù» semé patml 
TOUS les biens spifKlMls^ sst*€g 
une si grande <$hoce que «mu 
moissonnioiis d^ vos bien^ CQrp&- 
rels ? 

13 Si ^atttter osent dé €e 
droit sixr ro»^ jufurqiHoi n^aë 
usériùns'nons pfa plutôt ? C<H 
pendant nous n^en avose poinf 
usé ;- mais nouS' soufflons «.tout, 
afin de n'apporter aucuA obsta^^ 
à PEvangile du Christ. 

13* Ne sarez^voitt pas qoe 
ceux qui 'font le service sacré 
mangent des choses sacrées t 
et que ceux qulierventà Pautely 
participent à ce qui est qfferf sw 
l'autel? 

14 De même auesi^, le Sei^^ 
neur &> ordonné que ceost- qui 
anïioncent PEvungife^ rivant de 
l'Evangile. 

15 Mais pouv moi, je n'iui n^é 
d'aucun- de ces droits / et je 
n'écris point ceci, afin qu'on eft 
use ainsi envers moi ; c|ir j'aK 
merois mieux mourir, que si 
qnelqa^un m'^tmt ce «vyei- de 
gloire. 

16 Car si je prêche I'Ethii» 
gile, je n'^ai pas sujet àç m^ea 
glorifier, parce que là nécessité 
m'e»f est imposée; etmalhieurà 
moi si je ne prêche pasl'EVan- 
gilei 

17 Que.si je le fais^roloiitïûre- 
ment, j'#n recevrai- ]<^ récom* 
pense ; mais si je le /at#;à re» 
gret, la dispenêation ne Jaisse 
pas de m'en être commise. . 

18 Quelle récompense al-je 
donc ? C^est qu'en prêchant 
FEVsingile,- j'annonce l^lilvangile 
du Christ sans qu'ils ep «oûte 
rien, H sans me prévaloir du 
droit que ]'£faii£pi)e tte doime. 
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19 Car, quoique je soû libre 
à regard de tou«, je me suis as» 
SDJetti à tous, afio de gagner 
plus de personnes. 

20 J^ai été comme Juif avec 
les Juifs, afin de çagner les 
Juifs ; avec ceux qui sont sous 
la Ltoi, comme n j^etute été sous 
la Loi, afin de gagner ceux qui 
sont sous la Loi. 

24 Atoc ceux qui iont sans 
Loi, comme n peustt été sans 
Loi, (quoique je ne sois point 
sans la Loi à l'égard de Dieu, 
puisque je suit sous la Loi du 
Christ) aiSn de gagner ceux qui 
sont sans Loi. 

22 J^ai été avec les foibles, 
«omme ti j* eusse été foible, afin 
de gagner Iris foibles : Je me 
tais fait tout à tous, afin d'^en 
sauver au moins quelques-uns. 

23 Et je fais tout cela à cause 
de PEyangile, afin d^avoir part 
ûux hiens qu*tl promut* 

24 Ne saTez-yous pas que 
quand' on court dans la lice, 
tous courent, mais çu'tl n^y en a 
yu^tto fui remporte le prix ? 
Courez de manière que tous le 
Yemportiez. 

25- Tout homme qui combat 
s'abstient de tout ; et ces gens* 
là 2e font pour avoir une cou- 
ronne corruptible ; mais nous le 
faiêotit pour en avoir une incor- 
ruptible. 

26 Je cours donc, non à Pa- 
Tenture ; je frappe, mais non 
pas en. Pair ; 

27 Mais je traite durement 
won corps, et je le tiens assu- 
jetti ; de «peur qu'après avoir 
prêché aux autres, je ne sois 
moi-même rejeté. 

CHAPITRE X. 

Les Juifs proposés en exemple 
pour apprendre à fuir les ron- 
toitises^ IHdoldtrie, la fomica- 
tion^ le murmure et le scandale,' 

MES Frères, je ne Veux pas 
que TOUS ignoriez que nos Pères 



ont tous été sons la nuée et 
quHU ont tous passé au traven 
de la mer ; 

2 Et ^u^ils ont tous été bap- 
tisés en Moïse, dans la nuée et 
dans la mer, 

3 Et ^^ils ont tous mangé de 
la même viande spirituelle, 

4 Et çu^ils ont tous bu du 
même breuvage spirituel ; car 
ils buvoient de Veau du rocher 
spirituel qui les suivoit ; et ee 
rocher étoit Christ. 

5 Mais Dieu n^a point mis 
son affection en la plupart d'en- 
tre eux ; car ils tombèrent mor/# 
dans le, Désert. 

6 Or, ces choses ont été des 
exemples pour nous, afin que 
nous ne désirions point de mau- 
vaises choses, comme ils en dé* 
sîrérent ; 

7 Et que vous ne deveniez 
point idolâtres comme quelques- 
uns d'eux, selon qu'il est écrit : 
Le peuple s'assit pour manger 
et pour boire^ et ensuUt ils se 
levèrent pour danser. 

8 £t que nous ne commet- 
tions point de fornication, com- 
me quelques-uns d'eux en com- 
mirent ; et il y en eut vingt-trois 
mille qui périrent en un même 
jour. 

9 Et que nous ne tentions 
point Christ, comme quelques- 
uns d'eux le tentèrent ; et ils 
périrent par les serpens. 

10 Et que vous ne murmu- 
riez point, comme quelques-uns 
d'eux murmurèrent ; et ils pé- 
rirent par Vtânge exterminateur. 

11 Toutes ces choses leur ar- 
ri voient pour servir de figures ; 
et elles sont écrites pour nous 
instruire, nous qui sommes par- 
venus aux derniers tems. 

12 C^est pourquoi, que celui 
qui croit être debout, prenne 
garde qu'il ne tombe. 

13 «aucune tentation ne vous 
est survenue qui n'ait été une 
tenSati9n h^imainet Dieu €9t 
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fidèl^ qui ne perslettra point 
^ttc Toiu êejeK tentés au-âelà 
de vos forces : mais avec la ten- 
tatiôn iJ TOUS ef» dolinerà a'tissi 
Tissée, de soHe que vous la 
^puissiez supporter. 

. 14 C'est po^quoi^ mes bien- 
aimée, fuye2 Pidolâtrie. 

15 Je vous parle comme à des 
persofifies intelligentes ; jugez 
vous-mêmes dt ce que je dis. 

16 La coupe de bénédiction, 
que nous bénissons, n'est-elle 
pas la communion du sang du 
Christ f Le pain que nous rora* 
pons, n'est*il pas la communion 
du Corps du Christ f 

17 Comme il y a un seul pain, 
nous q^i tommt» plusieurs ne 
faisons gu'un seul Oorps ; ear 
nous participons tous au mêm« 
pain* 

, 18 Voyez ^Israël selon la 
chair: Ceux qui mangent des 
vîetimes n'ont*ils pas eommu* 
BÎon avec Pautel ? 
. 19.Que dis-je donc? Dis-je 
que l'idole soit quelque! obèse, 
eu que ce qui est . sacrifié à 
ridole soit quelque chose ? JVon. 

SO Mais jt'di*^ que ce que 
les Gentils sacrifient, ils le sa* 
0T>Sent aux Démons, et non pas 
à Dieu. Or, je ne veui pas que 
TOUS ayez eomnranion avec les 
Démons» 

21 Vous ne pouvez boire la 
coupe du Seigneur, et la coupe 
des Démons ; vous ne pouvez 
participer à la .table dii Seig- 
neur, et à la table de» Démonà. 
. S2 Voulons-nous provoquer la 
jalousie du Seigneur ? Sommes- 
BOBS plus forts que lui ? 

92 11 ni'est permis d*uê€r de 
toutes choses, mais il n'est pas^ 
toujours bon de le faire ; .il m'est 
perœi» d^usir de toutes choses. 
Bai» tout n'édifie pas^ 

24 Que personne ne ehercbe 
son avantage particulier, ftiais 
aue cfaacutgi €hércb€- aussi .whti 
a'Mitrui. 



25 Mangez dé tout ce 4^1 te 
rend à la boucherie^ sans vona 
en informer par «n scrupule ée 
conscience. 

26 Car la terre, et tout ce 
qu'elle contient est a^ Seigneur. 

27 Si quelqu'un de» infidèles 
vous convie a manger^ et quie 
vous y vouliez aller, macg-ez de 
tout ce qui sera mie devant voa«, 
sans Vous informer pour la con- 
science. 

28 Mais si quelqu'un vous dît : 
Cela a été sacrifié aux idole», 
n'«n mangez point^ k cause de 
celui qui vous en. a averti, et à 
cause de la conscience.; car la 
terre, et tout ce qu'elle contient, 
est au Seigneur. 

29 Or, je dis h, conBctenee, 
non point la tienne, mais, celle 
de l^auire ; car pourquoi ma 
liberté seroit-elle condamnée par 
la conscience d'un autre ? , . 

30 Et si j'en suis participent 
par la grâce, pourquoi suis-je 
blâmé pour une chose dont je 
rends grâces JF 

31 Soit donc que voua mto* 
giez ou que vOus buviez, ou que 
vous fassiez quelque autre chose, 
faites tout pour la gloire de 
Dieu. 

32 Conduisez-vous dé sorte 
que vous ne donniez aucun scan* 
dale, ni aux Juifs, ni aux Grecs^ 
ni à l'Eglise de Dieu. 

33 Comme je m'accommode 
aussi i^ tout en toutes choses, ne 
cherchant point ma propre utili- 
té> mais oelle de plusieurs,^ afin 
qu'ils soient sauvési 

CHAPITRE XI. 

De Vordre et du respect que Von 
doit garder dans les sainte» 
Jissemblées ; de P institution dé 
la Sainte €ène<i ^^ ^^ ^ prépa" 
ration à ce sacrement, 

SOYEZ dont me's imitateurs, 
comme je le suis siussi du 
Gbiiet. 
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2 Jtfiex Frères, je vous loue de 
;t qoe tous voq^ souvenez de 
tout ee qui vient de moi, et de et 
pie TOUS rétenez mu instruc- 
tions telles que je tous k* ai 
Sonnées. 

3 Mais je veux que vous m- 
cKîez que le Christ est le Chef 
lie tout homme % et çue Thom- 
ne ett le Chef de la femme, 
et gue Dieu e^t le Chef du 
Christ. 

4 Tout homme qui prie ou 
qui prophétise ayant la tête cou- 
verte, déshonore son chef. 

5 Mais toute femme qui prie 
Qa qui prophétise sans avoir la 
tête couverte, déshonore son 
Chef; car c^est la même chose 
que si elle étoit rasée. 

6 Que si la femme n^a point 
h tUe couverte, qu'elle se coupe 
tussi les cheveux. Mais s'il 
ti^tst pas honnête à une femme 
d'avoir les cheveux coupés, ou 
d'élre rasée, elle doit donc avoir 
^titt couverte. 

7 Pour ce qui est de l'homme, 
il ne doit pas se couvrir la tête, 
pttisqu'il est l'image et la gloire 
de Dieu : mais la femme est la 
gloire de l'homme. 

B En effet, l'homme n'a pas 
été 'prit de la femme, mais la 
femme a Ui priât de l'homme. 

9^ Et l'homme n'a pas été 
créé pour la femme, mais la 
femme a é/é criée pour l'hom- 
me. 

^ 10 C'est pourquoi la femme, 
^ cause des Anges, doit avoir 
•w sa tête tine vfiarque de la 
poifisance sous laquelle elle est. 
11 Toutefois l'homme n*est 
point sans la femme, ni la fem- 
Die sans l'homme^ en notre Seig- 
neur. 

il? ^^^* comme la femme a 
«e prise de l'homme, aussi 

i i nomme naît de la ftemme ^et 

1 ^«ttUicn* de Dieu. 

[ * 1^ Jugez-en vout-mémes : 
^l-n dç Ijai. biensédAce qu'une 



femme prî» Dieu sans avoir la 
téie couverte ? 

14 JLa Battre >iiiéme ne vous 
apprend-elle pas qu'il est bon-, 
teux à l'homme de porter de 
longs cheveux i 

15 Et que si la femme porte 
les cheveux longs, cela lui est 
honorable ; parce que les cher 
veux lui ont été donnés < pour lui 
servir comme de voile. 

16 Que s'il j a quelqu'un, qni 
se plaise à contester, noua n'a- 
vons pas cette coutume, ni les 
£gli«es de Dieu non plus* 

17. Or, en ce que je vais vous 
dire, je ne voiu loue point { c*esi 
que vous vous assemblez^ non 
pour devenir meilleurs, mais 
pour empirer. 

18 Car, premièrement, j'ap- 
prends que* lorsque vous vous 
assemblez dans PËglise, il y a 
des divisions parmi vous ; et 
j'en crois une partie. 

19 Car il faut qu'il j ait 
même des schismes parmi vous,' 
afin que ceux d'entre vous qui 
sont dignes d^être approuvés. 
soient reconnus. , 

20 Lors donc que vous vous 
assemblez tous dans un même 
lieu, ce que vous faites n'est pas 
manger la Cène du Seigneur. 

21 Car lorsqu'on vient à man- 
'ger, chacun se hâte de prendre: 
.son souper particulier ; en sorte 
que l'un a faim, et l'autre est 
rassasié. 

22 N'avex-vous pas des mai- 
sons pour manger et -pour hoire ? 
Ou méprisez-vous PJ^glise de. 
Dieu, et faites- vous honte à 
ceux qui n'ont pas de quoi mon" 
ger ? Que vous dirai *je ? Vous 
louerai-je f Je ne vous lone point, 
en cela. 

23 Car J'ai reçu, du Seigneur^ 
ce que je vous ai aussi ensei- 
gné ( c'e^f que le Seigneur > Jé-^< 

' sus, la, nuit qu'il fut livré, prit 
du pain ; 

24 Et ayant rendu grâces, il 
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le rompit, et dit : Prenez, maa- 
gec, ceci est mon Corps, qui est 
rûmpa pour tous ; faites ceci 
enmé moire de moi. 

25 De même aussi, après 
aYoir soupe, il prit la, coupe, et 
dit : Cette coupe est la nou- 
Telle Alliance en mon San^ ; 
faites ceci en mémoire de moi, 
toutes les fois que vous «n 
boirez. 

26 Car, toutes les fois que 
TOUS mangerez de ce pain, et 
que vou» boirez de cette coupe, 
vous annoncerez la mort du Seig- 
neur ja«qu^à ce quUl vienne. 

27 C'est pourquoi, quiconque 
mangera de ce pain, ou boira de 
la coupe du Seigneur indigne- 
ment, sera^ coupable du Corps et 
du Sang du Seigneur. 

28 Que chacun donc s^éprou* 
. ve soi-même, et qu^ainsi il man- 
ge de ce pain et boire de ce//e 
coupe. 

29 Car celui qui en mange et 
qui en boit indignement, mange 
et boit sa condamnation, ne dis- 
cernant point le Corps du Seig- 
neur. 

30 C^e^ pour cela quUl y a 
parmi vous plusieurs infirmes et 
malades, et que plusieurs sont 
morts. 

31 Car, si nous nous jugions: 
nous-mêmes, nous ne serions 
point jugés. 

32 Mais quand nous sommes 
ainti jugés, nous sommes cliâ- 
tiés par le Seigneur, ttfia que 
nous ne soyons point condamnés 
avec le monde. 

83 C^est pourquoi, mes Frè 
res, quand vous vous assemblez 
pour manger, attendez-vous ia^ 
uns les autres. 

34 Que si quelqu^un a faim, 
qu^il mange dans ta maison, afin 
que vous ne vous assembliez 
point pour votre condamnation. 
A regard des autres choses, 
jVn ordonnerai quand je serai 
arrivé sh&t rott#. 



CHAPITRE XII. 

Tout les dont du Saént'Etprii 
doivent itie rapportèt àVédifi^ 
cation commune des Fidèlet^ 
qui ne font tout qu*un même 
torpt avec Jétut-Chritt» 

POUR ce qui ett des dons 
spirituels, je ne veux pas» ntet 
Frères, que vous sojez dans 
Pignorance tur ce tujtt, 

2 Vous savez que vous étiez 
Gentils, entraînés vers les idoles 
muettes, selon qu^on vous me- 
noit. 

3 C^est pourquoi je vous dé- 
clare, qu^aocune personne qui 
parle par PEsprit de Dieu ne 
dit que Jésus ett anathème, et 
que personne ne peut dire que 
Jésus ett le Seigneur, si ce n>«( 
par le Saint-tisprit. 

4 Or, il y a bien diversité de 
dons ; mais il n'*y a ^u^un même 
Esprit. 

5 II y a aussi diversité de 
ministère ; mais il n'^y a qu'ion. 
même Seigneur. 

6 11 y a aussi diversité d^opé- 
rations ; mais il n^y a çu^on 
même Dieu, qui opère toutes 
choses en tous. 

7 Mais PEsprit qui se mani- 
feste dam» chacun, lui est donné 
pour Putilité commune, 

8 Car la parole de sagesse 
est donnée à Pun par Pesprit ; 
la parole de science ett donnée à 
Pautre par ce même Esprit. 

9 Un autre reçoit la foi par 
ce même Esprit ; un autre re- 
çoit du même Esprit le don de 
guérir îet malade t ; 

10 Un autre les opérations 
des miracles ; un autre la pro- 
phétie ; un autre le diaceme- 
i&ent des esprits ; un autre la 
diversité des langues, et un au* 
(re le don d^mterpréter les lan- 
gues. 

11 Mais cUtt un seul et 
même Esprit qui opère toutes 
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ces choses, la distribuant à 
chacun en particulier comme i) 
lai plaît. 

12 Car comme le corps n^est 
çu^on, quoiqu'on ait plusieurs 
iiiembres, et que tous les mem- 
bres de ce seul corps, quoiqu'ils 
soient plusieurs, ne forment 
qu'un corps, il en est de même 
de Christ. 

13 Car nous avons tous été 
baptisés dans un même Esprit, 
pour n'être qu'^vm seul corps, soit 
Juifs, soit Grecs, soit Esclaves, 
soit Libres ; et nous avons tous 
été abreuvés d'un même Esprit. 

14 Ainsi le corps n'est pas 
un seul membre, mais c^en est 
plusieurs, 

15 Si le pied disoit : Parce 
que je ne suis pas la main, je 

^ne suis pas du corps ; ne seroit- 
il pourtant pas du corps ? 

16 Et si l'oreille disoit : Parce 
que je ne suis pas l'œil, je ne 
suis pas du corps ; ne seroit- 
elle pourtant pas du corps ? 

17 Si tout le corps éloit œil, 
où serait l'ouïe ? S*il était tout 
ouïe, où serait l'odorat ? 

18 Mais Dieu a mis les mem- 
bres, et chacun d'eux, dans le 
corps, comme il lui a plu. 

19 Que s'ils n'étoient tous 
gunn seul membre, où serait le 
corps ? 

20 Ily a donc plusieurs mem- 
bres ; mais il n'*y a qii'u.n seul 
corps. 

2t Et rœil ne peut pas dire à 
la main : Je n'ai pas besoin de 
toi ; ni non plus la tête aux 
pieds : Je n'ai pas besoin de 
vous. 

22 Mais bien loin de cela, les 
membres du corps, qui parois- 
sf nt les plus foibles, sont les 
plus nécessaires. . 

23 Et ceux que nous estimbns 
les moins honorables dans le 
corps, sont ceux auxquels nous 
faisons le plus d'honneur en les 
contrant ; de sorte que ceux qui \ 

22 * 



sont les moins honnêtes sont les 
plus honorés. 

24 Au lieu que ceux qui sont 
honnêtes n'en ont pas besoin : 
mais Dieu a tellement disposé 
le corps, -qu'il a donné pins 
d'honneur à celui qui en man- 
quoit ; 

25 Afin qu'il n'y ait point de 
division dans le corps, mais 
que les membres aient un soin 
mutuel les uns des autres. . 

26 Aussi, lorsqu'un des mem- 
bres souffre, tous les autres 
membres souffrent avec lui ; et 
lorsqu'un des membres est ho« 
noré, tous les autres membres en 
ont de la joie. 

27 Or, vous êtes le corps de 
Christ, et vous êtes ses membres, 
chacun en particulier. 

28 Et Dieu a établi dans 
l'Eglise, premièrement les Apô- 
tres, secondement les Prophètes^ 
en troisième lieu les Docteurs, 
ensuite ceva: qui ont h don des 
miracles, puis ce%uc qui ont les 
dons de guérir, de secourir, de 
gouverner, de parler diverses 
langues. 

29 Tous sont-ils Apôtres? 
Tous sont'ils Prophètes ? Tous 
sont'ils Docteurs ? Tous ont-ils 
le don des miracles ? 

30 Tous ont-ils le don de 
guérir les malades ? Tous par> 
lent-ils diverses langues? Tous 
interprètent-ils ? 

31 Mais désirez avec ardeur 
des dons plus utiles ; et je vais 
vous montrer la voie la plus ex- 
cellente. 

CHAPITRE XIÏÎ. 

Excellence de la Charité, 

QUAND même je parlerois 
toutes les langues des hommes, 
et tnême des Anges, si je nfai 
point la Charité, je ne suis que 
comme l'airain qui résonne, ou 
comme une cymbale qui reten* 
tit. 
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5 £t quand menu paurois le 
«Ion de Prophétie, et que je con- 
tioîtroif tous les myttères et la 
•cience de toutes choee* ; et 
quand même j^aurots toute la 
/oî, jusqu^à transporter les mon- 
tagnes, si je n^ai point la Chari- 

^ té, je ne suis rien. 

3 Et quand m.ime je distri- 
buerois tout mon bien pour la 
nourriture iee pauvret^ et que 
mlimie je livrerois mon corps 
ipour être brûlé, si je n^ai point 
fa Charité, cela ne me sert de 
rien. 

4 La charité est patiente, elle 
est pleine de bonté ; la Charité 
D^est point envieuse ; la Charité 
B^est point insolente, elle ne 
è^enfle point d^orgueil ; 

6 Elle n^est point mal-bon- 
néte ; elle ne cherche point son 
intérêt ; elle ne s^aignt point \ 
elle ne soupçonne point le mal. 

■6 £3le ne se réjouit point de 
rinjustice ; mais elle se réjouit 
de la vérité. 

7 Elle excuse tout, elle croit , 
tout, elle espère tout, elle sup* 
porte tout. 

8 La charité ne périt jamais. 
Pour ce qui ett des Prophéties, 
elles seront abolies ; et le ion 
des langues cessera ; et Ih con- 
noissance sera anéantie. 

9 Car nous ru connoissons 
yuMmparfaitement, et nous ne 
prophétisons çuMmparfaitement. 

10 Mais quand la perfection 
sera venue, alors ce qui est im- 
parfait sera aboli. 

11 Quand j^étois enfant, je 
parlois comme un enfant, je 
jugeois comme un enfant, je 
pensois comme un enfant ; mais 
lorsque je suis devenu homme, 
j^ai quitté ce qui tenoU de Pen- 
laUt. 

12 Nous voyons présentement 
cobfnsément et comme dans un 
miroir ; mais alors noue verrons 
face à face : présentement je 
connois imparfaitement ; mais 



alors je connoîtraî comme j^ai 
été connu. 

13 Maintenant donc ces trois 
vertus demeurent, la Foi, PEe- 
pérance et la Charité ; mais la 
plus grande est la Charité. 

CHAPITRE XIV. 

En quelle langue on dmi parUr 
en PEglise. 

ETUDIEZ-VOUS donc à la 
Charité. Désirez aussi arec 
ardeur les dons spirituels, mais 
surtout ee2ut de prophétiser. 

S Car celui qui parle une lan- 
gue inconnue ne perle pas aux 
honmies, mais à Dieu, puisqae 
personne ne Pentend, et qu^il 
prononce des mystères en son 
esprit 

3 Mais celui qui prophétise, 
édifie, exhorte, et console les 
hommes par ses paroles. 

4 Celui qui parle une langue 
inconnue^ s^édifie. soi-même ; 
mais celui qui prophétise, édifie 
PEglise. 

5 Je souhaite bien que tous 
parliez tous diverses langues ; 
mais je souhaite encore plus que 
vous prophétisiez ; car celui qui 
prophétise est préférable à celui 
qui parle des langues étrangères^ 
à moins qu^il ne les interprète, 
afin que PEglise en reçoive de 
Pédification. 

6 En effet, mes Frères, si je 
venois parmi vous en parlant 
des langues inconnues^ à quoi 
vous serois-je utile, si je ne 
vous faisois pas entendre par 
la révélation, par la connois- 
sance, par la prophétie, ou par 
Pinstruction, ce que je vous di- 
rois ? 

7 II en est comme des choses 
inanimées qui rendent un son, 
soit une flûte, soit une harpe : 
Si elles ne forment pas des tons 
distincts, comment connoîtra*t* 
on ce qui est joué sur la fiûte ou 
sur la harpe P 
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8 Et sS la trompette ne rend 
qu'eau 80D confas, qui esi-ee qui 
se pFé|>arera au combat ? 

9 De même, si les )»Bro]es 
que TOUS prononcez dans votre 
langue ne sont pas entendues, 
comment saara-t-on ce que vous 
dites ? Car vous parlerea en 
l'air. 

10 Combien ^e sortes de 
mots n^j a-t-il pas dans le mon- 
de f Et y en a't-il aucun qui ne 
signifie quelque chose ? 

11 Si donc je ne sais ce que 
ceb mots signifient, je serai bar- 
bare pour celui qui parle, et 
celui qui parle nra barbare pour 
moi. 

12 Ainsi, puisque vous dési- 
rez avec ardeur les dons spiri- 
tuels, cherchez à en avoir abon- 
damment pour rédiûcation de 
TEglise. 

13 C^est pourquoi que celui 
qui parle une langue inconnue^ 
prie, en sorte qu^il interprète ee 
quHl dit» 

14 Car si je prie dans une 
langue inconnue^ -mon esprit 
prie, maifl TinteUigençe que j^en 
ai est sans fruit. 

15 Que ferai-je donc ? Je 
prierai dans mon esprit, mais je 
prierai aussi d^une manière 
qu^oD m'entende ; je chanterai 
dans mon esprit, mais je chante- 
rai aussi d^une manière qu'on 
m'entende. 

16 Autrement, si tu bénis 
Dieu seulement en esprit, com- 
ment celui qui est du simple 
peuple répondrart-il. Amen, à 
ton action de grâces, puisqu'il 
n'entend pas ce que tu dis ? 

17 U est vrai que tes actionsi 
de grâces sont bonnes ; mais 
un -autre ri^en est pas édifié. 

18 Je rends grâces à mon 
Dieu, de ce que je parle plus 
de langues que vous tous. 

19 Mais j'aimerois mieux 
prononcer dans l'Eglise cinq pa- 
roles pn Hf^e faisant, «ntendrè, 



afin d'instruire aussi les autres, 
que dix mille paroles dans une 
langue inconnue, 

20 Mes Frères, ne soyez pas 
des enfans en intelligence ; mais 
soyez des enfans à l'égard de la 
malice ; et ppur ce qui est de 
l'intelligence soyez des hommes 
faits. 

21 11 est écrit dans la Loi : 
Je parlerai ^ ce peuple par des 
gens d'une autre langue, et par 
des lèvrer étrangères ; de sorte 
qu'ils ne m'entendront point, dit 
le Seigneur. 

22 C'est pourquoi, les lan- 
gues étrangères sont un signe, 
non pour ceux qui croient, mais 

f>our les infidèles ; au lieu que 
a prophétie est un signe^ non 
pour les infidèles, mais pour 
ceux qui croient. 

23 Si donc toute l'Eglise est 
assemblée en un même lieq, et 
que tous parlent des langues 
Itrarighes, et que des gens du 
commun peuple, ou des infi* 
dèles y entrent, ne diront-ils pas 
que vous avez perdu le sens r 

24. Mais si tous prophétisent^ 
et qu*il y entre quelque infidèle, 
ou qiulqu'^un du commun peu- 
ple, il sera convaincu par tous, il 
sera jugé par tous. 

25 Et ainsi les secrets de sou 
cœur seront manifestés, de sorte 
qu'il se prosternera la face ea 
terre, il adorera Dieu, et il puf 
bliera que Dieu est véritable- 
ment parmi vous. 

26 Que faut-il donc faire, mes 
Frères f Lorsque vous vous ay 
semblez, quelqu'un de vous a-f- 
il un cantique, a-t-il une in- 
struction, a-t-il à parler une 
langue ilrangere^ a.til une révé- 
lation, a-t-il une interprétation P 
Que tout se fasse poMr l'édifica- 
tion. 

27 S'il y en a, qui parlent une 
langue inconnue^ qu'ail n'*y en ait 
que deux ou trois, au plus, qui 
parlent^ etceZal'un après l'autre \ 



256 



1 CORINTHIENS, XV. 



et qnHl y en ait un qui inter- 
prète. 

28 Qne s**]! n^jr a point d^in- 
terj)rète, que celui qui parle se 
taise dans TEglise, et qu^il parle 
à lui-même et à Dieu. 

29 Qu^t7 n^y ail aussi que deux 
ou trois prophètes qui parlent, 
ai que les antres en jugent. 

30 £t si un autre de ceux 
qui sont assis a une révélation, 
que le premier se taise. 

31 Car vous pouve/ tous pro- 
phétiser Pun après Pautre, afîn 
que tous apprennent, et que tous 
soient exhortés. 

32 Et les Esprits des Pro- 
phètes sont soumis aux Pro- 
phètes. 

33 Car Dieu n^est point un 
Dieu de confusion, mais un Dieu 
de paix, comme on h voit dans 
toutes les Eglises des Saints. 

34 Que vos femsies se taisent 
dans les Eglises, parce qu^il ne 
leur est pas permis A'^y parler ; 
mais elle» doivent être soumises 
comme aussi la Loi le dit. 

95 Que si elles veulent in- 
struire sur quelque chose,, qu'el- 
les interregent leurs maris dans 
la maison ; car il n^est pas 
bienséant aux femmes de parler 
dans TEglise. 

36 Est-ce de vous que la 
parole de Dieu est venue, ou 
n^est-elle parvenue qu*k vous 
seuls ? 

37 Si quelqu^un croit être 
Prophète, ou spirituel, quMl re- 
connoisse que les choses que je 
Hpus écris sont des commande- 
mens du Seigneur. 

38 Et si quelqu'un U veut 
ignorer, qu'il Tignore. 

39 C'est pourquoi, mes Frè- 
res, désirez avec ardeur de pro- 
phétiser, et n'empêcher point 
de parler les langues itran- 
gères. 

40 Que toutes choses se fas- 
sent avec bienséance et avec 
ordre. 



CHAPITRE XV. 

De la Risurrectiony et de la 
gloire des eorp» ressuscites» 

JE veux aussi, nus Frères, 
vous faire souvenir de l'Evangile 
que je vous ai annoncée, et que 
vous avez reçu, dans lequel vous 
persévérez ; 

2 Et par lequel vous èies 
sauvé», si vous It retenez tel (pie 
je vous Veà annoncé : autremeut 
vous auriez cru en vain. 

3 Or, je vous ai enseigné^' 
avant toutes choses, ce que 
j'avois aussi reçu, savoir^ que 
Christ est mort pour nos péchés, 
selon les Ecritures ; 

4 Et qu'il a été enseveli, et 
qu'il est ressuscité le troisième 
jour, «selon l'Ecriture ; 

6 Et qu'il a été vu de Céphas, 
ensuite des douze apôtres ; 

6 Qu'après cela il a été vu de 
plus de cinq cents Frères, en 
une seule fois, dont la plupart 
sont encore vivans et quelques- 
uns sont morts. 

7 Depuis il se fit voir à Jac- 
ques, et ensuite à tous les 
Apôtres. 

8 Et après tous, il m'est ausst 
apparu comme à un avorton. 

9 Car je suis le moindre des 
Apôtres, et je ne suis nUme pas 
digne d'être appelé Apôtre, par- 
ce que j'ai persécuté l'Eglise de 
Dieu. 

10 Mais c'eif par la grâce de 
Dieu çue je suis ce que je suis ; 
et la grâce qu'il m'a faite n'a 
point été vaine ; mais j'ai tra- 
vaillé beaucoup plus qu'eux tous, 
non pas moi pourtant, mais la 
grâce de Dieu qui est avec moi. 

11 Soit donc moi, soit etix» 
c'est là ce que nous prêchons, 
et ce que vous avez cru. 

12 Or, si l'on prêche que Christ 
est ressuscité, comment quel- 
ques-uns d'entre vous disent-ils 
qu'il n'y a point de résurrection * 



I CORINTHIENS) XV. 



Wl 



là df fi^il n*j ft point de 
rtstttreiîtidii) Chri»! aasfti u^est 
poiot res&oscité* 

14 El si Chritt A*Mt point 
imtiiieité, nôtre prédiet^tion ttt 
dottd v&in€)«t VOtft M têt tbilit 
«oisi. 

15 Et mette il te trouvttftK 
que nous sommel dé faux t^ 
tuoini à PégAtd de Dieto ; car 
MUB tftOQi rendu te témoignage 
de DieU) qu^il a ressuscité le 
Ciirisf, lequel il n^a point resso«- 
cité, ii le« morts ne restusoitent 
point. 

16 Car si lei morts fié teêstis- 
oitent point, Christ ii^ctt point 
fton plus ressQsoité. 

17 Et si Christ n^OSt point 
ressuscité, votre foi e^ taine, et 
Tons êtes encore dans vos pé- 
chés. 

18 Cetit dont aussi qui èont 
morts en Christ, sont péris. 

19 Si nous n'airons dVspé- 
fSBce en Christ que pour cette 
tie seulement^ nous somaies lés 
plus misérables de tons les hom- 
mes. 

fiO Mais maintenant Christ 
est ressufiôité, et il est devenu 
les prémices de ceux qui sont 
morts. 

21 Car puisque la mort eèt 
UHue par un hommes la résur- 
foctioD des morts est aussi ttnUe 
par un homme. 

23 Car^ comme tous meurent 
par Adam« de même tons re- 
Tivront par le Christ. 

23 Mais chacun en son pro- 
pre rang^ Christ est les prémi- 
ces ; ensuite ceux qui loi ap- 
partiennent retêusciteront à son 
àvénement« 

34 Après cela tiendm la fin, 
quand il aura remis le Royaume 
à Dieu le Père, el qu'ail aura dé- 
truit tout Empire, toute Domi- 
nation et toute Puissance. 

25 Car il doit régner, josqu^à 
ee qn^l ait mh toud m ennemis 

ions ses pieds. 
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86 L^enMml«ut ft«rà détruit 
le dernier) tUst la mort. 

27 Cftr Mssi h mil tentée 
ehoMs som ses pieds< Or, 
quand il est dit qtt« tbtttel DhO- 
les lui sont assujettie!^ il éèt évi- 
dent que celui qui lui a aitUjètti 
toutes choses est excepté. 

28 £t quand toutes ohotet lui 
àttront été assujetties^ Alors aussi 
le Fils même sera àsènjettl è 
celui qui lui a assujetti tontts 
choses, afin que Difeu soH tOIlt 

en toni. 

29 De pTâ», qdè feront Oétlfc 

qui sont baptisée pour \ti morti, 
il Absolument les m(>rtl ne 
ressuscitent poiot ? Pôurquéi 
aussi èont»lld baptiséa pour lee 
mortd? 

dO Et pourqudi nons.méai«s 
sommes^nous à tonte henro én 
péril? 

dl Je SUIS tous les jonri ex- 
posé à Iti mort ; je tout fe pro- 
teste psr le sujet <iue j^ai de 
me glorifier de Vous en Jésntf- 
Cfarist notre Seigneur. 

32 Si j^ai combattu contre lés 
bêtes à Ephèse, dans des vues 
humaines, quel avantage toî^tn 
renent'ilj si )ei morts ne res- 
suscitent point? Mangeons et 
buvons ; car demain nons mont- 
rons. 

33 Ne véus abuses point, les 
mauvaises compagnies corronl- 
pent les bonnes mœurs. 

34 RévefUez-vous, pe«f inttû 
justement, et ne péchet point ; 
car il y en a parmi tous qui sont 
sans oonnoissancé de Dïeu ; je 
vous le dis à totre honte. 

35 Mais quelqu'un dira : 
Comment ressusciteront les 
morts, et avec quels corps vien- 
dront^ils ? 

36 Insensé, ce <^e tU semés 
ne prend point vie, s*il ne meurt 
auparawmt, 

37 Et à Pègtird de ce qu« tu 
sèmes, tu ne sèmes pas le tn^nfe 
corps qui doit ttsîtrej m^ l^ 
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•impie grain, comme il se ren- 
contre, soit de bled, soit de 
quelque autre semence. 

3âi Mais Dieu lai donne le 
corps comme il lui plaît, et à 
chaque semence le corps qui ItU 
e»t propre. 

39 Toute sorte de chjMtn^est 
pas la même chair ; mais autre 
€Si la chair des hommes, et au- 
tre la chair des bêtes ; autre 

v^«Ue des poissons, et autre ceUe- 
des oiseaux. 

40 II y a aussi des corps cé- 
lestes, et des corps terrestres ; 
mais autre est Téclat des corps 
célestes, et autre celui des ter- 
restres. 

41 Autre est Téclat du soleil, 
autre Péclat de la lune, et autre 
rédat des étoiles ; car VUlat 
4*une étoile est diâérent de 
l'éclat d^une autre étoile. 

42 II en sera aussi de même 
à la résurrection : Le corps est 
semé <;orruptible, il ressuscitera 
.incorruptible ; 

43 II est semé méprisable, il 
ressuscitera glorieux ; il est 
semé infirme, il ressuscitera 
plein de force ; . 

44 II est semé corps animal, 
iï ressuscitera corps spirituel. 

, II y a un corps animal, et il y a 
un corps spjrituel, 

45 Suivant qu^il est écrit : Le 
, premier homme, Adam-^ a été 

fait avec une âme vivante, mais 
le dernier Adam est un Esprit 
vivifiant. 

^46 Mais ce qui est spirituel 
. xi'est pas le premier : c'est ce 
qui est anioiai ; et ce qui est 
spirituel vient aprè^. 

47 Le premier homme, étant 
. de la terre, est terrestre ; et le 

second homme, cm est le Seig- 
neur, est du ciel. 

48 Tel qu'c*/ celui qui est ter- 
''''restre, tels' «on/ aussi les terres- 

tjres ; et tel qvi^est le céleste, 
tels jeron/ aussi les célestes. 

49 ÏH comme nous avons 



porté l^image dé celui qui es/ 
terrestre, nous porterons aussi 
Pimage du céleste; 

50 Voici donc ce que je dis, 
mes Frères : C^est que la cbair 
et le sang ne peuvent posséder 
le Royaume de Dieu ; et que la 
corruption ne possédera point 
rincorruptlbilité. 
* 51 Voici un mystère que je 
vous dis : C^est que nous ne se- 
rons pas tous morts, mais nous 
serons tous changés, 

52 En un moment, en un clin 
d^œil, au son de la dernière 
trompette ; car la trompette 
sonnera, et les morts ressuscite- 
ront incorruptibles ; et nous 
serons changés. 

53 Car il faut que ce corp9 
corruptible soit revêtu de l'in- 
corruptibilité, et que ce corps 
mortel soit revêtu de Pimmor- 
talité. 

54 Et quand ce corps corrup- 
tible aura été rerêtu de PincoF- 
ruptibilité, et que ce corps mor- 
tel aura été revêtu de Pimmorta- 
lité ; alors cette parole de PEcri- 
ture sera accomplie : La Mort 
est engloutie pour toujours. 

55 . O Mort ! où est ton ai- 
guillon ? O Sépulcre ! où est ta 
victoire ? 

56 Or, Paiguillon de la Mort 
c'est le péché ; et la puissance 
du péché, c^est la Loi. 

57 Mais grâces à Dieu, qui 
nous a donné la victoire par 
notre Seigneur Jésus-Christ. 

5^ C'est pourquoi, mes Frères 
bien-aimé?, soyez fermes, iné- 
branlables, . abondant toujours 
dans Pseuvre du Seigneur ; sa- 
chant que votre travail ne sera 
pas vain auprès du Seigneur. 

CHAPITRE XVL 

Des collectes d*aumônes^ et de ht 
fermeté en la Foi.. 

A. L'EGARD de la collecte 
qui se fait pour les Saints, uses- 
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en de la manière que je Pai or- 
donné dans les Eglises de Ga- 
latie. 

2 C*€tt que chaqae premier 
jvwr de la semaine, chacun de 
TOUS mette à part chez soi, et 
rassemble ce qu'il pourra, selon 
sa prospérité, afin qu^on n^at- 
tende pas que je sois arrivé, 
pour faire les collectes» 

3 Et lorsque je serai arrivé 
ebez roia, j'enverrai avec des 
lettres ceux que vous aurez ap- 
prouvés, pour porter votre libé- 
ralité à Jérusalem. 

4 Et si la chose mérite que 
j^9 aille moi-même, ils viendront 
avec moi. 

6 Au reste, j'irai chez vous 
après que j^aurai passé par la' 
Macédoine ; car je passerai par 
la Macédoine. 

6 Et peut-être que je ferai 
quelque séjour chez vous, ou 
même que }*y passerai Tbiver, 
afin que vous me conduisiez 
par-tout où j^irai. 

7 Car je ne veux pas cette 
fois vous voir ttulement en pas- 
sant ; mais j^espère de demeurer 
quelque tems avec vous, si le 
Seigneur It permet. 

B Cependant je demeurerai à 
Ephèse jusqu'à la Pentecôte ; 

9 Car »ne grande porte m'y 
est ouverte, avec espérance de 
succès ; mais il y a beaucoup 
d'adversaires. , 

10 Si Timothée va c/tcc «ou*, 
ayez soin qu'il soit en sûreté 
parmi vouit, car il travaille à 
l'œuvre du Seigneur comme 
moi. 

1 1 Que personne donc ne le 
méprise, et reconduisez-le en 
paix, afin qu'il vienne me trou- 
ver ; car je l'attends avec nos 
Frères. 

12 Pour ce qui est d'Apollos, 



notre Frère, je l'ai fort prié d'al- 
ler vous voir avec nos Frères ; 
mais il n'a pas voulu y aller 
maintenant ; toutefois il ira 
quand il en trouvera l'occa- 
sion. 

13 Veillez ; demeurez fermes 
dans la foi ; agissez courageuse- 
ment ; fortifiez-vous. 

14 Que tout ce que vous 
faites se fasse avec charité. 

15 Or, mes Frères, vous con- 
noissez la famille de Stéphanas ; 
vous savez qu'elle est les pré- 
mices de l'Achaïe, et qu'ils se 
sont dévoués au service des 
Saints. 

16 Je vous prie d'avoir dn 
respect pour des personnes de 
ce caractère, et pour tous ceux 
qui les aident, et qui travaillent 
avec eux, 

17 J'ai beaucoup de joie de 
l'arrivée de Stéphanas, de For- 
tunat et d'Achaïque^ parce 
qu'ils ont suppléé à votre ab- 
sence ; 

18 Car ils ont consolé mon 
esprit et le vôtre. Ayez donc 
des égards pour de telles per- 
sonnes. 

19 Les Eglises d'Asie vous 
saluent. Aquilas et Priscille^ 
avec PEglise qui est dans leur 
maison, vous saluent avec beau- 
coup d^affeetion en notre Seig- 
neur. 

20 Tous les Frères vous sa- 
luent. Saluez-vous les uns les 
autres par un saint baiser. 

21 Je vous salue, moi Paul, 
de ma propre main. 

22 Si quelqu'un n'aime point 
le Seignrur Jésus-Christ, qu'il 
soit anàthème, Maranatha. 

23 La grâce du Seigneur Jé- 
sus-Christ soit avec vous. 

24 Mon amour est avec von» 
tous en Jésus-Christ. Amen ! 
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CHàt>lTRE I. 

ConsolalioTjLa de VAfôtrt dans ses 
pridicaiiûnê tt peuécutions, 

PAUL Apôtre de Jésuc* 
Christ, par la volonté de Dieu, 
et Timotbée, notre frère, à l'E- 
glise de Dieu qui est & Corin- 
the, et à tous les Saints qiù sont 
dans toute l'Acbaïe. 

S La grâce et la paix tous 
soient données par Dieu notre 
père, et par le Seigneur Jésus- 
Christ. 

3 Béni soit Dieu, qui est le 
Père de notre Seigneur Jésus- 
Christ, le Père des miséricordes, 
et le Dieu de toute consolation. 

4 Qui nous console dans 
toutes nos afflictions, afin que 
par la consolation dont Dieu 
nous console nous-mêmes, nous 
puissions aitssi consoler les au* 
ires, dans quelque affliction qu'ils 
se trouvent, 

5 Car, comme les souffrances 
dé Christ abondent en nous, 
notre consolation abonde aussi 
par Christ. 

6 Ainsi, soit que nous soyons 
affligés, c'^esi pour votre conso- 
lation et pour votre salut, qui 
s^avance en souffrant les mêmes 
maux que nous souffrons aussi ; 
soit que nous soyons consolés, 
e'*est aiusi pour votre consola- 
tion, et pour votre salut. 

7 Et Pespérance que nous 
avons de vous est ferme ; sa- 
chant que comme vous avez part 
aux souffrances, votLs aurts aussi 
part à la consolation. 

8 Car, mes Frère», nous ne 
voulons pas que vous ignoriez 
Paifliction qui nous est survenue 
en Asie, et dont nous avons été . 
accablés excessivement et au- 
dessus de nos forces ; en sorte 
que nous avons été dans une 



extrême perplexité, même pour 
notre vie. 

9 Et nou« nous regardions 
nous-mêmes comme étant coa* 
damnés à la mort ; afin qu« 
nous n^eussions point de confi- 
ance en nous-mêmeS) mais «ii 
Dieu qui ressuscite les morts, 

10 Qui nous a délivré d^un à 
grand danger de mort, et q%U noUM- 
en délivre ; et nous avons ceiie 
espérance en lui, qu'il nous dé- 
livrera encore dans la suite, 

1 1 Etant aussi aidé par tous, 
et par les prières que vous ferez. 
pour nous ; afin que plusieurs 
personnes ayarU amiribué à noos 
faire obtenir cette faveur, plu- 
sieurs aussi en rendent grâces 
pour nous» 

12 Car ce qui fait notre gloire,, 
c'est le témoignage que notre 
conscience nous rend, que nous 
nous sommes conduits dans le 
monde, et sur-toot à votre 
égard, en simplicité et en sin- 
cérité devant Dieu, non point 
avec une sagesse chamelle, wum ^ 
avec la grâce de Dieu. 

13 Car nous ne vous écrivons 
rien ici que ce que vous avez 
lu, et que vous avec reconnu, et 
j^espère que vous le recooncrîtrex 
jusqu'à la fin. 

14 De même que vous arex 
aussi reconnu, en quelqne sorte, 
que nous sommes votre gloire, 
comme vous serez aussi la nôtre 
au jour du Seigneur Jésus* 

15 C^est dans cette confiance, 
et afin que vous reçussies une 
double grâce, que j'avois réseau 
d'aller piemièrement vous voir, 

16 Et de passer chez vous, en 
allant en Macédoine ; puis de 
revenir de Macédoine chez vous, ■ 
d'où vous m'auriez fait conduire 
en Judée. 

Il Ayant donc eu ce dessein^ 
Pai-je formé par légèreté i ou 
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îe» résolutionà que je prends, 
les prends-je selon la chair, de 
sorte qu'il y ait eu en inoî, Oui, 
oui ; et puis^ Non, non ? 

18 Dieu, qui ett véritable, 
wnPest témoin qu'il n'y a point eu 
de oui, et de non, dans mes pa- 
roles. 

19 Car Jésus-Christ, le Fils 
de Dieu, que nous avons prêché 
parmi vous, moi, et Silvain, et 
Tiniothée, n'a point été oui et 
non ; mais il a toujours été oui 
en lui. 

20 Car, autant qu'i7 y a de 
promesses de Dieu, elk-s sont 
oui en lui, et Amen en lui, afin 
que Dieu soit glorifié par nous. 

21 Or, celui qui nous affermit 
avec vous en Christ, et qui nous 
a oints, c^eit Dieu ; 

22 Qui nous a aussi marqué 
de son sceau, et nous a donné 
dans nos cœurs les arrhes de 
*on esprit. 

23 Or, je prends Dieu à té- 
iDoia sur mon âme, que c'a été 
pour vous épargner, que je ne 
suis point encore allé àCorintbe. 

24 Non que nous dominions 
sur votre foi, mais nous contri- 
buons à votre joie ; puisque 
vous demeurez fermes dans la foi* 

CHAPITRE II. 

L^EvangiUy odeur de vie ou de 
mort. 

J'AVOIS donc résolu en moi, 
même de ne point, retourner 
vers vous, pour vous donner de 
la tristesse. 

2 Car si je Tons affligeois, 
qui est-ce qui me donneroit de 
la joie, sinon celui que j'aurois 
moi-même affligé ? 

3 Et je vous ai écrit cecî^ afin 
que quand je serai arrivé, je ne 
reçoive pas de la tristesse de 
ceux qui dévoient me donner de 
la joie ; car j'ai cette confiance 
en vous tous, que vous faites 
tous votre joie de la mienne. 

4 Je TOUS écrivis alors, dans 



une grande affliction et le cœur 
serré de douleur, avec beaucoup 
de larmes ; non pour vous affli- 
ger, Djais pour vous faire con- 
noître l'affection toute particu- 
lière que j'ai pour vous, 

5 Que si quelqu'un a été 
cause de cette tristesse, ce n'*est 
pas moi seul qu^ïl a affligé, mais 
c''esi vous tous en quelque ma- 
nière ; ce que je dis^ pour ne pas 
vous trop charger. 

6 Ce*/ assez pour cet homme- 
là d'^avoir subi la correction qui 
lui a été faite par plusieurs. 

7 De sorte que vous deres 
plutôt lui pardonner et le conso- 
ler, de peur qu'il ne soit accablé 
par une trop grande tristesse. 

8 C'est pourquoi je vous prie 
de lui donner des preuves de 
votre charité. 

9 (Pest pour cela aussi que je 
vous ai écrit, afin d'éprouver et 
de connoître si vous êtes obéis- 
sans en toutes choses. 

10 Celui donc à qui vous par- 
donnez, je lui ordonne aussi ; 
car pour moi, si j'ai pardonné^ 
je Vaifait pour l'amour de vous, 
en la présence de Christ, 

11 Afin que Satan n'ait pas 
le dessus sur nous, car nous 
n'ignorons pas ses desseins, 

12 Au reste ét^nt venu à 
Troas pour prêcher l'Evangile 
de Christ, quoique le Seigneuf- 
m'^ eût ouvert une porte ; 

13 Je n'eus point l'esprit en 
repos, parce que je n'y trouvai 
pas Tite, mon Frère ; c'est pour- 
quoi, ayant pris congé d'eux, je 
vins en Macédoine. 

14 Or, grâces à Dieu', qui 
nous fait toujours triompher en 
Christ, et qui répand par nous 
l'odeur de sa connoissance en 
tous lieux. 

15 Car nous sommes la bonne 
odeur de Christ devant Dieu, à 

' l'égard de ceux qui sont sauvés, 
et à l'égard de ceux qui péris- 
sent ; 



262 



2 CORINTHIENS, IIl. 



î 



16 A ceuY-ci, une odeur mor- 
telle qui leur donne la mort ; et 
à ceui-là, une odeur Tiyiôante 
qui leur donne la vie : Et qui 
est suffisant pour ces choses ? 

17 Car nous ne falsifions 
point la parole de Dieu, cotome 
plusieurs font ; mais nous par- 
lons avec sincérité, comme de 
la part de Dieu, et en la pré- 
sence de Dieu en Jéjt(«*Chri&t. ^ 

CHAPITRE llI. 

Du Ministère de la Lettre^ et de 
celui de VEsprit, 

COMMENCERONS-NOUS de 
nouveau à nous recommander 
nous-mêmes, ou avons-nous be- 
soin, comme quelques-uns, de 
lettres de recommandation au- 
près de vous, ou de lettres de 
recommandation de votre part 
auprès des autres ? 

2 Vous êtes vous-mêmes 
notre lettre de recommandation 
écrite dans nos cœurs, et qui 
est connue et lue par tous les 
hommes. 

3 Car il est évident que vous 
êtes la lettre de Christ, qui a 
été écrite par notre ministère, 
non avec de Tencre, mais avec 
TEsprit du Dieu vivant ; non 
sur des tables de pierre, mais 
sur des tables de chair, qui sont 
vos cœurs. 

4 Or, c'^est par Jésus'Çhnst 
que nous avons une telle confî- 
auce en Dieu. 

ô Ce n'^est pas que nous so/* 
ops capables de penser quelque 
chose de nous mêmes comme de 
nous-mêmes ; mais notre capaci- 
té vient de Dieu ; 

6 Qui nous a aussi rendus 
capables, d^itrt Ministres de la 
nouvelle Alliance, non de Ja 
lettre, mais de Tfisprit ; car la 
lettre tue, mais PEpprit donne 
la vie. 

7 Que si le ministère de mort, 
qui a été gravé et écrit sur des 



{)ierres, a été si glorieux^ que 
es enfaus dMsraël ne pooTOÎent 
regarder fixement le visage de 
Moïse, à cause de Péclat de son 
visage, bien que cet éclat dût 
s^évanouir ; 

8 Combien le ministère de 
P Esprit ne sera-t-il paa pi as gle* 
rieux ? 

9 Car si le ministère de con- 
damnation a été glorieux, le 
ministère de la justice 2e snr- 
pas.«e de beaucoup en gloire. 

10 Et même ce premier fni- 
nislère^ qui a été si glorieux, ne 
Pa point été en comparaison da 
second^ qui le surpasse de beau* 
coup en gloire. 

1 1 Car si ce qui devoit pren- 
dre fin a été glorieux, ce- qui 
doit toujours subsister VesS bien 
davantage. 

12 Ayant donc une telle es» 
pérance, nous parlons avec une 
grande liberté. 

13 Et nous ne faison* pas 
comme Moïse, qui mettoit un 
voile sur son visage, afin qae les 
enfans d'Israël ne vissent point 
la fin d*un éclat qui devoit dis- 
paroître. 

14 Mait leurs esprits ont 
été endurcis jusqu^à présent, 
parce que ce voile, qui nVst 
ôté que par Jésus-Christ, de- 
meure lorsqu^on lit le Vieux 
Testament. 

15 Et ee voile demenre aiéme 
jusqu'à aujourd'hui sur leur 
cçeur, lorsqu'on Uur lit Moïse. 

16 Mais quand ils se conver«> 
liront au Sei^^neur, le voile sera 
5(é. 

17 Or, le Seigneur est cet 
Eeprit-là ; et où est P Esprit du 
Seigneur, là est la liberté. 

18 Ainsi, nous tous qui cod- 
templont comme dans un miroir 
la gloire du Seigneur à visage 
découvert, nous sommes trans- 
formés en la même image, d4 
gloire en gloire, comme pai 
PEsprit du Seigneur. 
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CHAPITRE IV. 

L^ÈvangUe e»t eauveri aux tncri" 
duU*^ et reluit pûur te* Fidèles 
dans la croix» 

C^EST pourquoi, ayant ce 
ministère par ]a miséricorde qui 
tioQs a été faite, nous ne perdons 
point courage. 

2 Mais nous avons rejeté loin 
de nous les choses honteuses 
qu^on cache, ne nous conduisant 
point avec artifice, et n^altérant 
point la parole de Dieu ; mais 
nous rendant recommandables à 
la conscience de tous les hom- 
mes devant Dieu, parla mani- 
festation de la Vérité. 

3 Que si notre Evangile est 
encore couvert il est couvert à 
ceux qui périssent : 

4 Savoir^ aux incrédules, 
dont le Dieu de ce siècle a 
aveuglé .resprit, afin qu^ils ne 
fussent pas éclairés par la lu- 
mière du glorieux Evangile de 
Christ, qui est Pîmage de Dieu. 

5 Car nous ne nous prêchons 
point nous-mêmes, mais noue 
frichans Jésus-Christ le Seig- 
neur ; et pour nous, notu aom- 
ntes vos serviteurs pour Pamour 
de Jésus. 

6 Car Dieu, qui a dit que la 
lomière sortît des ténèbres, a 
répandu sa lumière dans nos 
Coeurs, afin que nous éclairions 
Ut hommes par la connoissance 
de la gloire de Dieu, en Ta pré- 
sence de JésuS'Cbrist. 

7 Mais nous avons ce trésor 
dans des vaisseaux de terre, afin 
que cette grande puissance soit 
iUtribuée à Dieu, et non à nous. 

8 JWmi sommes pressés de 
toutes les manière?, mais nous 
ne sommes pas réduits à Pextré- 
mité ; notu sommes en perplexi- 
té, mais notts ne sommes pas 
sans espérance. 

9 JSCotu sommes persécutés, 
mais nous ne sommes pas aban- 
donnés ; nous sommes abattus, 



mais nous ne sommes pas entière- 
ment perdus. 

10 Nous portons toujours par- 
tout dans notre corps la mort du 
Seigneur Jésus, afin que la vie 
de Jésus soit aussi manifestée 
dans notre corps. 

11 Car tandis que nous vi- 
vons, nous sommes sans cesse 
livrés à la mort pour Pamour de 
Jésus, afin que la vie de Jésus 
soit aussi manifestée dans notre 
chair mortelle. 

12 De sorte que la mort agit 
en nous, et la vie en vous. 

13 Et comme nous avons un 
même esprit de foi, selon qu^il 
est écrit : J'ai cru, c'est pour- 
quoi j'ai parlé ; nous crojons 
aussi, et c'*est pour cela que nous 
parlons, 

14 Etant persuadés que celui 
qui a ressuscité le Seigneur Jé- 
sus nous ressuscitera aussi par 
Jésus, et nous fera paroître en sa 
présence avec vous. 

15 Car toutes choses sont pour 
vous, afin que cette grâce se 
répandant de tous côtés, elle 
abonde à la gloire de Dieu, par 
les actions de grâce que plu- 
sieurs lui en rendront. 

16 C'est pourquoi nous ne 
perdons point courage ; mais si 
notre homme extérieur se dé- 
truit, l'intérieur se renouvelle 
de jour en jour. 

17 Car notre légère affliction 
du tems présent, produit en 
nous le poids étemel d'une 
gloire infiniment excellente. 

18 Ainsi, nous ne regardons 
point aux choses visibles, mais 
aux invisibles ; car les choses 
visibles ne sont que pour un 
tems, mais les invisibles sont 
éternelles. 

CHAPITRE V. 

Consolations des Fidèles en tertu 
de VEvangile, 

CAR nous savons que si 
notre demeure terrestre dans 
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celle tente est détruite, nous 
avons dans le ciel on édifice qui 
He7it de Dieu, une maison éter- 
nelle, qui n^a point été faite par 
la main de» homme*» 

S Et c^esl à cause de cela que 
nous gémissons, désirant avec 
ardeur d^é(re revêtus de notre 
demeure céleste ; 

3 Si toutefois nous sommes 
trouvés vêtus, et non pas nus. 

4 Car nous, qui sommes dans 
celte tente, nous gémissons 
comme sous un poids, parce que 
nous souliaitons, non d^être dé* 
pouillés, mais d'être revêtus, 
afin que ce qu^il y a de mortel 
soit absorbé par la vie. 

5 Et celui qui nous a formés 
pour cela, c'^est Dieu, qui nous a 
aussi donné pour arrhes son 
Esprit. 

6 Nous sommes donc toujours 
pleins de confiance, et nous 
savons que pendant que nous 
habitons dans ce corps, nous 
sommes éloignés du Seigneur. 

7 Car c''est par la foi que nous 
marchons, et non par la vue. 

8 Mais nous sommes remplis 
de confiance, et nous aimons 
mieux quitter ce corps, pour 
être avec le Seigneur. 

9 C^est pourquoi aussi nous 
nous efforçons de lui être agré* 
ables, soit que nous demeurions 
dans ce porpt^ soit que nous en 
sortions. 

10 Car il nous faut tous com- 
paroître devant le tribunal de 
Christ, afin que chacun reçoive 
selon le bien ou le mal qu^il aura 
fuit étant dans son corps. 

1 1 Sachant donc quelle est la 
crainte qu'ion doit avoir du Seig- 
neur, nous tâchons d'en per- 
suader les hommes ; et Dieu 
nous connoît, et je crois que 
vous nous connoissez aussi dans 
vos consciences. 

12 JVoiM disons ceci^ non pour 
nous faire encore valoir auprès 
de vous, mais pour vous donner 



occasion de vous glorifier à notre 
sujet, afin que voué puissiex 
répondre à ceux qui se glori- 
fient de ce qui est extérieur, et 
non pas de ce qui est dans le 
cœur. 

13 Car, soit que nous soyons 
ravis en extase, c'^est pour Dieu ; 
soit que nous soyons de sens 
rassis, c^est pour vous. 

14 Car la charité de Christ 
nous presse, étant persuadés que 
si un est mort pour tous, tons 
donc sont morts ; 

15 Et gu'il est mort pour ton.», 
afin que ceux qui vivent ne vi- 
vent plus pour eux-mêmes, mais 
pour celui qui est mort et res* 
suscité pour eux. 

16 C'est pourquoi dès main- 
tenant nous ne connoissons plus 
personne selon la chair ; même 
si nous avons connu Christ selon 
la chair, nous ne le connoissons 
plus de cette manière, 

17 Si donc quelqu^un est en 
Christ, il est une nouvelle créa- 
ture : Les choses vieilles sont 
passées ; voici, toutes choses 
sont devenues nouvelles. 

18 Et tout cela vient de Dieo, 
qui nous a réconciliés avec lui 
par Jésus-Christ, et qui nous a 
confié le ministère de cette ré- 
conciliation. 

19 Car Dieu a réconcilié le 
monde avec soi-même, par 
Christ, en n^imputant point aux 
hommes leurs péchés ; et il a 
mis en nous la parole de la ré* 
conciliation. 

20 Nous faisons donc la 
fonction d'Ambassadeurs pour 
Christ, comme si Dieu exbor- 
toit par nous ; et nous vow ', 
supplions, au nom de Christ que | 
vous soyez réconciliés avec 
Dieu. 

21 Car celui qui n'avoit point | 
connu le péché, il l'a traité, à 
cau«e de nous, comme un pé* 
cheur, afin que nous devinssioDi 
justes devant Dieu par lui. 
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CKAf TTRfi Vf. 

I^€9oir9 des Mènittfes dt' Jétut» 
Chriêi. 

PUIS donc que nous traVaiî- 
Totis avec h Stigntut^ xloue vùu» 
prions que et ûe soit pas, en Tain 
çixe vous ayez rfeça fa grâce de 
I>îea. 

2 Car n est dit : Je fai ex- 
aacé dans le (ems favorable, et 
je t^aï secouru au jour du salut. 
Voici maintenant ce tems favo- 
rabfe ; voici maintenant et jour 
du salut. 

3 Nous ne dbdnons aucun 
scandale en quoi que ce soit, 
afin que notrt ministère ne soit 
point blâmé. 

4 Mais nous nous rendons re- 
commandables en toutes choses, 
comme des Ministres de Dieu, 
par une grande patience dans 
les aMiçtions, dans les douleurs, 
dans les maux extrêmes ; 

5 Dans les blessures, dans les 
prisons, au milieu des séditions, 
dans les travaux, dans les veillesy 
dans les jeûnes ; 

6 Par la pureté, par la con- 
noissance, par un esprif patient, 
par la' douceur, par le Saint- 
Esprit, par une charité sincère ; 

7 Par la parole de vérité, par 
la puissance de Dieu> par les 
armes de la justice, comimt dt 
ttUts ^e V<m litni de la> droite 
et de la gafocbe, 

8 Parmi PhonnteDr et l'igno- 
minie ; parmi la mauvaise et la 
bonne réputation. 

9 Etant regardés comme des 
séducteurs, quoique nous ne 
disions que la vérité ; étant 
traités comme des inconnus, 
quoique nous soyons connus ; 
comme mourans, et cependant 
nous vivons encore ; comme 
châtiés, mais nous n^en mourons 
pas; 

10 Comme affligés, et cepen- 
dant toujours dans la joie ; com- 
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tse pauvres, et CeptndOKt enri- 
chissant plusheuin'; conii&é n^a^ 
jant rfén, et eependmi p«>své- 
danf toutes choses; 

1 1 O Corinthienr f ûùtté 
bouche B*ett ouverte pbut toixs, 
notre coâur s^est éfargi. 

12 Vous n^étes point à Pétt^it 
att dedans de noms ; m'aîs vo'é' 
entrailles se sont retrécîeâ p&uf 
noiu, 

13 OV, pouY nous rendre la |^a« 
reiHe, je tous p&rfe coAtne i 
nus eBffantf,. élargissez atis'sî vôtres 
cosur. 

14 I^e vous unissez poinYaveid 
lés infidèles ; car qu^ a-t-U dé 
commun entre la justice et Pini- 
quité ? et quelle union y a-t-il 
entre la himière et les téftèbres f 

15 Quel accord y a-t'il entrô 
Christ et Bélial f ou q[u^e«/-ee 
que le fidèle d de comihuii avé^ 
Pinfidèle ? 

16 Et quel rapport y (ht-il du 
temple de Dieu avec ie.^ idbles ? 
Car vous êtes le temple du Dieil 
vivant, comme Dieu Ta dit : 
J^habiterai au milieu d^ettx, et 
j^y marcherai ; je serai leur liieu', 
et ils seront mon peuple. 

17 C'est pourquoi sortez d^ 
milieu- d^eux, et vous en séparez^ 
dit le Seigneur ; et ne touchet 
point à ce qui est impur, et je 
vous recevrai*. 

18 Je serai Votre Père, et 
vous serez mes fils et mes filles, 
dit le Seigneur Tout-puissant» 

CHAPITRE VU. 

Exhortiition à la santtijlcaiiiofi' 0i 
à la tristesse selon JXeu, 

AYANT donc, mes bien-ai* 
mes, de telles promesses, nef toy« 
ons-nous de toute souillure de 
la chair et de Pesprit, achevant 
notre sanctification dans là 
crainte de Dieu. 

2 Recevez-nous ; nous n'a- 
vons fait tort à personne ; nous 
n'avons corrompu personne ; 
nous n'avons trompé personne. 
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3 Je ne dis pas ceci pour votu 
condamner ; car j^ai dit ci*de> 
vant, que vous êtes dans nos 
oaurs pour mourir et pour vivre 
ensemble. 

4 Je vous parle avec beau- 
coup de confiance ; j*di tout 
sujet de me glorifier de vous ; 
je suis rempli de consolation, je 
suis comblé de joie dans toutes 
nos afflictions. 

5 Car depuis que nous som- 
mes arrivés en Macédoine, nous 
n'avons eu aucun repos ; mais 
nous avons été affligés en toutes 
manières, ayctni eu des combats 
au dehors, et des craintes au 
dedans. 

6 Mais Dieu, qui console 
ceux qui sont abattus, nous a 
consolés par Parrivée de Tite ; 

7 Et non«>seu)ement par son 
arrivée, mais aussi par la conso- 
lation qu'il a reçue de vous ; 
nous ayant raconté votre grand 
désir, vos larmes, votre zèle 
pour moi ; en sorte "que ma 
joie en a ét^ augmentée. 

8 Car, quoique je votls aie 
centristes par ma lettre je ne 
m'en, repens plus ; bien que je 
mVn fusse. (Taôcrif repenti, par- 
ce que je vois que cette lettre 
ne vous a donne de la tri&tesse 
que pour uh peu de tetais. 

9 Présentement je me réjouis, 
non de ce que vous avez été 
centristes, mais de ce que votre 
tristesse vous a portés à la re- 
pentance ; car vous avez été 
centristes selon Dieu ; en sorte 
que vous n'avez reçu de notre 
part aucun préjudice. 

10 Car la tristesse qui est 
selon Dieu, produit une repen- 
tance qui conduit an salut, ci 
dont on ne se repent jamais ; 
au lieu que la tristesse du mon- 
de produit la mort. 

11 En efTçt, cette tristesse 
que vous avez eue selon Dieu, 
quel empressement n'a-t-elie 
P^s £>roduit en vous ? Quelles 



excuses, quelle indignation, 
quelle crainte, quel désir, quel 
zèle, quelle punition ? Vous 
avez montré a tous égards que 
vous étiez purs dans cette af- 
faire. 

12 Ainsi, quand je vous ai 
écrit, ce n'a pas été seulement à 
cause de celui qui a fait l'injure, 
ni à cause de celui à qui elle a 
été faite, mais pour vous faire 
connoltre à tout le soin que nous 
prenons de vous devant Dieu. 

13 C'est pourquoi, votre con- 
solation nous a consolés ; mais 
nous avons eu encore plus de 
joie de celle que vous aves donnée 
à Tite en réjouissant son esprit. 

14 Et si je me suis glorifié de 
vous devant lui en quelque 
chose, je n'en ai point eu de 



confusion ; mais, comme nous 



avons toujours parlé selon la vé- 
rité, aussi ce que nous avons dit 
à Tite, en nous glorifiant de 
901W, s'est trouvé véritable. 

15 Aussi, quand il se souvient 
de l'obéiss^ce que vous lui are» 
tous rendue^ et comment vous 
l'avez reçu avec crainte et res- 
pect, son affection pour vous en 
devient plus grande. 

16 Je me réjouis donc de ce 
qu'en toutes choses je puis me 
confier en vous» 

CHAPITRE VIÏÎ. 

Exhortation à Vaumûne^ par 
V exemple des Macédoniens et 
de Jésus.Christ lui-même^ 

AU reste, mes frères, nous 
voulons que vous sachiez la 
grâce que Dieu a faite aux 
Eglises de Macédoine : 

2 (Pest qu'ayant été éprouvés 
par plusieurs afflictions, ils ont 
été remplis de joie, et çne, dans 
leur profonde pauvreté, ils ont 
répandu avec abondance les ri- 
chesses de leur libéralité. 

3 Car je leur rends ce témoî- 
gâage, qu'ils ont donné volon- 



s CORINTHIENS, VIIL 



S67 



f aîremenf, selon leur pouvoir, et 
fnime au-delà de leur pouvoir ; 

4 Nous priant très-instam- 
ment de recevoir les aumônes et 
la contrihntion qu'ils aveten/ 
Jaites pour les Saints. 

5 Et ils v^ont pas seul^knent 
fait ce que nous avions espéré 
d'eux : mais ils se sont donnés 
premièrement eux-mêmes au 
Seigneur, et emuite à nous, se- 
lon la volonté de Dieu. 

6 Ce qui nous a fait prier 
Tite, que, comme il avoit com- 
mencé parmi vous cette auvre 
de charité, il allât l'achever. 

7 C^est pourquoi, comme 
TOUS abondez en toutes chose», 
dans la foi, dans la parole, dans 
la connoissance, en toutes sortes 
de soins, et dans Paniour que 
TOUS avez pour nous, faites en 
torle que vous abondiez aussi 
dans cette œuvre de charité. 

8 Je ne le dis point par com- 
mandement ; mais je le dis pour 
éprouver par Pe m presse ment 
des autres, la sincérité de votre 
charité. 

9 Car vous savez quelle a éié 
la charité de notre Seigneur 
Jésus-Christ, qui, étant riche, 
s'est fait pauvre pour vous, afin 
^lue par sa pauvreté vous fussiez 
rendus riches. 

10 Cest donc un conseil qtie 
je vous donne sur cette affaire ; 
car cela vous convient, à vous 
qui non-seulement avez com- 
mencé de le faire, mais qui en 
aviez eu le dessein dès Tannée 
précédente. 

11 Achevez donc maintenant 
ce que vous avez commencé, 
afin que, comme la promptitude 
de la bonne volonté y a été^ vous 
Pexécutiez aussi selon vos moy- 
ens. 

12 Car, pourvu que la promp- 
titude de la bonne volonté y soit, 
on est agréable à Dieu selon ce 
qo^on a, et non selou ce qu^on 



13 Je ne veux pas que pour 
soulager les autres vous soyez 
sur-chargés, mais je veux qu'il y 
ait de Pégalité. 

14 Que votre abondance sup- 
plie donc présentement à leur 
indigence, afin que leur abon- 
dance supplée aussi à votre in- 
digence, et qu'ainsi il y ait de 
régalité, 

15 Selon qu^il est écrit : Celui 
qui avoit reeueiUi beaucoup de 
inanne n'en profitoit pas davan- 
tage, et celai qui en avoit re- 
cueiUi peu n'*en manquoit pas. 

16 Je rends grâces à Dieu de 
ce qu^il a mis la même affection 
pour vous dans le cœur de Tite ; 

17 De ce qu^il a reçu agréa- 
blement fnon exhortation, et de 
ee çu^il est parti, avec un plus 
grand empressement et de sou 
bon gré, pour (Mer vous voir, 

18 Nous avons aussi envoyé 
avec lui ce Frère qui s^est 
rendu célèbre dans toutes les 
Eglises par PKvangile i 

19 £t non-seulement eela^ 
mais il a été choisi, par les suf* 
frages des églises, pour nous 
accompagner dans le voyage, 
et pour porter les aumônes que 
nous administrons à la gloire du 
Seigneur même, et afin de ré- 
pondre à Pardeur de votre zèle. 

SO Nous Pavons fait pour 
n^être point blâmés dans Padmi- 
nistration qui nous ei»t confiée 
de ces aumônes abondantes ; 

21 Ayant soin de faire ce qyi 
est bon, non-seulement devant 
le Seigneur, mais aussi devant 
les hommes. 

22 Nous avons aussi envoyé 
avec eux un de nos Frères, 
dont nous avons éprouvé Paf^ 
fection en plusieurs rencontres, 
et qui en aura encore plus en 
celle-ci à cause de la grande 
confiance qu^tl a en vous. 

23 Pour ce qui est de Tite, f2 
est mon compagnon, et il tra- 
vaille aVeo ffwi pour vous. {It 
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A VÂf»fâ 4a SOS autrtê Frères 
^ud Viucompjfgnentj ils sont les 

de Christ. 

IM P.onoez'lepr donc, en pré- 
^0006 d«9 £glieiç.8, de; preuves 
de votre cbarHé^ tt /atUs voir 
^e c*fi9i a$}/^ jujM gue HQUS 
EPtts glorifions de taus. 

IL «eroii snperâo de yous 
écrire flus ou long au sujet de 
l^assistaoce /gu^on dtUint aux 
Saints* 

${ Car ia sais ^tlU t^t la 
promptitude de votre a:Sectipn ; 
ce qui me donoe sujet de ma 
louer de vous auprès des Macé- 
doniens, jà qyi j''ai dii que TA- 
cbaïe est toute prête dès Taonée 
passée ; en sorte que votre 9-è\e 
a excité celui de plusieurs. 

3 Cependxiut je vout aï en-» 
TOjé nof Frères, afin qu^Jl pa- 
roisse x^ue .ce. o^est pas sans sujet 
^ue je me suis glorifié de vous à 
cet égard; et que vpus sojez 
prêts, /Comioe j'ai dii que vous 
Véfieg. 

4 Pe peur que si 1^ Macé- 
doniens qui . viendront avec moi 
ne V0U3 trpuvoient pas prêts, 
cela ne tournât à notre confu- 
sion* pour ne pas dire à la vêire, 
après nous être loués if^ vfius 
avec tant de confiance» 

5 C^est pourquoi j^ai ofu guHl 
aoit nécessaire de prier nos 
Frères de vous aller tiouver 
avant moi, et â^aeluv^r de prii^- 
parer ]a libéralité que v^pus avez 
promise, . afin qu'elle soit prête 
commfi une libéralité, et nen 
comma un /mit de Pavarice. 

6 Au reste, ye vom avertie que 
celui qui sème pen» moissonoeia 
peu ; pt que celui qui sème 
ab(mdainmeii.t, moiseomiera^ a- 
bondamment* 

. "7 ^ <;luicttn donm #elnn 
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. ju'^ii j^a résolu en son eeenr, non- 
a r^et, ni par <;Qntrainte ; car 
Pieu aime cejni «^i donne |^e- 
ment* 

8 Et Dieu e4t /ou<-puJssant 
pour vous combjler de lostes 
sortes de grâces, a^ qu'ajant 
toujours tout ce qui vous «st 
nécessaire^ vous tijiez abondam- 
ment de quoi /aire toutfia sorbes 
de bonnes œuvres ; 

9 Selon .qu'il eéi écrit : Il a 
répandu, il a donné uvjl pau- 
vres ; sa justice demeure éter- 
nellement* 

10 Que celuî donc qui foiff- 
nit la semence au eemeur, 
veuille aussi rota donner du pain 
pour manger, et multiplier ce 
que TOUS avez semé, et aujpnen- 
ter les fruits de votre juatjce* 

11 Afin que vous soyez enri- 
cbis en tonte manière, pour/osre 
touies sortes de libéralités, et 

u'ainsj nous ajans sujet de ren* 
re des actions de p^râces à Pien. 

12 Car l'administration de 
cette ofifcande ne pourvoira pas 
seulement aux besoins des 
Saints, mais .elle abondera aussi 
par les entions de grâces que 
plusieuia rendront à Pieu* 

13 A la vue des pnansres de 
votre assistance ensoerslesSamls^ 
ils glorifieront Pieu, de la sou- 
mission que voua faites profes- 
sion d'^avoir pour r£-rangile de 
Cbrist, et de la libéralité sincère 
dont vous wes envers eux, et 
envers tous Us autres ; 

14 Et ils prieront poiù" vous, 
vous aimant afTectuensement, à 
cause de rexnelle&te grâce qae 
Pieu vous a /aite, 

16 Or, jgrâcee V0t«n/ rendues 
à Pieii de son don îne^&ble. 

CHAPITRE X. 

^rmes spirituelles des Serviteurs 
de Dieu* 

AU reste, je voue prie, net 
Paul, par la douceur et ^r k, 
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Ibolité de Christ, mot, qui paroU 
mépriiable quand je suis avec 
^v^os, mais qui suis plein de 
hardiesse envers vous, quand je 
suis absent. 

2 Je tmu prie, dis-je, que 
quand je serai présent, je ne soû 
pas obligé de me servir avec 
oonfiance de cette hardiesse, 
avec laquelle j^ai dessein d'agir 
contre certaines personnes qui 
BOUS regardent comme si nous 
BOUS conduisions selon la chair. 

3 Car, (quoique nous vivions 
dans la chair, nous ne combat- 
tons point selon la chair ; 

4 Et les arme» avec lesquel- 
les nous combattons ne soni pas 
chamelles, mais elU* soni puis- 
santes par la vertu de Dieu, pour 
renverser les forteresses ; 

5 Et détruire tout les conseils 
et toute hauteur qui s'élève con- 
tre la connoissance de Dieu, et 
pour amener captives toutes les 
pensées, et les soumettre à Tobé- 
issance de Christ. 

6 Etant prêts à punir toute 
désobéissance, lorsque votre 
obéissance aura été accomplie. 

7 Regardez-vous les choses 
selon Papparence ? Si quelqu'un 
se persuade qu'il appartient à 
Christ, qu'il pense aussi en lui- 
même, que comme il appartient 
à Christ, nous lui appartenons 
aussi. 

8 Et quand même je me glori- 
fierofs de quelque chose de plus, 
à cause de la puissance que le 
Seigneur nous a donnée pour 
l'édification, et non pour votre 
destruction, je n'en recevrois 
point de confusion ; 

9 Afin qu'on ne croie pas que 
je veuille vous intimider par mes 
lettres. 

10 Car ses lettres, dit-on, 
«on/, à la vérité, graves et 
fortes ; mais la présence de son 
corps est foible, et sa parole est 
méprisable. 

11 Que celui oui parh ainsi 
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considère, que tels que nous 
sommes en parole dans nos let- 
tres, étant absens, tels aussi notts 
sommes par nos actions, étant 
présens ; « 

12 Car nous n'oserions nous 
mettre au rang de certaines per* 
sonnes, qui se louent eux-mêmes, 
ni nous comparer à eux ; maia 
ils ne considèrent pas qu'ils se 
mesurent eux-mêmes par eux- 
mêmes, et qu'ils se confpa- 
rent eux-mêmes avec eux-mé* 
mes. 

13 Mais pour nous, nous ne 
nous glorifions point outre me- 
sure ; mais nous nous ghrifionf 
de ce que, selon la mesure du 
partage que Dieu nous a assi- 
gné, nous sommes parvenus jus* 
qu'à vous. 

14 Car nous ne nous étendons 
pas plus que no%u ne devons^ 
comme si nous n'étions pas par- 
venus jusqu'à vous ; puisque 
nous y sommes parvenus en 
prêchant l'Evangile de Christ. 

15 Nous ne nous glorifions 
point outre mesure, c^est'à'dire^ 
dans le travail des autres ; mais 
nous espérons que votre foi étant 
augmentée, nous nous étendrons 
beaucoup plus loin, selon le par- 
tage qui n'ous est assigné ; 

16 En préchant l'Evangile 
dans les pays qui sont au-delà 
du vôtre ; sans nous glorifier de 
ce qui a déjà été fait dans le 
partage des autres. 

17 Que celui donc qui se glo- 
rifie, se glorifie dans le Seig- 
neur. 

18 Car ce n'ei/ pas celui qui 
se recommande soi-même qui 
est approuvé, mais c^est celui 
que le Seigneur recommande. 

CHAPITRE XI. 

Charité^ privilèges, travaux et 
souffrances de PJipâtrt* 

PLUT à Dieu que vous sup* 
portassies vn peu mon impru- 
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dance ! mais, je tpusprie^ sup- i 
portes«nioi. 

2 Car je rais j«Io«z' de toos, 
d'tti>e jalousie de Dieu \ parce 
que je vous ai engagés à un 
seui -époux, pour vous présen- 
ter à Christ comme une vierge 
cbatte. 

3 JVIais je crains que, comme 
U serpent séduisit Bve par sa 
nise^ vos esprîM ne se laissent 
corrompre,, tt déloumant de la, 
•implicite qui est en Christ. 

4 Car» s^il venoit quelqu^ua 
qnî vous prêchât un antre Jési^s 
que. celui que nous twt<# avons 
prêché^ ou un autre esprit que 
^ui.que vous avez reçu, ou un 
autre évangile que^ celui que 
TOUS avea embrassé^ vous {e 
souffririez fort bien. 

5 Mais j^estime que je n^ai 
été en rien inférieur aux plus 
exoellens Apôtres. 

6 Que si je tvit epmme un 
homme du commun à regard 
du langage, je ne le sms pas à 
regard de la conhoissance ; mais 
nous nous sommes fait connoî* 
tre parmi vous, à tous égards et 
en toutes choses. 

7 Ai-je donc mal fait de 
m^abaisser moi-même, afin que 
vous fussiez élevés, vous ayant 
annoncé gratuitement Pévangile 
de Dieu ? - 

8. J^ai dépouillé les . autres 
églises, en .recevant d'^eUtê de 
quoi m^entrçtenir . pour vous 
servir. ^ 

&. Et lorsque je me suis 
trouvé dans, le besoin parmi 
#eu8, je n'ai été à chargé à 
perfiODne ; car les Frères qui 
éioient venus de Macédoine ont 
suppléé à ce qui me^ man- 
quoit ; et je me suis gardé de 
voua être à charge en :quoi que 
ce fût, et je valent garderai en- 
core, 

10 XioituU la /vérité de 
Christ, laquelle est en moi, que 
ce sujet qû^ j^ai df» loe glorifier 



dans toute PAchaîe ne me ter» 
point ôté. 

JLl Pourquoi ? Est-ce parce 

re je ne vous aime pas f Dieu 
sait« 

12 Mais ce que j^en fais, et « 
que je ferai encore^ c*est afin 
d^ôter tout prétexte à ceux qui . 
ne cherchent que des prétextes ; 
et qu^il se trouve qu'ils n'ont 
aucun avantage sur nous, dans 
les choses dont ils se vantent. $ 

13 Car ces sortes de faux 
Apôtiea sont des ouvriers trom- - 
peurs, qui se déguisent en Apôn 
très de Christ. 

14 Et il ne faut pas s^en éton- 
ner ; car Satan même se déguise 
en Aoce de lumière^ 

là 11 n'ej^ donc pas 8urpre« 
nant si ses ministres se dégui- 
sent aussi en ministres de la jus- 
tice, mais leur fin sera telle que 
leurs .oeuvres. . 

le 3 e le dis encore '* Que per- 
sonne ne me regarde eomme un 
imprudent ; jiinon supportez mon 
imprudeoce, afin que- je me glo- 
rifie aussi un peu. 

17 Ce que je dis dans cette " 
con&incé avec laquelle je me 
glorifie, je ne le dis pas selon le 
Seigneur, maisxomme par im- 
prudence. 

18 Puisque plusieurs se glo- 
rifient selon, la chair, je me 
glorifierai aussi. 

10 Car vous cooffrez sans 
peine les iroprudens, parce que 
vous été» sages. 

20 Même si quelqu'un voua 
assujettit, si quelqu'un vous 
mange, si quelq'un prend ce qui 
est à voxts^ si quelqutun s'élève, 
si quelqu'un tous frappe au vi- 
sage^ vous le soufirez.. 

âl J'ai honte de le dire, on • 
Mms regarde ' cwoame si nous 
n'avions aucun pouvoir ; mais, 
de quelque chose que quelqu'un 
ose se vanter,^ (je parle en im- 
prudent,) j'ose aussi m'<A Ttn» 
icr. 
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22 Sont-ils Hébreux i Je le 
suis aussi. Sont-ila Israélites ? 
Je le êuiê aussi. Sçnt-ils de la 
postérité d^ Abraham «^ yeatuii 
aussi. 

23 Sont-ils Ministres de 
Christ ? (je parle en imprudent :) 
Je le suis plus qu'eux ; j^ai souf- 
fert plus de travaux qu'*e%ix^ plus 
de blessures, plus de prisons; 
f^ai été plusieurs fois en danger 
de mort* 

24 J^ai reçu des Juifs, cinq 
fois, quarante eoups de fouet 
moins un. 

25 J^ai été battu de verges 
trois fois ; j'ai été lapidé une 
fois ; j'ai fait naufrage trois fois ; 
j*ai passé un jour et une nuit 
dans le profond de la mer* 

26 J'*ai éié souvent en 
voyage ; j'^ai éU en danger sur 
les rivières ; en danger de la 
part des voleurs ; en danger 
parmi ceux de ma nation ; en 
danger parmi les Gentils ; en 
danger dans les villes ; en dan- 
ger dans les déserts ; en danger 
sur la mer ; en danger parmi 
les faux Frères ; 

27 Dans les peines, dans les 
traraux, dans les veilles, dans 
la faim, danis la soif, dans les 
jeûnes, dans le froid, dans la 
nudité. 

28 Outre les choses qui rhe 
viennent du dehors, je suis com- 
me assiégé tous les jours par les 
soucis qtie me donnent toutes 
les Eglises. 

29- Quelqu'un est-il affligé, 
que je n'en sois aussi affligé ? 
Quelqu'un est-il scandalisé, que 
je n'en sois aussi- comme brûlé ? 

30 S'il faut se glorifier, je me 
glorifierai de ce qui regarde mes 
afflictions* 

31 Dieu, ^i est le Père de 
notre Seigneur Jésiis-Christ,' et 
qui est béni éternellement, sait 
que je ne mené point. 

Z2 A Damas, celui qm en 
éloit Gouverneur pour le roi 



Arétas, faisoit iaire la garde 
dans la ville des Damascéniens^ 
voulant se saisir de moi. 

33 Mais on me descendit de 
la muraille par une fenêtre, dans 
nne corbeille, et j'échappai 
ainsi de ses mains. 

CHAPITRE XII. 

Gloire de Paul^ en comparaison 
des faux Docteurs, 

CERTAINEMENT il ne me 
convient pas de me vanter ; car 
j'en viendrai jusqu'aux visions 
et aux révélations du Seigneur. 

2 Je connois un homme en 
Christ, qui fut ravi jusqu'au 
troisième ciel, il y a plus de 
quatorze ans ; ce fut en son 
corps, je ne sais ; si ce fut sans 
son corps, je ne sais ; Dieu le 
sait. 

3 Et je sais que cet homme 
(si ce fut eh son corps, ou sans 
son corps, je ne sais ? Dieu le 
sait,) 

4 Fut ravi dans le Paradis, et 
y entendit deà paroles ineffables, 
qu'il n'e^^ pas possible à l'honii- 
me d'exprimer. 

ô Je pois me glorifier é'^être 
cet homme-là ; mais pour ce qui 
est de moi, je ne me glorifierai 
que de ines afflictions. 

6 Si je voulois me glorifier, 
je ne serois point imprudent, 
car je ne diroîs que la vérité ; 
mais je m^en abstiens, afin quje 
personne ne m'estime au-dessus 
de ce qu'il voit en moi, ou de ce 
qu'il m'entend dire. 

7 Et de peur que je ne m'éle- 
vasse trop, à cause de l'excel- 
lence de me« révélations, il m'a 
été mis une écharpe dans la 
chair ; un Ange de Satan, pour 
qae souffleter, et pour m^empé- 
cher de m'élever. ' 

' 8 Trois fois j'ai prié le Beic- 
àeùr que cet Jtnge se retirât de 
moi. 
9 Mais il m'A dit : Ma grâce 
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te suËt ; car ma force s^accom- 
plit dans la foiblesse. Je me 
glorifierai donc pltu volontiers 
dans mes foiblesses, afin que la 
force de Christ habite en moi. 

10 C*est pourquoi je me plais 
dans les foiblesses, dans les op- 
probres, dans les misères, dans 
les persécutions, dans les afflic- 
tions extrêmes pour Christ ; 
car lorsque je suis foible, c^egt 
alors que je suis fort. 

11 Pai été imprudent en me 
vantant ; e^tst vous qui m^y avez 
contramt ; car c^étoit à vous à 
parler avantageusement de moi, 
vu que je n^ai été inférieur en 
rien aux plus excellens Apôtres, 
quoique je ne sois rien. 

12 Aussi les preuves de mon 
Apostolat ont-elles éclaté parmi 
vous par une patience à toute 
épreuve^ par des prodiges, par 
des merveilles, et par des mira- 
cles. 

13 Car en quoi avez-vous été 
inférieurs aux autres Eglises, 
sinon en ce que je ne vous ai 
point été à charge ? Pardonnez- 
jnoi ce tort que je vous ai fait. 

14 Voici, peur la troisième 
fois, que je suis prêt à vous aller 
voir ; et je ne vous serai point à 
charge ; car ce n'est point vos 
biens que je cherche, c^est vous- 
mêmes ; aussi n^est-ce pas aux 
en fans à amasser du bien pour 
ïeurs pères, mais c^est aux pères. 
à en amasser pour leurs en fans. 

15 Et pour moi, je dépenserai 
très-volontiers pour vous tout ce 
quej^ai ; et je me donnerai en- 
core moi-même pour vos âmes ; 
quoique, vous aimant avec tant 
d^afTection, je sois moins aimé. 

16 On dira peut-être, que si 
je ne vous ai point été à charge, 
c'est qu^étant un homme artifi- 
cieux, j^ai voulu agir de finesse 
pour TOUS surprendre. 

17 Mais ai-je tiré da profit 
de vous par quelqu^un de ceux 
que je vous ai envoyés ? 



18 J'ai prié Tite d'^aUtr tous 
rotr, et j^ai envoyé un dt nos 
Frères avec lui. Tite a-t-il tiré 
du profit de vcus? N'avons- 
nous pas agi par le même es- 
prit ? Jf^avonS'nous pas marché 
sur les mêmes traces ? 

19 Pensez- vous que noua vou- 
lions encore nous justifier auprès 
de vous ? Nous parlons devant 
Dieu en Christ ; et tout eela^ 
me# très-chers, pour votre édiû« 
cation. 

20 Car je crains qu'à mon 
arrivée je ne vous trouve pas 
tels que je voudroii<, et qtu vous 
aussi vous ne me trouviez pas 
tel que vous voudriez ; et qu'il 
n'j^ ait parmi vous des contesta- 
tions, des jalousies, des animosi- 
tés, des dissentions, dea médi- 
sances, des rapports, de Por- 
gueil, et des troubles ; 

2i Et qu'étant retourné vers 
vous, mon Dieu ne m'humilie, 
et que je ne sois en pleurs au 
sujet de plusieurs, qui^ ayant 
péché ci-devant, ne se sont point 
amendés de l'impureté, de la 
fornication, et des impudicités 
qu'ils ont commises. 

CHAPITRE Xllï. 

Exhortation à la connaissance dt 
soi-même et à la perfection, 

VOICI la troisième fois quo 
je suis prêt à vous aller voir ; 
Sur le rapport de deux ou de 
trois témoins, toute affaire sera 
décidée. 

2 J'ai déjà dit, et je 2s dis 
encore pour la seconde fois, 
comme si j'étois présent j et 
maintenant étant absent, je 
récris à ceux qui ont péché ci- 
devant, et à tous les autres, que 
si je retourne chez vous^ je n'^, 
pargnerai personne ; 

3 Puisque vous cherchez une 
preuve que Christ parle par moi, 
lui qui n'est point foible à votre 
égard, mais qui est puiisant aa 
milieu de vous. 
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4 Car, encore cju'il ait été 
crucifié ftclon la foLbIesse de la 
thaxr^ tootoTois il est yivânt par , 
la piHssance de Dieu ; et nous 
H de même;, doiib soramejB aussi ' 
' ibibles cojQiDe lui, mais nous vi» 
vrons avec lui, par la puifisance- 
dç Dieu au milieu de youâ. 

ô Exanuoez-yous vous-mê- 
mes, jpowr voir si vous êtes 
dan£ la foi ; éprouvez-vous Voiis- 
xuémes ; x>e reconDoissez-vous 
pas vous-mêmes • q^ie Jésus- 
Christ est en vous ? à moins 
que peut>être vous ne fussiez r<é- 
prouvés. 

6 Mais j'espère que vous re- 
connoîtrez que pour noui°, nous 
ne somines f>oifi4 «^éprouvés. 

7 Et je prie Dieu que vous n# 
, fiiBsiez ' aficua mal, non pour 

nous attirer de rapprôbation, 
mais afin que vous fassiez ce qui 
ut bon, dussions-nous être dé- 
f approuvés nous-mêmes. 

8 Car nous n'avons aucune 
puififiance contre la vérité, vldus 
n'en avons que pour la véiité. | 



9 Et nous arons de la joie 
lorsque nous sommes dans la foi* 
blesse, pourvu que vous soyez 
fort-s ; et ce que nous demandons 
à Dieu c*estf votre parfait afer- 
mis.seroent. 

10 C'est pourquoi j'écris ces 
choses étant absent, afin que 
lorsque je serai présent, je ne 
soi» pas obligé d'user de sévérité, 
selon la (Hiissance que le Seig- 
neur m'a donnée pour Edifier, 
et n^n pour détruire. 

1 1 Au reste, mes Frères, 
soyez joyeux ; tendez à la per« 
fectiob ; consoJez-vous ; ayez 
un même sentiment ; vivez en 
paix ; et le Dieu de .charité et 
de, paix sera avec vous, 

12 Saluez-vous les uns les 
autres par un saint baiser. Tous 
les Saints vous saluent. 

13 La grâce du Seigneur 
Jésus-Christ, l'amour de Dieik 
et la communion du Saintr 
Esprit, soient avec toub tous. 
Amen ! 



EPITRE DE 8. PAUL, APOTRE, AUX G A- 

LATES, 



CHAPITEE I. 

Inçorutance des Oalata dans 
VEvangUe, 

PAUL, Apôtre non de k 
part des iioaunes, ni par aucun 
homme, mais par Jésus-Christ, 
et par Dieu le Père, qui ]'a res- 
suscité ; 

2 Et tous les Frères qui sont 
aT«e moi, aux Eglises de Ga- 
latie : 

3 La grâce et la paix vous 
êoient donnûs par Dieu le Père, 
et par notre Seigneur Jésus- 
Christ : 

4 Q«i s'est donné soi-même 
jM>v ïkoê péchés, afin de nous 



retirer de ce aiècle mauvais, 
selon la volonté de Dieu notjre 
Père ; 

5 Auquel soit gfûire auk 
siècles des siècles. Amen. 

6 Je m'étonne qu'en afrflTufim- 
nant celui qui vous avoit appelés 
à la grâce de Jésus-Christ^ vous 
ayez passé si promptement à ua 
autre Evangile. 

7 Non qu'il j ait un autre 
Evangile ; mais il y a des gens 
qui vous troublent, et qui veu- 
lent renverser l'Evangile de 
Christ. 

8 Mais si quelqu'^UH vous an- 
nonce un autre Evangile que 
celui que nous vous avons an- 
noncé, quand ce serait nous-mé- 
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ne», ou un Ange du ciel, qu^il 
soit attatbême ! 

9 Je vous Tai dit, et je le dis 
encore : Si quelque on toub an- 
nonce autre chose que ce que 
tous avez reçu, qu^il soit ana- 
thêaie ! 

10 Car ce que je prêche esHl 
des hommes ou de Dieu ; ou 
cfaerche-je à plaire aux hom- 
mes ? Si jt cherchoù à pktire 
aux hommes, je ne berois pas 
serviteur de Christ. * 

1 1 Je TOUS déclare donc, met 
Frères, que PEvangile que j'ai 
anuoncé ne vient point de 
Phomme. 

12. Car^ je ne Pai reçu ni ap- 
pris d'auciin homme, mais Je Vai 
reçu par la révélation de Jésus- 
Christ. 

13 Vous avez ouï dire quelle 
éioil autre fois ma conduite dans 
le Judaïsme ; avec quel excès 
je persécutois PBjIise de Dieu, 
et la ravageois ; 

14 £t que je faisois plus de 
progrès dans le Judaïsme, que 
plusieurs de mon âge et de ma 
nation, étant le plus ardent zé- 
lateur des txaditlons de mes 
pères. 

15 Mais quand il plut à Dieu, 
qui m^avoit choisi dès ma nais- 
sance, et qui m^a appelé par sa 
grâce. 

16 De me faire connoître son 
File, afin que je ^annonçasse 
parmi les Gentils, Je le fis aus- 
sitôt sans consulter la chair et 
le sang. 

17 Je ne retournai point 
à Jérusalem, pour vùir ceux 
qui axQieni èlé Apôtres avant 
Btoi ; mais je m^en allai en A- 
rabie, et je revins encore à Da- 
mas. 

18 Ce ne fut qu^&u bout de 
trois ans que je retournai à Jé- 
rusalem, pour jf voir Pierre ; et 
je demeurai chez lui quinze 
jours. 

19 Et je n*y vis aucun des 



antres Apôtres, sinon Jacques, 
frère du Seigneur. 

20 Or, dans les choses que je 
TOUS écris, je proteste devant 
Dieu, que je ne mens point. { 

21 Depuis, j^allai dans les 
pays de Sjrie et de Cilicie ; 

22 Et j'étois inconnu de vi- 
sage aux églises de Judée qui 
avoient cru en Jésus-Christ. 

23 Mais elles avoient seule- 
ment ouï dire : Celui qui nous 
persécutoit autrefois, annonce 
maintenant la foi qu^il s'^efforgoù 
alors de détruire. 

24 Et elles glorifioient Dieu à 
cause de moi. 

^ CHAPITRE IL 

Justification par la setHe foi ca 
Jésus-Chrisi* f 

QUATORZE ans après, je 
montai de nouveau à Jénualem 
avec Bamabas, et je pris ausd 
Tite avec mot. 

2 Or, j^^ montai ensuite d^ase 
révélation ; et j'*ex posai aux 
Fidèles^ et en particulier à ceux 
qui sont les plus considérés, 
PEvangile que je prêche parini 
les Gentils ; ce que je fisy de 
peur que je ne courusse ou qse 
je n'eusse couru en vain. 

3 Et même Tite, qui itiit 
avec moi» quoiqu^il fût Grec, oe 
fut point obligé de se faire cir- 
concire. 

4 Bien qnHl y eût de faai 
Frères qui s^étoient in troduiti 
parmi notif, et qui s^y étoient 
glissés secrètement, pour épier 
la liberté que nous avons ea 
Jésus-Christ, afin de nous ré* 
duire en servitude. 

5 Nous ne leur cédâmef 
point, pour nous assujettir à ci 
quHls voulaient; non pas niêine 
un instant ; afin que la vérité àe 
PEvangile fût maintenue panm 
vous. 

6 Pour ce qui est de ceux q^ 
sont les plus coaaidérés, (il A« 
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iD^îœporte point quels ils ont 
^té autrefois ; car Diea ti^a 
point acception de personnes •) 
ceox, dii'jty qui sont les plus 
eonsidérés, ne m^ont rien com- 
muniqué. 

7 Au contraire, quand ils vi- 
rent que la comnUênon de prê' 
cher PErangile aux incirconcis 
m^avoit été confiée, comme celle 
de h prêcher aux circoncis Vavoit 
éié a Pierre : 

8 (Car celui qui a agi effi- 
cacement dans Pierre, pour le 
rendre Apôtre des Juifs, a aussi 
agi efficacement en moi, pour 
nu rendre Apôtre des Gentils.) 

9 Jacques, dis-je^ Céphas, et 
Jean, qui sont reg^ardés comme 
les colonnes, ayant reconnu la 
grâce qui m^avoit été donnée, 
me donnèrent à moi et à Barna- 
bas la main d^as«ociation, afin 
que nous allassions vers les Gen- 
tils, et eux vers les Juifs. 

10 lU nous recommandèrent 
seulement de nous souvenir des 
pauvres ; ce qu^anssi j^ai eu 
soin de faire. 

11 Et même, lorsque Pierre 
fut arrivé à Antioche, je' lui ré- 
sistai en face, parce qu'il mé- 
ritoit d'être repris. 

12 Car, avant que quelques 
personnes çui avoitnt été envoyéis 
par Jacques fussent venues, il 
mangeoit avec les Gentils ; mais 
dès qu'elles furent arrivées, il se 
retira et se sépara de* Gentils^ 
craifcnant ceux de la circoncision. 

13 Et les autres Juifs u^oient 
aussi de la même dissimulation 
que lui ; de sorte que Barnabas 
même se laissoit entraîner à dis- 
simuler comme eux. 

14 Mais quand je vis qu'ils 
ne raarchoient pas de droit pied, 
selon la vérité de l'Evangile, 
je dis à Pierre, en prés>ence de 
tous : Si toi qui es Juif, vis 
comme les Gentils, et non pas 
comme les Juifs, pourquoi obli- 
ges-tu les Gentils à Judaïser ? 



15 Pour nous qui sommes Juifs 
de naissance, et non pécheurs 
d'entre le Gentils, 

16 Ayant connu que te n'e«/ 
pas par les œuvres de la Loi, 
mais que c^est par la foi en Jésus- 
Christ que l'homme est justifié, 
nous avons nous-mêmes cru en 
Jésns-Cbrist, pour être justifiés 
par la foi en Christ, et non par 
les œuvres de la Loi ; parce que 
personne ne sera justifié par les 
œuvres de la Loi. 

17 Que si, en cherchant à 
être justifiés par Christ, noui 
sommes aussi trouvés pécheurs. 
Christ est'il donc ministre du 
péché ? Loin de nous cette pen- 
sée ! 

18 Car si je rebâtis les choses 
que j'ai détruites, je fais voir 
que je suis moi-même un pré- 
varicateur. 

19 Parce qne par la Loi 
même je suis mort à la Loi, afin 
que je vive à Dieu. 

20 Je suis crucifié avec 
Christ, et je vis, non plus moi- 
même, mais Christ vit en moi ; 
et si je vis encore dans ce corps 
mortel^ je vis dans la foi au Fils 
de Dieu qui m'a aimé, et qui 
s'est donné lui-même pour moi. 

21 Ainti^ ie n'anéantis point 
la fcrâce de Dieu ; car si la jus- 
tice vient de la Loi, Christ est 
donc mort en vain. 

CHAPITRE HL 

Continuation de la justification 
poft la Foi^ et non par la Loi, 

O GALATES dépourvus de 
sens ! qui vous a enchantés 
pour ne plus obéir à la vérité, 
vousy aux yeux de qui Jésus- 
Christ a été si vivement dépeint, 
et comme «'iZ eût été crucifié par- 
mi vous ? 

2 Je ne vous ferai que cette 
seule question : Avez- vous reçu 
l'Esprit par les œuvres de la Loi, 
ou par la prédication de la Foi ? 
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3 Avez-rous feîîemcnt perdu 
le sens, qu^àprès avoir com- 
mencé par l'L«prit, vous finis- 
fiiez maintenant par la chair f 

4 Avez-vous tant souffert en 
vain, si toutefois c'^est en vain ? 

5 Celui donc qui vous com- 
munique l'Esprit, et qui fait des 
miracles parmi vous, U fait-il 
par les œuvres de la Loi, on par 
la prédication de la Foi ? 

6 Comme Abraham crut à' 
Dieu, et q%u cela lui fut imputé 
à justice ; 

7 Sachez de même, que ceux 
qui ont la Foi sont les enfans 
d'^Abraham. 

8 Aussi l*Ecriture, prévoyant 
que Dieu justifieroit les Gentils 
par la Foi, a évangélisé par 
avance à Abraham, en lui disant : 
Toutes les nations seront bénies 
en toi. 

9 Ainsi, ceux qui croient sont 
bénis avec Abraham, qui a cru. 

10 Car tous ceux qui s'at- 
tachent aux œuvres de la Loi, 
sont sous la malédiction, puis- 
qu'il est écrit : Mdudit est qui- 
conque ne persévère dans toutes 
les choses qui sont écrites dans 
îe livre de la Loi, pour les faire ! 

11 Et que nul ne soit justifié 
devant Dieu par la Loi, cela 

fproît parce qu^il est dit : Que 
e juste vivra par la Foi. 

12 Or, la Loi ne justifie pas 
par la Foi ; mais elle dit, que 
l'homme qui aura fait ces choses 
vivra par elles» 

13 Christ nous- a rachetés de 
la malédiction de la Loi, ajant 
été fait malédiction pour nous 
(car il est écrit : Maudit est 
quiconque est pendu au bois !) 

14 Afin que la bénédiction 
promist à Abraham se répandît 
sur les Gentils, par Jésus-Christ, 
et que nous reçussions par la 
Foi l'Esprit qui avoit été pro- 
mis. 

15 Mes Frères, je me servirai 
d'une comparaison tirée des 



usages des hommes : Lorsqu'un 
contrat a été confirmé par un 
homme,, personne ne U casse, 
ni n'y ajoute rien. 

16 Olr, les promesses crflt é«é 
faites à Abraham et à ra^ pos- 
térité. Il ne dit pas,, et à ses 
postérités, comme sHl eût parlé 
de plusieurs ; mais il d&i^ comme 
parlant d'une seufe, et à ttt pos- 
térité, qui est Christ. 

. 17 yoici donc ce qUt je dis : 
Qfle l'Alliance que Dieu a- aupa- 
ravant confirmée en Jésus- 
Christ, n'a pu être annullée, ni 
là promesse abolie par la Lot, 
qui n'est venue que quatre- 
cent trente an» après. 

18 Car si l'héritage est dxmné 
par la Loi, il ne Vest plus par la 
promesse. Or, Dieu Va, donné 
à Abraham par la promesse. 

19 A quoi dbnc sert la Loi t 
Elle a été ajoutée à la promesse^ 
à cause des transgressions, à la 
venue de la postérité à qui la 
promesse avoit été faite ; et elle 

fut donnée par }^t Anges, ei par 
l'entremise d'un Médiateur. 

20 Or, le Médiateur ne Test 
pas d'^un seul, mais il n'y a 
çu^un seul Dieu. 

21 La Loi donc est-elle con- 
traire aux promesses de Dieu? 
Nullement ; car si la Loi qui a 
été donnée eût pu donner la vie, 
la justice viendroit véritable- 
ment de la Loi. 

22 Mais l'Ecriture a tout ren- 
fermé dans le péché, afin que 
ce qui avoit été promis fût don* 
né, par la Foi en Jésus-Christ, 
à ceux qui croient. 

23 Or, avant que la Foi vînt, 
nous étions comme renfermés 
sous la ^arde de la Loi, en at- 
tendant la Foi, qui de voit être 
révélée. 

24 Ainsi» la Loi à été notre 
conducteur pour nous amener 
à Christ, afin que nous soyons 
justifiés par la Foi. 

25 Mais la Foi étant veliiiQ 
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nous ne sommes plus tous ce 
conducteur. 

26- Gar tous èiep tous enfans 
de t)ieo par la Foi en Jésus- 
Christ. 

27 Car TOUS tous, qui aTez 
été baf^tisés en Jémf-Christ^ 
yoos avez été reTêtns en Jlnu- 
Christ. 

^ n »^y a plus nî de Juif ni 
de Grec : il n*j a plus d^escIaTe 
ni de libre : il n^j a plus d'hom- 
me ni de femme; <SarToasn^étes 
tous ^^un en JénM-Chrrst. 

29 Que si tous étu à Christ, 
TOUS été» donc la postérité d^A- 
braham, et les héritiers selon la 
"promesse. 

CHAPITRE IV. 

Etad de Phomme sotu la Loi et 
tous la Grâce, 

JE dis donc, que pendant tout 
le tems que Pbérrtier est enfant, 
il ne diffère en- rien d« PesclaTe, 
quoiqu^il soit maître et tout ; 

2 Afais il est sous des tuteurs 
et des curateurs, jusqu^an tems 
marqué par le père. 

3 Nous aussi de même, lors- 
que nous étions enfans, nous 
étions sous PesclaTage des rudi- 
mens du monde. 

4 Mais lorsque les tems ont 
été accomplis. Dieu a envoyé 
son Fils, né d^une femme, et as- 
sujetti à la Loi ; 

5 Afin quMl rachetât ceux 
qui éioieni sous la Loi, et afin 
que nous reçussions Padoption 
des enfans. 

6 Et parce que tous êtes en- 
tans. Dieu a eUToyé dans tos 
cœurs PEsprit de son Filîi, le- 

?uel crie, Abba, c^est-à-dire^ 
ère. 

•y C'est pourquoi tous n^étes 
plus esclaves, mais vous êtes fils ; 
et si totu êtes fils, vous êtes héri* 
tiers de Dieu par Jésits^Christ. 

8 Autrefois, lorsque tous ne 
coxœoissiez pohit Dieu, tous 
24 



serTiez des dieux qm &è k iûnt 
point de leur nature. 

9 Mais maintenant qne tons 
àTez connu Dieu, ou plutôt que 
Dieu TOUS a connus, comment 
retoumez-Tous encore à cet foi- 
bles et misérables rudimenSf 
auxquels vous Toulez tous ai* 
snjettir de nouveau ? 

10 Vous obsenrez les jonn^ 
ïps mois, les temps, et les an- 
nées. 

11 Je crains pour vous, que 
je n^aie travaillé en vaiU à votre 
égard. 

12 Soyez comme moi ; car 
aussi je suis comme tous : je 
TOUS en prie, me» Frères, tous 
ne m'aTez fait aucun torti 

13 Et vous savez que je tous 
ai annoncé ci-deTant r£Tangile| 
dans les afllictions de la chair. 

14 Et TOUS ne m^aTezpoinC 
méprisé ni rejeté à cause de cei 
épreuves que je souffrais dans 
ma chair ; mais voos m^avez 
reçu comme un An^e de Dieu, 
et comme Jésus-Chnst; 

15 Qu^est-ce qui faisoit donc 
alors Totre bonheur ? Car je 
TOUS rends témoignage, que sVf 
eût été possible, tous tous seriez 
arrache les yeux pour me les 
donner. 

16 Suis.je donc deTenn vo- 
tre ennemi, en tous disant la 
Térrté ? 

17 Ils sont zélés pour tous, 
mais ce n*€si pas comme il faut : 
au contraire, ils Teulent tous 
détacher de notiSy afin que vou( 
soyez zélés pour eux. 

18 Mais a est bon d^êtfe zélés 
pour le bien en tout tems, et 
non pas seulement lorsque je 
suis présent parmi vous. 

19 Mes petits enfans, pour 
qui je sens de nouveau les dou» 
leurs de Tenfantement, jusqu^à 
ce que Christ soit formé en 
TOUS ; 

20 Je Toudrois être à pré« 
^ sent aTec T0U8| et changer ^è 
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la&gage ; car je suis deni une 
grande inquiétude pour tous. 

21 Dites-moi, vous qui vou- 
lez être sous la Loi, n^entendez- 
Tous point la Loi ? 

22 Car il est écrit, qu'Abra- 
ham eut deux 61s ; l'un d^nne 
esclave, et Pautre de ta femme^ 
qui éioit libre. 

23 Mais celui quHl et/U de 
Tesclave, naquit selon la chair ; 
et celui qti*à eui de celle qui 
Hait libre, naquit en vertu de la 
promesse. 

24 Cela doit s^entendre allé- 
goriquement ; car ces femmes 
sont deux Alliances, Tune du 
mont de Sina, qui ne met au 
monde que des esclaves ; et 
c^est Agar. 

25 Car Agar signifie Sina, qui 
est une montagne d^ Arabie ; et 
elle a du rapport à la Jérusalem 
d^à-présent, qui est esclave avec 
ses en fans* 

26 Mais la Jérusalem d^en 
haut est libre, et e^est elle qui 
est la mère de nous tous. 

27 Car il est écrit : Réjouis- 
toi, stérile, toi qui n^enfantois 
point ; . efibrce-toi et pousse des 
cris, toi qui n^aVois point été 
en travail d^enfant ; car celle 
qui étoit délaissée aura beau- 
coup plus d^enfans que celle qui 
avoit un mari. 

28 Pour nous, mes Frères, 
nous sommes les enfana de 'la 
promesse, de même qu^Isaac. 

20. Mais comme alors celui 
qui étoit né selon la chair, per* 
sécutoit celui qui étoit ne selon 
PEsprit, il en est de même main- 
tenant* 

30 Mais que dit rEcriture ? 
Chasse Pesclave et son fils ; car 
le fils de Pesclave ne sera point 
héritier avec le fib de la femme 
libre. 

31 Or, mes Frères, nous 
ne sommes point les enfans de 
Pesclave, mais de la femme li- 
bre. ' 
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Usage de la sainte LiberU évan* 
géliqw. Le combat et Us osu* 
vres de la Chair et de PEsprit, 

TENEZ-VOUS donc fermes 
dans la liberté dans laquelle 
Christ nous a mis, et ne vous 
remettez pas de nouveau sous le 
joug de la servitude. 

2 Moi, Paul, je vous déclare 
que si vous vous faites circon- 
cire, Christ ne vous servira de 
rien. 

3 Et je proteste encore, à tout 
homme qui se fait circoncire, 
qu^il est obligé d^observer toute 
la Loi. 

4 Christ vous devient inutile, 
à vous qui voulez être justifiés 
par la Loi ; et vous êtes déchus 
de la Grâce. 

5 Mais pour nous, nous at- 
tendons par PEsprit, Pespérance 
que nous donne la justice qui 
vient de la Foi. 

6 Car en Jésus-Christ, il ne 
sert de rien d^étre circoncis, ou 
de ne Pêtre pas ; mais il faut 
avoir la Foi, qui est agissante 
par la charité. 

7 Vous couriez bien : Qui 
vous a arrêtés pour vous em- 
pêcher d^ebéir à la vérité ? 

8 Cette suggestion ne vient 
point de celui qui vous appelle. 

9 tJn peu de levain fait lever 
toute la pâte. 

10 J^ai cette confiance en 
voue, par le Seigneur, que vous 
n^aorez point d^autre sentiment 
que ceux-ci ; mais celui qui vous 
trouble en portera la peine, quel 
qu'ail soit. 

1 1 Et pour moi, mes Frères, 
si je prècbois aussi la circonci- 
sion, pourquoi serois*je encore 
persécuté ? Le scandale de la. 
croix seroit aboli. 

12 Plût à Dieu que ceux qui 
vous mettent en trouble fussent 
retranchés du milieu de votu ! 
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13 Meê Frères, vous avez été 
appelés à la liberté ; seulement 
ne prenez pas de cette liberté un 
prétexte de vivre selon la chair ; 
mais assujettissez-vous les uns 
aux autres par la charité. 

14 Car toute la Loi est ac- 
complie dans une seule parole, 
^i est celle-ci : Tu aimeras ton 
prochain comme toi-même. 

iô Mais si vous vous mordez 
et vous mangez les uns les au- 
tres, prenez garde que vous ne 
soyez détruits les uns par les au- 
tres. 

16 Je vous le dis donc : Mar- 
chez selon l'Esprit, et vous n'ac- 
complirez point les désirs de la 
«bair. 

17 Car la chair a des désirs 
Contraires à eetix de TËsprit, et 
l'Esprit tnaâe contraires à ceux 
de la chair, et ces deux choses 
sont opposées l'une à l'autre ; 
de sorte que vous ne faites point 
les choses que vous voudriez. 

18 Que si vous êtes conduits 
par l'Esprit, vous n'êtes point 
sous la Loi. 

19 Or, les œuvres de la chair 
sont manifestes, savoir, l'adul- 
tère, la fornication, l'impureté, 
la dissolution ; 

SO L'idolâtrie, l'empoisonne- 
ment, les inimitiés, les querelles, 
les jalousies, les animosités, les 
disputes, les divisions, les sec- 
tes ; 

21 Les envies, les meurtres, 
l'ivrognerie, les débauches, et 
les choses semblables, dont je 
vous dis, comme je vous Tai 
déjà dit, que ceux qui commet- 
tent de telles choses n'hérite- 
ront point le Royaume de Dieu. 

22 Mais les fruits de l'Esprit, 
sont la charité, la joie, la paix, 
la patience, la douceur, la bon- 
té, la fidélité, la bénignité, la 
tempérance. 

23 La loi n'est point contre 
ces choses. 

^4 Qfy ceux qui sont à Christ 



ont crucifié la chair avec' ««# 
passions et ses convoitises. 

25 Si nous vivons par l'Esprit, 
marchons aussi selon l'Esprit. 

26 Ne recherchons point la 
vaine gloire, en neus provoquant 
les uns les autres, et en nous 
portant envie les uns aux auti*e8. 

CHAPITRE VL ' 

Exhortation à la charité mutuelle 
et à la tolérance, J^éeessitédes 
bonnes eeuvresi Gloire du Fi-^ 
dèle en la Croix» 

MEô Frères, si quelqu'un 
vient à tomber dans quelque 
faute, vous qui êtes spirituels 
redressez-le, avec un esprit de 
douceur ; et prends garde à toi- 
même, de peur que tu ne sois 
aussi tenté. 

2 Portez les fardeaux les uns 
des autres, et accomplissez ainsi 
la Loi de Christ. 

3 Car si' quelqu'un pense être 
quelque chose, quoiquMl ne soit 
rien, il se séduit lui-même. 

4 Mais que chacun éprouve 
ses propres actions ; et alors il 
pourra se glorifier, niais en lul^ 
même seulement, et non par 
rapport aux autres. 

5 Car chacun portera son 
propre fardeau. 

6 Que cçlui à qui on enseigne 
la parole de Dieu^ fasse part de 
tous ses biens à celui qui /'en- 
seigne. 

7 Ne vous abusez point ; on 
ne se joue point de Dieu ; car 
ce que l'homme aura seoEié, c'e«^ 
ce çu'il moissonnera aussi. 

8 Celui qui sème pour &a 
chair, moissonnera de sa chair 
la corruption ; mais celui qui 
sème pour l'esprit, moissonnera 
de l'esprit la vie étemelle. 

9 Ne nous lassons point de 
faire du bien y car nous mois- 
sonnerons en son tems, si nous 
ne nous relâchons pas. 

10 C'est pourquoi^ pendant 
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Îpe nous 41» làTons l'occasion, 
aisoùB <]q bien à tous ; (D&is 
principalement aux domestiques 
de la Foi. 

1) Voua voyez quelle grande 
lettre je tous ai écrite de ma 
propre main. 

^ 12 Tous ceux qui veulent se 
rendre agréables dans ce qui re- 
gardê la chair,' ne vous contrai- 
gnent d*étre circoncis, qu'aAn 
4e n^tétre pas persécutés pour la 
Croix de Christ. 

13 Car ceux* là même qui 
sont circoncis ne gardant point 
la Loi ; mais ils veulent que 
vous soyez circoncis, afin de se 
glorifier dans voire chair. 

14 Mais pour moi. Dieu me 
garde de me glori$er $n autrt 



chose qu'en I» Crois de Betne 
Seigneur Jésus-Christ, par la» 
quelle le monde est cruciâé à 
mon égard ; et moi, au monde. 

15 Car en Jésus-Christ U ne 
sert de rien d^étre circoncis, ou 
de ne Pétre pas ; mats il faut 
Ure une nanvelle créature. 

16 Et pour tous ceux qui sui- 
vront cette règle, que la paix et 
la miséricorde soient sur eux, et 
sur IMsraêl de Dieu. 

17 Au reste, que personne ne 
me fasse de la peiitô ; car je 
porte sur mon corps les fiétris- 
sures du Seigneur Jésus. 

18 Jlfs^ Frères, que la grâce 
de notre. Seigneur Jésus-Christ 
«oz>avec votre esprit. Amen S 
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CHAPITRE I. 

&râ€€ê q%te Dieu noug fait en 
JésuS'bhritt^ qui est le seul 
Chef de VEgliae. 

PAUL, Apôtre de Jésus- 
Christ, par la volonté de Dieu, 
aux Saints et Fidèles en Jésus- 
Christ, qui sont a Ëphèse : 

3 La grâce et la paix vous 
inoient données^ par Dieu notre 
Fère, et par îe Seigneur Jésus- 
Christ. 

3 Béni soit Dieu, qui est le 
Père 4e notre Seigneur Jésus.- 
Christ, qui nous a bénis de 
toutes sortes de bénédictions 
spirituelles dans les Ueux céles- 
tes par JcsW'ChthU 

4 Comme il nous avoit élue 
en lui avant la création du mon" 
de, afin que nous fussions saints 
et irrépréhensiblea devant lui 
par la charité ; 

5 Nous ayant prédestinés à 
nou/i adopter pour être ses en- 



fans par Jésus-Chrîst, par uh 
effet de sa bonne volonté ; 

6 A la louange de la gloire 
de sa grâce, qu'il nous a gra- 
tuitement accordée en son Fils 
bieri-aimé : 

7 C'ej/ en lui que nous avons 
la rédemption par son sang, sa^ 
veir^ la rémission des péchés, se« 
Ion l«s richesses de sa grâce, 

8 Qu'il a répandue avec a- 
bondance sur nous, par toute 
sorte de sagesse et d'intelli- 
geno^ ; 

9 Nous ayant fait connoître 
le secret de sa volonté, par un 
effet de sa bienveillance, selon 
qu'il Tavoit auparavant résolu 
en soi-même ; 

10 Afin que quand les tems de 
la dispensation de ^a grâce se- 
roient accomplis, il réunît tour- 
tes choses en Christ, tant ce qui 
est dans les cieux, que ce qui est 
sur la terre. 

11 C^est en lui aussi quenoru 
avons ét^ appelés à l'héritafe, 
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ayant été prédestinés, suivant 
la résolution de celui qui fait 
toutes choses selon son bon 
plaisir ; 

12 Afin que nous servions à 
la louange de sa gloire, nous qui 
avons les premiers espéré en 
Christ. 

13 Et vous êtes aussi en lui, 
après avoir entendu la parole de 
la vérité, qui est P Evangile de 
votre salut ; et a/ant cru en lui, 
vous avez été scellés du Saint- 
Esprit qui avoit été promis ; 

14 Lequel est un' gage de 
notre héritage, jusqu^à Pentière 
rédemption de ceux qu^il s^est 
acquis à la louange de sa 
gloire. 

15 C^est pourquoi, ayant aus- 
si entendu parler de la foi que 
vous ares: en notre Seigneur Jé- 
sus, et de votre charité envers 
tous les Saints ; 

16 Je ne cesse de rendre des 
actions de grâces pour vous, fai- 
sant mention de vous dans mes 
prières ; 

17 Afin que le Dieu de notre 
Seigneur Jésus-Christ, le Père 
de gloire, vous donne Pesprit de 
sagesse et de révélation, par sa 
connoiesance ; 

18 Qu^il éclaire les yeux de 
votre esprit, afin que vous con- 
noissiez quelle est Pespérance à 
laquelle vous êtes appelés, et 
quelles sont les richesbes de la 
gloire de son héritage dans les 
Saints ; 

19 Et quelle est Pinfinie gran- 
deur de sa puissance enveiH 
nous qui croyons par Pefficace 
de sa vertu toute puissante ; 

20 Qu'il a déployée en Christ, 
quand il Pa ressuschié des njorts, 
et qu'il Psi fait asi^eoir à sa droite 
dans les lieux célestes ; 

21 Au-dessus de toute prin- 
cipauté, de toute puissance, de 
toute dignité, de toute domina- 
tion, et de tout nom qui peut se 
Aoiumer, non seulement dans ce 
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siècle, mais aatsi dans celui qoî 
est à venir. 

22 lU il a mis toutes choses 
sous ces pieds, et Pa établi sur 
toutes choses pour être le chef 
de PEglise, 

23 Qui est son corps, et Pac- 
complissement de celui qui ac- 
complit tout en tous. 

CHAPITRE lï. 

Description de Phomme irrégê- 
néré^ et de la vivijieaiiim en 
JésuS'Christ, 

VOUS étiez morts dans tfOf 
fautes et dans vos péchés, 

2 Dans lesquels vous avec 
vécu autrefois, selon le train de 
ce monde, selon le prince de la 
puissance de Pair, qui est Pesprit 
qui agit maintenant dans les en- 
fans de rébellion, 

3 Du nombre desquels aussi 
nous étions autrefois, vivant 
selon nos passions chamelles, 
accomplissant les désirs de la 
chair et de nos pensées ; et 
nous étions naturellement des 
en fans de colère comme les au- 
tre s.t 

4 Mais Dieu, qui est riche en 
miséricorde, par sa grande cha- 
rité, dont il nous a aimés, 

ô Lorsque nous étions morts 
dans nos fautes, nous a vivifiés 
ensemble avec Christ, par la 
grâce auquel vous êtes sau* 
vés ; 

6 Et il nous a ressuscites en- 
semble, et nous a feit asseoir en- j 
semble dans les lieux céleste» en J 
Jésus-Christ ; i 

7 Afin qu'il fît connoître dans 
les siçcles à venir les immenses 
richesses de pa grâce, par la 
bonté dont il a usé envers nous 
en Jésus-Christ. 

8 Car vous êtes sauvés par 
grâce, par la foi ; et cela ne 
vient pas de vous, c'est un doià 
de Dieu ; 

9 Ce n'e*! point par tfes 
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fl^vrei, afin que penomi9 ne se 

glorifie. 

10 CarnoiM tommes son ou- 
rrage, ayant été créés en Jésus- 
C^fist pour les bonnes œuvres, 
pour lesquelles Dieu nout a 
prépafés, afin que iie«s y nar- 

cIlHMIS. 

11 C^est pourquoi eouyenei- 
Tous que vous qui étiez autrefois 
Gentils dans la chair, et qui 
étie% appelés ineireoncis, par 
ceaxj^ qu^on appelle ciramci»^ à 
cause de la circonci€iQ9 faite 
dans la chair par la main det 

1% V9ut étiez en ce tems-là 
sans Christ, séparés de la ré- 
publique d^Israël, étrangers par 
rapport ai^x alliances et aux 
promesses, n'ayant point d^espé- 
ranoe, et Hwit «ans Dieu dans 
le monde. 

13 Mais maintenant, Uant en 
Jésus-Christ,' vous qui éties au- 
trefois éloignés, vous avez été 
rapprochés par le sang de Christ. 

14 Car c*e«l lui qtii est notre 
paix, et qui des deux jttufpUs 
n*en a fait çu^un, en abattant le 
mur de séparation ; 

15 Ayant détruit par sa chair 
la cause de hur inimitié, qui étoit 
la loi des préceptes, laquelle 
contitteii en des ordonnances, 
h&ïi que des deux peuples il for- 
mât en lai-méine un seul hom- 
me nouveau, après avoir fait la 
paix. 

}6 l^^Qo^ll les réconciliât les 

'JiMW et les autres avec Dieu, par 

sa crois, pour ne faire qu*un 

seul corps, ayant détruit par elle 

Vinimitié. 

17 Ainsi il est venu annoncer 
la paix, à vous qui éliea loin, et 
à ceux qui Heient près. 

10 Car c'c*/ par lui çtie nous 
savons, les uns et les autres, ac^ 
ces auprès du Père dans un 
même esprit. 

19 Ainsi vous n^êtes plus des 
étranger», ni des gens de de- 



hors, mais vous êtes concitoyen» 
des Saints, et des domestiques 
de Dieu ; 

20 Etant un édifice bâti sor le 
fondement des Apôtres et des 
Prophètes, Jésus-Christ lui-osé- 
me étant la pierre de Pangle $ 

21 Sur qui tout Pédifice, posé 
et lié dans toutes ses parties, 
s^élève pour être un temple con- 
sacré au Seigneur ; 

22 Par qui vous êtes entrés 
dans la structure de cet édifice, 
pour être la maison de Dieu ea 
esprit. 

CHAPITRE IIÏ. 

Vocation des Gentils^ et grandeur 
incompréhensible de Vamour de. 
JésuS'Christ envers, son Eglise» 

C*£ST à cause de cela que 
moi, Paul, je suis prisonnier de 
■Jésus-Christ pour vous, les Gen- 
tils. 

2 Car vous avez sans doute 
appris quelle est la dispensation 
de la grâce de Dieu, qui m'a 
été donnée pour vous ; 

3 Et que c'^est par révélatioa 
que Dieu m^a fait connottre ce 
mystère, comme je viens de 
vous Z^écrire en peu de mots. 

_4 Par où vous pouvez qoo* 
noitre en le lisant, quelle est 
Pintelligence que j^ai du mys- 
tère de Christ ; 

6 Myàtère qui n^a point été 
découvert aux enfans des hom- 
mes dans les tems passés, com- 
me il a été révélé dans ce tems- 
'«i, par PEsprit, à ses saints 
^ Apôtres et aux Prophètea" ; 

6 Qui est^ que les Gentils sont 
cohéritiers, qu^ils font un même 
corps, et qu^tls participent à la 
promesse que Dieu a faite . en 
Christ, par PEvangile ; 

7 Duquel j'ai été fait t» Mi- 
nistrct, par un don de la grâce de 
Dieu, qui m'a été donnée par 
Pefficace de sa puissance. 

8 Cette grâce, dis-je^ m^a ét^ 
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inée, à moi qoi miis )e mom- 
iilre de tous les Saints, pour an- 
■Mncer parmi les Gentib les 
inobesses iocompcébensibles de 
ChrUt ; 

9 Et ponr nettre en évidence 
devant tons Itt îuammes^ quelle 
««/ la dispensatiott du mystère 
qui a été caché de tont tems en 
l>iea, qui a créé toutes choses 
par Jésus-Christ. 

10 A£n que la sagesse de 
l^u, quà est inâniment diverse, 

I soit maintenant manifestée par 
PEglise aux principautés et aux 
puissances dans les lietix ce* 

I lestes ; 

1 1 Selon le dessein quHl avait 
formé Ae tout tems, tt qu^il a 
exécuté par Jésus-Christ notre 

> Seigneur ; 

12 £n qui nous avons la liber- 
té de nous approcher de Dieu 
arec con£ance, par la foi que 
skovM a99nt en lui. 

13 C^est pourquoi je roua prie 
de ne vous point décourager, à 
cause des afflictions qut je squ/* 
fre pour tous, ce qoi fait votre 
gloire. 

14 C*€H pour ce sujet qiu je 
fléchis les genoux derant le 
Père de notre Seigneur Jésus- 
Christ ; 

15 Duquel toute la famille 
qui tit dans les cieux et sur la 
Isrre lire son nom ; 

16 Afin que, selon les riche^- 
fes de sa gloire, il vous accorde 
la grâce d^étre pnisEamment for- 
tifiés par son £sprit dans Thom- 
me intérienr ; 

17 £b sorte que Christ habite 
dans vos cœurs par la foi ; 

18 Et qu^étant enracinés et 
fondés dans la charité^ vous 
puissiez comprendre, avec tous 
les Saints, quelle en e»t la lar- 
geur, ia longueur, la profon- 
deur, et la hauteur ; 

19 X Et connoitre Pf^our de 
Christ, qui surpasse toute con- 
noissance ; afin que vous soyez 



remplis de tonte la plénitude 
des dons de Dieu. 
. âO Or, à celui qui par là 
paissance qui agit en nous peut 
faire inâniment plus que tout ee 
quo nous demandons et que noua- 
pensons, 

21 A lui soit rendue la gloiff« 
dans PEgliee, par Jésus-Christ, 
dans tous les âges aux siècles 
des siècles. Amen. 

CHAPITRE IV. 

Exhortation à Vunion en Christ^ 
contre la corruption du siècle. 

JE vous prie donc, moi qui 
suis prisonnier pour le Seigneur, 
de vous conduire d^une manière 
digne de la vocation que J^isu 
vous a adressée ; 

2 Avec toute sorte d^humilité 
et de douceur, arec un esprit 
patient, vous supportant les uns 
les autres avec charité ; 

3 Ajant soin de conserver 
Tunité de Tesprit par le lien de 
la paix. 

4 U n^y a qu'on seul corps et 
un seul esprit, comme vous êtes 
appelés à une seu1<t espérance, 
par votre vocation à PEvangile, 

5 // nV o çu^un seul Seig- 
neur, une seule foi, un seul bap- 
tême ; 

6 Un seul Dieu et Père de 
tous, qui est au-dessus de tous 
et parmi tous, et en vous tous. 

7 Mais la grâce est donnée à 
chacun de nous, selon la mesure 
du don de Christ. 

8 C'est pourquoi il est dit : 
Etant monté en haut, il a. mené 
captive une grande multitude de 
captifs, et il a distribué des dons 
aux hommes. 

9 Or, que veut dire cela. 
Qu'il est monté \ si ce n'*est 
qu'auparavant il étoit descendu 
dans les parties les plus basses 
de la terre ? 

10 Celui qui étoit descendu, 
c'est U Brème qui est monté pas* 
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dessus tous les cienz, afin qu'il 
remplit toutes choses. 

11 Lui-même dune a donné 
les uns pour être Apôtres, les 
•autres pour être Prophâftes, les 
«utres pour être Evangélistes, et 
les autres pour être Pasteurs et 
Docteurs ; 

12 Pour l^assemblage des 
Saints, pour Pœuvre du minis- 
tère, pour Pédification du corps 
de Christ ; 

13 Jusqu^à ce que nous soyons 
tous parvenus à Punité de la foi 
et de la connoissance du Fils de 
Dieu, à Vétat d^homme fait, et 
à la mesure de la stature par- 
faite de Christ ; 

14 Afin que nous ne soyons 
plus des enfans, ni flottans et 
emportés par le vent de toutes 
sortes de doctrines, par la trom- 
perie des hommes, et par Padres- 
se quHls ont de séduire artifî- 
cieusement ; 

15 Mais afin que^ suivant la 
vérité avec la charité, nous 
croissions en toutes choses dan» 
celui qui est le Chef, savoir^ 
Christ. 

16 Duquel tout le corps bien 
proportionné et bien joint ; par 
la liaison de ses parties qui 
communiquent les unes aux au- 
tres, tire son accroiësement, se- 
lon la force qu^il distribue dans 
chaque membre, afin qu^il soit 
édifié dans la charité. 

17 yoici donc ce que je vous 
dis, et que je tous déclare de la 
part du Seigneur, c^esl de ne 
vivre plus comme le resté^ des 
Gentil?, qui suivent la vanité de 
leurs pensées ; 

18 Ayant leur esprit obscurci 
de ténèbres, et étant éloignés 
de la vie de Dieu, à cauî-e de 
Piguorance qui est en eux, 
par Pcndurcissement de leur 
cœur ; 

19 Qui, ayant perdu tout sen* 
timent, se sont abandonnés à 
)a dissolution, pour commettre 



toutes sortes d'imparetés, avei^ 
une ardeur insatiable» i 

20 Mais ce n^est pas almil 
que voua avez appris JUmê^ 
Christ ; 

21 Au moins si tous Pares! 
écouté, et n, conformémeot à 
la vérité qu^il a enseignée, tous ' 
avez appris de lui ; 

22 A vous dépouiller, pour 
et qui est de votre conduite pré- 
cédente, du vieil homme qui se 
corrompt par les convoitises qui 
séduisent ; 

23 A être renouvelés' dans 
voire es{)rit et dans votre en- 
tendement ; 

24 Et à vous revêtir du non* 
vel homme, créé à Vù.uige de 
Dieu, dans une justice et une 
sainteté véritable. 

25 C'est pourquoi, renonçant 
au mensonge, que chacun de 
vous parle en vérité à son pro- 
chain ; car nous sommes mem* 
bres les uns des autres. 

2G Si vous TOUS mettez en 
colère, ne péchez point ; que 
le soleil ne se couche point sur 
votre colère ; 

27 £t ne donnez point de 
lieu au Diable. 

28 Que celui qui déroboît ne 
dérobe plus ; mais qn^il s?oc- 
cupe plutôt à travailler de ses 
mains à de bonnes choses, afin 
qu'il ait de quoi donner à celui 
qui est dans le besoin. 

29 Qu^il ne sorte .de votre 
bouche aucune parole déshon- 
néte ; mais que vos discours 
servent à Pédification, tt qu^ih 
communiquent la grâce à ceui 
qui les entendent. 

30 Et n^attristez point le Saint 
Esprit.de Dieu, par lequel too§ 
avez été scellés pour le jour de 
la rédemption. 

31 Que toute aigreur, toute 
animosité, toute colère, toutt 
crierie, ^ ' toute médisance, et 
toute malice, soient bannies d« 
milieu de tous. 
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3^ Mais soyez bons les uns 
' envies les autres, pleins ^e coni- 

|»as«ioi^, vous pardonnant les uns 
î Jkox ay très, comme Dien vous a 

aus^ pardonné par .Jé«ui-Cbrîst. 

.CHAPITRE V. 

JÊTts sur la vie sainte. Union des 
Fidèles avec JésuS'Christ, 

SOYEZ donc les imitateurs 
^e Dieu, conuDe^e# enfans bien- 



2 Et marchez dans la charité, 
ée tnêoie que Christ, qui nous 
a aÎBiés, et ^i s^est offert lui- 
même à Dieu pour noui^, com- 
me une oblation et une victime 
d'agpiéable odeur. 

3 Que la fornication, ni «U' 
.€une impureté, ni ^avarice, ne 
«oient pas même nommées par- 
iai TOUS, comme il convient à 
des Saints ; 

4 Ni aucune parole déshon- 
ikè<e, ni boufTomierie, ni plai- 
saoterie, qui sont des choses 
malséantes ; mais qu*on y enlen- 
de plutôt des actions de grâces. 

5 Car TOUS savez qu'aucun 
forniceteur, aucun impudique, 
ni aucun avare, qui est un ido- 
lâtre, n'a part à Phérita&^e du 
Royaume de Christ et de Dieu. 

6 Qiie personne ne vous se- 
doife par de vains discours ; 
car ic*tst à cause de ces choses- 
là qite la colère de. Dieu vient 
sur les enfans rebelles. 

7 N'ayez donc point de part 
avec eux. 

8 Car vous étiez autrefois 
ténèbres, mais à présent vo^ 
êies lumière dans le Seigneur ; 
marchez donc comme des en- 
fans de lumière. 

9 Carie fruit de PEsprit con- 
sisie en toute sorte de bonté, de 
justice, et de vérité ; 

10 Examinant ce qui est 
agréable au Seigneur. 

1 1 Et n'ayez aucune part aux 
çOiyres infructueuses des ténè- 



bres; mais plutôt condamne%- 
hs, 

12 Car il est même déshon- 
néte de dire ce qu'Us font en 
secret. 

13 Mais toutes ces choses, 
étant condamnées par la lumi- 
ère, sont manifestées ; car c^est 
la himière qui manifeste tout. 

14 Cest pour cela qit^W e&t 
dit : Réveilie-toi, toi qui dor^, 
et te relève d'entre les morts ; 
et Christ t'éclairera. 

15 Prenez donc garde à vous 
conduire avec circonspection, 
non corajpe des gens dépourvus 
de sagesse, mais comme des 
personnes sages ; 

16 Rachetant le tems, car les 
jours sont mauvais. 

17 C'est pourquoi ne soyez 
pas sans prudence, mais com- 
prenez bien quelle ett la volonté 
du Seigneur. 

18 Ne rons enivrez point de 
vin, dans lequel il y a dç la dis- 
solution, mais soyez remplis die 
PEsprit ; ♦ 

19 Vous entretenioit par des 
psaumes, par des hymnes, et 
par des cantiques spirituels ; 
chantant et psalmodiant de votre 
cœur au Seigneur ; 

20 Rendant toujours grâces 
pour toutes choses a Dieu noire 
Père, au noo^ de notre Seigneur 
Jésus-Christ. 

21 Soumettez-vous les uns aux 
autres dans la crainte de Dieu 

22 Femmes, soyez soumises 
à vos propres maris, comme au 
Seigneur ; 

23 Parce que le mari est le 
chef de la fiemme, coqime 
Christ est aussi le chef de l'E- 
glise, qui est son corps, dont il 
est le Sauveur. 

24 Comme dpnc l'Eglise est 
soumise à Christ, que les fem- 
mes 2e 34)ient Au.«&i à leurs pro^ 
près maris en toutes choses. ^ 

25 Vous, maris, aimez vos 
feaimefl| comme Christ i^ aiKsti 
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BÎmé PEglîse, et s^est livré lui.'- 
juéoue pour elle ; 

26 Afin qu'il la sanctifiât, 
après Savoir nettoyée en la la- 
Tant d'ean, et par ta parole ; 

27 Pour la faire paroître de- 
vant loi une Eglise glorieuse, 
trayant ni tache, ni ride, ni rien 
de semblable ; mais étant sainte 
et irrépréhensible. 

28 Cest ainsi que les maris 
doivent aimer leurs femmes, 
comme leurs propres corps. 
Celui qui aime sa femme s'aime 
soi-même. 

29 Car personne n'a jamais 
baï sa propre chair ; mais il la 
nourrit et l'entretient, comme 
le Seigneur le fait à V égard de 
l'Eglise ; 

30 Parce que nous sommes 
les membres de son corps, de 

- sa chair et de ces os. 

31 C'est pourquoi l'homme 
quittera son père et sa mère, 
pour s'attacher à sa femme ; et 
les deux ne seront qu'une seule 
chair. 

32 Ce mystère est grand ; je 
dis cela^ par rapport à Christ et 
à l'Eglise. 

33 Ainsi, que chacun de vous 
aime sa femme comme lui- 
même, et que la femme respecte 
son mari. 

CHAPITRE VI. 

Devoirs domestiques ; combat 
spirituel des Fidèles^ et leurs 
annes. 



a 
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ENFAxNS, obéissez 
pères et à vos mères, eelon 
Seigneur ; car cela est juste. 

2 Honore ton père et ta mère, 
(c'est le premiier commande- 
ment qui ait une promesse.) 

3 Afin que tu sois heureux, et 
que tu vive longtems sur la terre. 

4 Et vous^ pères, n'aigrissez 
point vos enfans ; mais élevez- 
les en les instruisant et en les 
avertissant selon le Seigneur. 
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5 Serviteurs, obéissez 
crainte et tremblement, et 
la simplicité de votre cœur, it- 
ceux qui sont vos maîtres seJotil 
la chair, comme à Christ ; \ 

6 Ne les servant pas «e-ule^j 
ment sous leurs yeux, comme 
vous ne pensiez çn'à plaire s 
hommes ; mais faisant de bon. ^ 
cœur la volonté de Dieu, comme- 
serviteurt de Christ ; 

7 Servant avec afiTection le 
Seigneur, et non pas seuletneni 
les hommeA ; 

8 Sachant que chacun, sort 
esclave, soit libre, recevra du. 
Seigneur selqn le bien qu'il aura 
fait. 

9 Et vous, maîtres, usez-en 
de même envers eux, et mode' 
rez les menaces ; sachant que 
vous avez aussi bien qu'eux le 
même Maître dans le ci^l, et 
que devant lui il n'y a point d'ac- 
ception de personnes. 

10 Au reste, mes Frères, for- 
tifiez'vous dans le Seigneur,^ et 
par sa force toute-puissante. 

11 Hevétez-vous de toutes 
les armes de Dieu, afin que voua 
puissiez résister aux embûches 
du Diable. 

12 Car ce n'est pas seulement 
contre la chair et le sang que 
nous avons à combattre ; mais 
c^est contre les principautés, con- 
tre les puissances,, contre leu 
princes des ténèbres de ce 
siècle, contre les esprits malins 
qui sont dans les airs. 

13 C'est pourquoi prenez 
toutes les armes de Dieu, afin 
que vous puissiez résister dan& 
le mauvais jour, et gu^ayant 
tout surmonté vous demeories 
fermes. I 

14 Soyez donc fermes ; ayant j 
la vérité pour ceinture de vos j 
reins, et étant revêtus de la 
cuirasse de la justice; * 

15 Et avant pour chaussure i 
les dispositions que donne l'E« 
vangile de paix ; | 
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16 Prenant par-dessus tout 

la, le bouclier de la foi, par le 

>jen, duquel vous puissiez 

itemdre tous les traits enâani- 

més du raalin. 

17 Prenez aussi le casque du 
salât, et I^pée de l'esprit, qui 
•est la parole de Dieu ; 

18 Faisant en tout tems par 

V esprit toutes sortes de prières 

et de supplications ; veillant à 

cela ayec persévérance, et priant 

jionr tous les Saints ; 

19 Et pour moi en particulier^ 
afia que ï}ieu me donnç la grâce 
de parler librement et avec har- 
diesse, pour faire connoître le 
mystère de PEvangile. 

20 Pour lequel je fais la fonc- 
tion d^ambassadeur dans les 

. chaînes, afin, dis-je^ que j^en 



parle avec hardiesse, comme je 
dois en parler. 

21 Or, afin que vous sachiez 
aussi mon état, et ce que je 
fais, Tychique, notre Frère bien- 
aimé, et tidèle ministre ^du 
Seigneur, vous informera de 
tout. 

22 Je vous l'ai envoyé exprès, 
afin que vous appreniez quel est 
notre état, et ^u'il console vos 
cœurs. 

23 Que la paix et la charité, 
avec la foi, soient avec tout les 
Frères, de la part de Dieu le 
Père et du Seigneur Jésus- 
Christ î 

24 Que la grâce soit avec tous 
•eux qui aiment notre Seig- 
neur Jésus-Christ avec pureté l 
Amen. 



:epitre de s. paul, apôtre, aux phi- 

lippiens. 



CHAPITRE I. 

affection de VAipùtre envers les 

Philippiens^ et fruit de ses af' 

Jiictiohs» Christ lui est gain* 

jPAUL, et Timothée, servi- 
teurs de Jésus-Christ, à tous 
les Saints en Jésus-Christ qui 
sont à Philippes, aux Evéques 
et aux Diacres. 

2 Que la grâce et la paix 
vous soient données de la part de 
Dieu notre Père, et de Jésus 
Christ notre Seigneur \ 

3 Je rends grâces à mon 
Dieu, toutes les fois que je me 
souviens de vous ; 

4 Priapt toujours pour vous 
tous avec joie, dans toutes les 
prières que je fais ; 

5 A cause de votre attache- 
ment à PEvangile, depuis le pre- 
mier jour .que vous Vavez re^u 
jusqu'à maintenant ; 

6 Etant persuadé que celui 



qui a commencé cette bonne 
œuvre en vous, la perfectionnera 
jusqu'au jour de Jésus-Christ. 

7 II est bien juste que j'aie 
ce sentiment de vous tous ; car 
je vous ai dans mon cœur, par- 
ce que vous avez tous pris part 
à la grâce qui m'a été donnée 
dans mes liens, et dans 4a dé- 
fense et la confirmation de l'E- 
vangile. 

8 Aussi Dieu m'est témoin 
que je vous chéris tous d'une af- 
fection cordiale de Jésus-Christ. 

9 Et ce que je lui demande, 
c'eW que votre charité augmente 
de plus en plus, avec la connois- 
sance et toute sorte d'intelli- 
gence ; 

10 Pour bien discerner la* 
différence des choses ; afin que 
vous soyez purs, et que vous 
marchieg sans broncher, jus- 
qu'au jour de Jésùs-Chriai ; 

11 Etant remplis par Jésus- 
Christ des fruits de la justice^ 
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^ui êervenl à la gloire et à la 
louange He Dieu. 

12 Or, mes Frère?, je rou- 
Ivaiie que vous sachiez que ce 
qui m^eêt arrivé a même contri- 
bué aux progrès de rEvan- 

gi»«; 

13 Ensorfe que les liens que 
je poftc à cause de Jéeus- 
Christ, ont été rendus célèbres 
dans tout le Prétoire, et par-tout 
ailleurs ; 

14 Et plusieurs de nût Frères 
en Twêre Seigneur, étant en- 
couragés par mes lien^,- osent 
annoncer la parole plus hardi- 
ment et sans crainte. 

15 If est vrai que quelques-uns 
annonceirt Christ^^par envie et 
êana U7h eiprit de contention ; et 
d'autres le font avec une inten- 
tion sincère. 

16 Les uns annoncent Christ 
dans un esprit de contenlion et 
non pas purement, croyant 
ajouter un surcroît d'affliction à 
mes liens. 

17 Mais ïes autres le font par 
affection, sachant que je suis 
établi pour la défense de PEvan- 
^ile. 

18 Mais quoi! de quelque 
tisanière que ce soit, soit par un 
zèle apparent, soit avec sincéri- 
té, Christ est toujours annoncé ; 
c'est ëe quoi je me réjouis, et 
je m'en réjouirai toujours. 

19 Car je sais que cela tour- 
nera à m6n salut par vos priè- 
res, et par le secours dé l'Esprit 
de Jésus-Christ. 

SO Selon ma ferme attente, 
et Pespéranee que fai de ne re- 
cevoir aucune confusion en rien ; 
mais que patUmt avec hardiesse. 
Christ qui a toujours été glorifié 
dans mon corps, le sera encore 
à présent soit par ma vie, soit 
par ma mort. 

âl Car Christ est ma vie, et 
la mort w?est un gain. 

2â Or, s'il m'e«^ avantageux 
4e vivre dans ce corps, et ce que 



je dois souhaiter, t'^est ce çue Je 
ne sais pas. 

23 Car je suis pressé des 
deux tûths^ mon désir étant de^ 
partir de ce m,ondt^ et d^étre 
avec Christ, ce qui me struit 
beaucoup meilleur. 

24 Mais il est phis néeessaîre 
pour vous, que je demeure dans 
ce corps. 

25 Et je suis persuadé qwe^^y 
demeurerai, et mêint que je de- 
meurerai Quelque tetns avec 
"vrous pour votre avancement 
dans la foi, et pour votre joie, 

26 Afin que vous ayez en rioî 
un sujet de vous glorifier de plus 
en plus en Jésus-Christ lorsque 
je serai de retour auprès de rems. 

27 Conduisez- vous ^seulement 
d^'une manière digne de PËran- 
gile de Christ, afin que, soit que 
je tienne vous voir, soit que 
je sois absent, j'entende lou* 
jours <ftre de vous, que voes per* 
sistez à combattre pour la foi 
de P Evangile, avec un même es- 
prit et un même courage, sans 
être intimidés en aucune ma- 
nière par vos adversaires. 

28 Ce qui est pour eux une 
preuve de leur perdition, mais 
pour vous une preuve de votre 
salot ; et bêla, de la part de 
Dieu. 

29 Parce qu^il vous a fait la 
grâce par rapport à Jénw 
Christ, non-seulement de croire 
en lui, mais encore de soutfrir 
pour loi ; 

30 En soutenant le même 
combat ou vous m'avez vo, et 
oû vous 
encore. 



apprenez que je suis 



CHAPITRE n. 

Exhortation à Vunion en Christ, 

S'^JL y a donc quelque conso- 
lation en Christ, »'i/ y a quelque, 
soulagement dans la charité, 
8't7 y a quelques afi^ectiotis cor- 
diales, et quelqut compassion % 
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2 Rendez ma joie parfaite, 
^tant en bonne intelligence, 
a3'ant une même charité, étimt 
bien unis, ensemble, ajant les 
mêmes sentimens. 

3 AV faittt rien par un esprit 
de contestation, ni par yaine 
gloire ; mais que chacun de 
'VOUS regarde les autres, par hu- 
milité, comme plus excellens 
que soi-même. t 

4 Ne regardez pas teulement 
chacun à votre intérêt particu- 
lier ; mais ayez aussi égard à 
celui des autres. 

5 ^jez les mêmes sentimens 
que Jésus-Christ a eus ; 

6 Lequel étant en forme de 
Dieu, n^a point regardé comme 
une usurpation d^étre égal à 
Dieu : 

7 Mais il s^est anéanti soi- 
même, en prenant la forme de 
serviteur, et se rendant sembla- 
ble aux hommes : 

8 Et ajant para comme un 
homme, il s^est abaissé lui- 
même, s^étant rendu obéissant 
jusqu^à la mort, même jusqu*k 
la mort de la croix. 

9 C^est pourquoi aussi Dieu 
Ta souverainement élevé, et lui 
a donné un Nom qui est au-des- 
sus de tout autre nom ; 

10 Afin qu^au Nom de Jésus 
tout ce qui est dans les cieux, 
et sur la terre, et sous la terre, 
fléchisse le genou : 

11 Et que toute langue con- 
fesse que Jésus^Christ est le 
Seigneur, à la gloire de Dieu le 
Père. 

12 Ainsi, mes hien-aimés, 
comme vous avez toujours obéi, 
travaillez à votre salut avec 
crainte et tremblement, non- 
seulement comme vous aves fait 
en ma présence, mais beaucoup 
plus en mon absence. 

13 Car c'est Dieu qui pro- 
duit en vous et la volonté et 
l'exécution, seloii sa bienveil- 
Iance« 
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14 Faites toutes choseâ sai» 
murmures et sans disputes ; 

15 Afiii que vous soyez sans 
reproche, «ans tache, Enfans de 
Dieu, irrépréhensibles au milieu 
de la race dépravée et perverse, 
parmi laquelle vous brillez com- 
me des flambeaux dans le mon- 
de, y portant la parole de vie ; > 

16 En sorte qu'au jour de 
Christ, je puisse me glorifier de 
n'avoir point couru en vain, ni 
travaillé en vain. 

17 Et si même je sers d'afi- 
persion si^r le sacrifice et l'of- 
frande de votre foi, j'en ai de la 
joie, et je m'en réjouis avec vous 
tous. 

18 Vous aussi de même, ayez» 
en de la joie et vous en réjouis- 
sez avez moi. 

19 Or, j'espère qu'avec la 
grâce du Seigneur Jésus, je vous* 
enverrai bientôt Timothée, afin 
que j'aie plus de courage lorsque 
j'aurai appris votre état. 

20 Car je n'ai personne d'une 
pareille affection, ni qui s'inté- 
resse plus sincèrement à ce qui 
vous regarde. 

21 Parce que tous cherchent 
leurs propres intérêts^ et non 
ceux de Jésus-Christ. 

22 Mais vous savez qu^il est 
éprouvé, et qu'il a ^ervi avec 
moi dans l'Evangile, comme un 
fils qui sert son Père. 

23 J'espère donc vous l'en- 
voyer, dès que j'aurai vu l'état 
de mes affaires. 

24 Et je m'assure au Seig- 
neur, que j'irai ausfi moi-même 
vous voir bientôt. 

25 Mais j'ai cru yu'tZ étoit 
nécessaire de vous envoyer |7ré- 
sentement Epaphrodite notre 
Frère, qui est le compagnon de 
mes travaux et de mes combats, 
qui a été envoyé de votre part, 
et qui m'avoit secouru dans mes 
besoins. 

26 Car il désiroit fort de roni 
voir tous, et il étoit fort en 
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peine de ce que Tot» aviez ap- 
pris qaMI avoit été malade. 

27 En effet, il a été malade, 
et mime près de la Inort ; mais 
Diea a eu pitié de lui ; et non- 
aeulement de lui, mais aussi de 
moi, afin que je n^eusse pas tris- 
tesse sur tristesse. 

28 Je Pai donc envoyé arec 
d^autant plus dVmpressement, 
afin qu^en le revoyant vous ayez 
de la joie, et que j^aie moins de 
tristesse. 

29 Recevez-le donc en notre 
Seigneur, avec toute sorte de 
joie ; et honorez ceux qui sont 
tels qxu lui. 

30 Car il a été près de la 
mort pour le service de Christ, 
ayant exposé sa vie pour sup- 
pléer aux services que vous ne 
pouviez pas me rendre vous- 
mêmes. 

CHAPITRE III. 

Renoncement à toute» choses pour 
Jésus-Christ, 

AU reste, mes Frères, ré- 
jouissez-vous au Seigneur. Je 
ne me lasse point de vous écrire 
les mêmes choses, et c^est votre 
sûreté. 

2 Donnez.vous de garde des 
chiens ; donnez-vous de garde 
des mauvais ouvriers ; donnez- 
vous de garde de la fausse cir- 
concision. 

3 Car e'*est nous qui sommes 
la vraie circoncision, noiu qui 
servons Dieu en esprit, qui nous 
glorifions en Jésus-Christ, et qui 
ne mettons point notre confiance 
en la chair. 

4 Ce n^est pas que je ne 
pusse aussi me confier dans la 
chair : Si quelqu^un croit qu^il a 
sujet de 'se confier en la chair, 
j'en ai encore ^davantage : 

5 Moi qui ai été circoncis le 
hurtième jour, qui suis de la 
face d'Israël, de la . tribu de 
Benjamin, Hébreu, descendu des 






HébreuXf Pharisien en ce qui 
regarda la Loi ; 

6 A regard du séle, ayan^ 
persécuté l'Eglise ; à l'égard de 
la justice de la Loi, étant sans 
reproche. 

7 Mais ce qui m'étoit alors un 
gain, je l'ai regardé com$ne une 
perte, à cause de Christ. 

8 Et même je regarde toutes 
les autres choses eom,me une 
perte, en comparaison de l'ex- 
cellence de la connoissance de 
Jésus-Christ, mon Seigneur, 
pour qui je me suis privé de 
toutes ces choses ; et je ne les 
regarde que comme des ordures, 
pourvu que je gagne Christ ; 

9 Et que je sois trouvé en 
lui, ayant, non la justice qui me 
venait de la Loi» mais celle qui 
vient de la Foi en Christ, savoir^ 
la justice qui vient de Dieu par 
la Foi ; 

10 Afin que je le connoisse, 
et l'efficace de sa résurrection, 
et la communication de ses 
souffrances, me rendant confor- 
me à lui dans sa mort ; 

1 1 Four parvenir, si je puis, 
à la résurrection des morts ; 

12 Non que j'aie déjà atteint 
le 6u/. ou que je sois déjà par- 
venu a la perfection ; mais je 
fais mes efforts pour y parvenir ; 
et c'est pour cela aussi que Jé- 
sus-Christ m'a pris à lui. 

13 Mes Frères, pour moi je 
ne me persuade pas d'être en- 
core parvenu au but ; 

14 Mais ce qite je fais c'^esi 
qu'oubliant les choses qui sont 
derrière mot, et m'avançant 
vers celles qui sont devant moi, 
je cours vers le but, vers le prix 
de la vocation céleste de Dieu 
en Jésus-Christ. 

15 Nous tous donc qui sonv' 
mes parfaits, ayons ce même 
sentiment ; et si vous pensez 
autrement, Dieu vous fera con- 
noître ce quHl en est. 

16 Cependant suivons la même 
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régle^ dans les choses à la 
eonnoùsanee desquelles nous 
sommes parvenus, et soyons unis 
ensemble. 

17 Soyez tous mes imitateurs, 
mes frères, et regardez à ceux 
qui se conduisent suivant le 
modèle que vous avez en nous. 

18 Car, il y en a plusieurs qui 
ont une telle conduite, que je 
TOUS ai dit souvent, et que je 
vous le dis encore maintenant 
en pleurant, quHls sont ennemis 
de la croix de Christ : 

19 Dont la fin sera la perdi- 
tion, qui ont leur ventre pour 
Dieu, qui mettent leur gloire 
dans ce qui est leur confusion, et 
qui attachent leurs affections 
aux choses de la terre. 

20 Mais pour nous, nous nous 
conduisous comme étant bour- 
geois des cieux, d^où nous at- 
tendons ~ aussi le Sauveur, le 
Seii^neur Jésus-Christ ; 

2t Qui transformera notre 
corps vil, pour le rendre con- 
forme à son corps glorieux, par 
le pouvoir qu^il a de s^assujet- 
tir toutes choses. 

CHAPITRE ÏV. 

Exhortation à la persévérance. 
Désintéressement de VAfûlre, 

C'EST pourquoi, mes très- 
cfaers et bien-aimés Frères, qui 
êtes ma joie et ma couronne, 
demeurez fermes de cette ma- 
nière en notre Seigneur, mes 
bien-aimés. 

2 Je prie Evodie, et je prie 
Syntiche, d^avoir un même sen- 
timent en notre Seigneur. 

3 Je te prie aussi, mon fidèle 
collègue, d^avoir soin d'elles, 
parce qu'elles ont combattu 
avec moi pour l'Evangile, aussi 
bien que Clément et mes autres 
compagnons de travaux, dont 
les noms sont écrits dans le Li- 
vre de vie. 

4 Réjouissez'vous toujours 



en notre Seigneur ; Je tous h dis 
encore, réjouissez-vous. 

5 Que votre douceur soit con- 
nue de tons les hommes. Le 
Seigneur est proche. 

6 Ne vous inquiétez d'au* 
cune chose ; mais exposez vos 
besoins à Dieu en toutes occa- 
sions, par des prières et dés 
supplications, avec des actions 
de grâces ; • 

7 Et la paix de Dieu, laquel- 
le surpasse toute intelligence, 
gardera vos cœurs et vos esprits 
en Jésus-Christ. 

8 Au reste, mes Frères, que 
toutes les choses qui sont véri- 
tables, toutes les choses qui sont 
honnêtes, toutes les choses qui 
sont justes, toutes les cihoses qui 
sont pures, toutes les choses qui 
sont aimables, toutes les choses 
qui sont de bonne réputation, 
et où il y a quelque vertu, et 
qui sont dignes de louange, que 
toutes ces choses occupent Vos 
pensées. 

9 Vous les avez apprises, re» 
çues et entendues de moi^ et 
vous les avez vues en moi ; 
faites-les aussi, et le Dieu de 
paix sera avec vous. 

10 Au reste, j'ai eu une 
grande joie en notre Seigneur, 
de ce qu'enfin vous avez fait re- 
vivre le soin que vous avez de 
moi ; à quoi vous pensiez aussi, 
mais vous n'en aviez pas l'occa- 
sion. 

11 Je ne dis pas cela par rap- 
port à mon indigence ; car j'ai 
appris à être contoat de l'état 
où je me trouve. 

12 Je sais être dans la pau- 
vreté ; je sais aussi être dans 
l'abondance : par-tout en toutes 
rencontres j'ai appris à être ras- 
sassié, et à avoir faim ; à être 
dans l'abondance, et à être dan§ 
la disette. 

13 Je puis tout par Christ qui 
me fortifie. 

14 Néanmoins vous ave; bien 
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fait de prendre part à mon af- 
iiction. 

16 Vous savez bien aussi, 
rom Pbilippiens, que lorsque 
je partis de Macédoine, et que 
^e commençai à vous prêcher 
TErangile, il n^y eut aucune 
£glise qui me donnât, ou de qoi 
je reçusse quelque chose, que 
la f ôtre ; 

16 Et même vous m'envoy- 
âtes plus d'une ibis, à Thessa- 
ionique, de quoi fournir à mes 
besoins. 

17 Ce n'e*f pas que je cher- 
che des présens, mais je cherche 
à faire abonder le fruit qoi vous 
en doit revenir. 

18 J^ai donc tout reçu, et 
je suis dans Pabondance ; j^ai 
été comblé de biens^ en rece- 



vant d^Epaphrodite ce qne vous 
fn'avez envoj^îy comme un par- 
fum de bonne odeur, et an sa- 
crifice que Dieu accepte et çui 
Zut est agréable. 

19 Et mon Dieu pourvoira 
aussi à tous vos besoins, seloa 
ses richesses, et avec gloire, par 
JésQs-Christ. 

20 Or, à Dieu notre Père soit 
gloire aux siècle des siècles. 
Amen. 

21 Saluez tofis les saints en 
Jésus-Christ : les Frères qui sont 
avec moi vous saluent. 

22 Tous les Saints vous sa- 
luent, et principalement ceux 
qui sont de la maison de César. 

23 La grâce de notre Seig- 
neur Jésus-Christ soit avec too» 
tous ! Amen. .. 



iPITRE DE S. PAUL, APOTRE, AUX GOLOS- 

SIENS. 



CHAPITRE !. 

Foi des Colossiens^ et souffrances 
de Paul, 

PAUL, Apôtre de Jésus- 
Christ, par la volonté de Dieu, 
et Timothée noire frère ; 

2 A nos Frères en Christ, les 
Saints et les Fidèles qui sont à 
Colosses, la grâce et la paix 
vous soient données^ de la part 
de Dieu notre Père, et de Jésus- 
Christ notre Seigneur. 

3 Nous rendons grâces à 

JDieu, qui est le Père de notre 

Seigneur Jésus-Christ, dans les 

prières que nous faisons sans 

cesse pour vous. 

4 Ayant été informés de la foi 
que vous aves en Jésus-Christ, et 
de la charité que vous avez pour 
tous les Saints ; 

5 A cause de Pespérance qui 
TOUS est réservée dans les cieux, 
et dont TOUS ave^i eu connois- 



sance par la parole de la vérité, 
qui est PEvangile ; 

6 Lequel est parvenu jusqu^à 
vous, de même que par tout le 
monde, où il fructifie, comme U 
fait parmi vous, depuis le jour 
que vous avez entendu parier 
de la grâce de Dieu, et que vous 
Pavez véritablement connue ; 

7 Ainsi que vous Pavez ap* 
prise d^Epaphras, notre cher 
compagnon de service, qui est 
un fidèle Ministre de Christ par- 
mi vous, 

8 Et qui nous a fait connoitre 
la charité dont voias êtes animU 
par le iSami-Esprit. 

9 C'est pour cela que, depuis 
le jour que nous en avons ouï 
parler^ nous ne cessons de prier 
pour vous, et de demander que 
vous soyez remplis de la cod* 
noissance de sa volonté, avec 
toute la sagesse et toiUe V'mi^ 
ligence spirituelle ; 
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10 Afin que vous vous con- 
doisiez d^une manière digne du 
Seigneur, pour lui plaire en 
toutes choses, fructifiant pour 
toutes sortes de bonnes œuvres, 
et croissant dans la connois- 
sance de 'Dieu ; 

11 Etant fortifiés en toutes 
manières, par sa force glorieuse, 
pour «ou/entr tout avec patience, 
avec douceur et avec joie \ 

12 Rendant grâces au Père, 
qui nous a rendus capables 
d^avoir part à ^héritage des 
iSaints dans la lumière, 

13 Et qui nous a délivrés de 
la puissance des ténèbres, et 
nous a fait passer dans le Roy 
aume de son Fils bien-aimé ; 

14 £n qui nous avons la ré- 
demption par son sang, savoir^ 
la rémission des péchés. 

15 CUtt lui qui est Pimage 
du Dien invisible, le premier-né 
de toutes les créatures. 

16 Car e'*€4t par lui ^^ont été 
créées toutes les choses qui sont 
dans les cieux et sur la terre» 
les visibles et les invisibles ; soit 
les Trônes, ou les Dominations, 
ou les Principautés, ou les Puis- 
sances ; tout a été créé par lui 
et pour lui.' 

17 11 est avant toutes choses, 
et toutes choses subsistent par 
lui. 

18 Et eUti lui gui est le chef 
du corps de P Eglise, et qui est 
le commencement et le premier- 
né d^entre les morts, afin qu^il 
tienne le premier rang en toutes 
choses. 

19 Car il a plu à Di^u que 
toute plénitude habitât en lui ; 

20 Et de se réconcilier toutes 
choses par lui, tant celles qui 
*ont dans les cieux, que celles 
qui sont sur la terré, ayant fait 
Jft paix par le sang de sa croix. 

21 Et vous, qui étiez autrefois 
éloignés de Dieu^ et qui étiez 
tts ennemis, par vos pensées et 
par vos mauvaises œuvres, 

26* 



22 11 vous a maintenant ré- 
conciliés avec Zut, par le corps 
de sa chair, par sa mort, pour 
vous faire paroître devant lui, 
saints, sans tache, et irrépréhen- * 
sibles ; 

23 Pourvu que vous demeu- 
riez bien fondés et inébràiilables 
dans la foi, sans abandonner ja- 
mais les espérances de PEvan- 
gile que vous avez entendu, le- 
quel a été prêché à toutes les 
créatures qui sont sous le ciel, 
et duquel moi Paul j^ai été fait 
Ministre* 

24 Je me réjouis maintenant 
dans les soufiTrunces que j^endure 
pour vous ; et j'achève de souf- 
frir en ma chair le reste des 
afflictions de Christ, pour son 
corps, qui est P Eglise ; 

25 De laquelle j^ai été fait le 
ministre, selon la charge que 
Dieu m^a donnée, de vous an- 
noncer pleinement' la parole de 
Dieu ; 

26 Savoir^ le mystère qui 
avoit été caché dans tous les 
siècles et dans tous les tems, 
mais quHl a maintenant mani- 
festé à ses Saints ; 

27 A qui Dieu a voulu faire 
connoître quelles sont le6 riches- 
ses de la gloire de ce mystère 
parmi les Gentils, c^est que 
Christ est en vous, lui qui est 
Peî*pérance de la gloire. 

28 C'eft lui que nous annon- 
çons, exhortant tous les hom- 
mes, et les instruisant dans 
toute la sagesse, afin de les 
rendre tous parfaits en Jésus- 
Christ. 

29 C'est aû^âi à quoi je Ittf 
vaille, combattant par sa vertu, 
qui agit puissamment en moi* 

CHAPITRE II. 

Trésors de sapience en Jls%U' 
Christ et sa Croix, 

CAR je' veux' \)ien que vous 
sachiez combien est grand le 
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combat que je soatieni pour 
TOUS, et pour ceux qui tmU à 
Laodicée, et pour tous ceux qui 
lie m^out jamais yu. 

ft Afiu que leurs cœi^s soient 
eonsolés, et qu^étant liés étroite** 
D^at ensemble par la chanté, 
ils soient enrichis d^une parfaite 
intelligence, pour çonnoître le 
mystère de notre Dieu et Père, 
et de Jé«u«-Cbrist ; 

3 Eln qui sont renfermés tous 
les trésors de la sagesse et de la 
science^ 

4 Je vous dis ceci, afin que 
personne ne vous abuse par des 
diseours séduisans. 

5 Car, bien que je sois ab- 
sent de .corp8,^je suis pourtant 
avec vous en esprit ; et je me 
réjouis de voir le bon ordre 
quHl y a parmi tous, et la fer- 
meté de votre foi en Jiaut» 
Christ. 

6 Comme donc vous avez 
reçu le Seigneur Jésus-Christ^ 
marchez selon lui ; 

7 Etant enracinés et fondés 
en lui,- et ofiermis dans la foi, 
selon qu^elle vous a été enseig- 
née, y faisant des progrès, avec 
des actions de grâces» 

8 Prenez garde que personne 
ne vous séduise, par la philoso- 
phie et par de vaines subtilités, 
suivant les traditions des hom- 
mes et les élémens du monde, 
et non pas selon JUus-Chnst : 

9 Car toute la plénitude de la 
Divinité habite corporeilement 
en lui. 

10 Et vous avez tout pleine- 
ment en Aui, qui est le Chef de 

"-toutes les l^rincipautés et de 
tûuiei les Puissances. 

11 C^est aussi en lui que vous 
avez été cfrconcis d^une ciroon- 

, cision faite sans main, ei qui 
conHsic à dépouiller le corps des 
péchés de la chair, te qui est la 
circoncision de Christ ; 

IS Ayant été ensevelis avec 
lui par le baptémei diois lequel 



vous êtes aussi TeMuseités af ee 
lut, par la foi que votu avez en 
la puissance de Dieu qui Pa res- 
suscité des morts. 

13 Et lorsque vous étiez morts 
dans vos péchés, et ineirconcsie 
dans votre chair, il vous a vîvi* 
fiés avec lui, vous ayant pardon- 
né toutes vos fautes. 

14 II a effacé Tobligation qui 
itoit contre nous, laqueUe contiê» 
toit dans les ordonnances, et 
nous étoit contraire, et il Ta en- 
tièrement annuUée, en Patta*- 
chant à la croix ; 

15 Ayant dépouillé les Prin- 
cipautés et les Puissances, çu^il 
a publiquement exposées en 
spectacle, triomphant d^elles sur 
cette croix, 

16 Que personne donc ne 
vous condamne au sujet du manr 
ger ou du boire, on pour la dis- 
tinction d^un jour de Fête, ou 
de nouveUe Lune, ou, de Sabbat. 

17 Car ces choses nMtoient 
que Pombre de celles qui dé- 
voient venir, mais le corps en eti 
en Christ. 

18 Que personne ne vous 
maîtrise à son plaisir, sous pré- 
texte d'^humilité, et par le culte 
des Anges, sMngérant dans les 
choses qu^il n'a point vues, étant > 
témérairement enâé de son sens 
charnel ; 

19 Et ne demeurant pas atta- 
ché au Chef, duquel tout le 
corps, bien joint par la liaison 
de ses parties, tire ce qui le fait 
subsister, et reçoit son accroisse- 
ment selon Dieu. 

SO Si donc vous êtes morts 
avec Christ, par rapport aux élé- 
mens du monde, pourquoi vous 
charge-t-on de ces préceptes, 
comme si vous viviez encore au 
moude ? 

21 En voue disarU : Ne mange 
point de ceeif n'en goûte point, 
n^^ touehe pas. 

22 Préceptes qui sont tous 
pernicieux parieurs abus, fk^itmit 



COLOSSIENS, m. 



295 



yi^ndis que sur des ordonnances 
et des doctrines bumaînes ; 

23 Lesquelles ont, à la vérité, 
^[%ulqtie apparence de sagesse, 
âans un culte volontaire, et 
iionf une certaine hamitité, en 
ce^qu^tUes n^épargnent point le 
oorps, ^ qu*elleâ n^on/ aucun 
éçard à ce qui peut satisfaire la 
chair. 

CHAPITRE IIÎ. 

Devoir» domettiqtut* 

SI dope iroua êtes ressuscites 
avec Christ, cherchez les choses 
qui 9ont en haut, où Christ est 
assis à la droite de Dieu. 

2 Affectionnez-vous aux cho- 
ses qui êont en haut, et non à 
celles qui sont sur la (erre. 

3 Car vous êtes morts, et 
votre vie est cachée avec Christ 
en Dieu. 

4 Mais quand Christ, qui est 
votre vie, paroitra, alors vous 
paroîtrez aussi avec lui dans la 
gloire. 

5 Faites donc mourir ce qui 
compose en vous Thorame ter- 
restre, la fornication, la souil- 
lure, les passions, la mauvaise 
convoitifte, et Tavarice, qui est 
une idolâtrie. 

6 Car c^tst pour ces choses 
çue la colère de Dieu vient sur 
les enfans de rébellion ; 

7 Dans lesquelles aussi vous 
avez marché autrefois, lorsque 
vous viviez dans ces vices. 

8 Mais maintenant renoncez 
à toutes ces choses, à la colère, 
à Panimosité, à la malice, à la 
médisance ; et qv^aucune parole 
déshonnéte ne sorte de votre 
bouche. 

9 Ne mentez point les uns 
aux autres, ayant dépouillé le 
vieil homme avec ses œuvres, 

10 Et ayant revêtu le nouvel 
homme^ qui se renouvelle par la 
connoissance, a Pimage de celui 
qui l'a créé. 

11 Ici il D^jr a ni Grec, ni 



Juif, ni Circoncis, ni Incircon- 
cis, ni Barbare, ni Scythe, ni 
Esclave, ni Litire ; mais Christ 
est toutes choses en tous. 

12 Revêtez- vous donc comme 
les élus de Dieu, ses saints et 
ses bien-aimés, 'des entrailles de 
miséricorde, de bonté, d'humili- 
té, de douceur, de patience ; 

13 Vous supportant les uns 
les autres, et vous pardonnant 
les uns aux autres. Si Pun de 
tous a quelque sujet de plainte 
contre l'autre, comme Christ 
vous a pardonné, vous aussi 
usez'en de même. 

14 Mais sur- tout, soyes re- 
titus de la charité, qui est le 
lien de la perfection. 

15 Et que la paix de Dieu, à 
laquelle vous avez été appela 
pour n'^étre gti^un seul corps, 
règne dans vos cœurs ; et soyez 
reconnoissans. 

16 Que la parole de Christ 
habite abondamment en voup, 
avec toute sorte de sagesse ; 
vous instruisant et vous exhor- 
tant les uns les autreu, par des 
psaumes, par des hymnes et des 
cantiques spirituels, chantant du 
fond de vos cœurs au Seigneur 
avec reconnoissance. 

17 Et quelque chose que vous 
fassiez, soit par vos paroles, 
soit par vos actions, faites tout 
au nom do Seigneur Jésus, ren- 
dant grâces par lui à Dieu notre 
Père. 

18 Femmes, soyez soumises à 
vos propres maris, comme cela 
se doit, selon le Seigneur. 

19 Maris, aimez vos femmes, 
et ne vous aigrissez point contre 
elles. 

20 Enfans, obéissez à vos 
Pères et à vos Mères en toutes 
choses, car cela est agréable au 
Seigneur. 

21 Pères, n'irritez point vos 
enfans, de peur qu'ils ne per- 
dent courage. 

22 Serviteurs, obéisses e& 
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lonteB choses à ceux qui iont vùi 
maîtres selon la chair, ne ser- 
yaut pas êevUement sous leurs 
yeux, comme «t vous ne eher^ 
ckies qu'*k plaire aux hommes, 
mais faitet'le dans la simplicité 
' de votre cœur ei dans la crainte 
de Dieu. 

t3 Ex quoi que tous fassiez, 
faites-le de bon cœur, comme 
pour le Seigneur, et non pour 
les hommes. 

24 Sachant que tous receTrez 
du Seigneur la récompense de 
Théritage, puisque tous serrez 
Christ le Seigneur. 

25 Mais celui qui agit injuste- 
ment, recevra la peine de son 
injustice ; et il n^jr a point d^ac- 
ceptioD de personnes devant 
Dieu, 

CHAPITRE IV. 

JDe la pertévéranee à prier^ et de 
la conduite Chrétienne, 

MAITRES, rendez aussi à 
Tos serviteurs ce quf. est de la 
justice et de Péquité ; sachant 
que TOUS ayez aussi un Maître 
dans le ciel. 

3 Persévérez et Teillez dans 
la prière, et dans les actions de 
gr&ces. 

3 Priez aussi pour nous, afin 
que Dieu nous ouvre la porte 
pour prêcher la parole, et pour 
annoncer le mystère de Christ, 
à cause duquel je suis dans les 
chaînes ; 

4 Afin que je le fasse con- 
noStre de la manière dont il faut 
que j'en parle. 

5 Conduisez- vous prudem- 
ment enyers ceux du dehors, 
rachetant le tems. 

6 Que vos discours soient tou- 
jours nccompagnés de grâce, et 
assaisonnés de sel, de manière 
que vous sachiez répondre à 
chacun comme il faut. 

7 Tychique, notre cher frère, 
qui est un fidèle Ministre du 
Seigneur, et qui le sert avec 



moi, TOUS apprendra tout ce qui 
me regarde. 

8 Je vous l'ai euTojé exprès, 
afin qu^il connoisse quel est votre 
état, et quHl console tos cœurs. 

9 Je lui ai joint Onésîme fiùtrs 
fidèle et très-cher frère, qui est 
de Totre pays ; ils tous informe- 
ront de tout ce qui se passe ici. 

10 Aristarque, qui est prison- 
nier avec moi, tous salue, et 
Marc, cousin de Baniabas, et 
touchant lequel vous aves reçu 
des ordres ; s'il Ta cbez tous, 
recevez-le bien* 

11 Jésus, surnommé joste^ 
vous salue aussi. Us sont Juifs 
de naissance ; e/ .ce sont les 
seuls qui travaillent maintenant 
avec moi pour le Royaume de 
Dieu, et de qui j'aie reçu de la 
consolation. 

12 Epaphras, qui est de Totre 
pays^ et Seryiteur de Christ, 
TOUS salue ; il ne cesse de com- 
battre pour vons dans ses prières, 
afin que vous soyez toujours par- 
faits, et que vous accomplissiez 
toute la Tolonté de Dieu. 

13 Car je lui rends ce témoi- 
gnage, qu'il a un grand zèle 
pour vous, et pour ceux qui sont 
à Laodicée et à Hiérapolis. 

14 Lue, le médecin, qui nCtst 
très-cher, et Démas, vous sa- 
luent. 

1 5 Saluez les frères qui sont 
à Laodicée, et Nympbas, et 
l'Eglise qui est dans sa maisen. 

16 Et après que cette lettre 
aura éfé lue parmi vons, faites 
qu'on la lise aussi dans l'Eglise 
des Loadicéens, et que tous li- 
siez aussi celle qu*on vous enver* 
ra de Loadicée. 

17 Et dites à Archippe : Con- 
sidère bien le ministère que tu 
as reçu du Seigneur, afin de le 
bien remplir. 

18 Moi, Paul, je tous salue ici 
de ma propre main. SouTenez- 
vous de mes liens. La gcâc« 
soit ayec tous ! Amen. 
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CHAPITRE r. 

Exhortation à la persévérance 
dans la piété et dans le sèU, 

PAUL, et Silvairi, et Timo- 
thée, à PEglise des Thessaloni- 
ciens qui est en Dieu le Père, 
et en notre Seigneur Jésus- 
Christ : La grâce et la paix 
TOUS soient données de la part de 
Dieu, notre Père, et par le Seig- 
neur JésQs-Chrîst. 

S Nous rendons toujours des 
actions de grâces à Dieu pour 
▼ons tous, faisant mention de 
TOUS dans nos prières ; 

3 Nous souvenant sans cesse, 
devant notre Dien et notre Père, 
desoeavres de yotre foi, des fra- 
vaux de votre charité, de la 
constance de totre espérance en 
notre Seigneur Jésut-Christ. 

4 Sachant, mes Frères chéris 
de Dieu, votre élection. 

5 Car rÈvangile que nous vous 
avons prêché^ n'a pas consisté 
Beulement en paroles, mais il a 
fié accompagné de force et du 
Saint-Esprit, et de plusieurs 
preuves convaincantes ; comme 
vous savez que nous nous som- 
mes conduits parmi vous, et 
pour Pamour de vous. 

6 Aussi avez- vous été nos 
imitateurs et ceux du Seigneur, 
ayant reçu la parole avec la joie 
du Saint-Esprit, au milieu de 
beaucoup d^afflictions. 

7 De sorte que vous avez 
servi de modèle à tous ceux qui 
ont cru, dans la Macédoine et 
dans PAcbaîe. 

8 Car non-seulement la paro- 
le du Seigneur a retenti de chez 
vous dans la Macédoine et dans 
PAchaïe, mais la foi que vous 



avez en Dieu s^est répandue en 
tons lieux, de sorte que nous 
n^avons pas besoin d^en rien dire. 

9 Car ils racontent eux- 
mêmes quel accès nons avons 
eu auprès de vou?, et comment^ 
en quittant les idoles, vous avez 
été convertis à Dieu, pour ser- 
vir le Dieu vivant et véritable ; 

10 Et pour attendre des cieux 
son Fils Jésus, quMl a ressus- 
cité des morts, lequel nous dé- 
livre de la colère à venir. 

CHAPITRE IL 

Intégrité de VApôtre dans la pré' 
dication de l^Kvangile ; pa- 
tience des Thessaloniciens. 

VOUS savez vous-mêmes, mer 
Frères, que notre arrivée vçrs 
vous n^a point été vaine ; 

â Mais, quoique auparavant 
nous eussions souffert, et que 
nous eussions été outragés à 
Philippe», comme vous le savez, 
nous ne laissâmes paf>, en nous 
confiant en notre Dieu, de vous 
annoncer PEvangile de Dieu^ 
avec liberté et avec courage, 
parmi de grands combats. 

3 Car il D?y a eu dans notre 
prédication, ni séduction, ni 
aucun motif malhonnête, ni 
fraude. 

4 Mais, comme Dieu nous a 
jugés propres à nous confier la 
prédication de PEvangile, au9si 
parlons^nous, non pour plaire 
aux hommes, mais pour plaire 
à Dieu, qui éprouve nos caurs. 

5 Aussi n'avons-nous jamais 
employé aucune parole de flat- 
terie, comme vous le savez, ni 
agi par aucun motif d^ avarice ; 
Dieu en est témoin. 
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6 Et nous n^avons point cher- 
ché la gloire qui vient de la part 
dés hoiuiues, ni parmi vous, ni 
parmi les autres ; et quoique 
nous puisi^ions, comme Apôtres 
ée «/éftw-Christ, tous charger 
de notre sttbtistance^ 

7 Cependant nous avons été 
doux au milieu de tous, comme 
une nourrice q%ii prend un soin 
tendre de ses propres enfans. 

8 Ayant donc une si grande 
affection pour vous, nous sou- 
haitions de vous donner, non- 
aeulement l'Evangile de Dieu, 
mais aussi notre propre vie, par- 
ce que vous nous étiez fort 
chers. 

9 Car vous vous souvenez, 
mes Frères, de notre peine et 
de notre travail, et comment 
nous vous avons prêché l'Evan- 
gile de Dieu, travaillant nuit et 
jour pour n'être à charge à 
aucun de vous. 

10 Vous êtes témoinfi, et Dieu 
Peât atun^ que nous nous som- 
mes conduits saintement, et jus- 
tement, et d'une manière irré- 
prochalile envers vous qui 
croyez ; 

11 Et vous savez que nout 
avant agi avec chacun de vous 
comme un père fait avec ses 
enfans ; 

12 Vous exhortant, vous con- 
solant et vous conjurant de vous 
conduire d'une manière digne 
de Dieu, qui vous appelle à sou 
royaume et à «a gloire, 

13 C'est pourquoi aussi nous 
ne cessons de rendre grâces à 
Dieu, de ce que, recevant de 
nous la parole de Dieu que nous 
prêchons, vous Vavez reçue, non 
comme la parole des hommes, 
mais ainsi qu'elle Vest véritable- 
ment, comme la parole de Dieu, 
laquelle aussi agit avec efficace 
en vous qui croyez. 

14 En eifet, mes Frères, vous 
êtes devenus les imitateurs des 
Eglises de Dieu qui sont dans 



la Judée, et qui croient en Jéstu» 
Christ; et vous avez. soufBerV- 
de la part de ceux de votre 'i 
propre nation, les mêmes cho- ' 
ses qu'ils ont souffertes de la ^ 
part des Juifs ; i 

15 Qui ont même fait mourir ] 
le Seigneur Jésus et leurs pro- 1 
près Prophètes, et qui do as ont \ 
persécutés ; qui ne plaisent 
point à Dieu, et qui sont enne- 
mis de tous les hommes ; 

16 Qui nous empêchent de 
parler aux Gentils, afin de les 
sauver ; comblant toujours la 
mesure de leurs péchés : aussi 
la colère de Dieu est-eUe par- 
venue sur eux pour y mettre fin. 

17 Pour ce çui est de nous, 
mes Frères, ayant été séparés - 
de vous, deptiis peu de tems, de 
corps et non du cœur, nous avons 
eu d'autant plus d'empresFe- 
ment de vous revoir, le souhai- 
tant avec ardeur. 

18 C^est pour cela que nous 
avons voulu plus d'une fois aller 
cjiez vous, au moins moi Faui ; 
mais Satan nous en a empê- 
chés. 

19 Car quelle est notre espé- 
rance, ou notre joie, ou notre 
couronne de gloire ? N^est-ce 
pas vous qui le serez en la pré- 
sence de notre Seigneur Jésus- 
Christ à son avènement ? 

20 Car vous êtes notre gloire 
et notre joie. 

CHAPITRE m. 

Souci de V Apôtre pour les ThU' 
saloniciens, 

C'EST pourquoi, ne pouvant 
attendre davantage, nous ai- 
mâmes mieux demeurer seuls à 
Athènes, 

2 Et vous envoyer Tîmothée 
notre frère, ministre de Dieu, 
et qui travaille avec nous dans 
PEvangile de Christ, pour vous 
affermir, et pour vous exhorter 
à persévérer dans la foi ; 
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3 Afin qu^aucun de tout ne 
H ébranlé par ces afflictions ; 

hty ToOf savez vous-mêmes que 
IÔQ8 sommes deslincs à cela. 

4 Aussi, lorsque nous étions 
ITcc TOUS, I10U9 vous prédîsïons 
(ae nous auriona à soùifrir des 
tfictions, comme cela est aussi 
mité, et comme vous le savez. 

6 Ne pouvant donc attendre 
)hu long-tems, j^envojai Timo* 
ft^ pour être informé de Pétat 
3e votre foi, craignant que le 
tentateur ne vous eût tentés, et 
qoe notre travail ne fût devenu 
inutile. 

6 Mais Timothée étant re- 
Tenu depuis peu de chez vous, 
nom a apporté de bonnes nou- 
velles de voire foi et de votre 
charité ; et notc# a dit que vous 
TOUS souvenez toujours teudre- 
ntent de nons, désirant de nous 
voir, comme nous désirons de 
TOUS vofV aussi. 

t Ainsi, mes Frères, nous 
aTons été consolés par votre Foi, 
dans toutes nos afflictions et 
dwM iotUes nos peines. 

8 Car nons vivons mainte- 
nant, puisque vous demeurez 
fermes en notre Seigneur. 

9 Et quelles actions de grâces 
pourrions-nous assez rendre à 
^eu à votre sujet, pour toute 
la joie dont nous sommes com- 
blés à cause de vous, en la pré- 
sence de notre Dieu î 

10 Priant jour et nuit de plus 
en plus, que notu puissions vous 
ïevoir, afin d^ajouter ce qui 
peut manquer à votre foi. 

11 Dieu lui-même, qui est 
ïiotre Père, et Jésus-Christ no- 
tre Seigneur, veuillent nous con- 
duire avec sûreté auprès de 
vous, 

12 Et que le Seigneur vous 
fasse croître et abonder en 
«-'harilé, les uns envers les au- 
tre», et envers tous, comme 
nous sommes aussi remplis de 
^ariti pour vous ; 



13 Afin que vos coeurs soient 
affermis dans la sainteté, ei que 
vous soyez irrépréhensibles de- 
vant Dieu notre Père, lorsque 
notre Seigneur Jésus-Christ vien- 
dra avec tous ses Saints. 

CHAPITRE IV. 

Exhortation à la sainteté^ et eon» 
solution en la Résurrection des 
morts, 

AU reste, mes Frères, nous 
vous prisons et nous votu con- 
jurons, par le Seigneur Jésus, 
que, comme vous avez appris de 
nous de quelle manière il faut 
vous conduire pour plaire à 
Dieu, vous abondiez en cela de 
plus en plus. 

5 Vous savez quels sont les 
commandemens que nous vous 
avons donnés, de la part du 
Seigneur Jésus ; 

3 Et c^est ici la volonté de 
Dieu, savoir^ votre sanctifica- 
tion, et que vous vous absteniez 
de la fornication ; 

4 En sorte que chacun de 
vous sache posséder son corps 
dans la sainteté et dans l^hon- 
nêté, 

% Sans jamais vous livrer à 
des passions infâmes, comme 
font les Gentils, qui ne connois- 
sent point Dieu. 

6 Que personne n^oiTense son 
Frère, et ne s^abandonne à des 
passions déréglées à cet égard- 
là ; parce que le Seigneur est 
le vengeur de toutes ces choses, 
comme nous ^ous Tavons déjà 
dit et protesté. 

7 Car Dieu ne nous a point 
appelés à la souillure, mais il 
nous appelle à la sainteté. 

8 C^est pourquoi celui qui 
rejette ceci^ ne rejette pas un 
homme ; mais il rejette Dieu, 
qui a mis son Saint-Esprit en 
nous. 

9 Pour ce qui est de Pamour 
fraternel, vous n'avez pas be- 
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eoÎD qu^on tous en écrive, car 
Toas-Oiémes tous avez appris 
de Dieu à vous aimer les uns 
les autres ; 

10 £i vous ]e faites aussi en- 
vers tous les Frères qui sont dans 
toute la Macédoine. Mais, met 
Frères, nous vous prions d^a- 
vancer de plus en plus ; 

11 Et de vous étudier à vivre 
paisiblement ; de vous occu- 
per de vos propres affaires, et 
de travailler de vos propres 
mains, comme nous vous Tavons 
recommandé ; 

12 Afin que vous vous con- 
duisiez honnêtement envers ceux 
de dehors, et que vous n'ayez 
besoin de rien. 

13 Or, wie# Frères, je ne 
veux pas que vous soyez dans 
l'ignorance sur ce çut concerne les 
morts, afin que vous ne vous 
affligiez pas, comme font les 
autres hommes qui ^n^ont point 
d^espérance. 

14 Car, si nous croyons que 
Jésus est mort, et quHÏ est res- 
suscité, nous devons croire aussi 
que Dieu ressuscitera par Jé- 
sus, ceux qui seront morts, afin 
qu^jls soient avec lui. 

15 Car nous vous déclarons 
ceci par la parole du Seigneur, 
c'*est que nous, qui vivrons et 
qui resterons sur la terre à la 
venue du Seigneur, | nous ne 
préviendrons point ceux qui se- 
ront morts. 

16 Car le Seigneur lui-même 
descendra du Ciel, dès quHl aura 
donné le signal, par la voix d^uu 
Archange et par la trompette 
de Dieu ; et ceux qui seront 
morts en Christ ressusciteront 
premièrement. 

17 Ensuite nous, qui -vivrons 
et qui serons restés sur la terre^ 
nous serons enlevés tous ensem- 
ble avec eux dans les nuées, au- 
devant du Seigneur en l^air, et 
ainsi nous serons toujours ayec 
le Seigneur. 



18 C'est pourquoi, consolez- 
vous les uns les autres par cet 
paroles. 

CHAPITRE V. 

Exhortation à être sobre et k' 
peiUer^ en attendant le jour du 
Seigneur, 

POUR ce qui regarde le tens 
et |e moment, vous n'avez pas 
besoin, mes Frères, qu'on vous 
écrive ; 

2 Car TOUS savez bien voof- 
mêmcF, que le jour du Seig- 
neur viendra, comme un larron 
qui vient la nuit. 

3 Car, quand ils çliront, Fûx 
et sûreté, alors une ruine subite 
les surprendra, comme les dou- 
leurs surprennent une femme 
enceinte, et ils n'échapperont 
point. 

4 Mais quant à vous, met 
Frères, vous n'êtes point dam 
les ténèbres, pour être surpris 
par ce jour-là, comme on le tt' 
roit par un voleur. 

5 Vous êtes tous des cnfan» 
de la lumière et des enfans da 
jour ; nous ne sommes point en- 
faru de la nuit, ni des ténèbre». 

6 Ne dormons donc pas com- 
me les autres, mais veillons et 
soyons sobres. 

7 Car ceux qui dorment, dor- 
ment la nuit ; et ceux qui s'eni- 
vrent, s'enivrent la nuit. 

8 Mais nous, qui sommes en- 
fans du jour, soyons sol}reJ, 
étant revêtus de la cuirasse de 
la foi et de la charité, et du cas- 
que de l'esipérance du salut. 

9 Car Dieu ne nous a poiot 
destinés à être les objets de sa 
colère, mais il nous o destinis a 
la possession du salut, par noire 
Seigneur Jésus-Christ, 

10 Qui est mort pour nous; j 
afin que, soit que nous yeUlioaf^ | 
soit que nous dormions, non' ^ 
vivions tous ensemble avec lui" 

11 C'est pourquoi, exhortes- 
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vous les uns les autres, et édifiez- 
vous tous Tun l'autre, conuiie 
vous le faites aussi. 

12 Au reste, mu Frères, nous 
vous prions â^avoir en coniidé- 
ration ceux qui travaillent parmi 
TOUS, et qui président sur vous 
selon le 6eigneur, et qui vous 
exhortent. 

13 Ayez pour eux le plas 
grand amour, à cause de Pau- 
vre qu^ils ibnt. Soyez en paix 
entre vous. 

14 Nous vous prions aussi, 
mes Frères, de reprendre ceux 
qui sont déréglés, de^ consoler 
ceux qui ont le cœur abattu, de 
supporter les foibles, et d^étre 
patiens envers tous. 

15 Prenez garde que personne 
ne rende à aucun le mai pour le 
mal ; mais cherchez toujours à 
Tovts faire .du bien les uns aux 
autres, et à tout le iS»nde. 

16 So^ez toujours joyeux. 

17 Priez sans cesse. 

18 Rendez grâces à Dieu en 
toutes choses.; car c^est la vo- 



lonté de Dieu en Jésus-Christ à 
votre égard. 

19 N^éteignez point PEsprit. 

20 Ne méprisez point les Pro- 
phéties. 

21 Eprouvez tontes choses ; 
retenez ce crut est bon. 

22 AbsteneZ'Vous de tout ee 
qui a quelque apparence de mal* 

23 Le Dieu de paix veuille 
vous sanctifier lui-même parfai- 
tement ; et que tout ee qui est 
en vous, Pesprit, Pâme et le 
corps, soit conservé irréprében* 
sible pour Pavénement de notre 
Seigneur Jésus-Christ ! 

24 Celui qui vous a appelés 
est fidèle, et il le sera aussi. 

25 Mes Frères, priez pour 
nous. 

26 Saluez tous ns# Frères par 
un saint baiser. 

27 Je vous conjure par le 
Seigneur, que cette Epître soit 
lue à tous nos saints Frères. 

28 La grâce de notre Seig- 
neur Jésus-Christ soit avec vous f 
Amen. 
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CHAPITRE I. 

exhortation à la piété^ et à la 
constance dans les afflictions. 

PAUL, Silvain, et Timoibée, 
à PEglise des Tbessaloniciens, 
qui est en Dieu notre Père^ et 
en notre Seigneur Jésus-Chrièt. 

S La grâce et la paix vous 
êoicnt donnies de la part de 
Dieu le père, et de notre Seig- 
neur Jésus-Christ !. 

3 Jlfetf FrèreS) nous devons 
toujours rendre grâces à Dieu 
|>our vous, comme cela est bien 
^uste^ puisque votre foi &it dt 

Sands progrès, et que la chari- 
fHf v^ua mtg les tns sour 
«6 



les autres abonde de plus en 
plus. 

4 De sorte que vous faites le 
sujet de notre gloire dans les 
Eglises de Dieu, à cause de la 
constance et de la foi ^e vous 
faites paroUre dans toutes les 
persécutions et dans les ajfflic* 
tiens que vous endurez ; 

5 Qui sont une preuve du 
juste jugement de Dieu, et quii 
servent à Votis rendre dignes du 
Royaume de Dieu pour le^tel 
vous sooiTrez. 

6 Car il Ht jdsteà devant 
f^eu, qu'il tende PaffiçtioQ à 
ceux e^ vous affligent ; 

7 EA qgHlwm dmmB^ à 
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qui êtes *ftflîgé8) du repos avec 
nous, lorsque le Seigneur Jésus, 
venant du Ciel, paroîtni avec 
les Anges de sa puissance : 

8 Ezei'çant la vengeance avec 
des flammes de feu, contre ceux 
qui ne connoissent point Dieu, 
et qui n^obéissent pas à TEvan- 
{pie de notre Seigneur Jésus- 
Christ. 

9 Jjesquels seront punis d^une 
perdition étemelle, par la pré- 
sence du Seiraeur, et par sa 
puissance glorieuse ; 

10 Lorsqu^il viendra pour 
être glorifié dans ses Saints, et 
pour se rendre admirable en ce 
jour-là, dans tous ceux qui au- 
ront cru ; car vous avez ajouté 
foi au témoignage çue nous en 
awmt rendu. 

11 C'est pourquoi aussi, nous 
prions continuellement pour 
vous, afin que notre Dieu vous 
rende digne de ta vocation, et 
quUl accomplisse en vous puis- 
samment tous les desseins favo- 
rables de sa bonté, et Pœuvre 
de vo^rs foi. 

12 Afin que le nom de notre 
Seigneur Jésus-Christ soit glo- 
rifié par vous, et que vous soytA. 
glorifikt par lui, selon la grâce 
de notre Dieu et de notre Seig- 
neur Jésus-Christ. 

CHAPITRE II. 

DeseripUon de VJÊnttchritt, 

POUR ce qui regarde Pavéne- 
ment de notre Seigneur Jésus- 
Christ, et notre réunion avec lui ; 

2 Nous vous prions, met 
Frères, de ne vous pas laisser 
ébranler facilement dans vos 
pjtnsées, et de ne vous point 
troubler par quelle inspiration, 
ou par des paroles, ou par quel' 
que lettre qu'on diroit venir de 
notre part, comme si 1» jour de 
Christ étoit proche. 

3 Que personne ne vous sé- 
daise en aucune manière : car 
ce jour-là ne viendra ^nnt^ que 



la révolte ne soit arrivée aupa- 
ravant, et qu'on n'ait va parol- 
tre l'Homme de péché, le Fils 
de perdition ; 

4 Qui s'oppose et qui s'élève 
au-dessus de tout ce qu'on ap- 
pelle Dieu, ou qu'on adore, jus- 
qu'à s'asseoir comme un Dieu 
dans le temple de Dieu ; vou- 
lant passer pour un Dieu. 

ô Ne vous souvient-il pas' que 
je vous disois ces choses, lors- 
que j'étois encore avec vous ? 

6 Et vous savez ce qui le re- 
tient présentement, afin qu'il 
ne soit manifesté, que dans son 
tems. 

7 Car le mjstère d'iniquité se 
forme déjà ; il faut seulement 
que^ celui qui lui fait obstacle 
présentement soit détruit. 

8 Et alors paroîtra ce mé- 
chant, que le Seigneur détruira 
par le soi41e de sa bouche, et 
quHl abolira par Péclat de son 
avènement. 

9 Ce méchant viendra avec 
la force de Satan, avec toute 
sorte de puissance, avec des 
signes et de faux miracles ; 

10 Et avec tontes les séduc- 
tions qui portent à l'iniquité 

ceux qui périssent, parce qu'ils 
n'ont point reçu l'amour de la 
vérité pour être sauvés. 

11 C'est pourquoi Dieu leur 
enverra un esprit qui donnera 
efBcace à l'erreur, ensorte qu'ils 
croiront au mensonge ; 

13 Afin que tous ceux qui 
n'ont pas cru à la vérité, mais 
qui se sont plu dans l'injustice, 
soient condamnés. 

13 Mais pour nous, mes 
Frères bien^aimés du Seigneur, 
nous devons rendre de continu- 
elles actions de grâces à Dieu, à 
cause de vous, de ce qu'il vous 
a choisis dès le commencement 
pour vous donner le salut, par la 
sanctification de l'Esprit, et par 
la foi en la vérité. 

14 A quoi il vous a appelés 
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par notre Evangile, pour la pos- 
session de la gloire de notre 
Seigneur Jésus-Christ. 

15 C^est pourquoi, mes Frè- 
res, demeurez fermes, et rete- 
nez les enseignemens que nous 
vous ayons donnés, soit de vive 
Toix, soit par notre lettre. 

16 Notre Seigneur Jésus- 
Christ lui-même et Dieu notre 
Père, qui nous a aimés, et qui 
nous a donné par sa grâce une 
consolation éternelle et une bon- 
ne espérance, 

17 Veuille consoler vos cœurs, 
et TOUS affermir en toutes sortes 
de bonne doctrine et de bonnes 
œuvres ! 

CHAPITRE IIÎ. 

Exhortation à prier pour Pavan^ 
cernent de P Evangile, 

AU rente, mes Frères, priez 
pour nous, afin que la parole du 
Seigneur ait un cours libre^ et 
çu'^elle soit glorifiée par'tout^ 
comme ell6 Vest parmi vous; 

S £t que nous soyons déli- 
vrés des hommes fâcheux et 
méchans ; car tous n^on/ pas la 
foi. 

3 Le Seigneur est fidèle, qui 
vous affermira et vous préservera 
du mal. 

4 Nous avons eeiie confiance 
à votre égard en notre Seigneur, 
que vous faites et que vous ferez 
les choses que nous vous ordon- 
nons. 

5 Et le Seigneur veuille con- 
duire vos cœurs à aimer Dieu et 
à .attendre patiemment Jésus- 
Christ ! 

6 Mes Frères, nous tous re- 
commandons aussi, an nom de 
notre Seigneur Jésus-Christ, que 
TOUS TOUS retiriez d^avec tout 
homme qui se dit Frère, et qui 
Tit d*nn« manière dérégléç, et 
non selon les enseignemens qu^il 
a reçus de nous. 

7 Car vous savez vous-mê- 
mes comment vous devez nous 



imiter, puisque nous ne nou/i 
sommes point conduits dérègle- 
ment parmi vous ; 

8 Et que nous n^avons mangé 
gratuitement le pain de person- 
ne ; mais que nous avons été dans 
la fatigue et dans la peine, tra« 
vaillant nuit et jour pour n^être 
à charge à aucun de vous. 

9 Ce u^est pas que nous n^en 
eussions le droit ; mais e'^est pour 
nous donner nous-mêmes en ex- 
emple à vous, afin que vous noua' 
imitiez. 

10 Aussi, lorsque nous étions 
avec vous, nous vous déclarions 
expressément que si quelqu^aa 
ne veut pas travailler, il ne doit 
pas non plus majiger* 

11 Car nous apprenons quUl y 
en a quelques-uns parmi vous^ 
qui mènent une vie déréglée, qui 
ne travaillent point, et qui vi- 
vent dans la curiosité. 

12 C^ést pourquoi nous re- 
commandons à ces sortes de 
gens^ et nous les exhortons, de 
la part de notre Seigneur Jé«ae- 
Christ, de travailler et de man- 
ger leur pain paisiblement. 

13 Mais pour vous, mes Frè- 
res, ne vous lassez pas de bien 
faire. 

14 Et si quelqu'un n^obéit 
point à ce que nous vous disons 
par cette lettre, marqùez-le, et 
n^aj'ez point de communication 
avec lui, afin qu*ï\ en ait de la 
confusion. 

15 Toutefois ne le regardez 
pas comme un ennemi, mais 
avertissez-/^ comme un frère. ; 

16 Le Seigneur ide la paix 
vous ^ donne lui-même toujours 
la paix en toutes manières ! Le 
Seigneur soit avec vous tous ! 

17 Je voiu salue de ma propre 
main, moi Paul ; c'est là ma sig- 
nature dans toutes mes Epîtres ; 
j^écris ainsi. 

18 La grâce de notre Seig- 
neur Jésus-Christ soit avec vous 

Jtous ! Amen. 
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CHAPITRE I. 

Doctrifu de la Loi et de PEvan- 

■ gile, 

PAUIii Apôtre de Jésus- 
Christ, par le commandement 
de Dieu notre SauTeur, et du 
Seigneur Jésus-Christ notre es- 
pérance, 

S A Tîmothée mon rrai fils 
en la foi : Grâce, miséricorde et 
paix de la part de Dieu notre 
Père, et de Jésus-Christ notre 
Seigneur ! 

3 Suivant la prière que je te 
iSfl, lorsque je partis pour la 
Macédoine, de demeurer à 
Ephèse, jt tt prie encore d'aver- 
tir certaines personnes de n'en- 
seigner point une doctrine dif- 
férente $ 

4 Et de ne s'attacher pas à 
des fables et à des généalogies, 
qui n'ont point de fin tt qui en- 
gendrent des disputes, au lieu 
de former l'édifice de Dieu, qui 
consiste dans la foi. 

5 lie but do commandement, 
c'est la charité, qui procède d'un 
cœur pur, et <î'une bonne con- 
science, et d'une foi sincère ; 

6 Dont quelquee-una s'étant 
détournés, se sont égarés dans 
de Tains raisonnemens ; 

7 Préteii^dant être Docteurs 
de la Loi, quoiqu'ils n'enten- 
dent point ce qu'ils disent, ni 
les choses qu'ils assurent comme 
certaines. 

8 Or, nous savons que la loi 
. est bonne, pour celui qui en fait 

un usage légitime, 

9 Et qui sait que ce n'est pas 
pour le juste que la loi a été 
établie, n^ais |)OHr ko nj^échaoS) 



pour ceux qui ne peuvent •• 
soumettre, pour les impies, pour 
les vicieux, pour les gens sans 
religion, pour les profanes, poar 
les meurtriers de père et de 
mère, et les atUres homicides ; 

10 Pour les fomicateur», pour 
les abeminables, pour les vo- 
leurs d'hommes, pour les men* 
teurs, pour les parjures, et pour 
tout ce qui est contraire à la 
sainte doctrine ; 

11 Laquelle est conforme au 
glorieux Evangile de Dieu sou- 
verainement heureux, dont la 
dispensatton m^a été confiée. 

12 Et je rends grâces à Jésus- 
Christ notre Seigneur, qui m'a 
fortifié, de ce qu'il m'a jugé 
fidèle, «n'ayant établi dans le 
ministère ; 

13 JHos qui étois auparavant 
un blasphémateur, un persécu- 
teur, un homme violent ; mais 
j'ai obtenu miséricorde, parce 
que je l'ai fait par ignorance, 
étant dans l'incrédulité. 

14 Et la grâce de notre Seig< 
neur a surabondé en mot, avec 
la foi et la charité qui est e^ 
Jésus-Christ. 

15 Cette parole est certaine, 
et digne d^être reçue avec une 
entière croyance ; e'^est que Jé^ 
sus^hrist est venu au monde 
pour sauver les pécheurs, dont 
je suis le premier. 

16 Mais j'ai obtenu miséri- 
corde ; afin que Jésus-Christ fit 
voir, en moi, le premier, une 
parfaite clémence, peur servir de 
modèle à ceux qui croiront en 
lui pour avoir la vie étemelle. 

17 Au roi des siècles, imn 

oaortel) wvwble^ A Pie\\ se^\ 
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_ >f ■ «oùn/ donc honneur et 
gloire, aux siècles des siècles ! 
Amen. 

18 Jtfonâls Timothée, ce qae 
je te recommande, c^est que, 
«onformément aux prophéties 
qui orit été faites autre/ois de 
toi, tu t^acquittes pleinement 
de ton devoir dans cette bonne 
^erre ; 

19 Conservant la foi et la 
l>0Dne conscience, à laquelle 
quelques-uns ayant renoncé, ils 
ont fait naufrage en ce qui re- 
garde la foi. 

20 Du nombre desquels sont 
fiyménée et Alexandre, que 
j^ai livrés à Satan, afin qu'ils 
apprennent à ne plus blasphé- 
mer. 



CHAPITRE II. 

De la prière pour iotu les hom' 
tnei^ et de la modestie bien' 
téanle aux femmes. 

JE recommande donc avant 
toutes choses, qu^on fasse des 
requêtes, des prières, des sup- 
plications, ei des actions de 
grâces pour tous les hommes ; 

2 Pour les Rois, et pour tous 
ceux qui sont constitués en dig- 
nité ; afin que nous menions 
une vie paisible et tranquHle, 
en toute piété et en toute hon- 
joêteté. 

3 Car cela est bon et agréable 
à Dieu notre Seigneur ; 

4 Qui veut que tous les hom- 
mes soient sauvés, et qu^ils par- 
viennent à la connoissance de la 
Vérité. 

5 Car U tCy a çv^un seul 
Dieu, et un seul Médiateur en- 
tre Dieu et les hommes, Jésud- 
Christ homme ; ^ 

6 Qui s'est donné soi-même 
en rançon pour tous ; c'^est le 
témoignage qui a Ité rendu en 
son propre tems. 

"7 CV.»< pour cela, (je dis la 

(■(■■':■ 



vérité en Christ, je ne mens 
point,) e'^esi pour cela que j*aî 
été établi Prédicateur, Apôtre 
et Docteur des Gentils dans la 
Foi et dans la Vérité. 

8 Je veux donc que les hom- 
mes prient en tout lieu, levant 
au ciel des mains pures, sans co- 
lère et sans contestations ; 

9 Et de même, que les fem- 
mes se parent d'un vêtement, 
avec pudeur et modestie, non 
avec des cheveux frisés, ni mtc 
de Por, ou des perles, ou des ha- 
bits somptueux, 

10 Mais qu'*eUes séparent de 
bonnes œuvres, comme il est 
séant à des femmes qui font 
profession de servir Dieu. 

1 1 Que la femme écoute in- 
struction, avec silence et une 
entière soumission ; 

12 Car je ne permets pas à 
la femme d'enseigner, ni de 
prendre aucune autorité sur #en 
mari ; mais û faut qu'elle de- 
meure dans le silence. 

13 Car Adam fut formé le 
premier, et Eve ensuite. 

14 Et ce ne fut pas Adam qui 
fut séduit ; mais la femme ayant 
été séduite, fut cause de la 
transgression. 

15 Cependant la femm^ sera 
sauvée, quoiqu'elle enfante avec 
douleur^ si elle demeure dans la 
foi, dans la charité, dans la sain- 
teté, et dans la modestie. 



CHAPITRE lU. 

Qualités des Evêques'^ des Dia* 
cres^ et de hEglise, , 

CETTE- parole est certaine : 
Si quelqu'un désire d*être £vé- 
que, il désire une œbvre excel- 
lente. 

2 Mais il faut que.PEvéque 
soit irrépréhensible, mari d'une 
seule femme, sobre, prudent 
grave, hospitalier, propre à en- 
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3 QuHl ne êoU pas adonné au 
vin, ni violent, ni porté au gain 

.déshonnéte, mais qU'^U soit rao- 
déré, éloigné des querelles, ex- 
empt d'avariée ; 

4 Qa^il gouverne bien sa pro- 
pre famille, tenant ses enfans 
dans la sonmission, et dans tou- 
te sorte d^honnêteté. 

5 Car si quelqu^un ne sait 
p9A conduire sa propre famille, 
comment pourra-t-il gouverner 
rUglise de Dieu ? 

6 Q^'*U ne soit point nouvelle- 
ment converti, de peur quêtant 
enflé d^orgueil, il ne tombe dans 
la condamnation du Diable. 

7 II faut aussi qu'il ait bon 
témoignage de ceux qtti sont 
hors de P^gUse^ de peur qu^il 
ne tombe dans Topprobre, et 
dans le piège du Diable. 

8 De nnème H faut que les 
Diacres soient grates^ qU^Us ne 
soient ni doubles en paroles, ni 
adonnés aux exc^ dn vin, ni 
portés au gain déshonnête ; 

9 Mais qu'ils conservent le 
mystère de la foi avec une con- 
science pure ; 

10 Et que ceux-ci soient aussi 
premièrement éprouvés ; qu'en- 
suite ils servent, s'ils sont troU' 
vés sans reproche. 

\i II faut de même que leurs 
femmes soient graves, qu'^elles ne 
soient point médisantes, qv^eUes 
soient sobres et fidèles en toutes 
choses. 

12 Que les diacres soient ma- 
ris d'une seule femme, gouver- 
nant bien leurs enfans et leurs 
propres familles. 

13 Car ceux qui auront bien 
servi s'acquièrent un degré ho- 
norable, et une grande liber- 
té dans la foi qui est en Jésus- 
Christ. 

14 Je t^écris ceci, espérant 
d'aller te voir bientôt ; 

15 Afin que si je tarde*, tu 
ftches comment il faut te con- 
duire dans |a maison de Dieu, 



qui est l'Eglise du fiies ritaiÉ^ik 
la colonne et l^hpffm de bt V^ 
rite. 

10 Et certainement le m^s- 
tère de piété est grand ; Diecr 
a été manifesté en cbair, justi' 
fié par l'Esprit,' vu des Anges^ 
prêché aux Gentils^ cru dans lo 
monde, et élevé dans la gloire. 

CHAPITRE IV. 

Grande Apostasie, 

L'ESPRIT dit expressément^ 
que dans les derniers tems quel- 
ques-uns se révolteront de la 
foi, s'attachant à des Esprits sé^ 
ducteurs et aux doctrines des 
bémons. 

5 Enseignant des mensonges 
par hypocrisie ; étant cautérisés 
dans leur propre conscience ; 

3 Défendant de se marier^ 
commandant de s'abstenir des 
viandes que Dieu a créées, afin 
que les fidèles et ceux qui ont 
connu la vérité en usent avee 
actions de grâces. 

4 Car tout ce que Dieu a 
créé est bon, et rien n'eif à re** 
jeter, pourvu qu'on le prenne 
avec actions de grâces ; 

6 Parce qu'il est sanctifié pat 
la parole de Dieu et far la 
prière. ^ 

6 Si tu représentes ces choses 
aux Frères, tu seras un boa 
ministre de Jésus-Christ, nourri 
dans les paroles de la foi, et de 
la bonne doctrine que tu as sur» 
vie avec soin. 

7 Mais rejette les fables pro- 
fanes, et semblables à celles des 
vieilles, et exerce-toi à la piétés 

8 Car l'exercice corporel est 
utile à peu de chose ; mais la 
piété est utile à toutes choses, 
ayant la promesse de la vie pré- 
sente, et de celle qui est à venir. 

9 Cette parole est certaine, et 
digne d'être reçue avec nne 
entière croyance. 

10 Cest à cause de cela que 
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&6tii efidoroni des trayauz tt 
des opprobres ; |)arce qoe nous 
espérons au Dieu vivant, qui 
est le Sauveur de tous les faom- 
ntes, tt principalement des Fi- 
dèles. 

11 Anaonce cet choses, et 2e# 
enseigne. 

12 Ne donne sujet à personne 
de mépriser ta jeunesse; mais 
sois le modèle des fidèles par 
tes paroles, par /a conduite, par 
ta charité, par Tesprit qui VatU^ 
me, par la foi, par ta pureté. 

13 Applique-toi à la lecture, 
à l'exhortation et à Pinstruction, 
en attendant que je vienne. 

14 Ne Déxlige point le don 
qui ett en toi, qui t'a été donné 
ensoite d^une révélation pro- 
phétique, par Pimposition des 
mains de rassemblée des pas- 
tellrs. 

15 Pense à ces choses, tt sois- 
en toujours occupé ; afin que 
tout le monde voie le progrès 
que tu fais. 

16 Prends garde à toi et à 
Pinstmction, persévère dans ces 
choses; car en faisant cela tu 
te sauveras toi-même, et ceux 
qoi ^écoutent. 

CHAPITRE V. 

Conduite dei Patteuu enters let 
ttuireê et envers eux'tnêmei» 

NE reprends pas rudement 
un vieillard ; mais exhorte-2e 
comme un père; les jeunes 
gens, comme des frères ; 

2 Les femmes Agées, comme 
des mères; les jeunes, comme 
des soeers avec une entière j)u- 
reté. 

3 Honore les Teuves qui 
iont véritablement veuves. 

4 Mais si quelque veuve a 
des enfans, ou des enfans de 
ses enfans, qu^ils apprennent 
avant toates choses a exercer 
leur piété envers leur propre 
famille, et à rendre la pareille 



à ceux qui leor ont donné la 
vie ; car cela est bon et agréa- 
ble à Dieu. 

& Or, fo eeiive qui est vérita- 
blement veuve, et qui est de- 
meurée seule, espère en Dieo, 
et pereévère nuit et jour en 
prières et en oraison. 

6 Mais celle qui vit dans les 
plaisirs est morte en vivant. 

7 Avertis-le« donc de ces 
choses, afin quVUes soient sana 
reproches. 

8 Que si quelqu'un n'a pas 
soin des siens, et principale- 
ment de ceux de sa famille, il a 
renié la foi, et il est pire qu'on 
infidèle. 

9 Que celle qui sera mis* 
sur le rôle des veuves, n'ait pas 
moins de soixante ans, et qu'elle 
ait été femme d'un seul mari ; 

10 Et qu'elle ait le témoi- 
gnage d^avoir fait de bonnes 
œuvres, d'avoir tnen élevé ses 
proptes enfans, d'avoir exereé 
l'hospitalité, lavé les pieds des 
saints, secouru les afiligés et de 
s'être appliquée à toutes les 
bonnes œuvres. 

11 Mais n'admets pas les 
veuves g%U mu/ plus jeunes ; car 
quand le libertmage leur a fait 
secouer le joug de Christ, elles 
veulent se remarier; 

12 Ce qu'elles font à leur con» 
damnation, parce qu'elles ont 
violé leur premier engagement. 

13 Et avec cela elles sont 
oisives; elles s'accoutument à 
aller de maison en maison; et 
non-seulement eUes vitent dans 
l'oisiveté, mais elles sont aussi 
causeuses et curieuses, et par^ 
lent de choses qui ne sont pas 
bienséantes. 

14 Je veux donc que ces jeu- 
nes veuves se marient, qu'elles 
aient des enfans, qu'elles gou- 
vernent leur ménage, qu'elles 
ne donnent aucune occasion à 
l'adversaire de médire. 

15 Car il y en a quelques-unes 
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qui te fODt déjà égarées poor 
suivre Satan. 

16 Qae si quelque Fidèle) 
homme ou femme, a des neuves 
dans ta famille^ qu^il les assis- 
te, et que l'Ëglise n^en soit pas 
chargée ; afin qn^elle ait do- quoi 
entretenir celles qui êimt rérU 
tablement veuves. 

17 Que les Pasteurs qai s^ao« 
quittent bien de leurs fonctions, 
soient Jugés dignes d^un double 
honneur, principalement ceux 

3ui travaillent à la prédication 
e la parole et à Pinstruction. 

18 Car r Ecriture dit: Tu ne 
lieras point la bouche au Ixeuf 
qui foule le grain ; et, l'ouvrier 
€êi digne de son salaire. 

19 Ne reçois aucune accusa- 
tion contre un Pasteur, que sur 
la déposition de deux ou trois 
témoins. 

20 Reprends publiquendent 
ceux qui pèchent, afin de don- 
ner de la crainte aux autres. 

21 Je te conjure devant Dieu, 
devant le Seigneur Jésus-Christ, 
•t devant les Ang^s élus, d'ob- 
server ces choses .sans aucune 
prévention, et sans rien faire par 
des affections particulières. 

22 N'impose les mains à per- 
sonne avec précipitation, et ne 
participe point aux péchés 
d'antrui ; conserve-toi pur toi- 
même. 

23 Ne continue pas à ne 
boire que de l'eau ; mais use 
d'un peu de vin, à cause de ton 
estomac et de tes fréquentes in- 
dispositions. 

24 11 y a des personnes dont 
les péchés sont manifestes, et 
précèdent leur condamnation ; 
mais il y en a d'autres dont les 
péchés ne te découvrent que dans 
la suite. . 

25 De même il y a âe bonnes 
ceuvres qui sont manifestes; et 
si elles ne le sont pas d'abord, 
elles ne . sauroient demeurer 
toujours cachées. 



CHAPITRE VI. 

^vis aux Pasteurs^ serviteurs^ ei 
.riches avares. 

QUE tous les esclaves- qui 
sont sous le joug de lasemiêude^ 
regardent leurs maîtres eotnme 
dignes de toute sorte d'honneur ; 
afin que le nom de Dieu et sa 
doctrine ne soient point blâmés. 

2 Et que ceux qui ont des 
Fidèles pour maîtres ne Us mé- 
prisent point, sous prétexte 
qu'ils sont leurs frères ; mais 
qu'ils les servent d'autant 
mieux, par cela mime qu^ifs 
sont fidèles, chéris de Dieu^ et 
qu'ils ont soin de leur faire du 
bien. £nseigne-/eur ces dewirs 
et les y exhorte. 

3 Si quelqu'un enseigne autre* 
ment, et n'acquiesce pas auK 
salutaires instructions de notre 
Seigneur Jésus-Christ, et i la 
doctrine qui est selon la piété, 

4 11 est enfié ; il ne sait rien : 
mats il a la maladie des ques- 
tions et des disputes de mots, 
d'où naissent l'envie, les que- 
relles, les médisances et Ate 
mauvais soupçons ; 

ô Les vaines disputes de gens 
qui ont l'esprit corrompu, qui 
sont privés de la vérité, et qui - 
regardent la piété coniroe un 
moyen de gagner du bien* Sé- 
pare-toi de ces gens^là. 

6 Or, la piété avec le contente- 
ment d^espril^ est un grand gain ; 

7 Car nous n'avons rien ap« 
porté dans le monde, et il ett 
évident que nous n'en pouvons 
rien emporter. 

8 Ainsi, pourvu que nous ay* 
ons la nourriture et de quoi 
nous vêtir, cela nous suffira. 

9 êlais ceux qui veulent de- 
venir riches, tombent dans la 
tentation et dans le piège, et en 
plusieurs déairs insensés et per- 
nicieuX; qui plongent les hommes 
dans la raine cl c^a«>la perdilion. 
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10 Car Pamoiir des rieheties 
est la racine de tootci sortes de 
nmiix ; et qaelqiiea-viit Itt ay- 
ant recherchées avec ardeur, se 
sont détournés de la foi, et te 
•ont eux-mêmes embarrassés dans 
bien du tourment. 

11 Mais toi, ô homme de 
I>ieu, fuis ces choses, et re- 
cherche la justice, la piété, la 
foi, la charité, la patience, la 
douceur. 

12 Combats dans le bon com- 
bat de la foi, remporte la vie 
étemelle, à laquelle tu as été 
appelé, et dont tu as fait une si 
belle profession en présence de 
plusieurs témoins. 

13 Je te somme devant Dieu, 
qui donne la vie à toutes choses, 
et devant Jésus^Cbrist, qui fit 
cette balle ooofcssion devant 
Ponce Pilate. 

14 De garder ces commande- 
mens, éimU sans tache et sans 
reproche, jusqn^à Pavénement 
de notre Seigneur Jésus-Christ; 

16 iQui sera manifesté en son 
propre tems, par le bienheureuji 
et seul Prince, le Roi des Rois, 
et le Seigneur des Seigneurs ; 



te Qui seul possède Pimmor- 
talité, et qui habite une lumière ' 
inaccessible, que nul homme 
n^a TU, ni ne peut voir ; à qui 
ofpartienner^ Phonneur et la 
puissance étemelle. Amen. 

17 Recommande aux riches 
de ce monde de n^étre point 
oi^ueilleux, de ne point mettre 
leur confiance dans Pinstabilité 
te richesses, mais dans le Dieu 
vivant, qui nous donne toutes 
choses abondamment pour en 
jouir ; 

18 De Taire du bien, d'être 
riches en bonnes œuvres, prompts 
à donner, et à faire part de lewrê 
Inem ; 

19 S'amassent ainH pour 
Pavenir un trésor placé tur un 
bon fonda, afin d'obtenir la vie 
étemelle. 

50 O Timothée ! garde le dé* 
6t qui t'a été confié, fuyant 

es discours vains et profanes, et 
tout ce qu'oppose une science 
fauMement ainsi nommée ; 

51 De laquelle quelques-uns 
faisant profession, se sont dé« 
tournés de la foi. La grâce 
9oit avec vous ! Amen. 
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SECONDE EPITRE DE S. PAUL, APOTRE, A 

TIMOTH]ÉE. 



CHAPITRE I. 

•Affection de Patd envers Timo» 
thie. Exhortation à la coi»- 
stanee^ 

PAUL, Apôtre de Jésus- 
Christ par la volonté de Dieu, 
pour annoncer la promesse de 
la vie, qui est en Jésus-Christ : 

2 A Timothée mon cher Fils : 
Grâce, miséricorde et paix, de 
la part de Dieu le Père, et de 
Jésus-Christ notre Seigneur ! 

3 Je rends grâce à Dieu, que 



je sers avec une conscience 
pure, comme mes ancêtres ont 
fait^ et je ne cesse de faire men- 
tion de toi dans mes prières nuit 
et jour ; 

4 Me souvenant de tes larmes, 
et désirant fort do te voir, afin 
d'être rempli de joie ; 

6 Rappelant aussi le souve- 
nir de la foi sincère qui est en 
toi, et qui a été auparavant en 
Lois ton aïeule, et en Eunice 
ta mère ; et je suis persuadé 
qu'e/U est tiussi en toit 
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6 C^est pourquoi je t^ayertis 
de rallumer le don > d$ Dieu qui 
•st eo toi, et que iu Oê reçu par 
rimpo«ition de mes mains. 

7 Car Dieu ne nous a point 
donné un esprit de timidité, 
nais il notci a donné un etprii de 
force, de charité et de prudence. 

8 N^aie donc point honte du 
tém>)ignage de notre Seigneur, 
ni de moi, qui mû prisonnier 
à cause de lui ; mais souffre 
arec moi pour l^Evangile, par 
la force que Dieu te donne, 

9 Lequel nous a sauvés, et 
nous a appelés par une vocation 
■ainte, non selon nos œuvres, 
mais selon qu'ail Pavoit résolu, 
et selon la grâce qui nous a été 
donnée en Jésus-Christ, avant 
tous les siècles ; 

10 Et qui a été maintenant 
manifestée par Pavénement de 
notre Seigneur Jésus-Christ, qui 
a détruit la mort, et mis en évi- 
dence la vie et Timmortalité par 
PEvangile; 

11 Pour lequel j*ai été établi 
Prédicateur, et Apôtre et Doc- 
teur des Gentils. 

12 C^est ce qui m^a attiré tous 
lei maux que j^endure ; mais 
je n^en ai point de honte, car je 
sais à qui j^ai cru, et je suis 
persuade quMl a la puissance de 
garder mon dépôt jusquU ce 
jour-là. 

13 Retiens le modèle des 
saines instructions que tu as 
ouïes de moi, en suivant la foi 
et la charité qui est en Jésus- 
Christ. 

14 Garde le bon dépôt, par 
le Saint-Esprit qui habite en nous. 

15 Tu sais que tous ceux qui 
^ont d'Asie m^ont abandonné, 
du nombre desquels sont Phy- 
gelle et Hermogène. ^ 

16 Le Seigneur veuille exer- 
cer sa miséricorde envers la 
famille d^Onésiphore ; car il 
m^a souvent consolé, et il n^a 
point eu honte de mes chaînes. 



17 Au contraire, quand il a 
été à Rome, il m''a cherché 
fort soigneusement» et il frs^a 
trouvé. 

18 Le Seigneur lui fasse trou- 
ver miséricorde devant le Seig- 
neur en ce jour-là ; et ta sais 
mieux que personne combien il 
m^a assisté à Ephèse. 

CHAPITRE II. 

Exhortation à Timolkée défaire 
sa charge en souffrant avec 
fermeté et avec courage, 

TOI donc, mon fils, fortifle- 
toi dans la grâce qui est en Jé- 
sus-Christ. 

2,. Et ce que tu as appris de 
moi, en présence de plosieun 
témoins, confie-le à des person- 
nes fidèles, qui soient capaJkdea 
de renseigner aux autres. 

3 Supporte les travaux, com- 
me un bon soldat en Jésus- 
Christ. 

4 Nul homm/e qui va à la 
guerre ne s^embarrasse des af- 
faires de la vie ; et cete, afin 
quMl puisse plaire à celui qui 

■ r a enrôlé pour la guerre. 

5 De même, celui qui com- 
bat dans la lice nVst point 
couronné, s^il n^a combattu sui- 
vant les lois. 

6 II faut que le laboureur tra- 
vaille, avant de recueillir \t% 
fruits. 

7 Considère ce que je te dis, 
et que le Seigneur te rende in- 
telligent en toutes choses. 

8 Souviens-toi que Jésus- 
Christ, qui est de la race de 
David, est ressuscité des morts, 
selon mon Evangile, 

9 Pour lequel je souffre des 
maux jusqu^a être lié comme 
un malfaiteur; «nais la parole 
de Dieu n^est point liée. 

10 €Pest à cause de cela quê 
je souffre toutes choses, pour 

IPamour des élus, afin qu^ils ob- 
tiennent aussi le salut qui est en 



2 TIMOTHEE, 111/ 



311 



JésaB-Christ, ay«c la gloire éter- 
nelle. 

11 Cette parole est certaine, 
que ti nous mourons avec lut, 
nous TÎTrons aussi arec lut. 

IS Si nous soufrons avec lut, 
nous régnerons aussi avec lut. 
Si nous le renonçons, il nous re- 
noncera aussi, 

13 Si nous sommes infidèles, 
il demeure fidèle ; il ne peut se 
renoncer soi-même. 

14 Fais souvenir de ces cho- 
ses, protestant, devant le Seig- 
Dear, qu^on ne dispute point de 
mots ; ce qui ne sert de rien, et 
ne fait que pervertir les audi- 
teurs. 

15 Efforce- toi de te rendre ap- 
prouvé de Dieu, comme un ou- 
vrier sans reproche, dispensant 
comme il faut la parole de la 
Vérité. 

16 Mais réprime les discours 
profanes et vains, car ils ne pro- 
doiroient çu^une plus grande 
impiété. 

17 Et la parole des profanes 
ronge comme la gangrène. Tels 
sont Hynénee et Pbilète ; 

18 Qui se sont détournés de 
la Vérité en disant que la ré- 
surrection est déjà arrivée, et 
qui, par^lày renversent la foi de 
quelques-uns. 

19 Toutefois le fondement de 
Dieu demeure ferme, ayant ce 
sceau : Le Seigneur connoît 
ceux qui sont siens ; et Qui- 
conque invoquera le nom de 
Christ, qu'ail se retire de Pini- 
quité. 

20 Dans une grande maison, 
il n'y a pas seulement des vais- 
seaux d'or et d'argent, mais il y 
en a aussi de bois et de terre ; 
les uns tont pour dee usages ho- 
norables, et les autres sont pour 
4u usages vils. 

21 Si quelqu'un donc se con- 
serve pur à Vlgatd de ces cho- 
ses-là, il sera un vaisseau ho- 
norable, sanctifié, propre «u ser- 



vice du Seigneur, et préparé 
pour toutes sottes de bonnes œu- 
vres. 

22 Fuis aussi les désirs de la 
jeunesse, et recherche la justice, 
la foi, la charité, et la paix aveô 
ceux qui invoquent lo Seigneur 
d'un cœur pur ; 

23 Et rejette les questions 
folles et qui sont sans instruc- 
tion, sachant qu'elles ne produi- 
sent que des contestations. 

24 Or, il ne faut pas que le 
Serviteur du Seigneur aime à 
contester ; mais tl doit être 
doux envers tous, propre à en- 
seigner, patient ; 

25 Instruisant avec douceur 
ceux qui sont d'un sentiment 
contraire, afin de voir si Dieu ne 
leur donnera point la repentance, 
pour connoître la vérité ; 

26 Ensorte qu'ils se réveillent, 
et qu'ails se dégagent du piège du 
Diable, par lequel ils ont été 
pris pour /aire sa volonté. 

CHAPITRE 111. 

Prédiction d*une grande corrup" 
tion de mœurs de V Eglise par 
de faux Docteurs. Eloge de 
V Ecriture. 

SACHE, au reste, que dans 
les derniers jours il y aura des 
tems fâcheux. 

2 Car les hommes seront a- 
mateurs d^eux-mémes, avares, 
vains, orgueilleux, roédisans, 
désobéis^ans à leurs pères et à 
leurs mères, ingrats, profanes ; 

3 Sans affection naturelle, 
sans fidélité, calomniateurs, in- 
continens, cruels, ennemis des 
gens de bien ; 

4 Traîtres, emportés, enflés 
d'orgueil, amateurs de volup- 
tés plutôt que de Dieu; 

5 Ayant l'apparence de la 
piété, mais ayant renoncé à sa' 
force. Eloigne-toi de ces ge?u- , 
là. 

6 De ce nombre sont ceux 
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qui t^iptrodoneDt dani les mai- 
sons, et qui captivent Pttvrit de 
certaines femmes chargées de 
péchés, possédées de diferees 
convoitises i 

7 Qai apprennent toujours, et 

2 ai ne peuvent jamais parvenir, 
la connoissance de la vérité. 

8 Kt comme Jannès et J am- 
brés résistèrent à Mo'iie, ceux- 
ci de même résistent à la vértU, 
geuB d^un efprit corrompu, et 
pervertis à Pégard de la Foi. 

9 Mais ils ne feront pas de 
grands progrès, car leur folie 
sera copiiue de tout le monde, 
comme U fut celle de ces h(mi' 

10 Pour toi, tu as été par- 
faitement instruit de ma doc- 
trine, de ma conduite, de nus 
desseins, de ma foi, de ma 
douceur, de ma charité, de ma 
patience ; 

11 Des persécutions et des 
afflictions qui me sont arrivées 
à Antioche, à Iconie, et à Ljs- 
tre ; tu sait dù-je^ quelles per- 
sécutions j^ai souffertes, et 
comment le Seigneur m^a délivré 
de toutes» 

12 Aussi, tous ceux qui veu- 
lent vivre dans la piété selon 
Jésus-Christ, seront persécutés. 

13 Mais les hommes mécbans 
et les imposteurs iront en empi- 
rant, séduisant lu auires et étant 
séduits eux-m(met. 

14 Pour toi, demeure ferme 
dans les choses que tu at appri- 
ses, et qui t^ont été confiées, 
sachant de qui tu (es as appri- 
ses; 

15 Et ,que tu as dès ton 
enfance la connoissance des 
Saintes Eoritures, qui peuvent 
Oinstniire pour le salut, par la 
foi qui eit en Jésos-Christ. 

15 Toute PEcritmre e$i divioe- 
ngteut inspirée» et utile pour en 
seigner, pour convaincre, pour 
corriger, pour instroire dans la 
jqilipf j 



17 Afin que Thomme de 
Dieu soit accompli, et parfaite- 
ment propKe pour toute bonne 
œuvre. 

CHAPITRE IV. 

Devoir des Pasteurs. Confimu 
. de PJiyôtre. 

JE te conjure donc devaat 
Dieu, et dexant Je Seigneur Jé- 
sus-Christ, qui doit juger les 
vivans et les morts lorsqu^il aj^ 
paroîtra dans son règne : 

2 Prêche la parole, insiste «v 
teuis et hors de tems ; reprends, 
censure et exhorte, avec toute 
sorte de douceur, et en instmi- 
sant. 

3 Car il viendra un tems qne 
Us hommes ne souffriront point 
la saine doctrine ; mais qu^ajant 
une démangeaison d^entendredet 
choses agréables, ils s^assemble- 
ront des Docteurs selon leon 
propres désirs ; 

4 Et ils fermeront Poreille à 
la vérité, et se retourneront ven 
des fables. 

5 Mais toi, sois vigilant en 
toutes choses ; endure les afflic- 
tions ; fais Pœuvre d^un prédi- 
cateur de PEvangile, remplis les 
devoirs de ton ministère. 

6 Car pour moi, je vais être 
immolé, et le tems de mon dé- 
part approche. 

7 J^ai combattu le bon coffl> 
bat, j'ai achevé ma course, j^ai 
gardé la foi. 

8 Au reste, la couronne de 
justice mVst réservée, et le 
Seigneur, le juste Juge, me la 
donnera en ce jour-là ; et bod- 
seulement à moi, mais aussi à 
tous ceux qui auront aîné son 
avènement. 

9 Tàohe de m» venir trouver 
au plutôt. 

10 Caf Démas m^a aban- 
donné, ajant aimé ce présent 
siècle } et il ft?ea est allé à 
Thessalonique, Cresceiis en Qt* 
latie^ él THie en 
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11 II D^j a que Lac avec moi. 
Prends Marc et ramène avec 
toi, car il m^est fort utile pour 
le ministère. 

iâ J^ai envoyé Tychique à 
Epbése. 

13 Quand tu viendras, appor- 
te avec îBt le manteau que j'ai 
laissé à Troas chez Carpus, et 
les livres, et principalement le» 
parchemins. 

14 Alexandre, Tonvrier en 
cuivre, m'a fait souffrir beau- 
coup de maux ; le Seigneur lui 
rendra selon ses œuvres. 

15' Garde-toi aussi de lui, car 
il a fort résisté à nos paroles. 

16 Personne ne m'a assisté 
dans ma première défense, mais 
tous m'ont abandonné : Que ce- 
la ne leur soit point imputé ! 

17 Mais le Seigneur m'a as- 



sisté, et il m'a fortifié, afin que 
ma prédication fût pleinement 
confirmée, et que tous les. Gen- 
tils {'entendissent ; et j'ai été 
délivré de la gueule du lion* 

18 Le Seigneur me délivrera 
aussi de toute œuvre mauvaise, 
et me sauvera dans son Royaume 
céleste: A lui 9oit gloire aux 
siècles des siècles ! Amen. 

19 Salue Prisce et Aquilat, 
et la famille d'Onésipbdre. 

20 Eraste est demeuré à Co« 
rinthe, et j'ai laissé Trophime 
malade à Milet. 

SI Hâte-toi de venir avant 
l'hiver. Ëubulus, Pudens, Linus, 
Claudia, et tous no* Frères te 
saluent. 

22 Le Seigneur Jésus-Cbrist 
toit avec ton esprit ! La gr&ce 
soit avec vous tout S Amen. 
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CHAPITRE I, 

Dt$ qualité* et de la conduite de* 
Peuteur*^ et du caractère Cré- 
toi*. 

PAUL, Serviteur de Dieu, et 
Apôtre de Jésus-Cbrist pour an* 
noncer la foi des élus de Dieu, 
et pour faire connoitre la vérité, 
qui e*t selon la piété ; 

2 Et qui donne l'eepjérance de 
la vie éternelle, que Dieu, qui 
ne peut mentir, a promise de- 
puis plusieurs siècles ; 

3 Mais qu'ail a manifestée en 
son propre tems par sa parole, 
dont la prédication m'a été con- 
fiée, selon l'ordre de Dieu notre 
Sauveur : 

4 A Tite, mon vrai fils dans 
la foi qm nou* ett commune : 
Grâce, miséricorde et paix, de 
là part de Dieu notre Père, et 

27 . 



du Seigneur Jésus-Christ notre 
Sauveur ! 

5 La raison pour laquelle Je 
t'ai laissé en Crète, c'est afin 
que tu règles les choses qui 
restent à régler^ et que tu éta- 
blisses des Pasteurs dans cha- 
que ville, suivant que je te Tai 
ordonné ; 

6 Savoir^ s'il se trouve quel- 
qu'un qui *oii irrépréhensible, 
mari d'une seule femme, duquel 
les enfans soient fidèles, et qui 
ne eoient pas accusés de disso- 
lution, ni désobéissans. 

7 Car il faut que l'Evéqne soit 
irrépréhensible, comme étant 
l'Econome de Dieu ; qu^U ne 
*oit point attaché à son sent, 
ni colère, ni adonné au vin, ni 
violent, ni porté au gain déshon- 
néte ; 

8 Mais qn^il exerce Ptiospita- 
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lité, qu'H antoe les g[eti8 de bten, 
9ttH/ «9tï sage, justey saint, tem- 
péraot ; 

9 Attaché À la véritable doc- 
trine qui doit être enseignée ; 
«ntorte qaHX soit capable, tant 
d'exhorter, snivant cette doc- 
trine salutaire, que de convain- 
cre ceux q^i n^y opposent. 

10 Car il y en a plusieurs, 
principalement parmi ceux de 
la circoncision, qui ne veulent 
point se soumettre, et qui sé- 
duisent les âmes ; auxquels il 
faut fermer la bouche. 

11 Qui perrertissent des fa- 
milier entières ; enseignant pour 
un gain honteux Ce qu^on ne 
doit pas enseigner^ 

12 Quelqu^an d^entr^eux, 
leur prop^ Prophète, a dit : 
Les Cretois jonf toujours men- 
teurs ; ce sont de méchantes 
bétes, des ventres paresseux. 

13 Ce témoignage est bien 
rentable, c^est pourquoi re- 
prends«les vivement, afin qu^ils 
deviennent safns en la foi ; 

14 Sans s'arrêter aux fables 
Judaïques, et aux ordonnances 
des hommes qui se détournent 
de la vérité. 

t 15 Toutes choses sont bien 
pores pour ceux qui êont purs ; 
mais rien nVi/ pur pour ceux 
qui sont impurs et pour les in- 
fidèles ; au contraire, leur es- 
prit est souillé, aussi'bien que 
leqr conscience. 

16 lis font profession de 
connoitre Dieu, mais ils le re- 
noncent par leun œuvres ; é- 
tant abominables, rebelles, et 
incapables de toute bonne 
œuvre. 

CHAPITRK II. 
Devoirs des divers Etats, 

MAIS toi, enseigne les cho- 
ses qui conviennent à la saine 
doctrine. 

3 Que les vieillards soient so- 



bres, graves, prodeiH*, pon dans 
la foi, dans la charité, dans la 
patience. 

3 Que les femmes àgéea 
aient de 'même ' un extérieur 
convenable à la sainteté; gu^el' 
Us ne soient point médisantes, 
ni sujettes au vin ; qu^eUés 
donnent de bonnes iaâtmc- 
tiohs ; 

4 Qu'elles apprennent ans 
jeunes femmes à être sages, à 
aimer leturs maris, à aimer leun 
enfans ; 

5 A être modestes, chastes, 
à demeurer dans leurs maisons, 
à être bonnes, soumises à leurs 
maris ; afin que la parole de 
Dieu ne soit exposée à aucun 
blâme. 

6 De même, exborte les 
jeuiles hommes à vivre dans la 
tempérance. 

7 Rends-toi toi-même en 
toutes choses un modèle de 
bonnes œuvres, morUrant^ dans 
ta manière d'enseigner, de la 
pureté et de la gravité ; 

8 Une doctrine saine, dans 
laquelle il n'y ait rien à repren- 
dre, afin que les adversaires 
soient conÂis, n'ayant aucun . 
mal à dire de vous. 

d Exhorte les serviteurs à 
être soumis à leurs maîtres, à 
leur complaire en toutes ehosa^ 
à n'être point contredisans ; 

10 \ ne rien distraire, mais 
à montrer en toutes choses une 
entière fidélité, afin de faire ho- 
norer par-tout la doctrine de 
Dieu notre Sauveur. 

1 1 Car la grâce de Dieu, sa- 
lutaire à tous les hommes, a été 
manifestée ; 

12 Elle nous enseigne, qu'en 
renonçant à l'impiété et aux 
eonvoitises du monde, nous vi' 
vions dans le siècle présent, 
dans la tempérance, dans la juS' 
tice et dans la piété ; 

13 En attendant la bienheu- 
reuse espérance^ et rapparition 
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âe la gloire du grand Diea et 
notre Sauveur Jésus-Cbriet ; 

14 Qui s^est donné soi-même 
pour nous, afin de nous racheter 
^e. toute iniquité et de nous pu- 
rifier, pour lui être un peuple 
particulier, tl zélé pour les bon- 
nes ceuvres. 

16 Enseigne ces choses, ex- 
porte et reprends avec une 
pleine autorité : Que personne 
ne te Biéprise. 

CHAPITRE IIL 

S^appîiqucr à la bénignité de 
bieu et aux bonnes œuvres 
tans contestation. 



AVERTIS-LES d'être 
mis aux Princes et aux 



sou- 
Puis- 



sances, de leur obéir, d'être 
prêts à faire toutes sortes de 
bonnes œuvres ; 

2 Be ne médire de person- 
ne, de n'être point querelleurs, 
d'être modérés, et de témoigner 
une parfaite douceur envers tous 
les hommes. 

3 Car nous étions aussi autre- 
fois nous-mêmes insensés, déso- 
béissans, égarés, assujettis à 
toutes sortes de passions et de 
voluptés ; vivant dans ]a malice 
et dans Penvie, dignes d^être 
haïs, et nous baissant les uns les 
autres. 

4 Mais lorsque la bonté et 
Pamonr de Dieu notre Sauveur 
envers les hommes ont été ma- 
nifeatés, il nous a sauvés ; 

5 Non à cause des œuvres de 
justice que nous eussions faites, 
mais selon sa miséricorde, par 
le baptême de la régénération, 
et par le reaouvellement du 
Saipt-Esprit, 



6 Qu^il a répandu abond ani- 
ment sur nous par. Jésus-Christ 
notre Sauveur ; 

7 A&n x)u'ayaQt été justifiés 
par sa grâce, nous ayons l'espé- 
rance d'être héritiers de la vie 
éternelle. 

8 Cette parole est certaine, et 
je veux que tu établisses forte- 
ment ces choses, afin que ceux 
qui ont cru en Dieu aient soin 
de s'appliquer principalement à 
pratiquer les bonnes œuvres ; 
voilà les choses qui sont bonnes 
et utiles aux hommes. 

9 Mais réprime les questions 
folles, les généalogies, les con« 
testations et les' disputes tou- 
chant la Loi ; car elles sont 
inutiles et vaines. 

10 Evite Phomme héréiiqne, 
après l'avoir averti une première 
et une seconde fois ; 

tl Sachant qu'un tel hom- 
me est perverti, et quHl pécl^?, 
étant condamné par lui-même. 

12 Lorsque je t'aurai en- 
voyé Artémas, ou Tychique, 
hâte-toi de venir me voir à Ni- 
copolis ; car j'ai résolu d'y pas* 
ser l'hiver. 

13 Fais conduire avec soin 
Zénas, Docteur de la loi, et 
A polios, ensorte que rien ne 
leur manque. 

14 Et que nos Frères appren- 
nent aussi à s'appliquer princi- 
palement à faire de bonnes œu- 
vres, pour les usages nécessaires, 
afin qu'ils ne demeurent pas sans 
fruit. 

15 Tous ceux qui soni avec 
moi te saluent. Salue ceux 
qui nous aiment dans la Foi. 
La grâce soit avec vous tous î 
Amen, 
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Pour riveilkr sa/oi tt Mt charité 
envers Onétime. 

PAUL, prisonnier pour Jésus- 
Christ, et Timothée notre Frère, 
à PhiléœoB notre biea-aimé, et 
le compagnon de nos travaux. 

S £t à Appie, notre chère 
S€BW^ à Afchippe, compagnon 
de nos combats, et à PEglise 
«^ur est dans ta maison : 

3 La grâce et ]a paix vous 
sùitnt données par Dieu notre 
Père, et par le Seigneur Jésus- 
Cbrist ! 

4 Je rends grâces à mon 
Dieu, faisant toujours mention 
de toi dans mes prières ; 

5 Apprenant la foi que tu as 
au Seigneur Jésus, et ta charité 
envers tous les Saints ; 

€ De sorte que la foi qui Veat 
commune avec nous est efficace, 
et se fait connoître par tout le 
bien qui se fait parmi vous pour 
Jésus-Christ. 

7 Car, mon Frère, ta charité 
nous a donné une grande joie et 
une grande consolation, parce 
que tu as réjoui les entrailles 
fies Saints. 

8 C^est pourquoi, bien que 
j^aie en Jésus-Christ le pouvoir 
de te commander ce qui est 
convenable ; 

9 Etant ce que Je suis, Paul, 
avancé en âge, et même mainte- 
nant prisonnier pour Jésus- 
Christ : cependant j^aime mieux 
ie prier par charité. 

10 Je te prie donc pour mon 
fils Onésime, que j'ai engendré 
étant dans les chaînes : 

11 Qui Va autrefois été inu- 
tile, mais qui te sem présente- 
ment très-utile, aussi bi^ qu^à 
moi, et que je te renvoie. 

12 Reçois-le donc comme 
met propres entrailles. 

13 J'aurois souhaité de le re- 
tenir auprès de moi, afin quMl 



me servît au lien de toi, dans les 
liens où je suis à cause de P£« 
vangile ; 

14 "Mais je n^ai rien voulu 
faire sans ton consentement, afin 
que le bien que tu feras ne soit 
pas forcé, mais quHl soit volon*- 

taire. 

15 Car peut-être que s^il a 
été séparé de toi pour quelque 
tems, c^étoit afin que tu le re- 
couvrasses pour toujours ; 

16 Non plus comme un es- 
clave inais comme étant fort au- 
dessus d^un esclave ; savoir^ 
com,me un frère, chéri particu- 
lièrement de moi, et combien 
plus de toi, et selon le monde et 
selon le Seigneur. 

17 Si donc tu me regardes 
comme uni avec toi, reçois-le 
comme si e'*éloit moi-même. 

18 Que s^il t^a fait quelque 
tort, ou s^il te doit quelque chosCg 
mets-le sur mon compte. 

19 C^estmoi, Paul, qui f^écrii 
de ma propre main ; je te le ren- 
drai, pour ne pas dire que tu te 
dois toi-même à moi. 

. 20 Oui, mon frère, que je re- 
çoive ce plaisir de toi en notre 
Seigneur ; réjouis mes entrail- 
les au nom du Seigneur. 

21 Je tMcris ceet, étant per- 
suadé de la déférence que tu 
auras pour moi^ sachant même 
que tu feras plus que je ne dis. 

22 Je te prie en même tems 
de me préparer ton logement, 
car j^espère que ie vous serai 
rendu par vos prières. 

23 Èpaphras, qui est prison- 
nier avec moi pour Jésus-Christ, 
te salue. 

24 Ce que font aussi Marc, 
Aristarque, Démas et Luc, mes 
compagnons de travaux. 

25 La grâce de notre Seig- 
neur Jésus-Christ soit ayec yoUe 
esprit ! Ame<i< 
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CHAnTRB I. 

Etaèliuemeni de la Divinité^ de 
la ftr9onne de JinU'Chritt et 
de VS>oangile. 

DIEU ayant autrefois parlé à 
noM Fères, en divers tems et en 
diverses manières, par les Pro- 
phètes, 

% Nous a parlé en ces derniers 
tems par J09 Fils, qu^il a établi 
héritier de toutes choses, par le- 
quel aussi y a fait le monde ; 

3 Et qui étant la splendeur de 
ta gloire et Pin^age empreinte 
de sa personne, et soutenant 
toutes choses par sa parole puis- 
sante, après avoir fait par lui- 
même la purification de nos 
péchés, s^est assis à la droite de 
la Majesté divint^ dans lu lieux 
très-hauts ; 

4 Ayant été fait d^autant plus 
mnd que les Anges, qu'il a 
iérilé d'un nom plus excellent 
que le leur. 

^ Car auquel des Anges Dieu 
a-t-U jamais dit : Tu es mon 
Fils, je Oai eugendré aujour- 
d'hui ? et dans un autre en- 
droit : Je serai son Père, et il 
sera mon Fils ? 

6 Et encore, quand il intro- 
duit dans le monde ton FiU pre- 
mier-né, il dit : Que tous les 
Anges de Dieu Padorent. 

7 A regard des Anges, il dit : 
Il fait des vents ses Anges, et des 
âammes de feu ses Ministres. 

8 Mais à Pégard du Fib, il 
dit : O Ditfu ! ton Trône de- 
meitre aux siècles des siècles, et 
le Sceptre de ton Règne est un 
Sceptre d'é<^uité ! 

9 Tu as aimé la justice, et tu 
at bai Ptniquité ; c'est pourquoi 

27* 



ô Dieu ! ton Dieu Ta oint d^ane 
huile de joie au-dessus de teue 
tes semblables. 

IQ Et» dçme un autre endroit : 
C'est toi, Seirneur, qui a fondé 
la terre dès Te commencement, 
et les cieux sont Pouvrage de 
tes mains : 

11 Us périront, mais tu sub- 
sistes toujours ; ils vieilliront 
tous comme un vêtement; 

12 Tu les plieras comme on 
habit, et ils seront changés ; 
mais toi tu es toujours le même, 
et tes années ne finiront point. 

13 Et, auquel des Anges a-t^il 
jamais dit : Assieds-toi à ma 
droite, jusqu'à ce que j'aie mia 
tes ennemis pour ton marche- 
pied ? 

14 Ne sont-ils pas tous dei 
esprits destinés à servir, tt qui 
sont enyojés pour exercer leur 
ministère en faveur de ceux 
qui doivent avoir l'héritage du 
salut ? 

CHAPITRE II. 

Danger de m point écouter le 
FiU de DieUj et de négliger 
le Salut. 

C'EST pourquoi il noos faut 
faire une plus grande attention 
aux choses que nous avons en- 
tendues, de peur que nous ne 
les laissions écouler. 

2 Car si la parole qui a été 
annoncée par les Anges a eu 
son effet, et si toute transgres- 
sion et toute désobéissance a 
reçu une juste punition ; 

3 Comment échapperons-noua, 
si nous négligeons un si grand 
salut, qui, ayant été première* 
ment annoncé par le Seigneur, 
nous a été confirmé .par ceux 
qui Pavoient appris de lui 3^ 
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4 Dieu même appuyant leur 
témoi^age, par de» prodigue» 
et des miracles, par divers effets 
de sa puissance, et par les dons 
du Saint-Esprit, fu'^U a aêtri" 
huit selon sa volonté. 

6 Car il n^a point soumis aux 
Anges le monde à venir, dont 
nous parlons. 

6 %i quelqu^un a rendu ce 
témoignage dans un endroit de 
VEcriture^ disant : Qu^est-ce 
que rhomme, que tu te souvien- 
nes de lui, et que le Fils de 
Phomme, que tu en prennes 
soin ? 

7 Tu Pas fait peu inférieur 
aux Anges, tu Tas couronné de 
gloire et d^bonneur, et tu l'as 
établi sur les ouvrages de tes 
mains. 

8 Tu as mis toutes choses 
sous ses pieds. Or, Dieu lui 
ayant assujetti toutes choses, 
n^a rien laissé qui ne lui S9it 
assujetti ; cependant nous ne 
voyons point encore maintenant 
que toutes choses lui soient as- 
sujetties. 

9 Mais nous voyons couron- 
né de gloire et d'honneur ce 
Jésus qui a été fait pour un 
peu de iemt inférieur aux An- 
ges, par la mort ^ qu'il a souf- 
ferte, afin que par la grâce de 
Dieu il souffrit la mort pour 
tous. 

10 Car il étoit convenable 
que celui pour qui et par qui 
sont toutes choses, voulant ame- 
ner plusieurs enfans à la gtoire, 
consacrât PAuteur de leur sa- 
lut par ici souffrances. 

1 1 Car, et q/elui qui sanctifie, 
et ceux qui sont sanctifiés, sont 
tous d'un ; c'est pourquoi il n'a 
point honte de les appeler te* 
Frères, 

12 Disant : J'annoncerai ton 
nom à mes Frères ; je te louerai 
au milieu de l'assemblée. 

13 II dit encore : Je me con- 
terai en lui. £t ailleurs : Me 



voici, moi et les enfans ^eÙiettf 
m'a donnés. 

14 Puis donc que ces enfans 
participent à la chair et au sang, 
il y a aussi de même participé, 
afin que par la mort il détruisit 
celui qui avoit l'empire de la 
mort, c'est-à-dire, le Diable ; 

15 Et quMl en délivrât tous 
ceux qui, par la crainte de la 
mort, étoient toute leur vie as- 
sujettis à la servitude. 

16 Car il n'a pas pris les 
Anges, mais il a pris la postérité^ 
d'Abraham. 

17 C'est pourquoi il a fallu 
qu'il fût semblable en toutes 
choses à tes Frères ; afin qu'il 
fdt un Souverain Sacrificateur, 
miséricordieux, et fidèle dans 
tout ce çii'tl faUoit faire auprès 
de Dieu, pour expier les péchés 
du peuple. 

18 Car, ayant souffert lui- 
même et ayant été tenté, il peut 
aussi secourir ceux qui sont 
tentés. 

CHAPITRE ni. 

OhUasanct due à Jésus-Christ^ 
fils de la maison de Dieu^ dont 
Moïse étoit le serviteur^ 

C'EST pourquoi nus Frères, 
qui êtes saints et qui avez part 
à la vocation céleste, considères 
bien Jésus-Christ, qui est PApô- 
tre et le Souverain Sacrificateur ■ 
de la foi que nous professons ; 

2 Qui est fidèle à celui qui 
l'a établi, comme Moïse aussi 
Vavoit ité dans toute sa mai- 
son. 

3 Car il a été digne d'uue 
gloire d'autant plus grande que 
celle de Moïse, que celui qui a 
bâti la maison est plus considé- 
rable que la maison mhne, 

4 Car il n'.y a point de mai- 
son qui n'ait été bâtie par quel- 
qu'un : or, celui qui a bâti tou- 
tes ces choses, c^est Dieu. 

5 Et pour te qui est de Moïse, 
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a a été fidèle dans tonte la 
mai&on de Dieu comme un 8ervi<> 
teur, pour publier ce qu^il devoit 

. dire. 

6 Mais Christ, comme Fils 
est iiahH sur sa propre maison ; 
et c'*est nous qui sommes sa mai- 
son, pourra que nous conservi- 
ons jusqu^à la fin la ferme confi- 
ance et Pespérance dont nous 
nous glorifions. 

7 C^est pourquoi, comme dit 
le Saint Esprit : Si tous enten- 
dez aujourd'hui sa voix, 

8 N ^endurcissez point vos 
coeurs, comme il arriva lors- 
qu'on m'irrita au jour de la 
tentation dans le Désert ; 

9 Où vos Pères me tentèrent 
tt m'éprouvèrent, et virent mes 
œuvres pendant quarante ans. 

10 C'est pourquoi je fus in- 
digné contre cette génération, 
et je dis : Leur cœur s'égare 
toujours, et ils n'ont point connu 
mes voies. 

11 Aussi jnrai-je ceci dans 
ma colère : Si jamais ils entrent 
dans mon repos. 

12 Mea Frères, prenez garde 
qu'il n'y ait en quelqu'un de 
vous un cœur mauvais et incré- 
dule, qui vous fasse abandonner 
le Dieu vivant. 

13 Mais exhortez vous les 
uns les autres, chaque jour, 
pendant qu'il est dit : Au- 
jourd'hui ; de peur que quel- 
qu'un de vous ne s'endurcisse 
par la séduction du péché. 

14 Car nous avons été faits 
participans de Christ, pourvu 
que nous conservions jusqu'à la 
fin ce qui nous soutient dès le 
eommencement. 

15 Pendant qu'il est dit : Si 
vous entendez aujourd'hui sa 
voix, n'endurcissez point vos 
cœurs, comme il arriva lorsqu'on 
l'irrita. 

16 Car quelques-uns de ceux 
qui {'entendirent, Tirritèrent ; 
Doo pas pourtant tous ceux qui 



[ sortirent d'Egypte sous la Con« 
' duite de Moïse. 

17 Mais contre qui Dieu fut- 
il indigné pendant quarante ans ? 
Ne fuite pas contre ceux qui 
péchèrent, dont les corps tom- 
bèrent morts dans le Désert ? 

18 Et qui tant ceux à qui 
Dieu jura qu'ils n'entreroient 
point dans son repos, si ce d'mI 
ceux qui s'étoient rebellés ? 

19 Nous voyons donc qu'il* 
n'y purent entrer à cause de 
leur incrédulité. 

CHAPITRE IV. 

De Ventrée au Sabbat de Dieu 
cérémoniel et spirituel ; et de 
l* efficace de la parole, 

CR A 1 G NONS donc que 
quelqu'un d'entre vous, venant 
à négliger la promesse d'entrer 
dans son repos, ne s'en trouve 
exclus. 

2 Car elle nous a été annon- 
cée aussi-bien qu'à eux ; maii 
cette parole ne leur servit de 
rien, parce que ceux qui 
/'ouïrent n'y ajoutèrent point 
foi. 

3 Pour nous, qui avons cru, 
nous entrerons dans le repos, 
suivant ce qu'il a dit : C'est 
pourquoi j'ai juré dans ma co- 
lère, ^i jamais ils entrent dans 
mon repos! et cela long-tems 
après avoir achevé l'ouvrage 
de la création du monde. 

4 Car V Ecriture parle ainsi 
en quelque endroit, touchant le 
septième jour : Dieu se reposa 
le septième jour, après avoir 
achevé tous ses ouvrages. 

5 Et encore dans cet autre 
endroit : S'ils entrent dans n^n 
repos ! 

6 Puis donc que quelques-uns 
doivent y entrer, et que ceux à 
qui il avoit été premièrement 
annoncé n'j/ entrèrent pas, à 
cau6e de leur incrédulité ; 

7 II détermine de nouveau un 
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«ertftin jour, par ce mot^ Aa« 
jouFd'*hni, disant par David, 
si ]ong-t«ms après, comme il a 
été dit ci-devant t Aujourd'hui, 
(ri TOUS entendez sa voix, n'en- 
darcisf ez point vos coears* 

8 Car ei Josné ]es eût intro- 
duits dans le repos. Dieu ne 
parleroit pas après cela d'un 
autre jour. 

9 11 reste donc encore un re- 
pos pour le peuple de Dieu. 

10 Car celui qui est entré 
dans son repos, se repose après 
ses œuvres, comme Dieu se 
reposa après avoir achevk les 
siennes. 

11 Efforçons-nous donc d'en- 
trer dans le repos, de peur que 
quelqu'un de nous ne tombe 
dans une semblable rébel- 
lion. 

12 Car la parole de Dieu est 
vivante et efficace, et plus péné- 
trante qu'aucune épée à deux 
tranchans ; elle atteint jusqu'au 
fond de l'âme et de Tesprit, des 
jointures et des moelles, et elle 
juge des peusées et des inten- 
tions du cœur ; 

13 Et il n'y a aucune créature 
qui soit cachée devant lui ; 
mais toutes choses sont nues 
et entièrement découvertes aux 
jeux de celui auquel nous de' 
vons rendre compte. 

14 Puis donc. que nous avons 
un g^rand et Souverain Sacrifica- 
teur, Jésus le fils de Dieu, qui 
est entré dans les cieux, demeu- 
rons fermes dans notre profes- 
sion. 

15 Car nous n'avons pas un 
Souverain Sacrificateur qui ne 
puisse compatir à nos infirmités ; 
puisqu'il a été tenté de même 
que nous en toutes choses, si 
Von en excepte le péché. 

16 Allons donc avec confiance 
au Trône de grâce, afin d'ob- 
tenir miséricorde, et de trouver 
grâce, pour être secourus dans 
Je tei^ps convenable. 
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Focation de Jisus-Chritt au Pon- 
t\ficat» Il a été exaucé* H est 
eaute du salut des Fidèleâ, 

TOUT Souverain Sacrifica- 
teur donc, étant pris d'entre les 
hommes, est établi pour les 
hommes dans les choses qui rc-« 
gardent Dieu, afin qu'il offre des 
dons et des sacrifices poar les 
péchés ; 

2 Etant en état d'avoir coin* 
passion de ceux qui pèchent par 
ignorance et par «srreur, puisque 
lui-même est environné de foh 
blesse. 

3 Et e*est à cause de cela ^'il 
doit offrir des sacrifices poof 
ses péchés, aussi bien que pour 
ceux du peuple. 

4 Or, personne ne peut s'attri- 
buer cette dignité, que celui qui 
y est appelle de Dieu, comme 
Aaron. 

5 Aussi Christ ne s'est point 
attribué la gloire d'être Sonve* 
rain Sacrificateur ; mais tl Va 
reçue de celui qui lui a dit : C'est 
toi qui es mon Fils, je t'ai engen* 
dré aujourd'hui ; 

6 Comme il lui dit aussi dans 
un autre endroit .« Tu es Sacrifi* 
cateur éternellement selon l'or^ 
dre de Melchisédec. 

7 C'ei/ ee Jésusy qui pendant 
les jours de sa chair, ayant of- 
fert avec de grands cris, et ateo 
larmes, des prières et des sup- 
plications à celui qui le pouvoit 
délivrer de la mort, fut exaucé 
et délivré de ce qu'il craignoit 

8 Quoiqu'il fût Fils, il a ap- 
pris l'obéis»ance par les choses 
qu'il a souffertes ; 

9 Et étant consacré, il est de- 
venu l'Auteur du salut éteniel| 
pour tous ceux qui loi obéissent; 

10 Dieu l'ayant déclaré Son* 
verain Sacrificateur, selon l'or- 
dre de Melchisédec. 

11 Sur quoi nous avons \teva» 
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coup de choses à dire, qui sont 
difficiles à expliquer, à cause 
que TOUS êtes devenus négli- 
Çens à écouter. 

12 Car, au lieu que tous de- 
vriez être maîtres depuis long- 
tenae, tous ayez encore besoin 
qu'on TOUS enseigne les pre- 
iDiers élémens de la parole de 
Dieu ; et vous êtes dans un tel 
iitU^ que vous avez plutôt be- 
soin de lait que d^une viande 
solide. 

13 Or, celui qui ne se nourrit 
ftie de lait, ne sauroit compren- 
dre la parole de la justice ; car 
il est encore enfant. 

14 Mais la. nourriture solide 
est pour les hommes faits ; «a- 
«otr, pour ceux qui s'y étant ac- 
coutumés, ont Tesprit exercé à 
discerner le bien et le mal. 

CHAPITRE VI. 

De la misère des Jtpostats^ et 
de Vancre sûre et ferme de notre 
âme. 

C^EST pourquoi laissant les 
premiers principes de la doc- 
trine de Christ, tendons à la 
perfection, ne posant pas de 
nouveau le fondement ; savoir, 
la Repentance des œuvres mor- 
tes, et la foi en Dieu ; 

2 La doctrine des Baptêmes, 
l'Imposition des ibains, la Ré- 
surrection des morts, et le Juge- 
ment éternel. 

3 Et c*est ce que nous ferons, 
si Dieu le permet. 

4 Car il est impossible que 
ceux qui ont été une fois illu- 
minés, qui ont goûté le don cé- 
leste, qui ont été faits partici- 
pans du Saint-Esprit, 

ô Et qui ont goûté la bonne 
parole de Dieu, et les puissances 
du siècle à venir ; 

6 S'ils retombent, soient re- 
nouvelé^ à la repentance ; puis- 
que autant quHl est en eux ils 
crucifient de nouveau le Fils de 
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Dieu, et Texposent 
minie. 

7 Car la terre qui est souvent 
abreuvée de la pluie qui tombe 
sur elle, et qui produit des her- 
bes propres pour l'usage de 
ceux qui la cultivent, reçoit la 
bénédiction de Dieu. 

8 Mais celle qui ne produit 
que des épines et des chardons, 
est abandonnée et près d'être 
maudite, et sa fin est d'être 
brulé,e. 

9 Or, nous attendons de vous, 
mes bien-ainiés, de meilleures 
chose?, et plus convenables au 
salut, quoique nous parlions 
ainsi. 

10 Car Dieu n^est pas injuste, 
pour oublier vos bonnes œuvres, 
et le travail de la charité que 
vous avez fait paruître pour son 
Nom, ayant assisté les Saints, 
et les assistant encore. 

11 Mais nous désirons que 
chacun de vous fasse voir la 
même ardeur jusqu'à la fin, 
pour l'accomplissement de votre 
espérance ; 

12 Afin que vous ne vous re- 
lâchiez point, mais que vous imi- 
tiez ceux qui, par la foi et par 
la patience, sont devenus les 
héritiers des promesses. 

13' Car lorsque Dieu fit la 
promesse à Abraham, ne pou- 
vant jurer par un plus grand, il 
jura par lui-même, 

14 Et il lui dit : Certainement 
je te bénirai abondamment, et 
je multiplierai merveilleusement 
ta postérité» 

15 Et ainsi Mraham, ayant 
attendu avec patience, obtint ce 
qui lui avoit été promis. 

16 Car, comme les hommes 
jurent par celui qui est plua 
grand çu'eiu?, et que le serment 
fait pour confirmer une chose 
termine tous leurs différends- ; 

17 De même Dieu, voulant 
montrer encore mieux aux béri* 

I tiers de la promesse la fermeté 
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iiBiDuabl^Je.sa réêolution, y fit | 
ÎDtenrenir le serinent ; 

18 Afin qne, par cet deux 
cboset qni sont invariables, et 
dans lesquelles il ett impossible 
que Dieu mente, nous eussions 
une ferme consolation ; nous qui 
avons notre recours à retenir 
fortement l'espérance qui nous 
est proposée ; 

19 Laquelle nons retenons', 
comme uue ancre ferme et as- 
surée de notre âme, et qui 
pénètre jusqu^an dedans du voi- 
le ; 

20 Où Jésus est entré pour 

nous comme notre précuri-eur, 
ayant été fait Souverain Sacrifi- 
cateur éternellement, selon Tor- 
dre de Melchii^édec. 

CHAPITRE VU. 

Comparaison de J isus- Christ^ 
notre souverain Pontife^ avec 
Melchisédec et son Sacerdoce, 

C^EST ce Melchisédec, Roi 
cite Salem, e# Sacrificateur da 
Dieu Souverain, qiii< vint au- 
devant d^ Abraham, lorsqu'au re- 
venoit de la défaite des Rois, et 
qui le bénit ; 

S A qui aussi Abraham don- 
na la dfme de tout le Min ; et 
dont le nom signifie première- 
ment, Roi- de justice, et^ut ktoit 
aussi Roi de Salem, c^est-à-dire, 
Roi de paix, 

3 Sans père, sans mère, sans 
généalogie, n^ayant ni commen- 
cement de jours, ni fin de vie ; 
étant ainsi semblable au fils de 
Dieu, il demeure Sacrificateur 
pour toujours. 

4 Considérez donc combien 
grand èloil celui à qni Abraham, 
le Patriarche, lui-même, donna 
)a dîme du butin. 

5 A IVgard de ceux de la 
Tribu de Léyi qui parviennent 
à la sacrificature, ils ont bien un 
ordre, selon la Loi, de prendre 
\à dlme du peuple, c^«st-à-dire, 



de leura frères, qnoiqa^il» soient^ 
toiu issus d^ Abraham. 

6 Mais celui qui n^'étoit pas 
de la même famille qu^enx, re- 
çut d'Abraham la dîme, et bénit 
celui à qui les promesses avoient- 
été faites. 

7 Or, sans contredit, celui 
qui bénit est plus grand que 
celui qui est béni. 

8 Et ici ce sont des hommet 
mortels qui prennent les dîmes ; 
mais là, PEcriture rend témoig- 
nage que celui qui les prend est 
vivant. 

9 Et pour ainsi dire, Lévi 
même qui reçoit les dîmes, le»- 
a paj'ées en la personne iT Abra- 
ham. 

10 Car il étoit encore dan» 
les' reins à''j3braham son aïeul» 
lorsque Melchisédec alla au-de- 
vant de lui. 

11 Si donc on eût pu arriver 
à la perfection par le Sacerdoce 
Lévitique, touchant lequel le 
peuple avoit reçu une Loi ; 
qn'étoit'il besoin qu'il s'élevât 
un autre Sacrificateur qui fût 
nommé selon Perdre de MeK 
chisédec, et non pas selon Por* 
dre d'Aaron ? 

12 Car, le sacerdoce étant 
changé, il est nécessaire qu'il y 
ait aussi un changement de Loi* 

1 3 Eu eifet^ celui de qui ces 
choses sont dites est d'une autre 
Tribu, de laquelle personne n'a 
assisté à Pautel. 

14 Car U est évident que notre 
Seigneur est sorti de la Tribu de 
Juda, à laquelle Moïse n'n point 
attribué le Sacerdoce. 

1 5 Cela est encore plus mani- 
feste, en ce qu^il s'élève un 
autre Sacrificateur semblable à 
Melchisédec ; 

16 Qui n^a point été établi par 
la Loi d'une ordonnance char- 
nelle, mais par la puissance d'une 
vie qui ne doit point finir ; 

17 Selon cette déclaration dé 
rEeriiure : To es Sacrificattw 
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-iét«riielletti«t)t, êéUm 2'ordre de 
^Aelchisédec. 

18 Ainsi Tancienne Loi a été 
wkboHe^ a cause de sa foibiesse et 
de son inutilité. 

19 Parce que ]a Loi n^a rien 
alnené à la perfection ; mais 
lane meillure espérance, par la- 
quelle noiis nous approchons de 
"GDieu, a été mise en sa place. 

20 Et même ce n'a point é/é 
sans ferment ; car les autres 
Sacrificateurs ont été établis sans 
«érment ; 

21 Mais celui-ci Pa été avec 
serment, par celui qui lui a dit : 
Le Seigneur Va. juré, et il ne 
s'en repentira point : Tu et Sa- 
crificateur éternellement, -selon 
iVrdre de Mèlchifédec. 

22 Ainsi Jésus a été fait ga- 
rant d'une alliance d'autant plus 
excellente. 

23 A l'égard des Sacrifica- 
teurs il y en a eu plusieurs qui 
se sont tuccédésy parce que la 
mort les empêchoit de subsister 
toujours. 

24 Mais celui-ci, parce quMl 
subsiste éternellement, a atun 
un Sacerdoce qui ne passe point 
à d'autres. 

26 C'est aussi pour cela ^'il 
'peut toujours sauver ceux qui 
• «s'approcbent de Dieu par lui, 
étant toujours vivant pour inter- 
céder pour eux. 

26 Car il nous étoit convena- 
ble d'avoir un tel Souveraifii Sa- 
crificateur, qui fût saint, inno- 
cent, sans souillure, séparé des 
pécheurs, et élevé au-dessus des 
Cieux ; 

27 Qui n'eût pas' besoin, 
comme les autres Souverains 
Sacrificateurs, d'offrir tous les 
jours des sacrifices, première- 
ment pour ses propres péchés, 
et ensmite pour ceux du peuple ; 
car il a fait cela une seule fois, 
en s'offrant lui-même. 

28 Car la Loi établit pour 
Souverain» Sacrificateurs des 



hommes foibles ; mais la parole 
du serment qui a été fait après 
la Loi, établit le Fils qui est 
consacré pour toujours. 

CHAPITRE Vin. 

Des souverains Sacrificateur sLi- 
tfitiqueSy dignité du Sacerdoct 
de Jésus'Christ sur la leur, 

L'ABREGE des choses que 
nous avons dites, c'est que nous 
avons un tel Souverain Sacri- 
cateur, qui est assis à la droite 
du trône de la majesté de Dieu 
dans les cieux ; 

2 Et qui est Ministre du 
Sanctuaire et du véritable Ta- 
bernacle, que le Seigneur a 
dressé, et non pas un homme. 

3 Car tout Souverain Sacrifi- 
cateur est établi pour offrir >à 
Dieu des dons et des sacrifices ; 
c'est pourquoi il a été néces- 
saire que celui-ci eût aussi quel- 
que chose à offi'ir. 

4 Car s'il étoit sur la terre, il 
ne seroit pas même Sacrifica- 
teur, puisqu'il y a encore des 
Sacrificateurs qui offrent des 
dons selon la Loi ; 

5 Et qui font un service, qui 
n'est qu'une image et une om- 
bre des choses célestes ; selon 
l'ordre que Dieu donna à Moïse, 
lorsqu'il devoit dresser le Taber- 
nacle : Prends-garde, lui dit-il, 
à faire tout selon le modèle qui 
t'a été montré sur la montagne. 

6 Mais notre Sauterain Sacri^ 
ficateur a obtenu un ministère 

d'autant plus excellent, qu'il eèt 
Médiateur d'une alliance plus 
excellente, et qui a été établie- 
sur de meilleures promesses. 

7 Car, s'il n'y eût rien eu de 
défectueux dans la première, il 
n'y auroit pas eu lieu d'en éto- 
blir un seconde. 

8 Aussi Dieu dit-il aux Juifs ^ 
en leur faisant des reproches : 
Les jours viendront que je trai- 
terai une alliance nouvelle avec 
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lA fflaîton d'Israël et avec Ja 
maison de Juda. 

9 Non connue l'alliance que 
je traitai avec leurs pères, lors- 
que je les pris par la main pour 
les retirer du pays d'Egypte ; 
car ils n^ont pas persévéré dans 
mon alliance» et je les ai rejetée, 
dit le Seigneur. 

10 Mais voici Talliance que 
je traiterai avec la maison dMs- 
raël, en ces jours-là, dit le Seig. 
neur : Je tfiettrai mes lois dans 
leur esprit, et les graverai dans 
leur cœur ; et je serai leur Dieu, 
et ils seront mon Peuple. 

11 Et aucun d^eux n'enseig- 
nera plus son prochain ni son 
frère, en lui disant : Connois le 
Seigneur ; car tous me connoî- 
tront, depuis le plus petit jus* 
qu'au plus grand d'entr*eux. 

12 Parce que je leur pardon- 
nerai leurs injustices, et gue je 
ne me souviendrai plus de leurs 
péchés ni de leurs iniquités. 

13 En parlant d'une alliance 
nouvelle, il déclare vieille la pre- 
mière ; or, ce qui est devenu an 
cien et vieux, eét près d'être 
aboli. 

CHAPITRE IX. 

Comparaison du Sanctuaire et 
du Sacerdoce du Vieux et du 
JVbureau Tettatnent. 

LA première alliance avoit 
donc aussi des ordonnances tou- 
chant le service divin^ et un 
sanctuaire terrestre. 

2 Car, quand le tabernacle 
fut dressé, tl y avait dans la pre- 
mière partie le chandelier, la ta- 
ble et les pains de proposition, 
et cette partit s'appeloit le Lieu 
saint. 

3 Et au delà du second voile 
iioit la partie du tabernacle, apj- 
pelée le Lieu très-saint ; 

4 Où il y avoit un encensoir 
d'or, et l'arche de Palliance 
toute couverte d'or, dans la- 
quelle étôil une urne d'or où 



étoit la manne, la verge d'Aa- 
ron, qui avoit fleuri, et les tables 
de l'alliance. 

6 Et sur cette arche éioieni 
les chérubins de la gloire, qui 
couyroient le propitiatoire ; de . 
quoi il n'est pas besoin de parler 
présentement en détail. 

6 Or, ces choses étant ainsi 
dispos'ées, les Sacrificateurs en- 
trent bien tons les jours dans la 
première partie du tabemaple, 
pour y faire le service ; 

7 Mais le seul souverain Sa- 
crificateur entre dans la seconde 
partie une fois l'ahnée, non sans 
y porter du sang qu'il offre pour 
ses péchés et pour ceux du peu- 
ple ; 

8 Le Saint-Esprit montrant 
par là, que le chemin du lien 
trh'êsAnt ii'avoit pas encore 
été ouvert pendant que le pre- 
mier tabernacle subsistoit ; ce 
qui étoit une figure pour ce 
tems-là ; 

9 Pendant lequel on ofiroit - 
des dons et des sacrifices, qui 
ne ponvoient pas purifier la con- 
science de celui qui faisoit le 
service ; 

10 Lequel ne conm/oi/ qu'en 
des viandes et des breuvages, 
en diverses ablutions et en des 
cérémonies chamelles« qui n'a- • 
voient été imposées que jusqu'au 
tems que tout cela devoit être 
réformé. 

11 Mais Christ, le souverain 
Sacrificateur des biens à venir, 
ayant passé par un tabernacle 
plus grand et plus parfait, qui 
n'a point été fait de main, c'est- 
à-dire, qui n'a pas été fait par Ici 
hommes^ 

12 Est entré une seule fois 
dans le lieu très-saint, non avec 
le sang des boucs ou des veaux, 
mais avec son propre sang, wnu 
ayant obtenu une rédemption 
éternelle. 

13 Car si le çang des taureaux 
et des boucs, et la cendre de la 
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^nlsse, dont on fait aspersion, 
purifie ceux qui sont souillés, 
à. regard de la pureté du 
corps ; 

14 Combien plus le f ang de 
Christ, qui par l'Esprit éternel 
s^est offert à Dieu soi-iuêrae 
sans aucune tache, purifiera-t-il 
votre conscience des œuvres 
mortes, pour servir le Dieu 
vivant ! 

15 C'est pourquoi il est le 
médiateur d'un nouveau Testa- 
ment, afin que la mort interve- 
nant, pour l'expiation des pé- 
chés commit sous le premier 
Testament, ceux qui sont ap- 
pelés reçoivent l'héritage éternel 
qui leur a été promis. 

16 Car oà il y a un testament, 
il eat nécessaire que la mort du 
testateur intervienne. 

17 Parce qu'un testament n'a 
son effet qu'après la mort du 
testateur, n'ayant point de force 
tant qu'il est en vie. 

18 C'est pourquoi aussi le 
premier (esiament ne fut point 
établi sans effusion de sang. 

19 Car, après que Moïse eut 
prononcé à tout le peuple tous 
les commandemens de la loi» il 
prit le sang des veaux et des 
boucs, avec de l'eau, et de la 
laine teinte en écarlate, et de 
rhjrssope, et il en fit aspersion 
sur le livre même et sur tout le 
peuple ; 

20 Disant : Ceci est le sang 
du testament que Dieu a ordon- 
né en votre faveur. 

21 Puis il fit de même asper- 
sion du sang sur le tsberuacle, 
et sur tous les vaisseaux qui ser- 
Yoient au culte divin. 

22 Et, selon la loi, presque 
toutes choses sont purifiées par 
le sang ; et sans effusion de sang 
il ne se fait point dé rémission 
de* •péchés. 

23 II a donc fallu que les 
choses qui représentoient celles 
qui sont dans le citl fussent pu- 

S8 



rifîées de cette manière.; m^lf 
que les célestes fussent purifiief 
par des sacrifices plus excel- 
lens. 

24 Car Christ n'est point en* 
tré dans le sanctuaire fait de la 
main des hommes^ et qui n'*étoit 
que la figure du véritable ; mais 
il est entré dans le ciel même, 
pour comparoitré maintenant 
pour nous devant la face de 
Dieu. 

25 Ce n^tsl pas qu'il s'offre 
plusieurs fois soi- même, comme 
le souverain Sacrificateur entre 
dans le lieu /rèjr-saint chaque 
année, avec d'autre sang que le 
sien ; 

20 Autrement il auroit fallu 
qu'il eût souffert plusieurs fois 
depuis la création du monde ; 
mais à présent, dans la consom- 
mation des siècles, il a paru 
une fois pour abolir le péché, 
s'é/an/ offert lui-même en sacri- 
fice. 

27 Et comme il est ordonné 
que tous les hommes meurent 
une fois, après quoi suit le Juge- 
ment ; 

23 De même aussi, Chnst 
a3'ant été offert une fois pour 
ôter les péchés de plusieurs, pa- 
roîtra une seconde fois sans pé- 
ché à ceux qui l'attendent pour 
obtenir le salut. 

CHAPITRE X. 

La Loi n'arot7 que l^ombre de» 
biens à venir, JésufChHst 
nous a rachetés pour toujours, 

OR, la Loi, n'ayant que l'om- 
bre des biens à venir, et non la 
vraie image des choses, ne peut 
jamais, par les mêmes sacrifices 
qu'on offre continuellement cha- 
que année, sanctifier parfaite- 
ment ceux qui s'approchent de 
Dieu, 

2 Autrement on auroit ces- 
sé de les offrir, parce que ceux 
qui faisoietit ce service, étant 
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une fois purifiéf, n^auroient plus 
eu leur conscience chargée de 
péché. 

3 Mais il se fait chaqne an- 
née, dans ces tacrificetj une 
nouvelle commémoration des 
péchés. 

4 Car il est impossible que le 
sang des taureaux et des boucs 
ôte les péchés. 

5 C'est pourquoi, Christ en- 
trant dans le monde, dit : Tu 
n^as point roulu de sacrifice ni 
d^ofTrande, mais tu m^as formé 
un corps ; 

6 Tu n^as point pris plaisir 
aux holocaustes ni aux sacrificts 
pour le péché. 

7 Alors j^ai dit : Me voici ; 
je viens, ô Dieu, pour faire ta 
volonté, comme il est écrit de 
moi dans le livre. 

8 Ayant dit auparavant. Tu 
n'^as point voulu de sacrifice, ni 
d^offrandes, ni d^holocaustes, ni 
d^oblations pour le péché, et tu 
n^y as point pris plaisir ; (qui 
tant les choses qu^on offre selon 
la loi,) il ajoute ensuite. Me 
voici ; je viens, ô Dieu, pour 
faire ta volonté. 

9 11 abolit le premier pour 
établir le second. 

10 Et c^ett par cette volonté 
que nous sommes sanctifiés, ta- 
votr, par Poblation du corps de 
Jésus-Christ, laqiulle a été faite 
une seule fois. 

11 Tout sacrificateur donc 
assiste chaque jour, faisant le 
service et offrant plusieurs fois 
les mêmes sacrifices, qui ne peu- 
vent jamais ôter les péchés. 

12 Mais celui-ci ayant offert 
un seul sacrifice pour les péchés, 
s^est assis pour toujours à la 
droite de Dieu ; 

13 Attendant ce qui reste en- 
core, qui ett que ses ennemis 
soient réduits a lui êervir de 
marchepied. 

14 Car par une seule oblation, 
il a 'amené pour toujours à la 



perfection ceux qui sont sanc- 
tifiés. 

15 Et c*ett ce qut. le Saint- 
Esprit nous déclare aussi ; car, 
après avoir dit : 

16 Voici Palliance que je 
ferai avec eux quand ces jours- 
là seront arrivés, dit le Seigneur: 
Je mettrai mes lois dans leurs 
cœurs, et je les écrirai dans 
leurs entendemens ; il ajoute : 

17 Et je ne me souviendrai 
plus de leurs péchés ni de leurs 
iniquités. 

18 Or, où la rémission des pé- 
chés est accordée^ il li^ett ()lus 
besoin d^oblation pour le péché. 

19 Puis donc, m,es Frères, que 
nous avons, par le sang de Jésus, 
la liberté d^entrer dans les lieux 
saints, 

20 Par le chemin nouveau qui 
mène à la vie, lequel il nous a 
frayé à travers le voile, qui est 
sa propre chair ; 

21 Et puisque nous avons un 
grand sacrificateur établi sur la 
maison de Dieu, 

22 Approchons-nous de lui 
avec un cœur sincère, avec une 
confiance pleine et parfaite, 
ayant le cœur purifié des souil" 
lures d^une mauvaise conscience, 
et le corps lavé d^une eau pure. 

23 Retenons constamment la 
profession de notre espérance 
sans varier ; car celui qui a fait 
les promesses, est fidèle ; 

24 Et prenons garde les uns 
aux autres, pour nous exciter à 
la charité et aux bonnes œuvres ; 

25 N^abandonnant point nos 
assemblées, comme quelques, 
uns ont coutume de faire^ mais 
exhortons-nouj les uns les autres^ 
et cela d'hantant plus que vous 
voyez approcher le jour. 

26 Car si nous péchons vo- 
lontairement, après avoir reçu 
la connoissance de la vérité, il 
ne reste plus de sacrifice pour 
les péchés ; 

27 Et iZ n^y a plas rien à at- 
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tendre qu^un jugement terrible, 
et un feu ardent, qui doit dévo- 
rer les adversaires. 

28 Si qnelqu^un avoit violé la 
loi de Moïse, il raouroit sans 
miséricorde, sur le témoignage 
de deuTC ou trois personnes. 

29 Combien plus grand cro- 
yez-vous que doive être le sup- 
plice dont sera jugé digne .celui 
qui aura foulé aux pieds le Fils 
de Dieu, et tenu pour une chose 
profane le sang de Talliance par 
lequel il avoit été sanctifié, et 
qui aura outragé Pesprit de la 
grâce ! 

30 Car nous connoissons celui 
qui a dit : C*ctt à moi qu'^ap* 
pariient la vengeance ; je la 
rendrai, dit le Seigneur. Et 
ailleurs : Le Seigneur jugera 
son peuple. 

31 C*esi une chose terrible 
que de tomber entre les mains 
du Dieu vivant. 

32 Rappelez dans votre mé- 
moire les premiers tems aux- 
quels, après avoir été écIaiMs, 
vous avez soutenu un grand 
combat de souffrances ; 

33 Quand, d^un côté, vous 
avez été exposés, à la vue de 
tout le monde, à des opprobres 
et à des persécutions, et que 
de Tantre vous avez pris part 
aux maux de ceux qui étoient 
ainsi traités. 

34 Car vous avez aussi com- 
pati à mes liens, et vous avez 
souffert avec joie qu'on vous ra- 
vît vos biens, sachant que vous 
en avez dans les cieux de plus 
excellcus, et qui sont^ perma- 
nens. 

35 N'abandonnez donc pas 
votre confiance, qui doit hvoir 
une «i. grande récompense. 

36 Car vous avez besoin de 
patience, afin qu'après avoir 
fait la volonté de Dieu, vous 
remportiez Veffet de sa pro- 
messe. 

37 Car encore un peu de tems, 



et celui qui doit venir viendra, 
et il ne tardera point. 

38 Or, le juste vivra par la 
foi ; mais si quelqu'*un se retire, 
mon âme ne prend point de 
plaisir en lui. 

39 Pour nous, nous ne som- 
mes pas de ceux qui se retirent 
pour périr ; mais nous sommes 
de ceux qui gardent la foi pour 
sauver leur âme. 

CHAPITRE XI. 

Efficace de la Foi vivifiante tt 
justifiante^ et divers exemples 
du Vieux Testament» 

OR, la Foi est une vive repré- 
sentation des choses qu'on ei- 
père, et une démonstration de 
celles qu'on ne voit point. 

2 Car par elle les anciens ont 
obtenu un bon témoignage. 

3 C'est par la Foi, que nous 
savons que le monde a été fait 
par la parole de Dieu ; ensorte 
que le* choses qui se voient, 
n'ont pas été faites de choses 
qui parussent. 

4 Ce*/ par la Foi, çu'Abel 
offrit à Dieu un plus excel- 
lent sacrifice que Caïn, et qu'il 
obtint le témoignage d^étre 
juste. Dieu rendant tin bon té- 
moignage à ses offrandes ; et 
quoique mort, il parle encore 
par etlç* 

5 C*est par la Foi, çu'Hénoc 
fut enlevé pour ne point mou- 
rir, et il ne parut plus, parce 
que Dieu l'avoit enlevé ; car 
avant d'être enlevé, il avoit ob- 
tenu le témoignage d'être agré- 
able à Dieu. 

6 Or, il est impossible de lui 
être agréable sans la foi ; car 
il faut que celui qui s'approche 
de Dieu croie que Dieu est, et 
çti'il est le rémui^érateur de 
ceux qui le cherchent. 

7 Cest par la Foi, que Noé 
ayant été divinement averti des 
choses qu'on ne vo^oit point en- 
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eore, craignît, et bâtit Parche 
pour sauver sa famille ; et par 
cette arche^ il condamna le 
monde, et fut fait héritier de la 
justice qui s'^ obtient par la foi. 

8 Ce*/ par la Foi, çfu* Abra- 
ham étant appelé obéit, pour 
Tenir au pays qu^il de voit rece- 
voir pour héritage ; et il partit, 
ne sachant où il alloit. 

9 C^tst par la Foi, gu'il de- 
meura comme étranger dans la 
terre qui lui avoit été promise ; 
habitant sous des tentes, aussi- 
bien quMsaac et Jacob, qui 
itoient héritiers avec lui de la 
même promesse. 

10 Car il attendoit la Cité qui 
a des fondemens, et de laquelle 
Dieu est Parchitecte et le fonda- 
teur. 

1 1 C*ett aussi par la Foi, qui 
Sara reçut la vertu de concevoir 
et gti^elle enfanta, étant hors 
d^âge d*avoif des enfans ; parce 
^u^elle crut que celai qui U Im 
avoit promis étoit fidèle. 

12 C^est pourquoi il est né 
^^in seul homme^ et qui étoit 
déjà aifoibli par l'âge, une mul- 
titude aussi nombreuse que les 
étoiles du ciel, et que le sable 
innombrable qui est au bord de 
la mer, 

13 Tous ceux-là sont morts 
dans la Foi, sans avoir reçu les 
choses qui leur avoieUt été pro- 
mises, mais les ayant vues de 
}oin, crues et embrassées, et 
ayant fait profession d'être 
étrangers et voyageurs sur la 
terre, 

14 Car ceux qui parlent ainsi 
montrent c]^airement qu^jls cher- 
chent leur patrie. 

15 En effet, s'ils eussent eu 
fn vue celle d'où ils étoient 
sortis, ils avoient assez de tems 
pour y retourner. 

16 Mais ils en désiroient une 
meilleure, qui est la céleste ; 
c'est pourquoi Dieu ne dédaigne 
pas df s'appeler leur Dieu ; 



car îl leur avoit préparé une 
cité. 

17 C*est par la Foi, çu'Abra^ 
ham offrit Isaac, lorsqu'il fut 
éprouvé, et que cel^ui qui avoit 
reçu les promesses offrit son JiH 
unique, 

18 A l'égard duquel il avoit 
été dit : (Pest en Isaac que ta 
postérité sera appelée de ion 
nom ; 

19 Ayant pensé en lui-même^ 
que Dieu pouvoit ressusciter 
Isaac des morts ; aussi le re* 
couvra-t'il par une espèce de 
résurrection. 

20 CUit par la Foi, çu'Isaae 
donna à Jacob et à Esaû une 
bénédiction qui regardoît l'«\e- 
nir. 

21 Oest paf la Foi, çue Jacob^ 
mourant, bénit les deux fils de 
Joseph, et adora, étant appuyé 
sur le haut de son bâton. 

22 C'e«/ par U Foi, que Jo- 
seph, mourant, parla de la sorffe 
des Énfans d'Israël, et çu'il doxiT 
na des ordres touchant ses os. 

23 C^est par la Foi, que Moïse 
étant né fut caché pendant trois 
mois par ses père et mère, pat» 
ce qu'ils voyoient que c^éloit un 
bel enfont ; et ilç ne craignirent 
point Pédit du Roi. 

24 Ce*/ par la ' Fof, qut 
Moïse, devenu grand, renonça 
à la qualité de fils de la fille 
de Pharaon ; 

25 Choisissant plutôt d'être 
afiligé avec le Peuple de Dien, 
que de jouir pour un peu de 
tems des délices du péché ; 

26 En regardant l'opprobre 
de Christ* comme des richesses 
plus grandes que les trésors de 
l'Egypte, parce qu'il avoit en 
vue la rémunération. 

27 C^est par la Foi, qu'\] quit- 
ta l'Egypte, ssins craindre la co- 
lère du Roi ; car il deiiieura 
ferme, comme voyant celui qui 
est invisible. 
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bra la Pàqae et quHl fit l'aspi^er- 
eioD du sang, afin que le des- 
tructeur qfui tuoit les premiers- 
tiés ne touchât point ceux des 
Israélites, 

29 CPest par la Foi, çu'ils pas- 
sèrent par la mer Rouge, com- 
me par un litu sec ; ce que les 
£g-jptieD8 ayant voulu tenter, 
jlç y furent submergés. 

30 C^est par la Foi que les 
murailles de Jéricho tombèrent, 
après qu^on en eut fait le tour 
pendant sept jours. 

31 Ce*/ par la Foi, que Ra- 
hab Phôtelière ne périt |>oint 
avec les incrédules, parce qu^el- 
le reçut les espions et les mil en 
s^ûrefé. 

32 Et que dirai-je encore? 
Car le tems me manqueroit, si 
je voulois parler de Gedéon, de 
Barac,^ de Samson, de Jephté, 
de David, de Samuel, et des 
Prophètes, 

33 Qui par la Foi ont conquis 
des Royaumes, ont exercé la 
justice, ont obtenu Veffet des 
promesses, ont fermé la gueule 
des lions, 

34 Ont éteint la force du feu, 
ont échappé uu tranchant des 
épées, ont été guéris de leurs 
maladies, ont été vaillans dans 
la guerre, ont mis en fuite des 
armées ennemies ; 

35 Des femmes ont recou- 
vré, par la résurrection, leurs 
en/ans morts ; d*autres ont été 
cruellement tourmentés, refu- 
sant d^étre délivrée, afin d^ob- 
tenir une meilleure résurrec- 
tion. 

36 D'autres ont été éprouvés 
par les moqueries et les fouets ; 
«l'antres par les liens et par la 
prison ; 

37 Ils ont été lapidés, ils ont 
été sciés, ils ont été mis à 
toutes sortes d*épreuves, ils sont 
morts par le tranchant de Pépée, 
ils ont été errans çà et là, vêtus 
de peaux de brebis et de peaux 
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de chèvres, destitués de tout^ 
aiAigéfr, maltraités ; 

38 Eux dont le monde nMtoit 
pas digne : Ils ont erré dans les 
déserts et dans les montagnes, 
se cachant dans les cavernes et 
les antres de la terre. 

39 Et tous oeux-là ayant ob- 
tenu lin bon témoignage par leur 
Foi, n'ont point reçu ce qui leur 
avoit été promis ; 

40 Dieu ayant pourvu quel- 
que chose de meilleur pour 
nous, afin qu'ils ne parvinssent 
pas à la perfection sans nous. 

CHAPITRE XII. 

Prérogative du Jiouveau Testa- 
ment, Exhortation à toiU 
souffrir pour Jésus-Christj et 
à son exemple, 

NOUS donc aussi, puisque 
nous sommes environnés d'une 
si grande nuée de témoins, re- 
jetant tout fardeau, et le péché 
qui nous enveloppe aisément, 
poursuivons constamment la 
course qui nous est proposée ; 

2 Regardant à Jésus, le chef 
et le consommateur de la Foi ; 
qui, en vue de la joie qui lui 
étoit proposée, a soufiTert la 
croix, méprisant Tignominie, et 
s'est assis à la droite du trône 
de Dieu. 

3 C'est pourquoi, considé- 
rez bien celui qui a souffert 
une si grande contradiction des 
pécheurs, afin, que vous ne vous 
abattiez pas en perdant cou- 
rage, 

4 Vous n'avez pas encore 
résisté jusqu'au sang, en com- 
battant contre le péché. 

5 Et vous avez oublié l'ex- 
hortation qui vous dit, coinme à 
des en fans de Dieu t Mon en- 
fant, ne méprise pas le châti- 
ment du Sei{^neur, et ne perds 
point courage lorsqu'il te re- 
prend. 

6 Car le Seigneur obéltie ee^ 
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lui qti^i] aime^ et il frappe de 
•es Yetges tous ceux qu^il re- 
Conooit peur tu eiifans. 

7 Si TOUS souffrez le châti- 
aient, Dieo vous traite comme 
set enfans ; car quel est Penfant 
^ue ton père ne châtie pas ? 

8 Mais si tous êtes exempts 
dtt ohâtiment auquel tous ht 
autret ont part, tous êtes donc 
«des bâtards, et non des enfans 
ligiiinut, 

" 9 Et puisque nos pères, selon 
la chair, nous ont châtiés, et que 
BOUS avons eu du respect pour 
eux^ ne serons-nous pas beau- 
coup plus Soumis au père des 
esprits, pour avoir la vie i 

10 Car quant à not pèret^ 
ils nout châtioient pour un peu 
de tems, comme ils le trou- 
Toient bon ; mais J!>«eu nout 
ehâiù pour noire profit, afin de 
nout rendre participans de sa 
sainteté. 

11 U est vrai que tout châti- 
aient semble d^ebord un rv^ei 
de tristesse, et non pas de joie ; 
mais il produit ensuite un fruit 
paisible de justice à ceux qui 
ont été ainsi exercés. 

12 Fortifiez donc vot mains 
qui sont afibiblies, et vot genoux 
qui sont relâchés ; 

13 Et faites à vos pieds un 
chemin droit, afin que ce qui 
elocfae ne se dévoie pas tout-à- 
fait, mais que plutôt il e% réta- 
blisse. 

; 14 Recherchez la paix avec 
tout le monde^ et la sanctifica- 
tion, sans laquelle personne ne 
verra le Seigneur. 

16 Prenant garde que person- 
ne ne se prive de la grâce de 
-Dieu, et que quelque racine 
ë'^amertume poussant en haut 
ae veut trouble, et que plusieurs > 
B^en soient infectés. 

16 Qn'^Dn^y aii poipt d^impur 
«i de profane comme Ësau, qui ! 
^our un inets vendit ton droit ; 
"d^àiaesse. - i 



17 Car tous savez que, tnémG 
après cela, voulant hériter la 
béitédiction de ton père^ j] fut 
rejeté ; car il ne put trouver le 
moyen de le faire chang^er de 
résolution;' qooiqu^il le deman- 
dât avec larmes. 

18 Car vous ne vous êtes 
pas approchés de la montagne 
qu^on pouvoit toucher arec la 
main^ ni du feu brûlant, ni de la 
nuée épaisse, ni de Pobscorité, 
ni de la tempête ; 

19 Ni du bruit de la trom-> 
pette, ni de la voix qui parloit, 
et qui étoit telle^ que ceux qui 
Pentendirent ^srièrent que la pa* 
rôle ne leur fût plus adressée. 

20 Car ils ne pouvoient sup- 
porter ce qui étoit ordobné,.qae 
si même une bête touchoit lar 
montagne, elle seroit lapidée, o» 
percée d^un dard. 

21 Et ce qui paroissoit étoit 
si terrible, que Moïse même 
dit : Je suis effrayé et tout 
tremblant. 

22 Mais vous êtes venus à la 
montagne de Sion, à la cité du 
Dieu vivant, à la Jérusalem cé^ 
leste, aux milliers d'Anges ; 

23 A PAssemblée et à PE' 
g1is« des premiers-nés, qui sont 
écrits dans les cieux ; à Dieu, 
qui eti le Juge de tous ; aux es- 
prits des Justes, qui sont parve* 
nus à la perfection* 

24 Et à Jésus, le médiateur 
de la nouvelle Alliance, et au 
sang de Paspersion, qui pro- 
nonce de meilleures choses que 
celui cTAbel. 

25 Prenez garde de mépriser 
celui qui tout parle ; car, si 
ceux qui méprisoient celui qui 
parloit de la part de Dieu sur 
la terre ne sont point échappés^ 
nous «eroru/mntV beaucoup plus, 
si nous nous détournons de celai 
qui notu parle des cieux ; 

26 De qui la voix ébranla 
alors la terre, et qui maintenant 
a fait eetia promesse ; Sattit 
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tuie fois j*ébraDlerai, non-seule- 
ment la terre, mais aussi le ciel. 

27 Or^ ces motê. Encore ui^e 
fois, marquent Pabolition des 
choses muables, comme n^ayant 
été faitc« que pour faire plact à 
celles qui sont immuables et qui 
subsisteront toujours, 

28 C^est pourquoi, •mbrassant 
le Royaume qui ne peut être 
ébranlé, conservons la grâce, 
par laquelle nous puissions servir 
Dieu d^une manière qui lui soit 
agréable, avec respect et avec 
crainte ; 

29 Car notre Dieu est aussi 
un feu consumant. 

CHAPITRE Xni. 

Jivis sur la Vie chrétienne et la 
pure Doctrine, 

QUE l^amour fraternel de- 
meure en vous» 

2 N^oubliez point l'hospita- 
lité, car c^est par elle que quel- 
ques-uns ont logé des Anges 
sans le savoir* 

3 Souvenez-vous de ceux qui 
sont dans les liens, comme si 
TOUS y étiez avec eux, et de 
ceux qui sont maltraités, com- 
me étant vous-mêmes du même 
corps. 

4 Le mariage est honorable 
entre tous, et le lit sans souil- 
lure ; mais Dieu jugera les 
fomicateurs et les adultères. 

5 Qve vos mœurs soient sans 
avarice, étant contens de ce que' 
TOUS avez, car Dieu lui-même a 
dit I Je ne te laisserai point, je 
ne t'abandonnerai point. 

6 De sorte que nous pouvons 
dire avec confiance : Le Seig- 
neur est mon aide, et je ne crain- 
drai point ce que l'homme pour- 
roit me faire. 

7 Souvenez-vous de vos con- 
ducteurs, qui vous ont annpncé 
la parole de Dieu, et imitez leur 
foi, considérant quelle a été Tis- 
fue de Uur vie. 



8 Jésus-Christ est le même, 
hier et aujourd'hui, et le sera 
éternellement. 

9 Ne vous }aissez point en- 
traîner par des doctrines divers 
ses et étrangères : car il vaut 
mieux affermir son cccur par la 
grâce que par les viandes, qui 
n'ont servi de rien à ceux qui 
s'y sont attachés. 

10 Nous avons un Autel, du- 
quel ceux qui servent au Ta- 
bernacle n'ont pas le pouvoir de 
manger. 

11 Les corps des animaux, 
dont le sang est porté dans le 
Sanctuaire par le souverain 
Sacrificateur, pour l'^expiaiion 
du péché, sont brûlés hors du 
camp. 

12 C'est aussi pour cela que 
Jésus, afin de sanctifier le peu* 
pie par son propre sang, a souf- 
fert hors de la porte. 

13 Sortons donc hors du 
camp, pour aller à lui, en por- 
tant son opprobre. 

14 Car nous n'avons point ici 
de Cité permanente ; mais nous 
cherchons celle qui est à venir. 

15 Offrons donc par lui sans 
cesse à Dieu un sacrifice de 
louanges, c'est-à-dire, le fruit 
des lèvres qui confessent son 
nom. 

16 N'oubliez pas d'exercer la 
charité, et de faire part de vos 
biens, car Dieu prend plaisir à 
de tels sacrifices. 

17 Obéissez à vos Conduc- 
teurs, et soyez-/eur soumis, car 
ils veillent pour vos âmes, com- 
me devant en rendre compte, 
afin que ce quHls font ils le fas- 
sent avec joie, et non en gémis- 
sant, car cela ne vous seroit pas 
avantageux. 

18 Priez pour nous ; car nous 
sommes assurés que nous avons 
une bonne conscience, désirant 
de nous bien conduire en toutes 
choses. 

19 Etjci'ow prie avecd'âii- 
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tant plus d^instance de le faire, 
afin que je vous sois plutôt 
rendu. 

20 Le Dieu de paix, qui a 
ramené d^entre les morts le 
grand Pasteur des brebis, notre 
Seigneur Jésus- CAm/, par le 
sang de PAlliance éternelle. 

21 Vous rende accomplis en 
toutes sortes de bonnes œuvres, 
pour faire sa volonté, faisant 
îuUtnêfne en vous ce qui lui 
est agréable, par Jésus-Christ, 
auquel soit gloire aux siècles des 
siècles ! Ameu. 



22 Au reste, mes Frères, je 
vous prie de 'prendre en bonne 
part ces paroles d^exhortation ; 
car je vous ai écrit en peu de 
mots. 

23 Vous savez que notre frète 
Timothée est délivré ; s^il vient 
bientôt, je vous irai voir avec 
lui. 

24 Saluez tous vos Conduc- 
teurs et tous les Saints. Ceux 
dUtalie vous saluent. 

25 La grâce soii avec tous 
tous ! Amen. 
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CHAPITRE I. 

Vaffliction^ la prière^ la tenta» 
iion^ la parole de Dieu^ et la 
Religion pure, 

JACQUES, serviteur de Dieu 
et du Seigneur Jésus-Christ, 
aux douze Tribus qui sont dis- 
persées, Salut. 

2 Mes Frères, regardez com" 
me le sujet J^une parfaite joie 
les diverses afflictions qui vous 
arrivent. 

3 Sachant que Tépreuve de 
votre foi produit la patience. 

4 Mais il faut que Pouvrage 
de la patience soit parfait, afin 
que vous soyez parfaits et ac- 
complie, ensorte qu^il ne vous 
manque rien. 

5 Que si quelqu'un de vous 
manque de sagesse, qu^il la de- 
mande à Dieu, qui la donne à 
tous libéralement, sans rien re- 
procher ; et elle lui sera donnée. 

6 Mais qu^il la demande avec 
foi, sans hésiter ; car celui qui 
hésite est seniblable au flot de 
la mer, qui est agité et poussé 
çà et là par le vent. 

7 Que cet homme-là ue s'at- 



tende pas à recevoir aucune 
chose du Seigneur. 

8 L'homme dont le cœur est 
partagé, est inconstant en tontes 
ses voies. 

9 Que le frère qui est dans la 
bassesse, se glorifie dans son 
élévation. 

10 Que le riche, au contraire, 
sViumilie dans sa bassesse, car 
il passera comme la fieur de 
Pherbe. 

1 1 Car, comme un soleil brû- 
lant étant levé Pherbe sèche, sa 
fieur tombe, et son éclat périt ; 
ainsi le riche se flétrira dans ses 
entreprises. 

12 Heureux est Phomme qui 
endure la tentation ! car, quand 
il aura été éprouvé, il recevra la 
couronne de vie, que le Seigneur 
a promise à ceux qui Paimeut. 

13 Que personne ne dise, 
lorsqu'il est tenté. C'est Dieu 
qui me tente ; car, comme Dieu 
ue peut être teuté par aucun 
mal, aussi ne tente-t-il per- 
sonne. 

14 Mais chacun est tenté, 
quand il est attiré et amorcé par 
sa propre convoitise. 

15 Et après qiie la convoitise 
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H conçu, elle enfante le péché ; 
et le péché, étant consommé, 
engendre la mort. 

16 Mes Frères bien-aimés, ne 
▼ous abusez point : 

17 Toute grâce excellente et 
tont don parfait vient d^en haut, 
et descend du Père des lumi- 
ères, en qui il n'y a point de 
variation, ni aucunt ombre de 
changement. 

18 II nous a engendrés de sa 
pure rolontéi par la parole de la 
vérité, afin que nous fussions 
comme les prémices de ses créa- 
tures. 

19 Ainsi, mes Frères bien- 
aîmés, que tout homme soit 
prompt à écouter, lent à parler, 
ei lent à te meitrc en colère ; 

20 Car la colère de Phomme 
n^accoroplit point la justice de 
Dieu. 

21 C'est pourquoi, rejetant 
toute ordure et toiu les excès de 
la malice, recevez ayec douceur 
la parole qui est plantée au de- 
dans de vous^ et qui peut sauver 
TDS âmes. 

22 Mettez en pratique la pa- 
role, et ne vous conteniez pas 
de récouter, en vous séduisant 
vous-mêmes par de faux raison- 
peroens. 

23 Car si quelqu'un écoute la 
parole, et ne la met point en 
pratique, il est semblable à un 
homme qui regarderoit, dans un 
miroir, son visage naturel. 

24 Et qui, après s'être re- 
gardé, s'en iroit, et oublieroit 
ajjssitôt quel il étoit. 

25 Mais celui qui aura con- 
sidéré avec attention la Loi par* 
faite, qui est celle de la liberté, 
f t qui y aura persévéré, n^étant 
pas un auditeur oublieux, mais 
pratiquant les œuvres qu'elle 
^ommandcy sera heureux dans 
ce qu'il aura fait. 

26 Si quelqu'un parmi vous 
croit avoir de la religion, et qu'il 
1^ tienne point scf langue en 



bride, mais qu'il séduise son 
cœur, la religion d'un tel hom- 
me est vaine. 

27 La religion pure et sans 
tache devant Dieu notre Père, 
consiste à visiter les orphelins 
et les veuves dans leurs afflic- 
tions, et à se préserver de la 
souillure du monde. 

CHAPITRE II. 

De Végard aux personnes^ et de 
la foi tan* œuvret^ morte en 
elle-même, 

MES Frères, que la foi que 
vout aves en notre Seigneur 
Jésus-Christ glorifié, soit ex- 
empte de toute acception de 
personnes. 

2 Car s'il entre dans votre 
assemblée un homme qui ait un 
anneau d'or et un habit magni- 
fique, et qu'il y entre aussi un 
pauvre avec un méchant haliit ; 

3 Et Qu'avant égcord à celui 
qui porte l'habit magnifique^ 
vous lui disiez. Toi, assieds-toi 
ici honorablement ; et que vous 
disiez au pauvre. Toi, tiens-toi 
là debout, ou assieds-toi ici ajir 
mon marchepied ; 

4 Ne faites-vous pas en vous- 
mêmes de .la différence entre 2'un 
et Vautre^ et n'avez-vous pa)S de 
mauvaises pensées dans les 
jugemens que vous faites ? 

5 Ecoutez, mes chers Frères : 
Dieu n'a-t-ii pas choisi les pau- 
vres de ce monde, qui tont riches^ 
en la foi, et héritiers du Roy- 
aume qu'il a promis à ceux qui 
l'aiment ? 

6 Et vous, au contraire, vous 
méprisez les pauvres. Ne tont- 
ce pas les riches qui vous oppri- 
ment, et qui vous tirent devant 
les tribunaux ? 

7 Ne tont-€e pas eux qui blas- 
phèment le beau nom qui a été 
invoqué sur vous f 

8 Si vous accomplissez la Loi 
royale, selon TEcriture, qui dUy 
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Ta aimeras fon prochain comme 
toi-même, vous faites bien. 

9 Mais si vous avez égard à 
TappareDce des personnes, vous 
commettez un péché, et vous 
êtes condamnés par la Loi, com- 
me des transgresseurs. 

10 Car quiconque aura ob- 
Eervé toute la Loi, s'il vient à 
pécher dans un seul commande- 
ment^ est coupable comme s''il 
le* avoit tous violés. 

IJ Car celui qui a dit, Tune 
commettras point adultère, a dit 
aussi. Tu ne tueras point. Si 
donc tu ne commets point adul- 
tère, mais que tu tues, tu es 
transgresseur de la Loi. 

12 Parlez et agissez, comme 
devant être jugés par la Loi de 
la liberté. 

13 Car il y aura une condam- 
nation sans miséricorde sur ce- 
lui qui n^aura point usé de mi- 
séricorde ; mais la miséricorde 
e^élèvfi par dessus la condam- 
nation. 

14 Mes Frères, que servira- 
t»il à un homme de dire quMl a 
la foi, s^il n^a point les œuvres ? 
Cette foi le pourroit-elle sau- 
ver ? 

15 Et si une frère ou une sœur 
sont nos, et qu^ils manquent de 
la nourriture qui leur est néces' 
taire chaque jour ; 

16 Kt çtic quelqu'un d'entre 
vous leur dise, Allez en paix^ 
chauffez-vous et vous rassa- 
siez ; et que vous ne leur don- 
niez point ce qui leur est né- 
cessaire pour )e corps, à quoi 
cela servira-t-il ? 

17 De même aussi la foi, si 
elle n^a pas les œuvres, elle est 
morte en elle-même. 

18 Quelqu'un dira : Tu as la 
foi, et moi j'ai les œuvres. Mon- 
ire-moi donc ta foi dans^ tes œu- 
vres, et moi je te montrerai ma 
foi par mes œuvres. 

19 Tvi crois qu'il y a un seul 
Dieu ; tu fais bien. Les Dé- 



mons le croient aussi, et ils en 
tremblent. 

20 Mais, ô homme vain ! 
veux-tu savoir que la foi qui est 
sans les œuvres est morte r 

21 Abraham notre père ne 
fut-il pas justifié par tes œuvres, 
lorsqu^il offrit Isaac son fils sur 
un autel ? 

22 Ne vois-tu pas que la foi 
agissoit.avec ses œuvres, et que 
par ses œuvres sa foi fut rendue 
parfaite ? 

23 £t qu'^ainsi^ ce que ait 
l'Ecriture s^accomplit : Abra- 
ham a cru en Dieu, et cela loi 
a été imputé à justice, et il a été 
appelé ami de Dieu. 

24 Vous voyez donc que 
l'homme est justifié par les œu- 
vres, et non par la foi seule- 
ment. 

25 De même au.~si Rabâb 
l'hôtelière, ne fut-elle pas justi- 
fiée par les œuvres, lorsqu'elle 
reçut les messagers, et qu'elle 
les renvoya par un autre che- 
min ? 

26 Car, comme un corps sauf 
âme est mort, de même la foi 
sans les œuvres est morte. 

CHAPITRE m. 

Usage et abus de la langue. Sa-^ 
gesse d'^en haut et d^en bcu, 

MES Frères, qu'il n'y ait pas 
plusieurs maîtres parmi vous ; 
sachant que nous en recevrons 
une plus grande condamnation. 

2 Car' nous bronchons tous en 
plusieurs choses. Si quelqu'un 
ne bronche point en paroles, 
c'*est un homme parfait, et Û 
peut tenir tout son corps en 
bride. 

3 Nous mettons, comme vous 
savez, des mors dans la bouche 
des chevaux, afin quMls nous 
obéissent, et par-là nous menons 
çà et là tout leur corps. 

4 Voyez aussi les navires ; 
quelque grands qu'ils soient, et 
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^noiqne poussés par des vents 
violenS) ils sont menés de côté 
et d^autre avec un petit gouver- 
nail, selon la volonté de celui qui 
ie<B gouverne. 

5 Ainsi, la langue est un pe- 
tit membre, et elte se vante 
âe grandes choses. Considérez 
combien de bois un petit feu 
peut allumer. 

6 La langue est aussi un feu, 
an monde dMniquité ; la langue 
est posée entre nos membres, 
d'aune manière quMle souille 
tout le corps ; elle enflamme 
tout le cours de noirt vie, et elle 
est enflammée du feu de la gé- 
henne. 

7 Toutes sortes de bêtes sau- 
vages, d'oiseaux, de reptiles, et 
de poissons de mer, se domp- 
tent, et ont été domptés par la 
nature humaine. 

8 Mais aucun homme ne peut 
dompter la langue ; c^e»/ un mal 
qii^on ne peut réprimer; elle est 
pleine d^un venin mortel. 

9 Par elle nous bénissons Dieu 
notre Père; et par elle nous 
maudisfons les hommes, qui 
sont faits à Pimage de Dieu. 

10 D'une même bouche sort 
lai)énédiction et la malédiction. 
11 ne faut point, mes Frères, 
que cela soit ainsi. 

11 Une fontaine jette-t-elle, 
par une même ouverture, de 
Veau douce et de Veau amère ? 

12 Mes Frères, un figuier 
peut-il porter des olives, ou une 
vigne des figues ? Ainsi aucune 
fontaine ne peut jeter de Peau 
salée et de Veau douce. 

13 y U'i-iî parmi vous quel- 
que homme sage et intelligent ? 
Qu^il montre, par une bonne 
conduite et par ses œuvres, une 
sagesse pleine de douceur. 

14 Mais si vous avez un zèle 
amer, et un esprit de conten- 
tion dans vos cœurs, ne vous 
glorifiez point, et ne mentez 

* point contre la Vérité. 



15 Car ce n^est point là la 
sagesse qui vient d^en-haut ; 
mais elle est terrestre^ sensuelle 
et diabolique. 

16 Car par-tout où «7 y a ce 
zèle amer et cet esprit de conten- 
tion, il y a du trouble et toutes 
sortes de mauvaises actions. 

17 Mais pour la sagesse qui 
vient d^en-haut, premièrement 
elle est pure, puis paisible, mo- 
dérée, traitable, pleine de misé- 
ricorde et de bons fruits; elle 
ik*est point difficultueuse ni dis* 
simulée. 

18 Or, le fruit de la justice se 
sème dans la paix, pour ceux 
qui s^'adonnent à la paix. 

CHAPITRE IV, 

Des passions de la chair^Vamour 
des voluptés et du monde ; de 
Vorgueil^ Vesprit d'^envie, la 
médisance, etc. 

D^OU viennent parmi vous les 
dissentions et les querelles ? 
H'^est-ce pas de ceci, savoir, de 
vos désirs déréglés, qui combat- 
tent dans vos membres ? 

2 Vous désirez, et vous n^ob- 
tenez pas ce que votu souhaitez ; 
vous êtes envieux et jaloux, et 
vçus ne pouvez n'en. obtenir; 
vous avez des querelles, et vous 
vous faites la guerre ; et vous 
n^avez pas ce que vous recher» 
chez, parce que vous ne deman- 
dez pas. 

3 Vous demandez, et vous ne 
recevez point ; parce que voué 
demandez mal, et dans la vue de 
fournir à vos voluptés. 

4 Hommes et femmes adul- 
tères, ne savez-vous pas que 
Pamour du monde est une ini- 
mitié contre Dieu ? Qui vou- 
dra donc être ami du monde, se 
rend ennemi de Dieu, 

5 Pensez-vous que PEcriture 
parle en vain ? L'esprit qui ha- 
bite en nous porte-t-il à Penvie ? 

6 Au contraire, il accorde plus 
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de g^râcefl. Cest pourquoi 
VEcriture dit : Dieu résiste aux 
orgueilleux, mais il fait grâce 
aux humbles. 

7 Soumettez-Tous donc à 
Dieu; résistez au diable, et il 
s'^enfuira de vous. 

8 Approchez- vous de Dien, 
et il s"* approchera de vous. Pé- 
cheurs, nettoyez vos mains; et 
<«ou«, qui avez le cœur partagé, 
purifiez vos cœurs ; 

9 Sentez vos misères, et soy- 
ez dans le deuil, et pleurez ; que 
votre ris se change en pleurs, 
et cotre joie en tristesse. 

10 Humiliez-vous devant le 
Seigneur, et il vous élèvera. 

11 Mes Frères ne médisez 
point les uns des autres. Celui 
qui médit de son frère, et qui 
condamne son frère, médit de 
la I^oi, et condamne la Loi. Or, 
si tu juges la Loi, tu n^es 
point observateur' de la Loi, 
mais tu Ven rends le juge. 

12 11 y a un seul législateur, 
qui peut sauver et détruire. 
Toi, qui es-tu, qui juges les 
autres r 

13 Je m^adresse maintenant à 
vous, qui dites: Nous irons iiu- 
jourdUïui ou demain en une telle 
ville, et nous y passerons une 
année, nous y trafiquerons, et 
nous y gagnerons. 

14 Vous ne savez/iottr/an/pas 
eë qui arrivera le lendemain ; 
car qu'^est'ce que votre vie ? Ce 
rijest qu^uiie vapeur qui paroît 
I?our peu de tems, et qui s'éva- 
nouit ensuite. 

15 Au lieu que vous devriez 
dire : Si le Seigneur le veut, et 
si nous sommes en vie, nous fe- 
rons telle ou telle chose. 

16 Mai?, au contraire, vous 
vous glorifiez dans vos pen^sées 
orgueilleuses». Toute vanterie 
de cette sorte est mauvaise. 

17 Celui-là donc pèche, qui 
sait faire le bien et qui ne le fait 
pas. 



CHAPITRE V. 

Des richesse»^ de la paftenee, de 
la sincérité^ des prières^ et de 
la confession des fautes, 

VOUS, Riches, je viens main- 
tenant à vous : Fleurez, et jetez 
des cris, à cause des malheurs 
qui vont tomber sur vous. 

2 Vos richesses sont pourries, 
et les vers ont mangé vos 
habits. 

3 Votre or et votre argent se 
sont rouilles, et leur rouille 
s'élèvera en témoiguage contre 
vous, et dévorera votre chair 
comme un feu. Vous avez 
amassé un trésor pour les der- 
niers jours. 

4 Voici, le salaire des ou- 
vriers qui ont moissonné vos 
champs, et dont vous les avez 
frustrés, crie contre vous ; et les 
cris des moissonneurs sont par< 
venus jusqu'aux oreilles du 
Seigneur des armées. 

5 Vous avez vécu dans les 
voluptés et dans les délices sur 
la t^rre, tt vous vous êtes ras- 
sasiés comme en un jour de 
sacrifice. 

6 Vous avez condamné et 
mis à mort le juste, qui ne vous 
résistoit point, 

7 Mais voup, mes Frères, at- 
tendez patiemment jusqu'à l'a- 
vénement du Seigneur. Vous 
voyez que le laboureur attend le 
précieux fruit de la terre avec 
patience, jusqu'à ce qu'il re- 
çoive d" ciel la pluie de la 
première et de la dernière 
saison. 

8 Vous donc de même, at- 
tendez patiemment, et affermis- 
sez vos cœur& ; car l'avènement 
du Seigneur est proche. 

9 Mes Frères, ne vous plai- 
gnez point les uns des autre», 
de peur que vous ne soyez con- 
damnés: Voilà, lé Juge Mt à ■ 
la porte. 
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10 Mes Frères, prenez pour 
exemple de patience daus les 
afflictions, les Prophètes qui oui 
parlé au nom du Seigneur. 

11 Vous savez que nous re- 
gardons comme heureux ceux 
qui ont souffert constamment ; 
vous avez ouï parler de la pa- 
tience de Job, et vous avez vu 
la fin que le Seigneur lui accor* 
da f car le Seigneur est plein de 
miséricorde et de compassion. 

12 Sur toutes choses, mes 
Frères, ne jurez point, ni par le 
ciel, ni par la terre, ni par quel- 
^u^autre serment ; mais que vo- 
ire Oui soit oui, et voire Non, 
non, de peur que vous ne tom- 
biez -dans la condamnation. 

13 Quelqu^un parmi vous 
souffre-t-il ? qu^il prie. Quel- 
t}u^nn est-il dans la joie ? Qa^il 
chante <]es Cantiques. 

14 Quelqu^un est-il malade 
parmi vous ? Qu^il appelle les 
Pasteurs de l'Église, et qu^ils 
prient pour lui, et l'oignent 
d^huile au nom du Seigneur. 



15 Et la prière faite avec foi 
sauvera le malade, et le Seig- 
neur le relèvera ; et sMl a com- 
mis des péchés, ils lui seront 
pardonnes. 

16 Confessez voê fautes les 
uns aux autres, et priez les uns 
pour les autres, afin que vous 
soyez guéris ; car la prière du 
juste, faite avec zèle, a une 
grande efficace. 

17 Elie étoit un homme sujet 
aux mêmes affections que nous, 
et néanmoins il demanda par ses 
prières qu^il ne plût point ; et 
il ne plut point sur la terre pen- 
dant trois ans et demi. 

18 Et il pria de nouveau, et 
le ciel donna de la pluie, et la 
terre produisit son fruit. 

19 Met Frères, si quelqu^on 
d^entre vous s'écarte de la Véri- 
té, et que quelqu'un le redresse ; 

20 Qu^il sache que celui qui 
aura ramené un pécheur de soa 
égarement, sauvera une âme de 
la mort, et couvrira une multi- 
tude de péchés. 
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CHAPITRE I. 

De la régénération et de V épreuve 
de notre foi» 

PIERRE, Apôtre de Jésus- 
Cbrist, aux Elus qui sont étran- 
j^ers et dispersés dans le Pont, 
la Oalatie, la Cappadoce, PAsie, 
et la Bithjnie ; 

2 Qui sont élus selon la pré- 
science de Dieu le Père, pour 
être sanctifiés par PEsprit, pour 
qjiéir à Jésus-Christ, et pour 
avoir part à Paspersion de son 
sang : Que la grâce et la paix 
vous «oient multipliées l 
29 



3 Béni soii le Dieu et le Père 
de notre Seigneur Jésus-Christ, 
qui, selon sa grande miséri- 
corde, nous a fait renaître, en 
nous donnant^ par la résurrec- 
tion de Jésus-Christ, une^espé* 
rance vive. 

4 De posséder Phéritage qui 
ne se peut corrompre, ni souil- 
ler, ni flétrir, et qui est réservé 
dans les cieux pour nous, 

ô Qui sommes gardés par la 
puissance de Dieu, par la foi, 
pour obtenir le salut qui est prêt 
à être manifesté dans les der- 
niers tems. 

6 (Pest en quoi tous tous ré« 
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joQÎsseï, quoique maintenant 
TOUS sojes attriatéi par direraes 
épreuve», tu que cela est con- 
Tenable ; 

7 Afin que Pépreure de votre 
foi, qui têt beaucoup plus pré» 
cieuse que Tor périssable, et qui 
toutefois e9t éprouvé par le feu, 
T0Uf tourne a louange, à hon- 
neur et à gloire, lorsque Jésus- 
Christ parottra ! 

^ Lequel vous aimez, quoi- 
" i|ue vous ne Tayes pas vu ; en 
qui vmnu croyts^ quoique vous ne 
ù Tojies pas encore ; et en 
croyant, vous vous réjouisses 
d^une joie ineffable et glorieuse ; 

9 Remportant le prix de votre 
foi, qui est le salut des âmes. 

10 C^est ce salut qui a été 
robjetde Peiacte recherche et 
de la profonde méditation des 
Prophètes, qui ont prophétisé 
touchant la grâce qui vous iioit 
destifUe ; 

1 1 Tâchant de découvrir pour 
quel tems et pour quelles con- 
jonctures PEsprit de Christ qui 
étoU en eux, et qui rendoit té- 
moignage à Pavance, leur fai- 
soit connoître les souffrances de 
Christ, et la gldire dont elles 
seroient suivies. 

12 Mais il leur a été révélé 
que ce n'^ était pas pour eux-mê- 
mes, mais pour nous, qu*\\B 
étoient dispensateurs de ces cho- 
ses, que ceux qui vous ont prê- 
ché P Evangile, par le Saint-Es- 
prit envoyé du ciel, vous ont 
maintenant annoncées, et dans 
lesquelles les Anges désirent de 
voir jusqu^au fond, 

13 Vous donc, ayant ceint les 
Teins de votre esprit, et étant 
sobres, attendez avec une par'^ 
faite espérance la grâce qui 
vont est présentée, pour le tems 
de la manifestation de Jésus- 
Christ ; 

14 Comme des enfans obéis- 
vans, ne vous conformant point 
aux convoitises que tous aviez 



autrefois, dans h terni de votre 
ignorance. 

16 Mais, comme celui qm 
vous a appelés est saint, vous 
aussi de même soyez saints dans 
toute votre conduite ; 

16 belon qu^il est écrit : 8oye( 
saints, car je suis saint. 

17 Et si vous invoquez, com" 
me totre Père, celui qui, sans 
avoir acception de personne, 
juge selon les œuvres de chacun, 
conduisez-vous avec crainte, du- 
rant le tems de votre séjour sur 
la terre. 

18 Sachant que vous avez été 
rachetés de la vaine manière de 
vivre que vous aviez apprise de 
vos pères, non par des choses 
périssables, comme Pargent on 
l?or; 

19 Mais par le précieux sang 
de Christ, comme de P Agneau 
sans défaut et sans tache ; 

20 Déjà destiné avant la cré- 
ation du monde, et manifesté 
dans les derniers tems pour vous, 

21 Qui par lui croyez en 
Dieu, qui Pa ressuscité des 
morts et Pa glorifié, afin que 
votre foi et votre espérance fus- 
sent en Dieu. 

22 Ayant donc purifié voa 
âmes, en obéissant à la Vérité, 
par l'Esprit, pour avoir un 
amour fraternel et sans hypocri- 
sie ; aimez-vous les uns les au- 
tres, d^un caur pur avec une 
grande affection. 

23 Etant régénérés, non par 
une semence corruptible, mais 
par une semvnee incorruptible, 
par la parole de Dieu, qui vit et 
qui demeure éternellement. 

24 Car toute chair est comme 
Pherbe, et toute la gloire de 
Phomme comme la fleur de 
Pherbe. L^herbe sèche et sa 
fleur tombe ; 

25 Mais la parole du Seig- 
neur demeure éternellement ; 
et c^est cette parole qui vous a 
été annoncée par TEvangile. 
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CHAPITRE II. 

fyevoirs des régénèrh^ du ser- 
viteurs^ des citoyens, 

AYANT donc renoncé à tou- 
te sorte de malice, dé fraude, 
de dissimulation, d^envie et de 
médisance ; 

2 Désirez avec ardeur, com- 
me des enfans nouvellement 
nés, le lait spirituel et pur, afin 
que TOUS croissiez par son 
moyen. 

3 Puisque vous avez déjà goû* 
té combien le Seigneur est doux ; 

4 En vous approchant de lui, 
comme de la pierre . vive qui a 
été rejetée par les hommes, mais 
que Dieu a choisie, et çiii lui est 
précieuse : 

5 Vous aussi, comme des 
pierres vives, vous entrez dans 
la structure de Pédiûce, pour 
être une Maison spirituelle, et 
de saints Sacrificateurs, pour 
ot&ir des sacrifices spirituels et 
agréables à Dieu, par Jésus- 
Christ. 

6 C^est^ pourquoi il est dit 
dans PEcriture : Voici, je mets 
en Sion la principale pierre de 
Pangle, choisie et précieuse ; et 
qui croira en elle ne sera point 
confondu. 

'7 Vous en recevrez donc de 
Thonneur, vous qui croyez ; 
mais pour les incrédules, la 
pierre que ceux qui bâtissoient 
ont rejetée, est devenue la prin- 
cipale pierre de Pangle, et une 
pierre d'achoppement, et une 
pierre de chute ; 

8 Lesquels heurtent contre la 
Parole, et sont rebelles, à quoi 
aussi ils ont été destinés. 

9 Mais vous êtes la Race 
élue, vous êtes Sacrificateurs et 
Rois, la Nation sainte, le Peuple 
acquis ; afin que vous annon- 
ciez les vertus de celui qui vousi 
a appelés des ténèbres à sa mer- 
reiJleuse lumière ; 



10 yous qui autrefois n'* étiez 
point son Peuple, mais qui été* 
maintenant le Peuple de Dieu ; 
tioiM qui autrefois n'aviez^ point 
obtenu miséricorde, mais qui 
maintenant avez obtenu miséri- 
corde. 

11 Mes bien-aimés, je vom 
exhorte, comme des étrangers 
et des voyageurs, de vous abste* 
nir des convoitises chamelles 
qui font la guerre à Pâme. 

12 Ayant une conduite hon- 
nête parmi, les Gentils ; afin 
qu^au lieu qu^ils parlent mal de 
vous, comme si vous étiez des 
malfaiteurs, ils glorifient Dieu 
an jour quMl les visitera, à cause 
de vos bonnes œuvres qu^ils au- 
ront vues. 

13 Soyez donc soumis à tout 
ofâte humain, pour Pamour du 
Seigneur ; soit au Roi, comme 
à celui qui est au-dessus des 
autres ; 

14 Soit aux Gouverneurs, 
comme à ceux qui sont envoyés 
de sa part pour punir ceux qui 
font mal, et pour honorer ceux 
qui font bien. 

15 Car telle est la volonté de 
Dieu, qu^en faisant bien vous 
fermiez la bouche aux hommes 
ignorans et dépourvus de sens. 

16 Conduisez-vous comme 
étant libres $ non en faisant ser- 
vir votre liberté de prétexte 
pour mal faire, mais comme des 
serviteurs de Dieu. 

17 Rendez honneur à tout le 
monde. Aimez tous vos Frères* 
Craignez Dieu. Honorez le Roi* 

18 FotM, Serviteurs, soyez 
soumis à vos Maîtres avec toute 
sorte de crainte, non-seulement 
à ceux qui sont bons et équita<^ 
blés, mais aussi à ceux qui sont 
fâcheux. 

19 Car cela est agréable à 
Dieu, lorsque quelqu^un, par il» 
motif de conscience, endure d|- 
nauvais traitemens en loofiraot 
injustement. i 



340 



1 PIERRE, m. 



90 Aotremcnt, quelle gloire 
Mfetf-ee pour twiw, si, étant bat- 
tus pour avoir mal fait, yous 
Tenduriei ? Mais si, en . faiffant 
bien, tous êtes maltraités, et que 
TOUS U souflHes patiemment, 
t'*e9t à cela que Dieu prend plai- 
sir. 

31 C'est aussi à quoi vous 
êtes appelés, puisque Christ lui- 
même a souffert pour nous, vous 
laissant un exemple, afin que 
vous suivies ses traces : 

22 Lui qui n^a point commis 
de péché, et dans la bouche du- 
qtiel il ne s^est trouvé aucune 
fraude ; 

23 Qui, lorsqu^on loi disoit 
des outragea, n^en rendoit point ; 
ti giit, lorsqu^on le maltraitoit, 
ne faifioit point de menaces, 
mais *e remettoit à celui qui 
j«ige justement ! 

24 Qui a porté nos péchés en 
son corps sur le bois, afin 
qn^étant morts au péché nous 
vivions à la justice, et par les 
meurtrissures de qui vous avez 
été guéris. 

25 Car vous étiez comme des 
brebis errantes ; mais vous êtes 
maintenant retournés an Pasteur 
et à PEréque de vos âmes. 

CHAPITRE III. 

Devoirt det femmes^ des maris^ 
et de tousy de souffrir en charité, 

QUE les Femmes soient aussi 
soumises à leurs propres Maris, 
afin que s^il y en a qui n^obéis- 
sent point à la Parole, ils soient 
gagnés, même sans la Parole, par 
tai conduite de leurs femmes. 

2 liorsqu^ils verront la pureté 
de votre conduite, accompagnée 
de crainte. 

3 Que leur parure ne soit 
point celle du dehors, la frisure 
des cheveux, des omemens d^or, 
ou des habits somptueux ; 

4 Mais que leur ornement soii 
celui de Phomme caché, et du 



cœur ; savoir^ la pureté incor* 
ruptible d^un esprit doux et 
paisible, qui est d'un grand pris 
devant Dieu. 

ô Car c'^est ainsi que se pa* 
roient au tn? fois les saintes Fem- 
mes qui espéroient en Dieu, 
étant soumises à leurs propret 
Maris ; 

6 Comme Sara, qui obéissoit 
à Abraham, et Pappeloit son 
Seigneur, de laquelle vous êtes 
les filles en faisant le bien, sans 
vous effrajer de rien. 

7 Et votu^ Maris, de même, 
conduisez-vous avec prudence 
envers vos femmes, comme en- 
vers nn sexe plus foible, ayant 
des égards pour elles^ puisqu'el- 
les hériteront, aussi-bien que 
vous, la grâce de la vie, afin 
que vos prières ne soient point 
troublées. 

8 Enfin, soyeg tous d^nne par- 
faite intelligence, pleins de com- 
passion les uns envers les autres, 
vous aimant fraternellement, 
étani miséricordieux et doox ; 

9 Ne rendant point mal pour 
mal, ni injure pour injure ; mais, 
au contraire, bénissant ; sachant 
que e'^est à cela que vous êtes 
appelés, afin que vous héritiez la 
bénédiction. 

10 Car quiconque aime la 
vie, et souhaite de voir des 
jours heureux, qu'il garde sa 
langue de dire du mal, et ses 
lèvres de prononcer aucune 
fraude ; 

1 1 Qu'il se détourne du mal, 
et qu'il fasse le bien ; quMl 
cherche la paix, et qu'il la pour- 
suive. 

12 Car les yeux du Seigneur 
sont sur les justes, et ses oreil- 
les sont attentives à leurs priè- 
res ; mais sa face est contre ceux 
qui font le mal. 

13 Et qui esl'Ce qui vous fera 
du mal ; si vous vous conformez 
au bien ? 

14 Que si néanmoins voiu 
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MMiltnt pont la juatice, voua 
êtes heureux ; ne craignez donc 
point ce que craignent les an- 
tres, et ne soyes point trou- 
blés. 

15 Mais sanctifiez dans ?os 
Gtturs le Seigneur votre Dieu, 
et êoyes toujours prêts à ré* 
pendre pour votre défense, avec 
douceur e| respect, à tous ceux 
qui vous demandent raison de 
l'espérance que vous avez ; 

16 Ayant une bonne con- 
science, afin que ceux qui blâ- 
ment votre bonne conduite en 
Christ soient confus de ce qu'ils 
parlent mal de vous, comme *i 
viyuf étiea des malfaiteurs. 

17 Car il vaut mieux soufiTrir 
si telle est la volonté de Dieu, 
en faisant bien, qu'en faisant 
mal. 

18 Car aussi Christ a souffert 
une fois pour les péchés, lui 

'juste pour les injustes, afin qu'il 
nous amenât a Dieu ; étant 
mort selon la chair, mais ayant 
été vivifié par l'Esprit. 

19 Par lequel aussi il est allé 
prêcher aux Esprits retenus en 
prison ; 

20 Qui avoient été autrefois 
désobéissans lorsque du teins de 
Noé la patience de Dieu atten- 
doit pour la ^ernière fois, pen- 
dant que l'Arche se bâtissoit ; 
dans laquelle un petit nombre, 
isavoir, huit personnes furent 
sauvées de l'eau. 

21 A quoi aussi répond main- 
tenant, comme à une figure, le 
Baptême qui nous sauve ; non 
pas celui qui nettoie les ordures 
du corps, mais la réponse d'une 
bonne conscience devant Dieu, 
par la résurrection de Jésus- 
Christ, 

22 Qui est à la droite de 
Dieu, étant allé au Ciel, et au- 
quel, les Anges, les Principau- 
tés, et les Puissances sont assu- 
jetties* 

29» 



CHAPITRE IV. 



Exhortation à ne point t^ltonner 
des persécutions^ et à n'*avoir 
point honte de souffrir comme 
Chrétien, , 

PUIS donc que Christ a souf- 
fert pour nous dans la chair, 
vous aussi armez-vous de cette 
pensée, que celui qui a soufifei^ 
en la chair a cessé de pécher. 

2 Afin que tout le tems qui 
lui reste à vivre dans la chair, il 
ne vive plus selon les convoitises 
des hommes, mais qu'ail vive se* 
Ion la volonté de Dieu. 

3 Car il nous doit suffire que 
dans le tems passé nous nom 
soyons abandonnés aux mêmes 
passions que les Gentils ; rivant 
dans toutes sortes iTimpudicitéfl 
et de convoitises, dans l'ivro* 
gnerie, dans les excès de man-^ 
ger et de boire, et dans de^ 
idolâtries détestables. 

4 C'est pourquoi ils trouvent 
étrange que vous ne couriez pas 
avec eux dans le même débor- 
dement à la dissolution, et ils 
vous en blâment. 

5 Mais ils rendront compte à 
celui qui est prêt à juger les 
vivans et les morts. 

6 Car* c'*eit pour cela qtie 
l'Evangile a été annoncé aux 
morts, afin qu'ils fussent jugés 
selon les hommes dans la chair, 
et qu'ils vécussent selon Dieu 
dans l'esprit. 

7 Au reste, la fin de toutes 
les choses est proche : Soyez 
donc sobres, et vigilans dans les 
prières. 

8 Sur-tout ayez entre vous 
une grande charité ; car la 
charité couvrira une multitude 
de péchés. 

9 Exercez l'hospitalité les 
uns envers les autres, sans mur- 
mures. 

10 Que chacun de vous em- 
ploie le don qu'il a reçu, au sex- 
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TÎce des antrea, comme éiani 
de bons ditpemateun des di- 
Terses grâces de Dieu. 

11 Si quelqu^un parle, quHl 
parle selon les oracles de Dieu ; 
si quelqu'un exerce quelque mi- 
nistère, gu^fl Vexerce selon les 
forces que Dieu lui fournit ; 
afin qu^en tontes choses Dieu 
soit glorifié par Jésus-Christ, au- 
quel appartiennent la gloire et 
la force, aux siècles des siè* 
clés, Amen \ 

12 Met bien-aifflés, ne trou- 
ves point étrange si vous êtes 
comme dans une fournaise pour 
être éprouvés, comme s'il tous 
arriroit quelque chose d^extra- 
ordinaire ; 

13 Mais réjouissez-TOtts de 
ce que vous avez part aux souf- 
frances de Christ, afin que lors- 
que sa gloire se manifestera, 
vous soyez aussi comblés de 
joie. 

14 Si Ton vous dit des in- 
jures pour le nom de Christ, 
vout élet bienheureux ; car 
V esprit de. gloire, qui est Tes- 
prit de Dieu, repose sur vous ; 
lequel est blasphémé par eux, 
mais il est glorifié par vous. 

16 Que nul de vous ue souf- 
fre comme meurtrier, ou comme 
larron, ou commie malfaiteur, ou 
comme s^ingérant dans les af- 
faires d^autrui. 

16 Mais sHl souffre comme 
chrétien, qu^il u'*en ait point de 
honte, mais qu^il en glorifie 
Dieu. 

17 Car le tems vient auquel 
le jugement de Dieu doit com- 
mencer par sa maison ; et s^il 
commence par nous, quelle sera 
la fin de ceux qui n^obéîssent 
pas à r Evangile de Dieu ? 

18 Et si le juste ne se sauve 

Î^ue difficilement, que deviendra 
'impie et le pécheur f 

19 Que ceux donc qui souf- 
frent par la volonté de Dieu, lui 
reconmandent leurs âmes, com- 



me au fidèle Créateur, en ù^' 
sant bien. 

CHAPITRE V. 

Devoirs des Pasteurs et des Fi' 
dèles en Christ, 

JE prie les Pasteurs qui sont 
parmi vous, moi qui suis Pasteur 
avec eux^ témoin des souffrances 
de Christ, et qui suis participant 
de la gloire qui doit être mani- 
festée : 

2 Paissez le Troupeau de 
Dieu, qui vous est commis^ veit 
lant sur Itti, non par contrainte, 
mais volontairement ; non pour 
un gain déshonnéte, mais par 
affection ; 

3 Non comme ayant la domi- 
nation sur les héritages du Seig- 
neur^ mais en vous rendant les 
modèles du Troupeau. 

4 Et lorsque le Souverain 
Pasteur paroîtra, vous rempor- 
terez la couronne incorruptible 
de gloire. 

5 De roérae, vous qui êtes 
jeunes assujettissez-vous aux 
anciens, de sorte que vous vous 
soumettiez tous les uns aux au> 
très. Soyez ornés d^humilité; 
car Dieu résiste aux orgueil- 
leux, mais il fait grâce aux 
humbles. 

6 Humiliez- vous donc sons 
la puissante main de Dieu, afin 
qu^il vous élève quand il en sera 
tems ; 

7 Vous déchargeant sur lui 
de tous vous soucis, parce qu^il 
a soin de vous. 

8 Soyez sobres et veillez ; 
car le Diable, votre ennemi, 
tourne autour de vous comme un 
lion rugissant, cherchant qui il 
pourra dévorer. 

9 Résistez-loi, étant fermes 
dans la foi, sachant que vos 
frères, qui sont répandiu dans le 
monde, souffrent les mêmes a^ 
fiiietioBS que vous. 
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10 Qaé le Diea de toute 
grô.ce qui nous a -appelés à sa 
gloire éternelle en Jésus-Christ, 
après que nous aurons un peu 
Boufiert, vous perfectionne, votu 
afferuiisse, vous fortifie, et vous 
rende inébranlable. 

11 A lui toit la gloire et la 
force aux siècles des siècles ! 
Amen. 

12 Je vous ai écrit en peu de 
mots, par Silyàin, qui est comme 



je Vestime votre frère fidèle, 
votu exhortant et vous assurant 
que la vraie grâce de Dieu est 
celle dans laquelle vous demeu*- 
rez fermes. 

13 VEglise qui est à Baby 
lone et qui est élue avec voiu^ et 
Marc mon fils vous saluent. 

14 Saluez- vous les uns les au- 
tres par un baiser de charité. 
La paix soit avec vous tous qui 
ites en Jésus-Christ ! Amen. 



SECONDE EPITRE CATHOLIQUE DE S. 

PIERRE, APÔTRE. 



CHAPITRE I. 

Exhortation à raffermissement 
de notre vocation en Jètus- 
Christ, 

SIMON Pierre, Serviteur et 
Apôtre de Jésus-Cbriet, à vous 
qui avez eu en partage avec 
uous une foi de Uiéme prix, par 
*la justice de notre Dieu et de 
noire Sauveur Jésus-Christ. 

2 La grâce et la paix vous 
soient multipliées par la cou- 
sioissance de Dieu et de notre 
Seigneur Jésus ! 

3 Comme sa divine puissance 
nous a donné tout ce qui regarde 
la vie et la piété, par la con- 
noissance de celui qui nous a 
appelés par sa gloire et par sa 
vertu ; 

4 Par lesquelles nous avons 
reçu les grandes et précieuses 
promesses, afin que par leur 
moyen vous soyez participan» 
de la Nature Dkine, en fuyant 
la corruption qui règne dans le 
monde par la convoitise. 

5 Vous donc de même, y ap- 
portant tous vos soins, ajoutez 
la vertu à votre foi ; et à la ver- 
tu, la science ; 

6 Et à la science, la tempé- 
nmce; et à la tempérance, la 



patience ; et à la patience, fa 
piété ; 

7 Et à la piété, Tamour fra- 
ternel ; et à Pamour fraternel, 
la charité. 

8 Car si ces choses sont en 
vous, et qu'elles y abondent, 
elles ne vous laisseront point 
oisifs ni stériles dans la connois- 
safïce de notre Seigneur Jésus- 
Christ. 

9 Mais celui en qui ces cho- 
ses ne se trouvent point, est 
aveugle, et ne voit point de loin, 
ayant oublié la purification de 
ses péchés passés. 

10 C'est pourquoi, mes Frè- 
res, étudiez-vous d'autant plus 
à affermir votre vocation et votre 
élection ; car en faisant cela 
vous ne broncherez jamais ; 

11 Et par ce mo^'en l'entrée 
au Royaume éternel de notre 
Seigneur et Sauveur Jésus-Christ 
vous sera pleinement accordée. 

1^ C'est pourquoi je ne né- 
gligerai pas de vous faire tou- 
jours ressouvenir de ces choses, 
quoique vous en soyez instruits, 
et que vous soyez affermis dans 
la vérité présente. 

13 Car je crois quHl est de 
M,on devoir que, pendant que 
je suis dans cette tente, je 
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vous réveille par mus arertiBse- 
mens ; 

14 Sachant que dane peu de 
tems je dois quitter cette tente, 
comme notre iseigneur Jésus- 
Christ me Vti fait connoitre> 

15 Mais j^aurai soin qu^après 
mon départ;,vous puissiez toujours 
TOUS ressouvenir de ces choses. 

16 Car ce n^est point en sui- 
. vant des fables composées avec 

artifice, que nous vous ayons fait 
connoitre la puissance et Pavé- 
nement de notre Seigneur Jésus- 
Christ; mais c*est comme ayant vu 
sa Majesté de nos propres yeux. 

17 Car il reçut de Dieu le 
Père cet honneur et cette gloire, 
lorsque cette voix lui fut adres- 
sée du milieu de la gloire mag- 
nifique : Celui-ci est mon Fils 
bien-aimé, en qui jVai mis toute 
mon aifection. 

18 Et nous entendîmes cette 
yoix envoyée du ciel, lorsque 
nous étions avec lui sur la sainte 
montagne. 

19 Nous avons aussi la parole 
des Prophètes qui est très-ferme, 
à laquelle vous faites bien de 
vous attacher, et qui itoit com- 
me une lampe qui éclairoit dans 
un lieu obscur, jusqu^à ce que 
le jour commençât à hiire, et 
que Pétoile du matin se levât 
dans vos cœurs. 

20 Sachant premièrement ceci, 
que nulle Prophétie de PEcriture 
n^est d''une interprétation parti- 
culière ; 

SI Car la Prophétie n^a point 
été appelée autrefois par la vo- 
lonté humaine ;> mais les saints 
hommes de Dieu étant poussés 
par le Saint-Esprit, ont parlé. 

CHAPITRE II. 

Pridiction d^une grande corrup' 
twon dant VEeUtt, Detcrip' 
iion des faux Vocteurt. 

MAIS, comme il v a en de 
faoz Prophètes parmi le peuple 



«PZrraë/, il y aura amsi parmi 
vous de faux Docteurs qui in- 
troduiront secrètement des sec- 
tes pernicieuses, et qui, reniant 
le Seigneur qui les a rachetés, 
attireront sur eux-mêmes ime 
soudaine perdition. 

S Et, plusieurs suivront leurs 
doctrine* de perdition ; et la voie 
de la vérité sera blasphémée à 
cause d'eux. 

3 Eipoutséê par Pavarice, Us 
feront un trafic de vous, par des 
paroles artificieuses ; mais la 
condamnation qui leur est dettû 
nie depuis long-tems ne tarde 
point, et leur perdition ne som- 
meille point. 

4 Car, si Dieu n^a point 
épargné les Anges qui a voient 
péché, mais la ayant précipités 
dans Pabîme, il let a lit* avec 
des chaînes d^obscurité, et let a 
livrés pour être gardés jasqu^au 
jugement. 

5 Et 9*%l n^a point épargné 
Pancien Monde, et tHl a con- 
servé Noé, lui huitième, ce Pré- 
dicateur de la justice, lorsqu^il 
fit venir le Déluge sur le monde 
des impies ; 

6 Et s^il a condamné à une 
totale subversion les villes de 
Sodome et de Gomorrhe, let 
réduisant en cendres, pour Um 
faire ^ervir d'exemple à ceux 
qui vivroient dans l'impiété; 

7 Et sHl a délivré le juste 
Lot, qui étoit cruellement affligé 
de la conduite inlame de eu 
abominables ; 

. 8 Car ce Juste-là, demeurant 
parmi eux, affligeoit chaque jour 
g(m âme juste, à cause d^e ce 
qu'il voyoit et qu'il entendoit 
dire de leur» méchantes actions ; 

9 Le Seigneur saura austi 
délivrer de l'épreuve ceux qui 
l'honorent, et réserver les in- 
justes pour être punis au jour 
du jugement. 

10 Et principalement ceux 
qtii suivent les nouvemens d^ 
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fia chiiir, dans ces conroitîses tm- 
pures, qui méprisent les Puis* 
sances, qui toni audacieux, at- 
tachés a leur sens, et qui ne 
craignent point de parler mal 
des Dignités. 

1 1 An lieu que 
quoique plus grands 



«n puissance, ne 



les Anges, 
eu force et 
prononcent 



point contre elles des sentences 
de malédiction devant le Seig- 
neur. 

12 Mais ceux-ci, comme des 
bétes destituées de raison, qui 
ne suivent que la nature, et qui 
sont faites pour élre prises et 
détruites, blâmant ce qu^ils n^en- 
tendent point, périront par leur 
propre corniption, recevant le 
salaire de leur iniquité. 

13 Ils aiment à être tous les 
jours dans les délices ; ce sont 
des taches et des souillures 
parmi vous ; ils prennent plaisir 
à Tout séduire, lorsquMls man- 
gent avec vous. 

14 Ils ont les yeux pleins 
d^adultère, et d'an péché qui 
ne cesse jamais ; amorçant les 
kmes qui ne sont pas fermes, 
ayant le cœur exercé à Tavarice ; 
ce sont def enfans de malédic* 
tiôr?, 

15 Qui, a3'ant quitté le droit 
chemin, se sont ée^arés, en sui- 
vant la voie de Balaam, fils de 
Bosor, qui aima le salaire d'ini- 
quité ; mais il fut repris de son 
iiyustice. 

16 Car une ânesse muette, 
parlant d'une voix humaine, ré- 
prima la folie de ce Prophète. 

17 Ce sont des fontaines sans 
eau, et des nuées agitées par 



et Pobscurifé des 
est réservée pour 



un tourbillon 
ténèbres leur 
réternité, 

18 Car en tenant des discours 
fort enflés tt pleins de vanité, 
ils amorcent, par les convoitises 
de la chair et par les impudi- 
cités, les personnes qui s'étoient 
Téritablement retirées d'avec 



ceux qui vivent dans Pégare* 
ment ; 

19 Leur promettant la libei^ 
té, quoiqu'ils soient eux-mêmes 
esclaves de la corruption : car 
on devient esclave de celui par 
lequel on est vaincu. 

20 Car si, après être échappés 
des souillures du monde, par la 
connoisFance de noire Seigneur 
et Sauveur Jésus-Christ, ils s'y 
engagent de nouveau, et en sont 
vaincus, leur dernière condition 
est devenue pire que la pre-; 
mière. 

SI Car il leur eût mieux valu 
de n'avoir point connu la voie 
de la justice, que de se détour- 
ner, après /'avoir connue, du 
saint commandement qui leur 
avoit été donné. 

22 Mais ce qu'ion dit par un 
proverbe véritable, leur est ar- 
rivé : Le chien est retourné à 
ce qu'il avoit vomi ; et la truie, 
après avoir été lavée, s'est vau- 
trée de nouveau dans le bour- 
bier. 

CHAPITRE m. 

Des moqueurs au dernier jour. 
Du second avtncnunt de Jésus' 
Christ» / 

MES bien-aimés, je vous écris 
maintenant cette seconde Epî- 
tre. Dans l'une et dans l'autre, 
je réveille, par nus avertisse- 
mens, les sentimens purs que 
vous avee ; 

2 Afin que vous vous souve- 
niez des choses qui ont été 
prédites par les saints Prophètes, 
et du commandement que vous 
aves reçu de nous, qui sommes 
les Apôtres de notre Seigneur et 
Sauveur. 

3 Sachez avant toutes choses^ 
qu'aux derniers jours il viendra 
des moqueurs qui se conduiront 
par leurs propres convoitises ; 

4 Et qui diront : Où est la 
promesse de son avènement? 
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Car, depuis que nos Pères sont 
morts, toutes choses demeurent 
d«tfs le même état où eUes étaient 
gu commencement de la créa- 
tion. 

6 Car ils ignorent yolontaire- 
ment ceci ; c*ett que les cieux 
forent autrefois créh par la pa- 
role de DieUf aussi-bien que la 
terre, qui fut tirée de Teau, et 
qui subsistoit parmi Peau ; 

6 Et que ce fut par ces choses 
nUmet que le monde d'alors 
périt, étant submergé par les 
eaux du Déluge. 

7 Mais les Cieux et la Terre 
d^à présent sont gardés par la 
mêm* parole, et réservés pour 
le feu, au jour du jugement et 
de la destruction des hommes 
impies. 

8 Mais wvi, mes bien-aimés, 
TOUS n^ignorez pas une chose ; 
tl^ett qu^à Pégard du Seigneur, 
on Jour est comme mille ans, et 
^ue raille ans sont comme un 
jour. 

9 Le Seigneur ne retarde 
po'mi V exécution de sa promesse, 
comme qoe]q»es«uns croient qu'il 
y ait du retardement ; mais il 
use de patience envers nous, ne 
roulant point qu^aucun périsse, 
mais vouùmt que tous viennent à 
la repentance. 

10 Mais le jour du Seigneur 
vi^dra comme un larron du- 
rant la nuit ; et en ce jour les 
Cieux passeront, avec le bruit 
d^ine effroyable tempête, et les 
élémens embrasés seront dis- 
sous, et la Terre sera entière- 
ment brûlée, avec tout ce qu^elle 
contient. 

1 1 Puis donc que toutes ces 



c^ioses doivent se dissoodrc, 
quels ne devez*votts pas étie 
par une sainte conduite et par 
des œuvres de piété, 

12 En attendant, et en vom 
hâtant pour la venue du jour de 
Dieu, auquel les Cieux enflam- 
més seront disisous, et les Elé- 
mens embrasés se fondront ! 

13 Or, nous attendons, selon 
sa promesse, de nouveaux Cieux 
et une nouvelle Terre, où la jus- 
tice habite. 

14 C^est pourquoi, mes bien* 
aimés, en attendant ces choses, 
faites tous ros efforts, afin qo^il 
vous trouve sans tache et sans 
reproche dans la paix. 

15 Et croyez que la longue 
patience de notre Seigneur est 
pour votre salut ; comme Paul 
notre frère bien-aimé vous Ta 
aussi écrit, selon la sagesse qui 
lui a été donnée, 

16 Ainsi quHl le fait dans 
toutes ses Epîtres où il parle de 
ces choses ; entre lesquelles il 
y en a de difficiles à entendre, 
que les ignorans et ceux qui sont 
mal assurés tordent, comme les 
autres Ecritures, à leur propre 
perdition. 

17 Vous donc, mes bien-aimés, 
puisque vous en êtes avertis, so- 
yez sur vos gardes, de peur 
qu^étant entraînés avec les autres 
par la séduction de ces abomina- 
bles, vous' ne veniez à déchoir de 
votre fermeté. 

18 Mais croissez dans la grâce 
et dans la connoissance de notre 
Seigneur et Sauveur Jésus-Christ. 
A lui soit gloire, et mainte- 
nant, et dans toute Péternitéi 
Amen. 
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CHAPITRE 1. 

parole de rie, la communion 
avec Christ^ et la confession de 
nos péchés à Dieu. ■ 

CE qui étoit dès le commence- 
ment, ce que nous avons ouï, 
ce que nous avons va de nos 
yeux, ce que nous avons con- 
templé, et que nos mains ont 
touché, concernant la parole de 
▼îe ; 

S Car la vie a été manifestée, 
et nous Tavons vue, et nous en 
rendons témoignage ; et nous 
TOUS annonçons la vie éternelle, 
qui étoit avec le Père, et qui 
B*est manifestée à nous. 

3 Ce que nous avons vu, et ce 
que nous avons ouï, c^est ce que 
nous vous annonçons ; afin que 
TOUS ayez communion avec nous, 
et que nous ayons tous commu- 
nion avec le Père et avec Jésus- 
Christ son Fils. 

4 Et nous vous écrivons ces 
choses, afin que votre joie soit 
parfaite. 

5 Or, la doctrine que nous 
avons entendue de lui, et que 
noua vous anoonçons>, c^est que 
Dieu est lumière, et qu'ail n^j a 
point en lui de ténèbres. 

6 Si nous disons que nous 
avons communion avec lui, et '. 
•que nous marchions dans les té- 
nèbres, nous mentons, et nous 
n^agissons pas selon la vérité. 

6 Mais si nous m&rchons dans 
la lumière ; comme il est lui- 
même dans la lumière, nous 
avons une communion mutuelle, 
et le sang de ^on Fils Jésus- 
Christ .nous purifie de tout 
péché. 

8 Si nous disons que nous) 



n^avons point de péché, nous 
nous séduisons nous-même, et la 
vérité n'est point en nous. 

9 Si nous confessons nos pé- 
chés, il est fidèle et juste pour 
nous les pardonner, et pour nous 
purifier de toute iniquité. 

10 Si nous disons que nous 
n'avons point péché, nous le 
faisons menteur, et sa parole' 
n'est point en nous. 

CHAPITRE II. 

Jésus'Christ est avocat des A- 
dèles. Description des AntC" 
christs. Exhortation à nous 
aimer les uns les autres, 

MES petits en fans, je vous 
écris ces choses, afin que vous 
ne péchiez point. Que si quel- 
qu'un a péché, nous avons un 
avocat auprès du Père, savoir^ 
Jésus-Christ le Juste ; 

2 Car c^est lui qui est la pro- 
pitiation pour nos péchés ; et 
non-seulement pour les nôtres, 
mais aussi pour ceux de tout le 
monde. 

3 Et pour ceci nous savons 
que nous l'avons connu, savoir 
si nous gardons ses commande- 
mens. 

4 Celui qui dit. Je l'ai 
connu, et qui lie garde point 
ses commandemens, est men- 
teur, et la vérité n'est point 
en loi. 

5 Mais si que]qu'^n garde 
sa parole, l'amour de Dieu est 
véritablement parfait en lui, ci 
c'*est par cela que nous savon» 
que nous sommes en lui* 

6 Celui qui dit qu'il de- 
meure en lui, doit aussi mar- 
cher comme il a marché lui- 
même. 
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7 Jitt Frères, te que je vous 
écris lî^eft pas un commande- 
ment nouveau, mais e*€tt ]e 
commandement ancien que tous 
ave2 reçu dès ]e commence- 
ment ; tt ce commandement an- 
cien, c^est la parole que vous 
avez entendue dès le commence- 
ment. 

8 Toutefois je voué écris un 
commandement nouveau ; ce 
qui est vrai en lui et en vous, 
parce que les ténèbres sont pas- 
sées, et qut sa vraie lumière luit 
déjà. 

9 Celui qui dit qu^il est dans 
la lumière, et qui hait son 
frère est encore dans les té- 
nèbres. 

10 Celui qui aime son frère 
demeure dans la lumière, et il 
D^jr a rien en lui qui le fasse 
broncher. 

11 Mais celui qui hait son 
frère, est dans les ténèbres, et 
marche dans les ténèbres ; et 
il ne sait où il va, parce que 
les ténèbres empêchent ses yeux 
de voir, 

12 Me» petits enfans, je vous 
écris, parce que voê péchés vous 
sont pardonnes par son nom. 

13 Pères, je vous écris, par- 
ce que vous avez connu celui 
qui têt dès le commencement 
Jeunes gens, je vous écri», par- 
ce que vous avez vaincu le 
Malin. 

14 Jeunes enfans, je vous 
écris, parce que vous avez con- 
nu le Père. Pères, je vous ai 
écrit parce que vous avez connu 
celui qui ttt dès le commence- 
inent. Jeunes gens, je vous ai 
écrit, parce que votis êtes forts, 
et qut la parole de Dieu demeu- 
re en vous, et qut vous avez 
vaincu le Malin. 

15 N^aimez point le monde 
ni les choses qui *ont dans le 
monde ; si quelqu^un aime le 
monde, Tamour du Père n^est 
point en lui. 



16 Car tout ce qui tsi dans le 
monde, savoir^ la convoitise de 
la chair, la convoitise des yeax 
et Porgueil de la vie, ne vient 
point du Père, mais vient do 
monde ; 

17 Et le monde passe et «t 
coUToitise ; mais celai qui fait 
la volonlé de Dieu demeure 
éternellement. 

18 Met enfans, le dernier 
tems est venu ; et comme vous 
avez ouï dirt que PAntechrist 
doit venir, aussi y a-t-il ' déjà 
plusieurs Antechrists ; par oà 
nous connoissons que le dernier 
tems est venu. 

19 Us sont sortis d^entre nous, 
mais ils n^étoient pas des nôtres ; 
car s^ils eussent été des nôtres, 
ils seroient demeurés avec nous, 
mais etla tst arrivé, afin qn^îl 
parût que tous ne sont pas des 
nôtres. 

20 Mais vous avez reçu Ponc- 
tion de la part du Saint, et vous 
connoissez toutes choses. 

21 Je vous ai écrit, non com- 
me à des gens qui ne connois* 
sent pas la vérité, mais comme 
à des personnes qui la connois- 
sent, et qui saveni que nul men- 
songe ne vient de la vérité. 

22 Qui est menteur, si te n'^est 
celui qui nie que Jésus soit le 
Christ: Celui-là est un Anté- 
christ, qui nie le Père et le Fils. 

23 Quiconque nie le Fils, 
n^a point le Père ; nuti* celui 
qui confesse le Fils, a aussi le 
Père. 

24 Que ce que vous avez en- 
tendu des le commencement, 
demeure donc en vous. Si ce 
que vous avez entendu dès le 
commencement demeure ea 
vous, vous demeurez aussi dans 
le Ffls et dans le Père. 

25 Et la promesse qu^il nous a 
annoncée, c^est la vie éternelle. 

26 Je vous ai écrit ces choses 
au sujet de ceux qui vous sédui- 
sent. 
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!^ Mais ronction que tous 
avez reçue de lui demeure en 
T«U9, et vous n^avez pas besoin 
que personne vous instruise ; 
mais, comme cette même onc- 
tion vous enseigne toutes choses, 
«t çu^elle est Yéritable et ex- 
empte de mensange, vous de- 
meurerez en lui selon qu^elle 
TOUS a enseigné. 

28 Maintenant donc, mes pe- 
titsenfans, demeurez en lui, afin 
que quand il paroîtra nous ajrons 
de la confiance, et que nous ne 
soyons pas confus devant lui à 
,son avènement. 

09 Si vous savez qu^il est 
juste, sachez que quiconque fait 
ce qui est juste est né de lui. 

CHAPITRE m. 

L'^adopiion^ la charité^ Vt^iclion 
et la consefation des Chrétiens, 

VOYEZ çinel amour le Père 
nous a témoigné, que nous soy- 
ons appelés enfans de Dieu : 
c^est pour cela que le monde ne 
nous connoît point, parce qu^il 
ne l'a point connu. 

2 Mes bien-aimés, nous som- 
mes dès à présent enfans de 
Dieu, et ce que nous serons n^a 
pas encore été manifesté ; mais 
nous savons que quand il paroî- 
tra^ nons serons semblables à 
lui, parce que nous le verrons 
tel qu^il est. 

3 Et quiconque a cette espé- 
rance en lui se purifie soi-même, 
comme lui aussi est pur. 

4 Quiconque pèche, trans- 
gresse la loi ; car le péché est 
«ne transgression de la loi. 

5 Or, vous savez que^/éfuj- 
Christ a paru pour ôter nos pé- 
chés, et gu'''d n'y a point de pé- 
ché en lui. 

6 Quiconque demeure en lui, 
ne pèche point : quiconque pè- 
che, ne Pa point vu ni ne Pa 
point connu. 

7 Mes petits enfans, que per- 

3d 



sonne ne tous sédnise ; celui 
qui fait ce qui est juste, est jus- 
te, comme lui anssi est juste. 

8 Celui qui fait le péché est 
du Diable ; car le Diable pèche 
dès le commencement. Or, le 
Fils de Dieu a paru pour dé- 
truire les œuvres du Diable. 

9 Quiconque est né de Dieu 
ne fait point de péché, parce 
que la semence de JJieu demeu- 
re en lui, et il ne peut pécher, 
parce qu^il est né de Dieu. 

10 C^est à ceci que l'on re- 
connoît les enfans de Dieu et les 
enfans du Diable ; quiconque 
ne fait pas ce qui ^st juste et 
n'aime pas son frère, n'est point 
de Dieu. 

1 1 Car c'est ici ce que vous 
avez ouï annoncer dès le com- 
mencement, que nous nous ai- 
mions les uns les autres. 

12 Ne faisoiu point comme 
Caîn, qui étoit du malin, et qui 
tua son frère. Et pourquoi le 
tua-t-il ? parce que ses œuvres 
étoient mauvaises, et que celles 
de son frère étoient justes. 

13 Mes Frères, ne vous 
étonnez point si le monde vous 
hait. 

14 Quand nous aimons nos 
Frères, nous connoÎESons par-là 
que nous sommes passés de la 
mort à la vie. Celui qui n'aime 
pas son frère demeure dans la 
mort. 

15 Quiconque hait son frère, 
est meurtrier ; et vous savez 
qu'aucun meurtrier n'a la vie 
éternelle demeurant en lui« 

16 Nous avons connu ce que 
c'^est que la charité, en ce que 
Jésus-Christ a mis sa vie pour 
nous : nous devons donc aussi 
mettre noire vie pour nos Frères. 

17 Or, celui qui aura des 
biens de ce monde, et qui, voy« 
ant son frère dans le besoin, 
lui fermera ses entrailles, com- 
ment l'amour de Dieu demeure- 
t-H en lai ? 
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18 M'es petits enfai», n^ai- 
ilions pas itfUement de paroles 
et de la langtie, tnaù aitnoru eu 
effet et en ^nSrité. 

19 Car cV«/ à cela que nova 
eonnoissoDS que nous sommes 
de la Térîtéy et c^eit par-là que 
nous assurerons nos cteûrs de- 
Tknt lui. 

SO Que Éî notre tc&Mr nous 
ifondamne, Dieu est plus grand 
que notre ccetir, et il connolt 
toutes choses. 

21 JVe« bién-aimés, si notre 
cienr ne noos condamne point, 
nous avons une ^tanàe confiance 
devant Dieu. 

S& £t quôi que nous deman- 
dions, nous le recevons de lui, 
pKtce que noué gardons ses corn- 
mandemens, et que bous faisons 
et» qui lui est ata^réablê. 

53 £t voies soù cômmande- 
ittent : Que noUs croirions au 
nom de Jésus-Christ son Fils, et 

Se nous nous aimions les uns 
autres, comme il nous Vk 
commandé. 

54 Celui qofi gàtde ses com- 
ntatidemetts den^eute en Dieû^ 
et Dieu defneute en lui \ et nous 
connoissons qu'il demeure en 
nous, par Tesprît qu^il ûouis a 
•dt>ttné« 

CHAPtTilE ÏV. 

DHprouver Ui esprits^ et de eon* 
terver l*am>our êmteri Dieu et 
hê hofMnes, 

MES bien-aimés, ne croyez 
pas à tout esprit, mais éprouvez 
Jes esprits pour savoir s^îls vien- 
nent de Dieu ; c&r plusieurs 
faux Prophètes ffOnt venus dans 
le monde. 

2 Reconnoissez PEsprit de 
Pieu à ceci : Tout esprit qui 
confesse Jésus-Christ venu en 
chair est de Dieu. 

3 Mais tout esprit qui ne 
cônfVssse pas Jésus-Christ venu 
en chair n^est point de Pi<u ; 



et c'est-là Vetprit de P Anté- 
christ, dont vous avez oui dire 
qu^il viendra, et qui dès à pré- 
sent est dans le monde. 

4 Met petits enfans, vous êtes 
de Dieu, et vous les avez vain- 
cus ; parce que celui qui est en 
Vous est plus puissant que celui 
qui est dans le Uionde. 

5 Ils sont du mondé, c^est 
pourquoi ils parlent comme étant 
du monde, et le monde les 
écoute. 

$ Nous soihmes de Dieu : 
Celui qui coUnoît Dieu nous 
écoute ; celui qui n^eSt point 
de Dieu ne nous écoute point ; 
cUtt par-là que nous connoissons 
PespHt de vérité et TespHt d'er- 
reur. 

7 Jlf» bren-ainrés, âimons- 
nous les uns les autres^ car la 
charité vient de Dieu ; et qui- 
conque aime les autres est né de 
Dieu, et il connolt Dieu. 

6 Celui qui de les aime point, 
n^a point cbnuu Dieu ; car Dieu 
est amour. 

9 L'amOur de Dieu entêté 
nous a paru en ceci ; c'é»/ ((Ué 
Dieu a envoyé son Fils unique 
dàtts le monde, afin qUe bousr. 
ayons la vie par lui. 

10 C^éit en ceci oice consiste 
cet àfflour j que ce n^Mlpa» nous 
q^i avons aimé Dieu hê prt- 
miers^ Uiaîs que c*eH iuiçtttnous 
a aimés, et qui a envoyé son Fihr 
pour faire la propitlation dé nos 
péchés. 

11 Mes bien-aimés, si Diett 
nouB a ainsi aîiués, nous devohs 
aussi nx)U8 aimer les uUs les au- 
tres. 

12 Personne ne vit jamais 
Dieu ; si nou« nous armons fés 
uns les autres. Dieu demeure en 
nous, et son amour est accompli 
en nous. 

13 A eeti i^ous connoissons' 
que nous demeurons en lui, et 
qu'il demeure en nous, c^est qu'il 
nôUz a i^ part tdé son esprit. 
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14 Et nous Pavons va ; et 
Dous rendons témoignage que le 
Père a envoyé ton Fils pour Hh 
le Sauveur du monde. 

15 Quiconque confessera que 
Jésus est le Fils de Dieu, Dieu 
deroenre en lui, et lui demeure 
en Dieu. 

16 Et nous avons connu Va- 
mour que Dieu a pour nous, et 
nous Tavons cru. Dieu est 
charité ; et celui qui demeure 
dans la charité demeure en 
Dieu, et Dieu demeure en lui. 

17 C^est en cela qiie la charité 
est accomplie en nous, afin que 
nous ayons de la confiance au 
jour du jugement : Que nous 
soyons dans ce monde tels quMl 
est lui-tn^mf. 

18 11 n'y a point de crainte 
dans la charité, mais la parfHÎte 
charité bannit la crainte ; car la 
crainte est accompagnée de 
peine, et celui qui craint, n'est 
pas parfait dans la charité. 

19 Nous l'aimonfi, parce qu'il 
nous a aimés le premier. 

20 Si quelqu'un dit ; J'aime 
Dieu, et qu'il haïsse son frère, 
il est menteur ; car celui qui 
n'aime point son frère qu'il voit, 
comment peut-il aimer Dieu 
qu'il ne voit pas ? 

21 Et noQs avons reçu ce 
commandement de lui : Que 
celui qui aime Dieu, aime aussi 
son frère. 

CHAPITRE V. 

Qui est né de Dieu^ et qui croit 
en Jésus'Christ^ ett vainqueur 
du monde^ 

QUICONQUE croit que Jéeos 
eit le Christ, et né de Dieu ; 
et quiconque aime Dieu qui 2'a 
engendré, aime aassi celui qui 
est né de lui. 

2 Noos connoissoiis à ceci 

Sue nous aimon» les enfans de 
^ieu, lorsque noa« aimon» 
Dieu, et qut noua gardons ses 
l^gmmj^oçlemens. 



3 Car c'est en cui que con^ 
tiste l'amour de Dieu, que nous 
gardions ses commandemens ; et 
ses commandemens ne sont pas 
pénibles. 

4 Car tout ce qui est né d^ 
Dieu est Tiotorienx du monde ; 
et la victoire par laquelle le 
monde est vaincu^ c'est notrf 
foi. 

5 Qui est celui qui est victO'^ 
rieux du monde, sinon celui qui 
croit que Jésus est le Fils d9 
Dieu ? 

6 C'est ce mêmt Jésus, le 
Christ, qui est venu avec l'eau 
eCUvec le sang ; non-seulement 
avec l'eau, mais Qvec l'eau e% 
avec le sang ; et c'est l'Esprit 
qui en rend témoignage, parca 
que l'Esprit est la vérité. 

7 Car il y en a trois qui ren* 
dent témoignage dans le ciel ; 
le Père, la Parole, et le Saint- 
Esprit ; et ces trois-là sont un. 

8 II y en a aussi trois, qui 
rendent témoignage sur la terre, 
mvoir^ l'Esprit, l'Eau et le 
Sang ; et ces troîs-là se rap^ 
porttint à un. 

9 Si nous recevons le témoi- 
gnage des hommes, le témoi- 
gnage de Dieu est d'un plus 
grand poid$ ; et c'est là le té- 
moignage que Dieu a rendu de 
son Fils. 

10 Celui qui croit au Fils de 
Dieu a le témoignage de Dieu 
en soi-même ; celui qui ne croit 
point à Dieu, le fait menteur ; 
car il n'a point cm au témoi- 
gnée que Dieu a rendu de son 
Fils. 

11 Et TOfci quel est ce té^ 
moignage ; c*eH que Dieu noua 
a donné la vie éternelle ; et 
cette Vie est dans son Fihu 

12 Qui a le Fils, a la Vie ; 
qui n'a point le Fils de Dieu, 
n'a point la Vie. 

13 Je vous ai écrit cesobctsts, 
à vous qui croyez an nom du 
Fils de Dieu, wx que vous stt* 
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cbiei que tous arei la Vie éter- 
nelle, et que vous croyiez au 
nom du Fils de Dieu. 

14 Kt c^est ici la confiance 
que nous aroDs en lui, que si 
nous demandons quelque chose, 
selon sa volonté, il nous exauce. 

15 Et si nous savons qu'il 
nous exauce, quelque chose que 
nous lui demandions, nous le 
savons parce que nous avons 
obtenu ce que nous lut avons 
demandé. 

■ 16 Si quelqu'un voit son frère 
pécher d'un péché ^t n'aille 
point à la mort, qu'il prie, et 
Dieu donnera la vie à celte per* 
tonne ; «acoir, à ceux qui ne 
commettent pas des péchés qui 
ailUnl à la mort. II j a un pé' 
ché qui «a à la mort ; je ne dis 
pas dt» prier pour oepéeki'ïk* 



17 Toute iniquité est péché f 
mais il j a tel péché qui ne va 
point à la mort. 

18 Nous savons que quicon- 
que est né de Dieu ne pèche 
point ; mais celui qui est né de 
Dieu se conserve soi-même, et 
le malin ne le touche point. 

19 Nous savons que nous som- 
mes de Dieu, et que tout le 
monde est plongé dans le mal. 

20 Nous savons aussi que le 
Fils de Dieu est venu, et il nous 
adonné Fintelligence pour cou- 
noître le vrai 2>t>u, et nous 
sommes en ce vrai Dteu, par 
9on Fils Jésus-Christ. C^ett loi 
qui est le vrai Dieu et la vie 
éternelle. 

21 «/tfe# petits En fans, gardes^ 
vous des laolet. Ameo* 
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Sxhortalion à une dame Chré- 
tienne, et à l^EgHse dans ta 
maiton^ à pertévérer dant la 
Mérité et dans la Ckarité^ et à 
éviter let faux Docteur t. 

L'ANCIEN, à la Dame élue 
et à ses enfans, que j'aime véri- 
tablement ; et te n'e^i pas moi 
seul qui Ut ainne^ mais aussi tous 
ceux qui ont connu la Vérité ; 

2 Et cela^ à cause de la Vérité 
qui demeure en nous, et qui sera 
avec nous éternellement. 

3 La grâce, la miséricorde et 
la paix vous soient données avec 
la Vérité et la Charité, de la 
part de Dieu le Père, et de la 
part du Seigneur Jésus-Christ, 
le Fils du Père ! 

4 J'ai été fort réjoui de ce 
que j'ai trouvé ^uet^t-uns de 



, tes enfans qui marchent dans 
la Véritéj selon le commande- 
ment que nous avons reça du 
Père. 

5 Et maintenant. Madame, 
je te prie, non pour te prescrire 
un commandement nouveau, 
mais celui que nous avons reçu 
dès le commencement, c'*est que 
nous nous aimions les uns les 
autres. 

6 Et la Charité consiste en 
ceci^ c'est que nous marchions 

. selon ses commandemens ; et 
c'est là le commandement que 
vous avez ouï dès le commence- 
ment afin que vous y marchiet . 

7 Car plusieurs séducteurs 
sont entrés dans le monde, qui 
ne confessent point Jésus-Christ 
qui est venu en chair. Un tel 
Aomms est un sé4uctçuc c^t uiv 
Antéchrist* / 
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9 Pttttt garde è votas, tùn 
^ae noiM ne perdions pas le fruh 
de notre travail, Biais 9«6 Rotts 
en recevions une pleine récom- 
pense. 

9 Quiconque s^écarte de la 
doctrine de Christ, et n'y per- 
sévère pas, n'a point Dieu : Ce- 
lui qui persévère dans la Doc- 
trine de Christ, a et le Père et 
le Fils. 

10 Si quelqu'un vient à vous^ 
et n'apporte point cette doc- 



trine, ne le recevei pas 4ana vo- 
ire maison, et ne le salues poin^ 

1 1 Car celai qui le saHie par* 
ticipe à ses mauvaises œuvres. 

12 Quoique j'eusse plusieun 
choses à vous dire, je n'ai pas 
voulu le faire avec le papier et 
Tencre 5 mai« j'eapère voua al- 
ler voir, et vous enlretenir de 
bouche, afin que notre joie soit 
parfaite. , 

13 Lea enfans de ta eoBur élue 
te saluent. Amen* 
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JLa Ckmiti de OéHut^ ï^ambition 
de Diotrèphe^ et le sèle de Dé' 
méifitu. 

L'ANCIEN, à Gains men 
bien-aîfflé, que j^aime dans la 
Vérité. 

2 Mon très-cher, je sonhaite 
que tu te portes bien, et que tu 
sois, à tous égards, en aussi bon 
état que tu l'es à l'égard de ton 
Àme. 

3 Car j'ai eu bien de la joie 
du témoignage que noa Frères 
qui sont arrhes ici ont rendu à 
ta fidélité, et à la manière dont 
tu marches daos la Vérité. 

4 Je n'ai point de plus grande 
joie que d'apprendre que mes 
enfans marchent dans la Vérité. 

5 JSon très-cher, tu agis 
fidèlement dans tout ce que tu 
lais à l'égard des Frères, et à 
l'égard des étrangers, 

6 Qui ont rendu témoignage 
à ta charité, en présence de 
PEglise ; tu feras bien de les 
faire conduire et assister dans 
leur vojage, d'une manière digne 
de Dieu. 

7 Car ils se sont mis en che- 
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mm pour son nom, sans rien 
prendre des Gentils. 

8 Nous devons donc recevoir 
de telles personnes, afin d'aider 
à PamneenufU de la Vérité. 

9 J'ai écrit à l'Eglise ; mais 
Diotrèphe, qui aime a être le 
premier parmi eux, nt notus re- 
çoit point. 

IQ C'est pourquoi, si je vais 
che2 vous, je le ferai souvenir 
de ce qu'il &it, en tenant des 
discours malins contre nous ; et» 
ne se contentant pas de cela^ 
non-seulement il ne reçoit pas 
lui-même les Frères, mais il em* 
pêche ceui qui voudroient les 
recevoir^ et &« chasse de l'%lise.. 

11 Mon Irès-cher, n'imite pas 
ce qui est mauvais, mais imite 
ce qui est bon. Celui qui fait le 
bien est de Dieu, mais celui qui 
fait le mal n'a point vu Dieu. 

12 Tous rendent un bon té- 
moignage à Démétrius, et la 
vérité elle-même le lui rend ; 
nous le lui rendons aussi, et vous 
savez que notre témoignag^e est 
véritable. 

13 J'avois plusieurs choses à 
te dire ; mais je ne veux pas le 
faire avec la plufiM et Tencïe : 
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14 Car j^Mpère te von bien- 
IM, et nous parierons bouche à 
boBche. 



15 La paix tôU aree t6i f 
Let amis te saluent. Salae les 
amis chacttQ en partieolieF. 
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Exhortation à la eonstanee tt à 
la sincérité de la Foi^ contre 
Ut faux Docteurs, 

JUDE, serriteor de lésas- 
Christ, et frère de Jacques, à 
ceux qui sont appelés, qui sont 
sanctifiés en Dieu le Père, et 
oenservés par Jésus-Christ. 

2 La miséricorde, la paix, et la 
charité TOUS soient multipliées ! 

3 Jtfe« bien-aimés, comme j^ai 
fort à cœur de vous écrire tou- 
chant le salut qwi nous est com- 
mun, je me sens obligé de le 
faire, pour vous exhorter à com- 
battre pour la foi qui a été don- 
née une fois aux Ôaints. 

' 4 Car il s^est glissé parmi 
vous certaines personnes, dont 
la condamnation est écrite de- 
puis long-tems ; gens sans piété, 
qui changent la grâce de notre 
Dieu en dissohition, et qui re- 
noncent à Dieu, le seul domina- 
teur, et à Jésus-Christ notre 
Seigneur. 

6 Or, je Teux ▼ous faire res- 
souvenir d'aune chose que vous 
ayez déjà apprise ; cUst que le 
Seigneur ayant délivré son peu- 
ple du pajrs d'Egypte, détruisit 
ceux qui ne irrurent pas ; 

6 Et 9tt'*il a réservé dans les 
liens étemels et dans les ténè- 
bres, pour le jugement du ^rand 
Jour, les Anges qui n'ont pas 
gardé leur origine, mais qui ont 
quitté leur propre demeure. 

7 Et comme Sodome et Go- 
morrhe, aussi-bien que lei* villes 
voisines, qui s^étoient abandon- 
nées airs nêmes impuretés, et 



à d'abominables débordemens, 
ont été mises pour servir cTex* 
empTe, en sOuffirant la peine d'un 
feu étemel ; 

8 Ceux-ci de même étant en- 
dbrmis, d'un c6té souillent leur 
corps, et de l'autre ils méprisent 
les puissances et parlent mal des 
dignités. 

9 Toutefois Michel PArchan- 
ge, lorsqu'il contestoit avec le 
Diable touchant le corps de 
Moïse, n'osa pas prononcer con- 
tre hti une sentence de malé« 
diction, mais il dit seulement^ 
Que le Seigneur te reprenne. 

10 Mais ceux-ci parlent mal 
de tout ce qu'ils ne connoissent 
pas ; et il» se corrompent en 
tout ce qu'ils savent naturelle- 
ment, comme les bêtes desti- 
tuées de raison. 

11 Malheur à eux, parce 
qu'ils ont suivi la voie de CaïOy 
et gue, séduits par le gain, com- 
me Balaara, ils se sont abandon- 
nés à toutes sortes de dérègle*^ 
mens, et qnHmitarU la rébellion 
de Coré, ils périront comme lui t 

12 Ce sont des taches dans 
vos repas de charité, lorsqu'ils 
mangent avec vour, se repais- 
sant sans aucune retenue ; ce 
sont des nuée» sans eau, em- 
portées çà et là par fes tenté; 
ce sont des arbre» pourris et pan» 
fruits, deux fois morts ef déra- 
cinés ; 

13 Ce sont des vagues fu- 
rieuses de la mer, qui jettent 
l'écume de leurs impuretés ; ce 
sont des étoiles errantes, aux- 
quelles l'obscurité des ténèbre» 
est réservée ponr ]'étereité« 
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14 Oesi dVox qu^Eaoch, le 
septième homme depuis Adam, 
a prophétisé, en disant : 

15 Voici, le Seigneur est venu 
avec des milliers de ses Saints, 
pour exercer le Jugement contre 
tous les hommes^ et pour con- 
vaincre tous les impies d^entr^eaz 
^e toutes les actions d^impiété 
qu^ils ont commises, et de toutes 
les paroles injurieuses que les 
pécheurs impies ont proférées 
contre lui» 

16 Ce sont des gens qui ne 
font que murmurer, qui se plaig- 
■ent toujours, qui marchent 
suivant leurs convoitises, qui 
prononcent des paroles d^orgueil, 
et qui admirent, pour leur pro- 
fit, les personnes qui ont de Pap- 
parence. 

17 Mais TOUS, mes bien-aimés, 
souvenez-vous des choses qui ont 
été dites ci-devant par les Apô- 
tres de notre Seigneur Jésus- 
Christ, 

18 Qui vous disoient, qu^il j 
auroit au dernier tems des mo- 
queurs qui marcheroîent suivant 
leurs convoitises impies. 



19 Ce sont des hommes qui se 
séparent eux-mêmes ; ce sorU des 
gens sensuels, et en qui il n^jr a 
rien de spirituel. 

20 Mais vous, mes bien-aimés, 
vous élevant vous-mêmes, com- 
me un édifice, sur votre très- 
sainte foi, et priant par le Saint- 
Esprit, 

21 Conservez-vous dans Ta- 
mour de IVeu, attendant la 
miséricorde de notre Seigneur 
Jésus-Christ, pour obtenir la vie 
étemelle. 

22 Ayez pitié des uns, en 
usant de discernement ; 

23 Et sauvez les autres par la 
frayeur, comme les arrachant du 
feu, haïssant jusqu'au vêtement 
qui a été souillé par la chair. 

24 Or, à celui qui peut vous 
préserver de toute chute, et vouf 
faire paroître sans tache et com- 
blés de joie en sa glorieuse pré- 
sence ; 

25 A Dieu, seul sage et notre 
Sauveur, soit gloire et magnift- 
cence, force et puissance, main- 
tenant et dans tous les siècles ! 
Amen. 
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CHAPITRE I. 

JksuS'Christ se révélant à Jean, 
Il adresse ses révélations ausc 
sept Eglises d^Asie, 

LA Révélation de Jésus-Christ, 
qu'il a reçue de Dieu pour faire 
connoitre à ses serviteurs les cho- 
ses qui doivent arriver bientôt, ei 
qu^il a déclarées etenvo3ées par 
son Ange à Jean son serviteur. 

2 Lequel a annoncé la parole 
de Dieu, et le témoignage de 
Jésus-Christ, et tout ce qu^il 
a vu. 

3 Heureux celui qui lit, et 
ceux qui écoutent les paroles de 



cette Prophétie, et qui gardent 
les choses 'qui j sont écrites ! 
car le tems est proche. 

4 Jean, aux sept Eglises qui 
sont en Asie : La grâce et la 
paix vous soient données par celui 
QUI EST, et QUI ETOIT, et 
QUI SERA, et par les sept Es- 
prits qui «ont devant son Trône. 

ô Et par Jéèus-Christ, qui est 
le fidèle témoin, le premier né 
dVntre les morts, et le prince 
des Rois de la terre. 

6 A ce Jésus qui nous a 
aimés, et qui nous a lavés de 
nos péchés par son san^, et qui 
nous a faits Rois et Sacrificateurs 
de Dieu son Père-; à lui soit la 
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gloire et la force, aux liècles des 
sièclea ! Amen. 

7 Le voici qui vient sur lea 
nuées, et tout oeil le verra, et 
oeax mêmes qui Ton! percé ; 
et toutes les 'l'rîbus de la terre 
se frapperont la poiirine en le 
vûyani, Ooi, Amen. 

8 Je suis PAlpha et POroéga, 
le commencement et la fin, dit 
le Seirneur, QUI £ST, et QUI 
ETOIT, et QUI SERA, le Tout- 
Poissant. 

9 Moi, Jean, qui suie votre 
frère, et qui ai part avec vous 
à l'affliction, et au règne, et à la 
patience de Jésus-Cbrist, j^étois 
dans Ptle appelée Patmos, pour 
la parole de Dieu, et pour le té- 
moignage de Jésus-Christ ; 

10 £t je fus ravt en esprit, 
un jour de Dimanche ; et j^en> 
tendis derrière moi une voix 
éclatante comme le êon d^une 
trompette, 

11 Quidisoit: Je suis PAl- 
pha et POméga, le premier et 
Je dernier. Ecris dans un Livre 
que tu vois» et Penvoie aux sept 
Églises qui êont en Asie, à 
Ephèse, à Smyrne, à Pergame, 
à Tbyatire, à Sardes, à Phila- 
delphie, et à Laodicée. 

12 Alors je me tournai, pour 
voir d^oû venoit la voix qui me 
parloit ; et n^étant tourné, je vis 
sept chandeliers d'or ; 

13 Et au milieu des sept 
chandeliers, quelqu'un qui res- 
sembloit au Fils de Phomme, 
vêtu d'une longue robe, et ceiut 
sur la poitrine d'une ceinture 
d'or; 

14 Sa tête et set cheveux 
éioieni blancs comme de la laine 
blanche et comme la neige, et 
ses yeux étaient comme une 
Hamme de feu ; 

15 Ses pieds étaient sembla- 
bles à l'airain le plus fin qui 
seroit dans une fournaise arden- 
te, et sa voix était comme le 
bruit des grosses eaux* 



16 11 avoit dans la main droite 
sept étoiles ; une épée aiguë à 
deux tranchans sortoit de sa bou- 
che, et son visage reiptendiuoit 
comme le soleil gtcami t/luit dans 
sa force. 

17 Dès qne je Pens va, je 
tombai à ses pieds comme mort ; 
mais il mit sa main droite sur 
moi, et me dit : Ne crains point^ 
je suis le premier et le dernier ; 

18 Je 9uiê vivant ; j'ai été 
mort, mais maintenant je su» 
vivant aux siècles des sièeles, 
Amen ; et je tiens les elefs de 
PEnfer et de la mort. 

19 Ecris les chosee qne to as 
vues, celles qui sont et celles 
qui doivent arriver à l'avenir. 

20 yoiei le mystère des sept 
Etoiles que tu as vues dans ma 
niMn droite, et des sept chande» 
liers d'or : Les sept étoiles sont 
les Anges des sept Eglises, et les 
sept Chandeliers que tu as vos 
sont les sept Eglises. 

CHAPITRE n. 

Lettres écrites par le eomnutnde* 
ment de Jésus-Christ aux pas» 
teurs d*Kphèse^ de Smyme, de 
Pergame et de Thyatire. 

ECRIS à PAnge de PEglise 
d'Ephèse: Voici ce que dit 
celui qui tient les sept Etoiles 
dans sa main droite, et qui 
marche au milieu des sept Chan* 
deliers d'or. 

2 Je connoîs tes œuvres, et 
ton travail, et ta patience ; et 
je sais que tu ne peux souffrir 
les méchans, et que tu as éprouvé 
ceux qui se disent Apôtres, et 
qui ne le sont point ; que tu les 
as trouvés menteurs ; 

3 Que tu as souffert, que ta 
as eu de la patience, et que tu a^ 
travaillé pour mon Nom, et que 
tu ne t'es point découragé. 

4 Mais j'ai qiulque chase con- 
tre toi, c^est que tu as. abandon^ 
né ta première cbarité. 
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5 C^est poarquoi souvieos-toi 
à^où tu es déchu, et te repens, 
et fais IM premières œuvres; au- 
treinent je viendrai bientôt à toi, 
et j'^ôterai ton chandelier de sa 
place, si tu ne te repens. 

6 Mais tu as ceci dt bon^ c*esi 
que ta hais les actions des Nico- 
laites, lesquelles je hais aU9si. 

1 Que celui qui a des oreilles 
écoute ce que PEsprit dit aux 
Kglises : A celui qui vaincra, je 
lui donnerai à manger de l'ar- 
bre de vie, qui est au oiilieu du 
paradis de Dieu. 

8 Ecris aussi à PAnee de 
r Eglise de Smyrne r Voici ce 
que dit celui qui est le premier 
et le dernier, qtii a été mort, et 
qui a repris la vie : 

9 Je cotmoiB tes reuvref, et 
ton affliction, et ta pauvreté 
(quoique tu sois riche), et les 
calomnies de ceux qui se disent 
Juifs, et qui ne le sont point, 
nais çui sont une Synagogue de 
Satan. 

10 Ne crains rien des choses 
oue tu as jà souffrir ; il arrivera 
4ue h Diable en me((rà otie2« 
quc^'Unt d'entre vous en prison, 
afin que vous soyez éprouvés ; et 
TOUS aures une affliction de dix 
jours. Sois fidèle jusqu'à la 
mort, et je te donnerai la cou- 
ronne de vie. 

1 1 Que celui qui a des oreil- 
les écoute ce que PEsprit dit 
aux Eglises. Celui qui vaincra 
ne recevra aucun dommage de 
la seconde mort. 

12 Ecris aussi à l'Ange de 
rEglise de Pergame : Voici ce 
que dit celui qui a l'épée aiguë 
à deux tranchans : 

13 Je connois tes œuvres, et 
It lieu où tu habites, savoir^ où 
Satan a ton trône ; et que tu re- 
tiens mon nom, et que tu n'as 
point renoncé ma foi ; non pas 
même lorsqu'Antipas, mon fidèle 
martyr, a été mis à mort parmi 
TOUS, ou Satiin habite. 



14 Mais j'ai quelque pen de 
chose , contre toi ; e*e8t que ta 
as là des gens qui tiennent la 
doctrine de Balaam, qui enseig- 
noit à Balak à mettre un scan- 
dale devant les Enfans dieraël, 
afin qu'ils mangeassent des cho- 
ses sacrifiées aux idoles, et qu'ils 
tombassent dans l'impureté. 

15 Tu en as aussi qui tien- 
nent la doctrine des Niéolaïtes, 
ce que je hais. 

16 Reprens-toi, autrement je 
viendrai bientôt à toi, et je com- 
battrai contre eux avec l'épée 
de ma bouche. 

17 Que celui qui a des oreilles- 
écoute ce que l'Esprit dit aux 
Eglises A celui qui vaincra, je 
hii donnerai à manger de la 
manne cachée ; et je lui donne- 
rai un caillou blanc, sur lequel 
tera écrit un nouveau nom, que 
periBonne ne connoîl que celut 
qui le reçoit. 

18 Ecris au'si à l'Ange de 
l'Eglise de Thyatire ; Voici ce 
que dit le Fils de Dieu, qui a 
les j^eux comme une fiamme de 
feu, et les pieds semblables^ 
l'ami in \Zr plu: luisant : 

19 Je connois tes œuvres, ta 
charité, le soin que tu as des 
pauvres, ta foi et ta patience, et 
je sais que tes dernières œuvres 
surpassent les premières. 

20 Mais j'ai quelque peu de 
chose contre toi ; c^est que tu 
souffres que la femme Jésabel, 
qui se dit Prophétesse, enseigne 
et séduise mes Serviteurs, pour 
les engager dans la fornication, 
et leur faire manger des choses 
sacrifiées aux idoles. 

21 Et je lui ai donné du tems, 
afin qu'elle se repentît de sea 
impudicités ; et elle ne s'est 
point repentie. 

23 Voici, je vais la mettre aïk 
lit ; et ceux qui commettent 
adultère avec elle seront dans 
une grande affliction, s'^ils ne se 
repentent de leurs actions. 
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^ Et je ferai mourir ses en- 
fans ; et toute» les Eglises con- 
poîtroDt que je suis celui qui 
sonde les reins et les cœurs ; et 
je rendrai à chacun de vous se- 
lon 6th œuvres. 

24 Mais je vous dis à vous, 
f t aux autres qui tant à Thya- 
tire ; à tous ceux qui ne retien- 
nent pas cette doctrine, et qui 
n^ont point connu les profon- 
deurs de ëatan, comme on les 
uppelie, que je ne mettrai point 
d'autre charge sur vous. 

25 Mais retenez seulement ce 
que vous avez, jusqu^à ce que 
je vienne. 

26 Car, à celui qui aura 
vaincu, et qui aura gardé mes 
œuvres Jusqu^à la fin, je lui 
donnerai puissance sur les î^a- 
lions. 

27 II les gouvernera avec un 
aceptre de fer, et elles seront 
brisées comme les vaisseaux 
d'un potier, ainsi que j'en ai 
moi*méme reçu le poumir de 
Hion Père. 

28 Et jç lui donnerai ^étoile 

du matin* 

29 Que celui aiû a des oreille- 
écoute ce que PEsprit dit aux 
Eglises. 

CHAPITRE llï. 

Epîtrea adressées aux Pasteurs 
des Eglises de Sardes^ de Phi- 
ladelphie^ et de Laodicée, 

ECRIS aussi à PAnge de 
PEglise de Sardes : Voici ce 
que dit celui qui a les sept Es- 
prits de Dieu, et les sept Etoi- 
les : Je connois tes œuvres ; tu 
as la réputation d'être vivant, 
mais tu es mort* 

2 Sois vigilant, et affermis le 
reste qui s'en va mourir ; car je 
nj^ai point trouvé tes œuvres par- 
faites devant Dieu. 

3 Souviens-toi donc de ce que 
tu as reçu, et de ce que tu as en> 
tenduj et le garde, et te repens. 



Que si tu ne veilles pas, je vien- 
drai à toi comnrie un larron, et 
tu ne sauras point à quelle heur? 
je viendrai à toi. 

4 Toutefois tu as atusi à Sar- 
des quelque peu de personnes 
qui n'ont point souillé leurs vête, 
tuens, et qui marcheront avec 
moi en véteviens blancs, car il^ 
en sont dignes. 

5 Celui qui vaincra sera veto 
de vétemens blancs, et j«* n'effa- 
cerai point son nom du livre de 
vie ; mais je confesserai son nom 
devant mon Père et devant ses 
Anges. 

6 Que celui qui a des oreilles 
écoute ce que l'Esprit dit aux 
Eglises. 

7 Ecris aii^si à l'Ange da 
l'Eglise de Philadelphie : Voici 
ce que dit le Saint, le Véritable, 
qui a la clef de David, qui ouvre, 
et personne ne ferme, et qui 
ferme, et personne n^ouvre : 

8 Je conncis tes œuvres. 
Voici, j'ai ouvert une porte der. 
vaut tçi, et personne ne la peut 
fermer ; parce que, quoique tui 
nWtç$ ^'un peu de force, tu as 
gardé ma parole, et tu n'as point 
renoncé mon Nom. 

9 Je vais amener ceux qui 
sont de la Synagogue de Satan, 
qui se disent Juifs, et qui ne i 
le sont point, mais qui men- 
tent ; je vais les faire venir, afin 
qu'ils se prosternent à tes pieds 
et qu*ils connoissent que je 
t'aime. 

10 Farce que tu as gardé la 
parole de ma patience, je te 
garderai aussi de l'heure de la 
tentation qui doit venir sur tout 
le monde, pour éprouver les 
habitans de la terre. 

11 Je viens bientôt { tiens 
ferme ce que tu as, afin qne per- 
sonne ne prenne ta couronne. 

12 Celui qui vaincra, je le fe- 
rai être une colonne dans le tem- . 
pie de mon Dieu, et il n'en serti- 
ra jamais j et j'écrirai sur ^li ]p 
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l^oin de mon Dieu, et le nom de 
lli cité de mon Diea, de la nou- 
ille Jérasalem ; qui descend 
é\x ciel, venant de mon Dieu, et 
mon nouveau nom. 

13 Que celui qui a des oreil- 
îes écoute ce que TEsprit dit 
aux Eglises. 

14 Ecris aussi à PAnge de 
PEglise de Laodicée : Vbiti 
ce que dit PAmen, le Témoin 
fidèle et véHtable, Te Co^- 
Xbencement^ de la créature de 
Dieo : 

15 Je connois tes oenvres: Tu 
H^es ni froid ni bouillant. Plût 
à Dieu que tu fusses froid oU 
bouillant ! 

16 Ainsi, parce qtie tu es 
tSède, et que tit n'^es ni froid ni 
bouillant, je te vomirai de ma 
bouche. 

It Car tù dis : Je suis riche, 
je Ine suis enrichi, et je n^ai be- 
ibiti de rien ; et tu ne coniiois 
paB que tu es malhetireux, et 
n&nérabie, et pauvre, et aveugle, 
et na. 

18 Je te conseille d^acbeter de 
ifiot, dé Por éproilvé pat le féu, 
afin qtfe tu deviennes riche ; et 
dlss vétemens blancs, afin que 
tn tn sois Vêtu, et ^trfe Itt Honte 
de ta ntidité 0e pàfdisse point ; 
. et de mettre un dolljrf e éur tels 
Cjenx, afin que tu voiéà. 

19 Je reprends d je cMtié 
tDùs cexst. que j'^aime : Aie donc 
dti 2èle, et te tepetit, 

20 Vôiiii, je me ti^tks à là 
]A)rte, et je frappé : Si qûél- 
qu^nn entend mû toix^ et m^oo- 
Vl*é la porte, j^entref ai chez lui ; 
et je souperai ave6 lui, et lui 
aVec moi. 

21 Celui qiil vaincra, }h le 
ferai asseoit' aVëc moi sur mdn 
trône. Comme moi-même j^ai 
Yïirncu, et suis assis avec mdn 
Fère sur son trôné. 

22 Qne celui qui a dés oreil- 
les écoute ce qUé TEsprit dit 
aux EgliseU^ 



CHAPITRÉ IV. 

Fïsion de la majeéii^ eéUbrée par 
hs Sainte et le» tânget» 

APRES cela je regardai, et 
je vis une porte ouverte dans lé 
ciel ; et la première voix que 
j'avois entendue comme ceUé 
d^aUe trompette, et qui parloit 
avec moi, mé dit : Monte ici, 
et je tè fe^ai voii^ les choses qui 
doivent arriver dans la suite. 

2 Ëi incontinent je fus raH 
en esprit ; et voici, un Trôné 
étoit dressé dans le ciel, et queU 
qu**un èloit assis sur ce Trôné. 

3 Celui qui y itoit assis pa- 
roissoit semblable à une pierre 
de jaspe et dé sardoine ; et le 
TifôUe ktoU environné d'un arc- 
en-ciel, qui pafolssbit comme 
une émeraude. 

4 Autour de eé Tfôbe, il y 
avoit viDgt-qiiÂtre au/re» Trônes ;* 
et je vis sur ces Trônes viil^t- 
quatrë Vieillards*, assis, vêtus 
d^habillemens blancr, et fies 
avoient sur leurs têtes des cou- 
ronnes d^or. 

5 Et il softeit du Trôhe des 
éclaiirs, des tonnerres et dès 
VOÎx ; et il y aiSàit sept lam^éà 
allumées devant le Trône, qUî 
sont les sept Êspfîts dé Dièù. 

6 II y avoit aussi devint lé 
Trérté uUe me^ de ver^e sem- 
blable à du cristal ; et aii 
milieu du Trône, et autour du 
Tfôifé, il y ûvùit quatre Ani- 
màut pleins d^yeii^ devant et 
derrière. 

7 Le premier aAimal ressem- 
bloit à un Lion ; le second res- 
sembloir à un Vèàu ; le troi- 
sième aVoit le visage comitae 
celui <I^un Homme ; et le qua- 
trième ressembloit à un Aigle 
qui vole. 

8 Ces quatre animaux avoient 
chacun six ailes, et ils étaient 
pleins d*yeux iout à Péntour et 
au dedans ; et ils ne cessôiénf^ 
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jour et nuit; de dire : Saint, 
Saint, Saint, ést le Seigneur 
Die» Tout-Puissant, qui étoit, 
qui est, et qui sera. 

9 Et quand ces Animaux ren- 
doient gloire et honneur et des 
actions de grâces à celui qui 
étoit assis sur le Trône, et qui 
fit aux siècles des siècles ; 

10 Les vingt-quatre Vieil- 
lards se prostemoient devant ce- 
lui qui étoit assis sur le Trône, 
et lis adoroient celui qui vit aux 
siècles des siècles, et ils jetoient 
leurs couronnes devant le Trône, 
en disant : 

11 "Seigneur, ta es digne de 
recevoir la gloire, Tbonneur et 
la puissance ; car tu as créé 
toutes choses, et c*€*l par ta 
volonté çu^elles subsistent et 
^^ellei ont été créées. 

CHAPITRE V. 

Vision du livre scellé^ qui ne put 
être ouvert que par JésuS' 
Christ, Ckintique des Saints à 
ia louange de Notre Seigneur. 

PUIS je vis dans la main 
droite de celui qui étoit «ssis 
sur le Trône, uu Livre écrit 
en dedans et en dehors, scellé 
de sept sceaux. 

2 Je vis aussi un Ange puis- 
sant, qui crioit à haute voix : 
Qui est digue d'^ouvrir le livre, 
et d^en délier les sceaux ■? 

3 Et il n*y avoit personne, ni 
dans le ciel, ni sur la terre, ni 
sous la terre, qui pût ouvrir le 
Livre, ni regarder dedans. 

4 Et je pleurai beaucoup, par- 
ce quMl ne s^étoit trouvé person- 
ne qui fût digne d^ouvrii le l^i- 
Tre, ni de le lire, ni de regarder 
dedans. 

6 Et un des Vieillards me 
dit : Ne pleure point : Voici, 
le Lion qui est issu de là tribu 
de Juda et de la race de David, 
a vaincu, pour ouvrir le Livre et 
délier sea sept sceaux. 



6 Je regardai donc, et je vil 
au milieu du Trône et des qua- 
tre Animaux, et au milieu des 
Vieillards, un Agneau qui étoit 
là comme immolé ; il avoit sept 
cornes, et sept yeux, qui sont 
les sept Esprits de Dieu, en- 
voyés par toute la terre. 

7 Et il s^avança, et prit le 
Livre de la main droite de celui 
qui étoit assis sur le Trône* 

8 Et' quand il eut pris le Li- 
vre, les quatre Animaux et les 
vingt-quatre Vieillards se pros- 
ternèrent devant P Agneau ayant 
chacun des harpes et des coupes 
d^or pleines de parfums, qui sont 
les prières des Saints ; 

9 Et ils chantoient un Can- 
tique nouveau, disant : Tu es 
digne de prendre le Livre, et 
d^ouvrir ses sceaux ; car tu as 
été immolé, et tu nous as rache- 
tés à Dieu par ton sang, de 
toute Tribu, de toute Langue, de 
tout Peuple, et de toute Nation ; 

10 Et tu nous as faits Rois et 
Sacrificateurs à notre Dieu ; et 
nous régnerons sur la Terre. 

11 Puis je regardai, et j'en- 
tendis la voix de plusieurs An- 
ges, autour du Trône, et autour 
de« Animaux et des Vieillards ; 
et leur nombre étoit de plu« 
sieurs millions. 

12 Ils disoient à haute voix : 
L'Agneau qui a été immolé est 
digne de recevoir la puissance, 
les richesses, la sagesse, la force, 
l'honneur, la gloire, et la louange. 

13 J^entendis aussi toutes les 
créatures qui sont dans le cfel, 
sur la terre et dans la mer, et 
toutes les choses qui y sont y qui 
disoient : A celui qui est assis 
sur le Trône, et à PAgneau, 
soit louange, honneur, g^loire, et 
force aux siècles des siècles ! 

14 Et les quatre Animaux 
disoient, Amen i Et les vingt- 
quatre Vieillards se prosternè- 
rent, et adorèrent celui qui vit 
aux siècles des siècles.. 
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CHAPITRE VI. 

fs'^JI^neau de Ùitu^ d^eêi-â'éUfé 
jr&tii'Chrût^ oMtraTU lés six 
prenUers sceaux du hVé, p&ur 
punir le monde et tonsoler les 
Jlîûr(i/rs» 

ALORS je vift qo» PAgnewa 
àv«it ouvert nù de» sdeaox, «t 
jPcttteBâi» ¥vin ée» qfyatre Ani- 
maui, qui disoit d^one Toix de 
tomiérrè : Vleiw^ et vois. 

fi J« regardai done, 6t je vit 
VD' cheval blAnc ; et celui qbt 
était nonté desMi a^^it un are, 
et on lui donna une conronnef et 
il pafftiten vainqtieorf pour rdm- 
porter la victoire. 

3 Et lorsque P,âgneait eût ouf» 
vert le secoBdsceanyj^eD tendis 
le second Animal qui dkoit : 
Viens, et vois. 

4 Et il sortit un autre cheval 
fUi éioiê roux i eb celui qui le 
iDoatoit reçut le pùwmf de ban<» 
B>r la paix de la terre, et défaire 
que les hûmfiuê se tuassent les 
m» les afutres ; et on lui donna 
«ne grande épée, 

5 Et quand PjStgnmiU ent ou^ 
Tert le troisième seeao^ j^entendi» 
le troisième animal qui ii^seît: 
Viens, et yois. Et je regaldai, 
et U parut un cheval noir, et ce^ 
lui qui étoit monté dessu» arvoii 
une balance à la main.- 

6 Et j'entendb une voix qui 
venait du milieu des qoatre Aiû' 
■taux, et qui ditoit : La me- 
sure de froment vaudra un de<* 
sier, et les trois mesures d^orge 
vmudronl un denier ; mais nd 
^âte point ni P huile ni le vin. 

7 Et quand r4/§^ca« eut ou- 
vert le quatrième sceau, j'ea» 
leodw la- vmx du quatrième Ani* 
mal, qui disoit : Viens et vois* 

8 Et je regardai, et- je vis 
pari^tre. uar àberal de eouieuf 
pèle ;< et cek» qur étoit monté 
ë^fits «V Bommoit la Mort^ et 
le Sépulcre' le sxixoit v et W 
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peoveif leor fut doniié sur 1« 
quatrième partie d« la terre^ 
pour faire liioarir Us hêwmtM 
par répéc, par la famine, par la 
mortalité, et par les béfcs ttm*- 
vages de la terre. 

9 Et quand X^Apsetht eut oo* 
vert le cinquième scea», je via 
sous Tautel les âmes de ceux 
qui avoient été mis à mcM't pour 
la parole de Dieu, et pour Ik 
témoignage qU^ils avoient sou- 
tenu. 

10 Et elles crioient à bàiite 
Voix, et disoient ; Josques à 
quand. Seigneur, qui es saint 
et véritable, ne jiigeras-tu p<Mnt, 
et ne vengerai-to point noti* 
sang dé ceux qui habitent voÊ 
la terre ? 

1 1 Alort on leur donna a eb»* 
cuB des robes blanches, et o«É 
leur dit de demeurer endore un 
peu de tems en repos, jusqu^à ce 
que le nombi^ de leurs compa|^ 
Doos de service, et de leurs frè<» 
res, qui doivent être mis à mott 
comme eux, fât accompli. 

t^ Et je regtkrdai, loftfqoa 
VAgneau eut ouvert le sixième 
sceau ; et il se fit un grand trem- 
blement de terre ; et le spleil de' 
vint noir comme un sac fiiit d» 
poily et la lune devint comme 
du sang. 

13 Et les étoiles du tiiél tom- 
bèrent sur la ten<o commt 
qwmd oà âguier, àgHé pai^ ukÉ 
grand vent, jett^ çà et là M« 
figues vertes ; 

14 Et le cief se reiSfa cdm- 
me un livrée qtfe Pon roule ; eC 
UMiXeê les montagnes, et toufeè 
les îles furent ébraBlée^<fe ledrt 
plaides. 

15 Et les Roîs de la terfe, lei# 
G^rands do moxde, les Riches, 
les Capitaines et les Putssans, 
tous» les esclaves,- et toutes les 
pers&imes libr^ âe cachant 
iWM les tbàveimes et àdH»- ^ 
rochers de» mâ^t^gtie»;* 

l^^ fit îi» dlBoienf a«n^ m<ta- 
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tagaes et aux rochen : Tombez 
sur nout, et cacbez-nouA de de- 
vant la face de celui qui est as* 
sb sur le trôae, et de devant la 
colère de PAgnean. 

17 Car le grand jour de sa 
colère est Tenu ^ et qui pourra 
subsister ? 

CHAPITRE Vil. 

Ditu d^end attx ranges de sa €0' 
lère^ de nuire à ses Elus. Fi^ 
lieiiêf et triomphe des Saints^ 
et partieuUirement de ceux fui 
auront sotffert pour la vérité, 

APRES cela, je vis quatre 
Ai^es qui se tenoient aux qua- 
tre coins de la terre, et qui en 
retenoient les quatre vents, afin 
qn^aucun vent ne soufflât, ni sur 
la terre, ni sur la mer, ni sur au- 
cun arbre. 

2 Je vis ensuite un autre 
Ange qui montoit du côté de 
rOnent, tenant le sceau du 
Dieu vivant, et il cria à haute 
▼oix aux quatre Anges qui 
avoient reçu le pouvoir de nuire 
à la terre et à la mer : 

3 Et il leur dit : Ne nuisez 
point à la terre, ni à la mer, ni 
aux arbres, jusqu^à ce que nous 
^yons marqué au front les servi* 
teurs de notre Dieu ; 

4 Et j^entendis q%te le nombre 
de ceux qui avoient été marqués 
itoit de cent quarante-quatre 
mille, marqués d^entre toutes les 
Tribus des Enfans d^Israël. 

5 De la Tribu de Juda, douze 
ipille marqués ; de la Tribu de 
Ruben, douze mille ; de la Tri« 
bu de Gad, douze mille ; 

6 De la Tribu d'Ascer, douze 
mille ; de la Tribu de Neptali, 
douze mille; de la Tribu de 
Manassé, douze mille ; 

7 De la Tribu de Siméon, 
douze ' mille ; de la Tribu de 
Lévi, douze mille ; de la Tribu 
d^Issachar, douze mille ; 

a De la Tribn de Zabulon, 



douze mille ; de la Tribu de Jq* 
sepb, douze mille ; de la Tribu 
de Benjamin, douze mille. 

9 Ensuite je regardai, et je 
vis une grande multitude, que 
personne ne pouvoit compter, 
de toute nation, de toute tribu, 
de tout peuple, et de totiie lan- 
gue ; ils se tenoient devant le 
trône et devant l'Agneau, Vêtus 
de robes blanches, et ils avoient 
des palmes à la main ; 

10 Et ils crioient à haute 
▼oix, et ils disoient : Le Salut 
vient de notre Dieu, qui eit 
BBsis sur le trône, et de PA- 
gneau. ^ 

11 Et tous les Anges se te- 
noient autour du trône, et des 
Vieillards, et des quatre Ani- 
maux ; et ils se prosternèrent 
devant le trôoe sur le visage, et 
ils adorèrent Dieu, 

12 En disant. Amen ! louan- 
ge, gloire, sagesse, actions de 
grâces, honneur, puissance, et 
force, à notre Dieu, aux siècles 
des siècles ! Amen. 

' 13 Alors un des Vieillards 
prit la parole, et me dit :• Ceux 
qui sont' vêtus de robes blan- 
ches, qui sont-ils, et d^où sont- 
ils Tenus ? 

14 Et je lut dis : Seigneur, tu 
le sais. Et il me dit : Ce sont 
ceux qui sont venus de la gran- 
de tribulation, et qui ont lavé 
leurs robes, et les ont blanchies 
dans lé sang de PAgneau. 

15 C'est pourquoi ils sont de- 
vant le trône de Dieu, et ils le 
servent jour et nuit dans son 
temple ; et celui qui est assis sur 
le trône habitera avec eux. 

16 Ils n'auront plus faim, et 
ils n'auront plus soif; et le soleil 
ne frappera plus sur eux, ni au- 
cune chaleur ; 

17 Car l'Agneau qui est au 
milieu du trône les paStra, et les 
conduira aux souioes d'eaux 
vives, et Dieu essuiefa |oute 
larme de leurs yeux* 
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CHAPITRE VIII. 

tepiième teeau est ouvert ; Ut 
quatre premiers Anges son-' 
nent des trompettes à la con- 
fusion du Jflonde, 

ÇJJAUD VJigneau eut ouvert 
le septième ccean, il te fit un 
»ileDce dans le ciel, d^environ 
une demi-heore, 

2 Et je vis les sept Anges qui 
assistent devant Dieu, auxquels 
on donna sept trompettes. 

3 Et il vint un autre Ange, 
qui se tint devant l'autel, ayant 

' un encensoir d^or, et on lui don- 
na beaucoup de parfums, pour 
Us ofirir, avec- les prières de 
tous les Saints, sur l'autel d'or, 
qui e#rdevant le trône. 

4 Et la fumée des parfums, 
.ayec les prières des Saints, mon^ 
ta de la main de PAnge jusque 
devant Dieu. 

5 Ensuite PAnge prit Pencen- 
soir, et le remplit du feu de Pau- 
tel, et le jeta sur la terre ; et il 
ee forma des voix, des tonnerres, 
des éclairs et un tremblement 
de terre. 

6 Alors les sept Anges qui 
«voient les sept trompettes, se 
préparèrent pour sonner des 
trompettes. 

7 Le premier Ange sonna 
donc de la trompette, et il y eut 
une grêle et du feu mêlés de 
sang, qui tombèrent sur la terre ; 
et la troisième partie des arbres 
fut brûlée, et tout ce quHl y 
avoii d'herbe verte. 

8 Et le second Ange sonna 
de la trompetie ; et on vit-com' 
me une grande montagne toute 
en feu, qui fut jetée dans la mer, 
et la troisième partie de la mer 
fut changée en sang. 

9 Et la troisième partie des 
créatures qui étoient dans la 
mer, et qui avoient vie, mourut ; 
•t la troisième partie des navires 
périt. 



10 Et le troisième Ange son- 
na de la trompette, et il tomba 
du ciel une grande étoile, ar- 
dente comme un flambeau, et 
elle tomba sur la troisième par- 
tie des fleuves et sur les sour- 
ces d'eau. 

11 £t le nom de cette étoile 
étoit Absinthe ; et la troisième 
partie des eaux fut changée en 
absinthe; et elles firent mourir 
un grand nombre d^hommes, 
parce qu'elles étoient devenues 
amères. 

12 Ensuite le quatrième Ange 
sonna de la trompette ; et la 
troisième partie du soleil fut 
frappée, aussi-bien que la troi- 
sième partie de la lune, et la 
troisième partie des étoiles ; de 
sorte que cette troisième partie 
étant obscurcie, le jour, ans&i- 
bien que la nuit, perdit le tiers 
de sa lumière. 

13 Alors je regardai, et j'en- 
tendis un Ange qui voloit par le 
milieu du ciel, disant à haute 
voix : Malheur, malheur, mal- 
heur aux habitans de la terre^ à 
cause du son des trompettes des 
trois Anges qui doivent encore 



sonner 



CHAPITRE IX. 



Le cinquième et le sixième Ang^ 
sonnent de la trompette pour 
tourmenter et tuer Us méchans. 

ALORS le cinquième Ange 
sonna de la trompette, et je vis 
une étoile qui étoit tombée du 
ciel sur la terre ; et la clé du 
puits de Tabîme fut donnée à 
cet Ange, 

2 Et il ouvrit le puits de Pa- 
bîme ; et il monta du puits une 
fumée, comme la fumée d'une 
grande fournaise ; et le soleil et 
l'air furent obscurcis de la fu- 
mée du puits ; 

3 Et de cette fumée du puits 
il sortit des sauterelles, qui se 
répandirent sur la terre ; et'on 
leur dou^ un pouvoir sembla* 
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ble à celui qa*ont les scorpions 
de la (erre ; 

4 Ct il leur fat ordonné de ne 
faire aiicun mal a Pherbe de la 
terre^ ni à aucune verdure, ni à 
aucun arbre ; et de n'en faire 
qu^aus hommes qui n^auroient 
pas le sceau de Dieu sur leurs 
fronts ; 

5 Et il leur Tut perm», non 
de les tuer, tuais de les tour- 
menter durant cinq mois ; et 
le tourment qu^elIes causoient 
étoU semblable au tourment 
que cause la piqûre du scor- 
pion. 

6 En ces jours-là les bom« 
met chercheront la mort» et ne 

' 1« trouveront, point ; ils désire- 
ront de mourir, et la mort s^en- 
fuira d^eui. 

7 Ces sauterelles ressem- 
bloient à des chevaux prépa- 
rés pour le combat'; il y avoit 
sur leurs têtes comme des cou- 
ronnes qui paroissoient d^or ; et 
leurs visages éloient comme des 
visages d^ hommes. 

8 Elles a voient les clieveux 
comme des cheveux de fem» 
mes, 'et leurs dents étoient oom* 
me des dents de lions. 

9 Elles a voient des cuirasses 
semblables à des cuirasses de 
fer ; et le bruit de leurs ailes 
étoit comme un bruit de chariots 
à plusieurs cijevaux qui courent 
an combat. 

10 Elles avoient des queues 
semblable à des queues de scor- 
pions, et elles y avoient un al" 
jÇttUlon ; ct leur ponvoir éloit 
de nuire aux hommes pendant 
cinq mois. 

11 Et elles avoient pour Roi 
PAnge de P Abîme, appelé en 
Hébreu, Abhaddon, et en Greo, 
Appoilyon. 

12 Voilà un malheur passé ; 
en voici encore deux attires qui 
viennent après. 

i 13 Alors le sixième Ange 

i sonna de Ja trompera ; etj^^n* 



tendis une voix qui mnoii des 
quatre cornes de l'autel d'or gui 
^t devant Dieu ; 

14 laquelle dit au sixième 
Ange qui avoit la trempette: 
Délie les quatre Anges qui sont 
liés sur le grand fleuve de P£u- 
pbrate. 

15 Aussitôt furent déliés lee 
quatre Anges qui étoient prêta 
pour rheure, le jour, le mois et 
l'année, afin de tuer la troisième 
partie des hommes. 

16 Et le nombre de l'armée 
à cheval étoit de deux cents 
miUions ; car j'en ouïs le nom* 
bre. 

17 Et je vis ainsi lea chm^ 
vaux dans ma viaion ; ceux 
qui étoient montés dessus «- 
voient des cuirasses de coulemr 
de fen, et d'hyacinthe et de 
foufre ; les têtes des ehevaum 
étaient comme des têtes de 
lions, et il sortoit de leur hou* 
che, du feu, de la fumée et du 
soufre. 

16 La troisième partie des 
hommes fut tuée par oes trois 
choses ; smvoir^ par le feu, par 
la fumée et par le soufre q« 
sortoient de leur bouche. 

19 Car le pouvoir de «&t 
chevaux étx)it daps leurs beu« 
ches et dans leurs queues, qui 
étoient semblables à des ser- 
pens ; et ces qiLtueê avoient 
des têtes par lesquelles elles 
faisoient du mal. 

20 Et le reste des hommes 
qui ne furent pas tués par ces 
plaies, ne se repentit pourtant 
pas des œuvres de leurs mains, 
pour cesser d'adorer les Dé- 
mons et les idoles d'or, d'ar- 
gent, d'airain, d^ pierre et de 
bois, qui ne peuvent ni voir, ni 
entendre, ni marcher. 

21 Ils ne se repentirent pas 
non plus de leurs meurtres, ni 
de leurs empoisonnemens, ni de 
leurs impudicités, ni df leurs 
voleries* 
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CHAPITRE X. 

Un Jingt descend du Ciel, un 
litre a la main ; et il ordonne 
à Saini'Jean de prendre ce 
livre, et de le manger, 

ALORS je TÎs un antre Aoge 
puissant, qui desceudoit do ciel, 
environné d^une nuée ; tl avoii 
un Arc-en-ciel sur la tête, et 
son TÎsage éioii comme le soleil 
et ses pieds comme des colonnes 
de feu ; 

2 II tenoit à la main un petit 
. lÎTre ouvert ; et il mit le pied 

droit sur la mer, et le gauche 
sur la terre ; 

3 £t il cria à haute voix, 
comme un lion qui rugit ; et 
après qa^il eut crié, les sept 
tonnerres firent entendre leurs 
Toix. 

4 £t quand les sept tonner- 
res eurent fait entendre leurs 
yoix, j'allois écrire ce que j^avoier 
om : mais j'^entendis du ciel une 

, Toix qui me disoit : Tiens se- 
crètes les choses que les sept 
.tonnerres ont dites, et ne les 
écris point. 

5 Et VAngc que j^aTois m se 
tenant sur la mer et sur la terre, 
leva la main vers le ciel ; 

6 Et jura pi^r celui qui vit 
AUX siècles des siècles, qui a 
créé le ciel et les choses qui y 
#on/, la terre et les choses qui j 
soni^ et la mer et les choses qui 
y soni^ qu^il n^y auroit plus de 
tcros ; 

7 Mais qu^anx jours où le 
septième Ange ferait entendre 
sa voix, et scnnc^'oit de la trom- 
pette, le my&tére de Dieu seroit 
accompli, comme il Ta déclaré à 
ses serviteurs les Prophètes. 

8 Et la voix que j^avois ouïe 
du ciel me parla encore, et me 
dit : Va, prends le petit livre 
ouvert, qui. ut dans la main de 
l^Ange qui se tient sor la mer 
et sur la terre* 
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9 Je m^en allai donc rers 
PAnge, et je lui dis : Donne- 
moi le petit livre. Et il me 
dit : Prends-2e et le dévore ; 
il te causera *de Pamertume 
an ventre, mais dans ta bou- 
che il sera doux comme du 
miel. 

10 Je pris donc le petit livre 
de la main de PAnge, et je le 
dévorai ; et il étoit doux dans 
ma bouche comme du miel ; 
mais quand je Peus avalé, il me 
causa de Pamertume dans le 
Tentre. 

11 Alors il me dit: Il faat 
que tu prophétises encore tou- 
chant plusieurs peuples, b^ 
tiens, et hommeM de divetuo 
langues, et touchanit phuieuro 
Rois. 

CHAPITRE XI. 

Deux tèmoine prophétisent dU' 
rant douze cent soixante jours^ 
que la bête les fera mourir^ 
mais qu'ails ressusciteront et 
seront Hevés au Ciel, Le sep» 
/tème tânge ayant sonné de la 
trompette^ une toix venue du 
Ciel annence Pentier établisse- 
ment du règne de Dieu ; do 
quoi les vingt-quatre FteiUardê 
louent le Seigneur. 

ALORS on me donna une 
canne semblable à un bâton 
à mesurer; et PApge s'étant 
présenté, me dit : LèTe-tbi, et 
mesure le temple de Dieu 
et PAntel, et ceux qui y ado* 
rent. 

2 Mais «laisse le Parvis qui 
est hors du Temple, et ne le 
mesure point ; car il est aban- 
donné aux Gentils ; et ils foule- 
ront aux pieds la sainte Cité, 
pendant quarante-deux mois. 

3 Mais je donnerai à mes 
deux Témoins le pouvoir de 
prophétiser durant, douze cent 
soixante jours, étant vétiu de 
sacs* 
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4 Ce sont les deux Olinen et 
]e0 deux Chandelier?, qol tout 
toojouTB en la pré*ence do Seig- 
neur de U terre. 

5 Et si qnelqu^nn leur reut 
noire, il sortira de leur bovche 
QD fea qui dévorera leurs enne- 
mis ; car si qnelqn^an leur Tent 
nnire, il favt qu^il soit tué de 
cette manière. 

6 Ih ont le povroir de fermer 
le CieL| afin quMl ne pleure 
point pei^dant qo^tls prophétise- 
ront ; ils ont aussi le pouvoir de 
changer les eaux en sang, et de 
frapper la terre de toute sorte de 
plaies, toutes les fois qu^ils h 
voudront. 

7 fit quand ih auront achevé 
de rendre leur témoignage, la 
Béte qui monte de Pabîme leur 
fera la guerrcj et les Taincra, et 
les toera. 

8 fk leuft corps morts dcmctt- 
r$roni é^endwf dans les places 
de la grande cit^t qui est appe- 
lée - spirituelle ment Sodome et 
I^-pte, Q^ notre Seigneur a été 
enipiâé. 

9 Et lee gens de divers Peu- 
ples, et de diverses Tribus, Lan- 
gues et Nattons, verront leurs 
vorps morts pendant trois jours 
et demi, et ne permettront pas 
que leurs corps morts soient 
mis dans le sépulcre. 

10 Et les habitans de la 
terre «e réjouiront à leur su- 
jet, et s'abandonneront à la 
joie, et s'enverront des pré^ 
sens les uns aux autres parce 
que ces deux Prophètes auront 
tourmenté les babltans de la 

terre* 

1 1 Mai», après ces trois jours 
et demi, Pesprit de vie envoyé 
'de Dieu entra en eux ; et ils se 
relevèrent sur leurs pieds, et 
une grande crainte saisit ceux 
qui les virent. 

12 Après cela ils entendirent 
une forte voix qui venoU du 
Ciel, et qui leur dit t Montez 



ici. Et ils montèrent ao Cî^ 
dans une nuée, et leurs ennemie 
les virent. 

13 A cette même heure, il 
s^ fit un gr^nd tremblement 
de terre ; et la dixième p,ar- 
tie de la Ville tomba, et sept 
mille hommes /Virent tués dans 
ce tremblement de terre ; et 
les autres Auront eflirayés, et 
donnèrent gloire au Dieu do 
Ciel. 

14 Le second malheur est 

Eassé'; voici le troisième mal- 
eur qui viendra bientôt. 

15 Le septième Ange donc 
sonna de la trompette, et de 
grandes voix se firent entendre 
dans le Ciel, qui disoient : Les 
Royaumes du monde sont sou* 
mis à notre Seigneur et à son 
Christ, et il régnera anx siècle» 
des siècles. 

16 Alors les vingt-quatre 
Vieillards, qui sont assis sur 
leurs trènes devant Dieo, se 
prosternèrent sur leurs visages, 
et adorèrent Dieu ; 

17 Disant : ?Tous te rendons 
grAces, Seigneur Dieu tout- 
puissant, QUI ES, QUI ETOrS, 
et QUI SERAS, de ce que to 
as fait éclater ta grande puis* 
sance, et de ce que tu es entré 
dans ton règne. 

18 Les Nations s'étoient ir« 
ritées ; mais ta colère est ve- 
nue, et le tems est arrivé que 
tu dois juger les morts, et ren* 
dre la récompense à tes ser- 
viteurs les Prophètes, et aux 
Saints, et à ceux qui craignent 
ton Nom, petits et grands^ et 
détruire ceux qui ont corrompu 
la terre. 

19 Alors le Temple de Dieu 
s^ouvrit dans le Ciel, et PArcfae 
de son Alh'ance fut vue dans 
son Temple ; et il se fit dei 
éclairs, et des voix, et des ton» 
nerres et un tremblement de 
terre, et il y eut une grosse 
grêle. 
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CHAHTRC XII. 

Fïtton d*UM\f'BMfne enceinte^ ^t 
du i}rai(;9n oui votdoit dévartr 
le Fiis qu^elu mettroU au mon' 
ci# s nwi* ce FiU ut él§té au 
Ciely et la femme t^enfuU au 
désert y aik eîte ttt nourrit douze 
etnt iowBtnte jour», 

\tt parat attssî un grand sigiM 
âana ]« Ciel ; satfoir^ un» Fem- 
nie perétue du Soleil, et qui 
avait la lane toos ses piedd, et 
sor la tète Une cQoronne de 
dmne étoiles. 

2 Elle étoit enceinte, et elle 
crioit étant en travail, et souf- 
frant les douleurs de Penf^nte- 
ment. 

3 !1 parut aussi un autre signe 
dans le Ciel ; c^étoit un grand 
Dragon roux, qui avoit sept 
tétea et dix oornes, et sur ses 
têtes sept diadèmes. 

4 Et sa queue entraînoît la 
trotsiènie partie des étoiles du 
Ciel, et elle les jeta sur la terre ; 
puis le Dragon s^arréta devant 
la Femme qui alloit accoucher, 
afin de dévorer son enfant quand 
elle l'auroit mis au monde. 

ô Or, elle mit au monde un 
Fils qui devoit gouverner toutes 
les nations avec un sceptre de 
ftr, et son enfant fut enlevé vers 
Dieu et vers son trône* 

6 £t la femme s'^enfuit dans 
un désert, où Dieu lui avoit pré*^ 
paré un lieu, afin qu'elle y fût 
nourrie perKiant mille deux cent 
soixante jours. 

7 Alors il y eut un combat 
dans le Ciel : Michel et ses 
Anges combat toient contre le 
Dragon ; et le Dragon combat- 
toit contre eux avec ses Anges. 

8 Mats eeux-ci ne furent poiut 
les plus forts, et leur place ne se 
trouva plus dans le Ciel. 

9 Et le grand . Dragon, le 
Serpent ancien, appelé le Dia- 
b)« et Satan, qui déduit tout le 



I monde, fut précipité en terre, 
et ses Anges furent précipités 
avec lui. 

10 Alors j'entendis dans le 
Ciel une grande voix qui disoit : 
C'e«/ maintenant qu'est venu le 
Salut, et la Force, et le Règne 
de notre Dieu, et la Puissance 
de son Cbri&t ; car Vaccusateur 
de nos frères, qui les accusoit 
jour et nuit devant autre Dieu, 
a été précipité. 

1 1 ils Pont vaincu par le Sang 
de l^Agneav, et par la Parole 
à laquelle ils rendoient témoi- 

Î;nage ; et ils n'ont point aimé 
eur vie, mais ils Pont expesée 
à la mort. 

1^ C'est pourquoi réjouissez* 
vous, Cieux, et vous qui j habi" 
tez. Malheur à votw, habitant 
de la terre et de la mer ! car le 
Diable est descendu vers vous 
avec une grande fureur, sachant 
qu'il ne lui reste que peu de tems* 

13 Quand donc le dragon Vit 
qu'il avoit été précipité en terre,' 
il poursuivit la femme qui avoit 
mi» au monde un fils. 

14 Mais deux ailes d^un« 
grande aigle furent données à 
la femme, pour s'envoler âe 
devant le serpent au désert, en 
son lieu, où elle est nourrie un 
temi, et des tems, et la moitié 
d'un tems. 

15 Et le Serpent jeta de sa 
gueule de l'eau comme un fieu« 
ve après la femme, afin qu'elle- 
fût entraînée par le fleuve. 

16 Mais la terre secourut la 
femme ; car la terre s'ouvrit et 
engloutit le fleuve que le dragoïk. 
avoit jeté de sa gueule. 

17 Alors le dragon s'irrita'' 
contre la. femme et s'en alla 
faire la guerre au reste de ses 
enfans, qui gardent les commàn- 
demens de Dieu, et qui retien- 
nent le témoignage de Jésus-' 
Christ. 

18 Et je me tins sur le sable 
de la xueff 
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CHAPITRE XIII. 

Jtanwni monter de la mer une 
Bite fui awit sept Oie* et dix 
eoffiM, à laqueUt le Dragon 
donna sa puistance ; cette Ééte 
fit la gtterre aux Sainte^ et elle 
eut beaucoup d*adorateurs. Il 
voit tortir de la terre une autre 
Bite tpti eiduit totUe la terre^ 
et oblige le* hommee à adorer 
la première bête. 

ALORS ie yu monter de la 
mer une bête qui avoit sept 
têtes et dix cornes, et sur ses 
cornes dix diadèmes, et sur ses 
têtes un nom de blaspbêoiei. 

5 Et la bête que je fis res- 
•embloit à un léopard ; ses 
pieds étoient comme le* pied* 
d^un ouTf, et sa gueule comme 
celle d^un lion ; et le dragon lui 
donna sa force, et son trône, et 
un grand pouvoir. 

3 Et je yis Tune de ses têtes 
comme blessée à mort ; mais 
cette plaie mortelle fut guérie, 
et toute la terre étant dans Tad- 
jniration suivit la bête. 

4 Et on adora le draçon qui 
avoit donné son pouvoir à la 
bête ; ou adora aussi la bête, 
en disant : Qui est semblable à 
la bête, et qui pourra combattre 
contre elle ? 

.5 Et on lui donna une bou- 
che qui prononçoit des discours 
pleins d^orgueil et de blasphè- 
mes ; et on lui donna le pouvoir 
de faire la guerre pendant qua- 
rante-deux mois. 

6 Elle ouvrit donc la bouche 
pour blasphémer contre Dieu, 
pour blasphémer contre son nom 
et son tabernacle, et contre ceux 
qui habitent dans le ciel. 

7 Elle reçut aussi le pouvoir 
de faire la guerre aux Saints, et 
de les vaincre. On lui donna 
encore la puissance sur toute 
tribu, sur toute langue, et sur 
toute nation. 



8 Et tons les habitans de Is 
terre, dont les noms n^ontpas 
été écrits dés la création du 
monde dans le livre de vie de 
PAgnean qui a été immolé. Par 
dorerent. 

9 Si quelqa^un a des oreîlks, 
qu^il écoute. 

10 Si quelqu^uB mène en cap- 
tivité il ira lut-m^e, en captivi- 
té ; si quelq^un tue avec Pépée^ 
il faut qu^il périsse lui-même par 
Pépée : c'^esl ici çu*est la pa- 
tience et la foi des Saints. 

1 1 Puis je vis une autre bête 
monter de la terre, qui avoit 
deux cornes semblablea à celles 
de PAgneau ; mais elle, parloii 
comme le dragon. 

12 Elle exerçoit toute la puis- 
sance de la première bête en sa 
présence, et elle obligeoit la tei^ 
re et ses habitans d'adorer la 
première bête, dont la plaie 
mortelle avoit été guérie. 

13 Et elle faîsoit de grands 
prodiges, même jusqu'à faire 
descendre du feu du ciel sur la 
terre, à la vue des hommes. 

14 Et elle séduisoit les habi- 
tans de la terre, par des prodi- 
ges qu'elle eut le pouvoir de 
faire en présence de la béte^ 
commandant aux hubitans de la 
terre de dresser une image à 
la bête, qui, après avoir reça 
un coup mortel de Pépée, étoîl 
cependant encore en vie. 

15 Elle eut encore le pouvoir 
d'animer Pimage de la bête, afin 
que Pimage de la bête parlât ; 
et de faire mettre à mort tous 
>ceux que n'adoreroieni paa 
Pimage de la bête. 

16 Et elle obi'geoit tous les 
hommes^ petits et grands, riches 
et pauvre?, libres et esciavep, à, 
prendre une marque à la main 
droite, ou au front. 

17 Et personne ne pouvoit 
acheter ni vendre, que celui qui 
avoit la marque ou le nom de la 
bête, ou le nombre de son nom» 
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tu C^€êt ioi 911'est la sagewe. 
Que celui .qvi a de TistelK- 
gence, compte le nonibre de la 
bête ; car c'eat an nombre 
dHiomme, -et son nombre ttt 
«Hl cent 0onante-8Îx. 

CHAPITRE XIV. 

Joit et triomphe des Saints qui 
auront, ité fidïlts à VSfçruau^ 
et actions de grâces quHls ren- 
dront à Dieu lorsque^ son règne 
sera par/aitetnent Uabli^ et que 
celui de Satan sera détruit. 
Chute de la BahyUme mys- 
tique s fvniiion de ceux çii» 
auront adhéré à ses erreurs et 
à ses crimes^ et bonheur de 
ceux qui meurent au Seigneur, 
Vinon de la moisson et de la 
vendange* 

JE regardai entuîte, et je vis 
r Agneau qui étoit sur la mon- 
tagne de jSlon, et avec lui cent 
quafante-quatre aii]le personnes 
qui avoient le nom de son Père 
éerit snr leurs fronts. 

S Et j^entendk une voix qui 
vencit du eiel, semblable à nn 
bruit de grosses eaux, et au 
bruit d'nn grand tonnerre ; et 
j^cntendis une voix de joueurs 
de harpes, qui touchoient leurs 
harpes, 

3 Et qui cbantoient comme 
QQ cantique nouveau devant le 
trône, et devant les quatre ani» 
«aux, et les vieillards ; et per- 
sonne ne pouvoit apprendre le 
cantique, que les cent quarante- 
quatre mille qui ont été rache- 
tés de la terre. 

4 Ce sont ceux qui ne se 
sont point souillés avec les fem- 
mes ; car ils sont vierges : ce 
sont ceux qui suivent PAgn- 
eau, quelque part qu^il aille : 
ce sont ceux qui ont été ra- 
chetés d^entre les hommes, pour 
être les prémices à Dieu et à 
l*Agneau. 

$ Il ne s'çst point trouvé de 



fraude dans kar bouche ; car ila 
sont sans tache devant le trtoe 
de Dieu. 

6 .%prés cela je vis nn autre 
Ange qui voloit par le milieu da 
ciel, portant PEvangile étemel, 
pour Pannoncer à ceux qui hatri- 
tent sur la terre, à toute nation, 
à toute Tribu, à toute langue, 
et à tout peuple. 

7 Et qui disoit d^une voix 
forte : Craignez Dieu, et lui 
donnez gloire, car l'heure de 
son jugement est venue ; et 
adorez celui qui a fait le ciel, 
la terre, la mer, et les source» 
des eaux. 

8 Et va antre Ange k snirit, 
qui disoit : Elle est tombée, elle 
est tombée Babjlone, cette 
grande ville, parce qu'elle % 
fait boire à toutes les nations, 
du vin de la fureur de son im^ 
pudicité ! 

9 Et un troisième Ange les 
suivit, et disoit d'une voix for- 
te : Si quelqu'un adore la bét« 
et son image, et s'*il en prend 
la marque au front, ou à la 
main, 

10 Celui-là boira aussi du vin 
de la colère de Dieu, qui sera 
versé pur dans la coupe de sa 
colère, et il sera tourmenté dans 
le feu et dans le souflre, en pré- 
sence des saints Anges et de 
l'Agneau. 

1 1 Et la fumée de leur tour- 
ment iliontera aux siècles des 
siècles ; et ceux qui auront 
adoré la béte et son image, et 
qui auront pris la marque de son 
nom, n'auront aucun repos, ni 
le jour ni la nuit. 

12 C^est ici qu'est la patience 
des Saints ; e*est ici que soni 
ceux qui gardent les comman- 
demens de Dieu, et la foi de 
Jésus. 

13 Alors j'entendis une voix 
du ciel, qui me disoit : Ecris : 
Heureux sont dès à présent lei 
morts qui meorent an ^eignoor ! 
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Oui, dît TEsprit, car ils se re- 
posent de leurs travaux et leurs 
œuTres les suirent. 

14 Je regardai encore, et 
Toilà une nuée blanche, et sur 
la nuée quelqul^un assis, qui res- 
sembloit au Fils de Phomme ; il 
avoit sur la tète une couronne 
d^or, et une faux tranchante à la 
main. 

15 Et un autre Ange sortit du 
temple, criant d^une voix forte 
à celui qui étoit assis sur la 
nuée : Jette ta faux et mois- 
tonne ; car le tems de moisson- 
ner est venu, parce que la mois- 
son de la terre est mûre. 

16 Alors celui qui étoit assis 
sur la nuée jeta sa faux sur la 
terre, et la terre fut moissonnée. 

17 Et un ^utre Ange sortit du 
temple qui est dans le ciel, ayant 
aussi une faux tranchante. 

18 Et un autre Ange sortît de 
devant Pautel, qui avoit le pou- 
voir sur le feu, et il cria, en 
poussant un grand cri, à celui 
qui avoit la faux tranchante, et 
lui dit : Jette ta faux tranchan- 
te, et vendange les grappes de 
)a vigne de la terre ; car les rai- 
sins en sont mûrs.. 

19 Et IMnge îeta la faux sur 
la terre, et vendangea la vigne 
de la terre, et jeta la vendange 
dans la grande cuve de la colère 
de Dieu. 

20 Et la cuve fut foulée hors 
de la ville ; et il sortit de la 
cuve du sang qui allait jus- 

Îiu^aux freins des chevaux dans 
'étendue de mille six cents 
•tades. 

CHAPITRE XV. 

Ceux qui avaient taincu la Bile 
chantent un cantique à Vhon' 
neur de Dieu. Sept Anget re» 
Çaivent sept caupet d*of pleines 
de la colère de uieu. 

JE vis aprh cela dans le ciel 
un autre prodige grand et admi- 



rable ; sept Anges qaî avoient 
les sept dernières plaies ; car 
c'^ett par elles gue la colère de 
Dieu doit finir. 

2 Je vis aussi comme une 
mer de verre, mêlée de feu ; et 
ceux qui avoient vaincu la bête^ 
et son image, et sa marque, et 
le nombre de son nom, qui se 
tenoient sur cette mer de verre^ 
et qui avoient des harpes j^our 
louer Dieu. 

3 Et ils chantoient le canti- 
que de Moïse serviteur de Dieu,, 
et le cantique de PAgnean, di- 
sant : Tes œuvres tant grandes 
et admirables, ô Seigneur Diea 
tout-puissant ! Tes voies «onf 
justes ~ et véritables, ô Roi de» 
Saints! 

4 O Seigneur, qui ne te crain- 
dra, et qui ne glorifiera ton 
Nom ! Car tu^tt le seii( Saint i 
aussi toutes les nations vien- 
dront et t'adoreront, parce que 
tes jugement ont été manifes- 
tés. 

5 Après cela je regardai, et 
je vit le temple du tabernacle 
du témoignage s'ouvrir dans le 
ciel. 

6 Et les tept Anget qui 
avoient let tept plaiet sortirent 
du temple, vêtut d'un lin net et 
éclatant, et ceints vers la poi- 
trine, de ceintures d'orw 

7 Alors un des quatre Ani* 
maux donna aux sept Anges 
sept coupet d'or, pleines de la 
colère du Dieil qui vit anx 
siècles des siècles. 

8 Et le temple fut rempli de 
fumée, à cause de la Majesté 
de Dieu et de sa Puissance ; et 
personne ne put entrer dans le 
temple jusqu'à ce que les sept 
plaies des sept Anges fussent 
accomplies. 
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CHAPITRE XVI. 

■s »ept tAngti venent hun 
eoupt», La prtmdère ett ver' 
sic sur la terre^ et sur let ado* 
Tateurt de la bite, qui toni 
Jrappét d'un ulcère malin, La 
seconde^ tur la mtr^ qui ett 
changée en sang. La troi' 
HènUy sur les fleuves et sur les 
• sources^ qui sont aiusi chan- 
gées en sang, La quatrième^ 
sur le soleil^ qui tourmente les 
hommes par une chaleur bru' 
lante, La cinquihne^ sur le 
iréne de la bête, La sixième^ 
sur PEuphrate qui est mis à 
sec, La septième est versée 
dans Pair : ce qui produit des 
tonnerres^ des tremblemens de 
ierrcy et d'autres effets terri" 
blés, 

ALORS j^entendis une grande 
Toix qui venait du temple, et qui 
disoit aux sept Anges : Allez, 
et venez sur la terre les coupes 
de la colère de Dieu. 

2 £t le premier Jlnge s'en 
alla, et versa sa coupe sur la 
terre ; et les hommes qui avoient 
la marque de la bête, et ceux 
qui adoroient son image, furent 
frappés d^un ulcère malin et 
dangereux. 

3 Le second Ange versa sa 
coupe dans la mer, qui devint 
comme le sang d^un homme 
qu^on a tué ; et tout ce qui 
uvoit vie dans la mer mourut. 

4 Le troisième Ange versa 
sa coupe sur les fleuves et sur 
les sources d^eaux, et elles fu- 
rent changées en sang. 

5 Et j^entendis PAnge des 
eaux, qui disoit : Tu es juste. 
Seigneur, qui es, et qui étois, et 
qui seras, parce que tu as exercé 
ces jugemens. 

6 Car ils ont répandu le sang 
des Saints et des Prophètes ; 
c^est pourquoi tu leur as donné 
du sang à boi^ ; car ils k mé* 
ritent* 



7 Et j'entendis nn antre «ange 
du côté de Pantel, qui disoit : 
Oui, Seigneur Dieu tout-puîs- 
sant, tes jugement sont vérita- 
bles et justes. 

8 Ensuite le quatrième Ange 
versa sa coupe sur le soleil, et 
îl lui fut donné de tourmenter 
les hommes par le feu. 

9 Et les hommes furent 
brûlés par une chaleur exces- 
sive ; et ils blasphémèrent le 
nom de Dieu, qui a ces plaies 
en son pouvoir ; et ils ne se 
repentirent point pour lui don- 
ner gloire. 

10 •Après cela le cinquièfne 
Ange versa sa coupe sur le trône 
de la bête ; et son royaume de- 
vint ténébreux ; et les hommes 
se mordoient la langue de dou- 
leur. 

11 Et à cause de leurs dou- 
leurs et de leurs plaies ils blas- 
phémèrent le Dieu du ciel ; et 
ils ne se repentirent point de 
leurs œuvres. 

12 Le sixième Ange versa sa 
coupe sur le grand fleuve de 
PEuphrate ; et Peau de ce fleuve 
tarit, pour préparer le chemin 
des Rois qui doivent venir 
d'Orient. 

13 Et je vis Mf/ti* de la gueu- 
le du Dragon, et de la gueule 
de la Bête, et de la bouche du 
faux . prophète, trois esprits im- 
mondes, semblables à des gre- 
nouilles. 

14 Car ce sont des esprits de 
Démons, qui font des prodiges, 
et qui vont vers les Rois de la 
terre et de tout le monde, afin 
de les assembler pour le combat 
du grand Jour du Dieu tout- 
puissant. 

16 Voici, je viens comme 
un voleur. Heureux celai 
qui veille, et qui garde ses 
vétemens, afin qu'il n'aille paa 
nu, et çu'on ne voie pas sa 
honte ! 

16 Et il les raftiembla dans le 
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lien qui a^appeUe en Hébran, 
Acmagedàon. 

17 Le septième Ange verM 
sa coi^>e dana Pair ; et il sortit 
du temple du ciel utte grande 
Toîz, qui Mtiott du Trône^ et qui 
disoiîk : C^en eBt fait. 

18 Et il se fit des bruits, des 
tonnerres, de» éclairs, et un 
tremblement de terre ; un si 
grand tremblement, qn^il n'y 
en eut jamais de paieil, de- 

Soifl qu^u j a dea bemmes sus 
t terre. 

.19 Et la grande ville fut di* 
TÎsée en trois parties ; le» villes 
des nations furent renveraées, 
et Dieu se souvint de la grande 
Babylone pour lui faire boire Ui 
coupe de vin de la foreur de sa 
coléfe» 

2Cf Et tontes les îles s^enfui* 
rent, et les montagnes ne furent 
plus trouvées. 

21 Et il tomba du ciel, sas 
lee bommes, une grosse grêle 
du poids d^ùn talent ; et les 
boromea blasphémèrent Dieu, à 
cause du fléau de la gcéle, parce 
que la plaie qu'elle causa, fut 
fort grande. 

CHAPITRE XVII. 

Vn AangefmU voir à Jtan la cùn- 
d«mtMM(cin dt la^ grande Pror-» 
iitui»^ qui Hwt <nn96^ tur une 
béU qui awiS sept tùet efdiv 
eams» ; tt U lui expHque le 
tntf stère de cette vision 

ALORS Pun des sept Anges 
qui avoient lea sept coupes vint 
ma parler, et me dit : Viens, je 
te montrerai la condamnation 
de la grande Prostituée, qui est 
assise sur les grandes eaux ; 

2 Avec laquelle les Rois de 
la terre se sont' pro&titoés, et 
lès habitans de la terre ont été 
enivrés- du i»ia de aon impudl* 
cité. 

' 3 Et il me transporta en- es- 
prit daiu «a désert; et j» vis 



une Femme assue sur una 
Bête dé conleur d^écarlate, 
pleine de noms def blasphème, 
•â qu» avûît vept tête» et dix 
ceroeth 

4 Cette femme était vétae 
de ponrpM et d^écaiiatp, et 
parée d^or, de piems préeieuses 
et de perler} elle avoit â la 
naim «ne ceapt d'oiv pleôae des 
abominations et de^ là sonUwe 
de se* impudicitéa; 

5 Et sur son. front ètaU éerit 
Sic nom» asystérieux : La gr— de 
Bebyk>nA, la mère dés impodi- 
cités et dtis abominations' de la 
teii«« 

d Je vis oette Femmer en- 
ivrée du sang des Saints, et du 
sflDg des Martyrs de Jésus ; et 
la voyant, je fus saisi d^un g^rand 
étonnement. 

7 Et PAnge me dît< Pour- 
quoi t'étonnes-ta t Je te déeou- 
vrirai le mystèrei de la Femme, 
et de la Bête qui la perte, et q$iî 
a sept têtes et dix cosnts. 

6 La Bêtd qfie tn as Yoe a 
été,, et n^e&t plus : elle doit 
monter de Pabime, et s'en iJlei 
à la perdition ; et les habitana 
de la> terre, dont les nome ne 
sont pas écrits dans le livre de 
vie de la création du monde, 
s'étonneront en voyant la Bête 
qui étoit, et qui n'est plus, tûcA 
qu'elle soit» 

9 C*eêt ioi quHlfaut un espnt 
intelligent et qui ait de la sa^ 
gesse. Les sept têtes sont 
sept Montagnes, sur lesquelles 
la femme est assise. 

10 Kt ce sont aussi sept Rois ; 
dont cinq sont tombés ; il en 
reste un, et Pautre n'est point 
encore venu ; et quand il sera 
venu, ït ne durera qu'un peu de 
teras. 

U Et la Bête qui étoit, et 
qui n'est plna,. est la fauitième 
tUi ,t elle vient des sept^et^ alla 
s'en va à la perdîtioa* 

12 Et les dix cornes qiie tn 
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m» vues, sont dix Rois qai n^oiit 
pas encore commencé à régner ; 
mais ils recevront la puissance, 
«omme Rois, airec la Béte, pour 
un peu de tems. 

13 Ces Roi* ont un même des- 
sein, let ils donneront leur pui«« 
sance et leur autorité à la fiéte. 

14 Ils combattront contre 
TAgneau, mais PAgneau les 
vaincra ; ptorce qu^il est le Seig- 
tieur des S>5igneur8, et le Roi 
des Rois ; et ceux qui sont 
avec lui, sont les Appelés, les 
£lus, et les Fidèles. 

lô Ensuite il me dit : Les 
eaux que tu as vues sur lesquel- 
les la Frostituée est assise, sont 
des Peuples, et une multitude, 
et des nations, et des langues. 

16 Et les dix cornes que tu 
as Tues à la Bête, soni ceux qui 
baîront la Prostituée, qui la 
rendront désolée et nue, qui 
mangeront ses chairs, et qui la 
brûleront dans le feu. 

17 Car Dieu leur a mis au 
cceur d^exécuter ce qu^il lui 
plaît, et d'avoir un même des- 
sein, et de donner leur Royaume 
à la Bête, jusqu'à ce que les pa- 
roles de Dieu soient accomplies. 

- 18 Et la femme que tu as 
vue, c'est la grande Ville qui 
règne sur les Rois de la terre. 

CHAPITRE XVÏII. 

Un Angt annonct la chute de la 
Bahylone mystique, qui avoit 
séduit toute la terre ; les Juge» 
mens que Dieu exerceroit sur 
elle ; les plaintes et les lamen' 
talions de ceux qui verraient 
sa ruine ; et la joie que les 
Saints en ressenliroient» 

APRES cela je vis descendre 
du ciel un autre Ange, qui avoit 
un grand pouvoir, et la terre fut 
éclairée de sa gloire. 

2 Et il cria avec force, et à 
baute Toix, et dit : Elle est 
tQmj^ée, elle est tombéç» la 
32 



grande Babjlone, et elle est de- 
venue la demeure des Démons, 
et le repaire de tout esprit im- 
monde, et de tout oiseau im- 
monde et duquel on a horreur ! 

3 Car toutes les nations ont 
bu du vin de la fureur de son 
impudicité ; et les Rois de la 
terre se sont prostitués avec 
elle ; et les marchands de la 
terre se sont enrichis de Pabon* 
dance de son luxe. 

4 J'entendis encore une autre 
voix du ciel, qui disoit : Sortez 
de Babylone^ mon Peuple, de 
peur que, participant à ses pé- 
chés, vous n'ayez aussi part à 
ses plaies. 

5 Car ses péchés sont montés 
jusqu'au ciel, et Dieu s'eit sou- 
venu de ses iniquités. * 

6 Rendçz-lui la pareille, ren- 
dez-lui le double de ce qu'elle 
vous a fait. Versez-lui à boire 
au double, dans la coupe où elle 
vous a versé à boire, 

7 Autant qu'elle s'est enor- 
gueillie et s'est plongée dans lez 
délices, faites-lui souffrir autant 
de tourmens et d'afflictions. 
Elle dit en son cœur : Je suis 
assise comme Reine, je ne suis 
point veuve, et je ne verrai point 
de deuil. 

8 C'est pourquoi ses plaies, la 
mortalité, le deuil, et la famine, 
viendront en un même jour, et 
elle sera consumée par le feu ; 
car le Seigneur Dieu, qui la ju- 
gera, est puissant. 

9 Et les Rois de la terre, qui 
se sont souillés, et qui ont vécu 
dans les délices avec elle, pleu- 
reront et se frapp^<;ront la poi- 
trine, lorsqu'ils verront la fumée 
de son embrasement. 

10 Ils se tiendront loin, dans 
la crainte de son supplice, et 
ils dirent : Hélas ! hélas ! Ba- 
bylfîîie la grande ville, ville* 
nuissante, comment ta condam- 
nation est-elle venue en un mo- 
ment ? 
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1 1 Les marchands de la terre 
pleureront aussi et se lamente- 
ront à son sujet, parce que per- 
sonne n'achètera* plus leurs mar- 
cliandises ; 

12 LtuT marchandise d^or et 
^^argent, de pierres précieuses, 

de perles, de fin lin, de pourpre, 
de soie, d'écarlate, toute sorte 
de bois odoriférant, toute sorte 
de meubles d'ivoire et de bois 
très-précieux, d^airain, de fer 
et de marbre ; 

13 Du cinnamone, des par- 
fums, des essences, de l'encens, 
du yitt, de Phuile, de la fleur de 
farme, du blé, des bétes de 
charge, des brebis, des chevaux, 
des chariots, des esclaves, et des 
âmes d'hommes. 

14 Les fruits que ton âme 
désiroit se sont éloignés de toi, 
et toutes les choses délicates et 
magnifiques s'en sont allées loin 
de toi ; désormais tu ne les trou- 
veras plus* 

15 Des marchands de toutes 
ces choses, qui se sont enrichis 
avec elle, se tiendront loin d'e//e, 
dans la crainte de son supplice, 
pleurant et menant deuil. 

16 Hélas ! hélas ! diront-ils : 
Cette grande Ville, qui étoit 
vêtue de fin lin, de pourpre et 
d'écarlate, et qui étoit tonte 
brillante d'or, de pierreries et 
de perles ! Comment tant de 
richesses ont-elles été détruites 
en un instant ? 

17 Tous les pilotes aussi, 
fous ceux qui sont sur les vais- 
seaux, les laatelots, et tous ceux 
qui trafiquent sur la mèr, se 
tiendront loin 4^tUe, 

18 Et voyant la fumée de son 
embrasement, ils s'écrieront, en 
disant : Quelle ville étoit sem- 
blable à cette grande ville f 

19 Ils mettront de la pous- 
sière sur leurs têtes, et crieront 
en pleurant et en se lamentanty 
et diront : Héias ! hélas ! cette 
grande Ville, dans laquelle tous j 



ceux qui avoient des vaisseaux 
sur mer s'étoient enrichis de 
son opulence, comment a-t-elle 
été réduite en désert en un in- 
stant i 

20 O Ciel ! réjonis-toi à cause 
d'elle I et vota, saints Apôtrea 
et Prophètes, réjouisnS'Votu ; 
car Dieu a exercé ses jngemens 
sur elle à cause de vous l 

21 Alors un Ange puissant 
prit une pierre grande comme 
une meule, et la jeta dans la 
mer, en disant : C*ttt ainsi qut 
fiabjlone, cette grande ville, 
sera précipitée avec violence, et 
on ne la trouvera plus. 

22 Et la voix des joueurs 
de harpe, des musiciens, des 
joueurs de flûte, et des trom- 
pettes, ne sera plus entendue 
au milieu de toi ; aucun artisan, 
de quelque métier que ce 90%t^ 
ne s'y trouvera plus ; et le bruit 
de la meule ne s'y fera plus en- 
tendre. 

23 La lumière des lampes 
n'y éclairera plus ; et on n'y en- 
tendra plus la voix de l'époux 
et de l'épouse ; parce que tes 
marchands étoient les Grands 
de la Terre ; que toutes les Na- 
tions ont été séduites par tes 
empoisonnemens ; 

24 Et que c*ett dans cette 
Vilh que le sang des Prophètes 
et des Saints, et de tous ceux 
qui ont été mis à mort sur la 
terre, a été trouvé. 

CHAPITRE XIX. 

Louanges et actions de grâces que 
les *Angts et les Saints rendent 
à Dieu, de ce quHl avait exercé 
ses jugemens sur la grande 
Prostituée, et de ce que son 
règne étoit pleinement établi ; 
et entière victoire de Jésus- 
Christ sur la bête, et sur tous 
les ennemis de son Eglise. 

APRES cela, j'entendis dans 
le Ciel une grande voix, comme 
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^'^ane mnltitade de personnes 
qui disoient : Alléluia ! Le sa- 
lut, la gloire, l'honneur et la 
puissance appartienntnt au Seig- 
neur notre Dieu. 

2 Car ses jugemens sont véri- 
tables et justes, parce qu'il a 
jugé là grande Prostituée, qui 
a corrompu la terre par ses im- 
pudicités, et gu'il a vengé le 
sang de ses serviteurs, qu^elle 
avoit répandu de sa main. 

3 Et ils dirent une seconde 
fois, Alléluia ! Et sa fumée mon- 
tera aux siècles des siècles. 

4 Et les vingt-quatre vieillards 
et les quatre animaux se pros- 
ternèrent et adorèrent Dieu, qui 
étoit assis sur le trône, en di- 
sant : Amen, Alléluiu ! 

5 Et une voix, sortant du 
trône, disoit: Louez notre Dieu, 
vous tous ses serviteurs, et voits 
qui le craignez, petits et grands. 

6 j'entendis encore comme la 
voix d'une grande multitude, 
telle que le bruit des grosses 
eaux, et celui des grands ton- 
nerres, qui disoit : Alléluia ! 
car le Seigneur Dieu, le Tout- 
Fuissant, est entré dans son 
règne, 

7 Kéjouissons-nous, et faisons 
éclater notre joie, et donnons- 
lui gloire ; car les noces de 
l'Agneau sont venues, et son 
épouse s'est parée. 

8 Et il lui a été donné de se 
vêtir de lin fin, pur et éclatant ; 
car ce fin lin, c'est la justice 
des Saints. 

9 Alors il me dit : Ecris : 
Heureux ceux qui sont appelés 
au banquet des noces de l'A- 
gneau ! Il me dit aussi : Ces pa- 
roles de Dieu sont véritables. 

10 Alors je me jetai à ses 
pieds pour l'adorer ; mais il me 
dit : Garde-toi de U faire ; je 
suis ton compagnon de service 
et de tes frères, qui ont le té- 
moignage de Jésus : Adore 
Pieu s car le but de l'Esprit 



prophétique est de rendre té- 
moignage à Jésus. 

11 Je vis ensuite le Ciel ou- 
Tcrt, et il parut un cheral 
blanc; et celui qui étoit monté 
dessus s'appeloit le FIDELE et 
VERITABLE, celui qui juge et 
qui combat avec justice. 

12 Ses jeux étoieni comme 
une fiamme de feu ; il portait sur 
la tète plusieurs diadèmes, et il 
avoit un nom écrit que personne 
ne connoit que lui-même. 

13 // étoit revêtu d'une robe 
teinte dans le sang, et il s'ap- 
pelle LA PAROLE DE DIEU. 

14 Les armées du Ciel le 
sni voient sur des chevaux 
blancs, vêtues de fin lin blanc 
et pur. 

15 II sortoit de sa bouch* 
une épée tranchante, pour en 
frapper les nations ; car il les 
gouvernera avec un sceptre de 
fer ; et c^eat lui qui foulera la 
cuve du vin de la colère et de 
l'indignation du Dieu tout-puis^ 
sant. 

16 Et sur son vêtement, et 
sur sa cuisse, il portoit ce nom 
écrit ; LE ROI DES ROIS» 
et le SEIGNEUR DES SEIG- 
NEURS. 

17 Je vis encore un Ange 
qui étoit dans le soleil, et qui 
cria à haute voix, à tous les 
oiseaux qui voloient par le mi- 
lieu du Ciel : Venez, et ras- 
semblez-vous pour le festin du 
Grand Dieu ; 

18 Pour manger la chair des 
Rois, la chair des Capitaines, la 
chair des Puissans, la chair dei 
chevaux et de ceux qui les mon« 
tent, et la chair de tous les hom* 
me«, libres, esclaves, petits et 
grands. 

19 Alors je vis Ia bête, et les 
Rois de la terre avec leurs ar- 
mées assemblées, ^our faire la 
guerre à celui qui étoit monté 
sur le cheval, et à soir armée. 

20 Hais la bête fut prise, et 
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avec elle le faox Prophète, qui 
aYOÎt fait devant «lie des prodi- 
ges, par lesquels il ayoit séduit 
ceux qui avoient pris la marque 
de la béte, et qui avoient adoré 
son image ; ils furent tous deux 
jetés vifs dans Pétang ardent de 
feu et de soufre. 

21 Tout le reste fat tué par 
Vépée qui sortoit de la bouche 
de celui qui étoit monté 'sur le 
cheval ; et tous les oiseaux fu- 
rent rassasiés de leur chair* 

CHAPITRE XX. 

De la fèlieité dt VEglise, du 
règne de mille ant^ et du Juge- 
ment dernier, 

JiPRES cela je vis descendre 
du Ciel an Ange qui avoit la 
clef de l^abimé, et une grande 
chaîne à la main. 

2 Et il saisit le dragon, l^an- 
cieii serpent, qui est le dia- 
ble et Satan, et le lia pour 
mille ans. 

3 Et il le jeta dans Tabîme ; 
il Vy enferma, et le scella sur 
lui, afin qu^il ne séduisit plus les 
nations, jusqu^à ce que les mille 
ans fussent accomplis ; après 
quoi, il faut qu'il soit délié pour 
un peu de tems. 

4 Alors je vis des trônes, sur 
lesquels s'assirent des gens à 
qui le pouvoir de juger fut don- 
né. Je vis aussi les âmes de 
ceux qui avoient été décapités 
pour le témoignage de Jésus et 
pour la parole de Dieu, qui 
n'avoient point adoré la béte ni 
son image, et qui n'avoient point 
pris sa marque sur leurs fronts 
ou à leurs mains, et qui* dé- 
voient vivre et régner avec 
Christ pendant ces mille ans. 

5 Mais le reste des morts ne 
ressuscitera pas, jusqu'à ce que 
1^ mille anst, soient accomplis : 
C'est là la première résurrec- 
tion. 

6 Heureux et saint celui qui 



a part à la première résurrec 
tion ! La seconde mort n'a point 
de pouvoir sur eux, mais ils se- 
ront Sacrificateurs de Dieu et de 
Christ, et ils régneront avec lui 
mille ans. 

7 Et quand les mille ans se* 
ront accomplis, Satan sera délié 
de sa prison. 

8 Et il sortira pour séduire 
les nations qui sont aux quatre 
coins de la terre, Gog et Magog, 
et il les assemblera pour com- 
battre ; et leur nombre eti 
comme celui du sable de la 
mec 

9 Et ils montèrent sur toute 
l'étendue de la terre, et ils envi- 
ronnèrent le camp des Saints et 
la Cité chérie ; mais Dieu fit 
descendre du feu du ciel qui les 
dévora. 

10 Et le diable, qui les se- 
duisoit, fut jeté dans l'étang de 
feu et de soufre où sont la bête 
et le faux Prophète, et ils seront 
tourmentés jour et nuit, aux 
siècles des siècles. 

1 1 Alors je vis un grand trône 
blanc, et quelqu'un assis des* 
sus, devant qui la terre et le ciel 
s'enfuirent ; et on ne les trouya 
plus. 

12 Je vis aussi les morts, 
grands et petits, qui se tenoient 
debout devant Dieu ; et les 
livres furent ouverts ; et on 
ouvrit un autre livre, qui est 
le livre de vie ; et les morts 
furent jugés selon leurs œuvres, 
par ce qui étoit écrit dans les 
livres. 

13 Et la mer rendit les morts 
qui étoient en elle ; la mort et 
le sépulcre rendirent aussi les 
morts qui y étoient ; et chacun 
fut jugé selon ses œuvres. 

14 Et la mort et le sépulcre 
furent jetés dans l'étang de feu ; 
c'est la seconde mort. 

15 Et quiconque ne fut pas 
trouvé écrit dans le livre de vie» 
fut jeté dans l'étang de feu. 
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CHAPITRE XXI. 

J^tm décrit ici U renouifUenuni 
- de toutes choses^ qui tt fera à 
la Jin, de* siècles ; la joie qui 
est préparée pour les justes, et* 
les supplices qui sorU réservés 
aux méckans. Ensuite il re» 
présente en termes figurés et 
par de riches images, la /é- 
rusalem céleste, la gloire du 
Royaume de Dieu, et Vtier^ 
neUe félicité des Elus. 

JE TÎs ensuite un ciel nou- 
veau et une terre nouvelle ; car 
le premier ciel et la première 
terre étoient passés, et la mer 
n^étoitplus. 

2 Et moi, Jean, je vis la 
Sainte Cité, la nouvelle Jérusa- 
lem, qui descendoit du ciel, 
d^auprès de Dieu, ornée comme 
une épouse qui s^est parée pour 
son époax» 

3 Et j'entendis une grande 
Toix qui venoit du ciel, et qui 
disoit : Voici le Tabernacle de 
Dieu avec les hommes, et il y 
habitera avec eux ; ils seront 
soii. peuple, et Dieu sera lui- 
inéme leur Dieu. 

4 Et Dieu essuiera toute lar- 
me de leurs yeux, et la mort ne 
sera plus ; et il n^y aura plus 
ni deuil, ni cris, ni travail ; car 
ce qui éioit auparavant sera 
passé. 

5 Et celui qui étoit assis sur 
le trône dit : Voici, je vais 
faire toutes choses nouvelles. 
Fuis il me dit : Ecris-/e« ; car 
ces paroles sont véritables et 
certaines. 

6 11 me dit encore : C^en est 
fait ; je suis PAlpha et TOmé- 
ga, le commencement et la fin. 
Je donnerai gratuitement à boire 
de la source d^eau vive à celui 
qui a soif. 

7 Celui qui vaincra héritera 
toutes choses ; je serai son 
Dieu, et il sera mon Fils* 

32* 



8 Mais pour les timides, les 
incrédules, les exécrables, les 
meurtriers, les fornicateors, les 
empoisonneurs, les idolâtres, et 
tous les menteurs, leur part 
sera dans Pétang ardent de feu 
et de soufre ; ce qui est la se- 
conde mort. 

9 Alors Pun des sept Anges 
qui avoient eu les sept coupes 
pleines des sept dernières plaies, 
vint à moi et me dit : Viens, je 
te montrerai PEpouse, qui est la 
femme de PAgneau. 

10 Et il me transporta en 
esprit sur une grande et haute 
montagne, et il me montra la 
grande cité, la Sainte Jérusalem, 
qui descendoit du Ciel, d'auprès 
de Dieu. 

1 1 Elle avoit au milieu d'elU 
la Gloire de Dieu, et sa lumière 
étoU semblable à une pierre très- 
précieuse telle qu'une pierre de 
jaspe, transparente comme du 
cristal. 

12 Elle avoit une grande et 
haute muraille, avec douze 
portes, et douze Anges aux 
portes, sur lesquelles il y avoit 
des noms écrits ; qui sont les 
noms de douze Tribus des en- 
fans d'Israël. 

13 Trois portes à POrient ; 
trois au Septentrion ; trois, au 
Midi ; et trois à POccident. 

14 Et la muraille de la ville 
avoit douze fondemens, sur les- 
quels étoient les noms des douze 
Apôtres de P Agneau. 

15 Et celui qui me parloit 
avoit une canne d'or pour me- 
surer la ville, et ses portes, et sa 
muraille. 

16 La ville étoit bâtie eii 
carré, et sa longueur étoit égale 
à sa largeur ; il mesura la ville 
avec la canne, et il la trouva de 
douze mille stades ; sa longueur 
sa largeur et sa hauteur étoient 
égales. 

17 Ensuite il mesura la mu- 
raille, qui étoit de cent quarante- 
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quatre coudées, de mesure 
d'bomiiie, qui étoit celle dorU 

18 La moraille étoit bâtie de 
jaspe ; mais la TiUe é/ot/ d'un 
or par, semblable à un verre 
fort clair. 

19 Et les fondemens de la 
muraille de la ville étaient ornés 
de toutes sortes de pierres pré- 
cieuses. Le premier fondement 
étoit de jaspe, le second de sa- 
phir, le troisième de chalcédoi- 
ne, le quatrième d'émeraude ; 

20 Le cinquième de sardonix, 
le sixième de sardoine, le sep- 
tième de chrjsolite, le huitième 
de béril, le neuvième de topaze, 
le dixième de chrysoprase, le 
onzième d^hjacintbe, le dou- 
zième d^améthjste. 

21 Les douze portes étoient 
douze perles : Chaque porte 
étoit d'une seule perle. Et la 
grande place de la ville étoit 
d'un or pur, semblable à du 
verre transparent. 

2i^ Je n'y vis point de Tem- 
ple ; car le Seigneur Dicti tout- 
Çuissant et l'Agneau en sont le 
'emple. 

23 Et la ville n'a besoin ni de 
•oleil ni de lune, pour l'éclairer ; 
car la Gloire de Dieu l'éclairé, 
et l'Agneau est son flambeau. 

k4 £t les nations qui auront 
4|té sauvées marcheront à sa lu- 
nière, et. les .Rois de la terre 
y apporteront' ce qu'ils ont de 
plus magnifique et de plus pré- 
cieux. 

25 Ses. portes ne se fermeront 
point cloaque jour ; car il n'y a 
pas de nuit. 

26 Et on y apportera ce que . 
les Gentils ont de plus magni- 
fique et de plus précieux. 

^ 27 II • n'y entrera rien de 
souillé, ni pertorme qui s'adonne 
à l'abomination et au menson- 
ge ; mais ceux*]à seuls qui sont 
écrits dans le livre de vie de 
l' Agneau y er^turont* 



CHAPITRE XXII. 

Jean continue à décrire la gloire 
de laJérusiUem céleste, L^JÎn- 
ge lui cor^rme la vtrité de* 
prophéties qui sont eontenfut* 
dans ce livre^ et il lui ordonne 
de les publier. Jésus-Christ 
déclare quHl viendra bientôt 
pour recevoir les Saint* dans 
sa gloire^ et pour punir Us mé* 
chans ; et Jean exprime l'ar- 
deur avec laquelle les Fidèles 
désirent la venue de leur Sau- 
veur. 

APRES cela l'An;^ me fit 
voir un fleuve d'eau vive, claire 
comme du cristal, qui sortoit du 
trône de Dieu et de 1^ Agneau. 

2 Et au milieu de la grande 
place de la vt/le, et sur les deux 
bords du fleuve, étoit l'arbre de 
vie, qui porte douze fruits, ren- 
dant son fruit chaque mois ; et 
les feuilles de cet arbre étoient 
pour la guérison des Gentils. 

3 11 n'y aura plus là d'ana- 
théme, mais Dieu et l'Agneau y 
auront leur trône, et ses servi- 
teurs le serviront. 

4 Ils verront sa face, et son 
nom sera écrit sur leurs fronts. 

5 Et il n'y aura plus là de 
nuit, et ils n'auront pas besoin 
de lampe, ni de la lumière du 
soleil, parce que le Seigneur 
Dieu les éclairera ; et ils régne- 
ront aux siècles des siècles. 

6 11 me dit ensuite : Ces 
paroles sont certaines et vérita- 
bles ; et le Seigneur, le Dieu 
des Saints Prophètes, a envoyé 
son Ange, pour déclarer à ses 
serviteurs ce qui doit arriver 
dans peu* 

7 Voici, je vais venir bien* 
tôt ; heureux celui qui garde les 
paroles de la prophétie de ce 
livre ! 

' 8 C'est moi, Jean, qui ai vu et 
qui ai ouï ces choses. Et après . 
Us av9ir oviu et vues, Je me 
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jetai aux pieds de l^Ange qui me 
les moDtroit, pour Tadorer. 

9 Mais il me dit : Garde-toi 
bien de le faire^ car je suis ton 
compagnon de service, et celui 
de tes Frères les Prophètes, et 
de ceux qui gardent les paroles 
de ce litre : Adore Dieu. 

10 II me dit aussi : Ne scelle 
point les paroles de la prophétie 
de ce livre ; car le temps est 
proche. 

1 1 Que celui qui est injuste, 
soit encore injuste : Que celui 
qui est souillé, se souille encore : 
Que celui qui est juste, devienne 
encore plus juste ; et que celui 
qui est saint) se sanctifie encore 
davantage. 

12 Or, voici, je vais venir 
bientôt, et j^ai mon salaire avec 
moi, pour rendre à chacun selon 
ses œuvres. * 

13 Je suis r Alpha et l'Oméga, 
le premier et le dernier, le com- 
mencement et la fin. 

14 Heureux ceux qui font 
ses commandemens, afin d'avoir 
droit à l'arbre de vie, et d'en- 
trer par les portes de la ville ! 

15 Mais dehors teront les 
chiens, les empoisonneurs, les 
impudiques, les meurtriers, les 



idolâtres ; et quiconque aime la 
fausseté, et qui la commet. 

16 Moi, Jésus, j'ai envoyé 
mon Ange pour vous rendre té- 
moignage de ces choses dans 
les Eglises, Je suis le Rejeton 
et la Postérité de David, l'Etoi- 
le brillante du matin. 
. 17 L'esprit et l'épouse disent 
Viens. Que celui qui Tentend 
dise aussi : Viens. Que celui 
qui a soif vienne aussi ; et que 
celui qui voudra de l'eau vive, 
en prenne gratuitement. 

18 Or, je proteste à quicon- 
que écoute les paroles de la pro- 
phétie de ce livre, que si quel- 
qu'un y ajoute quelque choae^ 
Dieu fera-venir sur lui les plaies 
écrites dans ce livre. 

19 Et si quelqu'un ôte quelque 
chose des paroles du livre de 
cette prophétie, Dieu ôtera sa 
part du livre de vie, et de la 
sainte ville, et de tout ce qui est 
écrit dans ce livre. 

20 Celui qui rend témoignage 
de ces choses, dit : Oui, je 
viens bientôt ! Amen. Oui, 
Seigneur Jésus, viens. 

21 La grâce de notre Seig- 
neur Jésus-Christ soit avec vous 
tous ! Amen. 
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Ds l'imprimeris de j. h. a. trobt, 

RUS CONGRÈS, À BOSTON. 



SCHOOL-BOOKS. 



KSEP cotutantljr for tôle, a «uppl y of th« following valnkble 

SCMOOL BOOKS, viz. 
MORSE'S IMPROVED GEOGRAPHY, 

and AUaies, ancien t and modem ;— a work now 

generally reoommended and adopted 

in the first schools. 

WHELPLEY'S COMPEND OF HISTORY, 

for schools, with QUESTIONS. This work, from its merit, 

bas verj generallj taken the place of ail others on 

the same subject. It has been introduced 

into the Boston Classical School, as 

well as into many other institu* 

tiens of high standing. 

PERRY'S IMPROVED SPELLING BOpK. 

Boston Edition. 

AN ANALYTICAL GUIDE TO THE ART 

OF PENMANLHIP. 

In which the correct prînciples of the Roond and Running 

Hands are sjstematized and simplified. Designed 

to teaçh this important and élégant art with 

the utmost facilitj.— By Ekoch Notes. 

Accompanied with a Writing Book, 

niled e^Kpressly for this system. 
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STANIFORD'S PRACTICAL ARITHMETIC, 

to whjch is added, Systems of Book-Keeping, both by 

Single and Double Entrj. Recommended bj 

the Boston Association of Instructors. 

THE EVANGELICAL INSTRUCTOR, 

a Reading Book for Schools, highlj recommended. 

ROWSON'S EXERCISES IN GENERAL 

HISTORY, CHRONOLOGY, BIOGRAPHY, 

&c. from.the Création to the prêtent time. 
Price 37 ctf. 

SCHOOL BIBLES; 

The Boston Stéréotype édition, much preferred for eleganoe and 

clearness to any other in print. 

THE NEW-TESTAMENT, 

prînted in the same way. 

THE ART OF READING, 

By Daniel Staniford. 

TEMPLI CARMINI 5 OR, BRIDGEWATER 
COLLECTION OF SACRED MUSia 

New édition, jast published. 

BIBLICAL DIALOGUES, 2 vols. 

By Susannah Rowson. 

WEBSTER'S SPELLING BOCK. 

Stéréotype Edition. 



0:5^ Teachers and School Committees, not already acquainted with 
the merits of thèse publications, are respect/ully invited to call 
and examine them. 



